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X^ES annaliftes n'ont pas , ccxmmeles lûi% 
toriens , l'avantage de pouvoir rendre leur 
narration agréable par le ftile , intérelTante 
parlaliaifon & la progreflion des faits , cu- 
rieufe par le développement des caufes , inf-- 
truâive par la folidité des réflexions ; mais 
ils ont celui de ne pouvoir pas s'écarter de la, 
vérité , & de mériter la confiance. Les agré- 
mens de l'hiftoire la rendent fouvent fufpec- 
te \ les liaifons y paroiflent forcées , les con- 
jedures hafardées \ les caufes apparentes ex- 
pofées , & les véritables inconnues : mais le^ 
mérite des annales eft l'exafil-itude & la pré- 
cifion : Nihil eft enim in hiftoricipurâ £7* iUuftrL J^J^*'* 
hrevitate dulcius. Chacun peut en étendre les: num. ' 
faits félon fes lumières & fes connoiflances ; ***• 
au lieu que , pour exprimer le vrai de la plu- 
part des hiftoires , il faut fouvent les décom- 
pofer & les réduire en annales. 

Cet ouvrage qui raflemble les faftes du rè- 
gnede Louis XV» a été occafionné nar les 
Ipuanges données à celui de Louis XlV : el- 
les ont excité une jaloufie & une émulation, 
involontaire en faveur du règne du roi.L'au- 
feur perfuadé que les événeiuens dont il é^olp 
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iv[ Avertissement; 
témoin n'étaient ni moins inémorables ni 
moins nombreux ( eu égard à la durée ac- 
tuelle des deux règnes ) ., que ceu^ç qui Qom-- 
pofent rhiftoif e de Louis XÎ V r mais ea 
garde contre la préférence que l'amour-pro-^ 
pre irifpire ordinairement pour lé fièclé où 
r oh vit , & contre Tiriçlination que les gens 
bien intentionnés ont pour leur prince quand 
il a des vertus, a voulu vérifier fon opinion 
en réunifiant fous un feul point de vue tout- 
ce qui s'eft paffé fous fes yeux , & mettre ceux 
qui en prendront lefture à portée d'en juger 
par eux-mêmes. 

La mmorité du roi heureufement n^à pas^ 
été agitée par des guerres civiles , troublée 
pair dés (éditions , enfangfentée par des meur-* 
<res comme celle de LoukXIV; mais elte 
éft femarquable par fon adminiftratÎQn J>oli-^ 
tique , par des révolutions furprenant^ dan^ 
lès finances , S^ pat dés eirçonftanc^s fingu-^ 



■^ Le miniftère dû cardinal de Fleury y auflî^ 
jTaifible que celui du cardinal Mazarina été 
orageux ^ offre un fpedacle flm agréable &: 
glus flatteur pour la nation, On y voit le; 
Roi arbitre de l'Europe, dépofit'aire des i-nté-^ 
rets de fes rivaux, faire admirer fa juftice :^ 
faire aimer la France redoutée §c haie fdus le^ 
règne précédent , & profiter de la paix pour 
rétablir le commerça ^. les finances 4^ (w^ 
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royaume , jufqu'au moment où l'éledion d'un 
roi <ie Pologne eft venue troubler Tharnionie 
générale. Ce contretemps force les François 
à faire une guerre dans laquelle les armes du 
roi font toujours viftorieufes, procurent à 
un prince delà înaifon de Bourbon les royau- 
mes de Naples & de Sicile, & ajoutent àU 
coturonne de France ( ce que Louis XIV n'a- 
voit jamais pu y réunir ) les duchés de Ivor- 
raine & de Bar. 

Depuis la mort du cardinal de Fleury , le 
gouvernement du rjï ne nous montre, pen- 
dant la guerre de 1741 » que,desprofpérités, 
des vidoires répétées , les conquêtes les plus 
Rapides , une paix didée par la modération & 
le défintéreflement ; dans l'intérieur, lesloix 
ies plus fages pour l'ordre public, le com- 
merce général & l'adminiftf ation des biens 
des particuliers ; le militaire récompenfé, an- 
nobIi;lanoblefleinftruite, encouragée ; les 
^tabliflemens les plus fomptueuxque la paix 
feule peut voir perfeftionnés ; les manufac-» 
tures , les arts , les foiences , favorifés & por- 
tés où l'on doutoit que l'efprit humain pût at-» 
teindre. 

Mais on eft fur-tout attendri & frappé d'ad- 
iniration en voyant , pendant la paix , le vain- 
queur de Fontenoy , le caducée à la main » 
travailler fans relâche à appaifer les querel- 
le§ dç fcs fujets , à terminer le$ différends du 
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OU que leur mémoire eft encore récente, ôrt 
ne peut que voir avec fatisfadion la datte de^ 
chofes qui les concernent* 

Cependant y pour ne donner ni dans la 
critique , ni dans la flatterie , défauts des écri- 
vains c?ifntemporains , on a évité autant qu'il 
a été poflîble, les louanges perfonnelles ; on 
s'eft même abflenu de payer aux aâions mé-» 
ritoires le tribut qui leur eft dû; le récit fim^ 
pie & naïf des faits étant Téloge le plus natu-* 
rel & le moins fufped* 

On a auflr cru devoir ititerfompre quel-» 

Suefois l'ordre chronologique des jours & 
es mois pour fuivre certains faits dont l'in- 
tertuption auroit pu caufer quelque obfcu-* 
ïité , mais fans changer jamais l'ordre des an-* 
nées. Enfin , s'il a été fait quelque omiflîon 
ou s'il s'eft glifle quelque erreur, on tâchera 
de les réparer par la fuite. Maison efpère que 
le ledeur judicieux & éclairé fentira que le^ 
annales ( la manière la plus fimplede décrire 
les faits préfens) ne font point exemptes des 
difficultés qui fe rencontrent à écrire Phiftoi- 
re de fon tepaps ; & qu'il aura de l'indulgence 
pour un ouvrage dont l'objet a été de lui don- 
ner , fans bleffer perfonne , le plaifir de jouit 
de fa propre hiftoire, & de pafler en revue 
tous les événemens dont il a été témoin. 

Fin de Vavertiffèmenté 
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JOURNAL HISTORIQUE 

DU REGNE 

aDE LOUIS XV, 

St^RJVOMMi LE BIEN AIMÉ, 
171 y. 

JLiOUÎS» quinzième du nom « né le if février " 
17 10 , parvient à la couronne à l'âge de c!n^ ans & '7 < f • 
demi , par la mort de L o u i s X f V Ton bifaïeul » 1 Sept^ 
arrivée ce même jour après un règne de 72 ans. 

Le règne du roi peut être confîdéré fous trois 
époques > dont la première commence â Tavénement 
de ce prince à la couronne > & finit le 1 1 Juin 172^ 
avec le miniflère de M le duc, qui étoit proprement 
une continuation de régence > attendu Textréme jeu- 
nefle du roi. 

La féconde j au moment où le rdi ^ après avoir 
deftitué M. le duc > a pris les rênes du gouverne- 
ment, avec le fecours & les confeils de î'ancicn évê- 
que de Fré jus qui avoic été (on précepteur , en qui il 
avoit confiance, parles avis duquel, étant encore 
dans un âge fort tendre « il avoit le bon e(prit de A 
conduire , maïs oui ne décidoît rien (ans (on ordre , 
ou (a permifllon. Cette époque fut prolongée jufqu'î 
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j la mort de ce minîftre , par TefFet de la reçonnoif- 

^ * £ancc & de ramitié du roi pour lui, 
^^^'* \éZ. troifîèmc commence à la mort du cardinal de 
Fleury , tems où le Roi , libre de toute confîdéra- 
tlon, ne s'eil plus repôfé que Cur lui-même des Coins 
glorieux & pénibles de l'adminiflration générale. 

*' Philippe 9 'uc d'Orléans , premier prince du fàng, 
que le feu roi par Ton teflament n'avoit déclaré que 
le chef d'un confeil de régence compofé des princes 
du fang , des minières d'état » & de cinq maréchaux 
de France , fé rend au parlement » accompagné de 
tous les princes 8c grands du royaume ; & » fans qu'on 
ait égard au tefiament du roi , obtient d'y être dé- 
claré feul régent du royaume, par arrêt qui f duto^ 
rife à former le confeil de régence ainiî qu'il le ju- 
gera à propos ; nomme feulement le duc de Bourbon 
pour chef de ce confeil j fous les ordres du régent ^ 
auquel il donne pouvoir d'établir , pour Tadminif- 
tration de l'état , tels autres-conftils qu'il croira né- 
Céiffaires ; confirme le diic du Maine dans la furin- 
tendance de l'éducation du roi , qui lui étoit confiée 
par le teflament ; mais le prive du commandement 
des tf otipes de la maison , & même de la garde du 
roi 9 qui lui étoit attribué > déclarant que ce corn- 
mandement apparténoit aU régent. 

Il n'y à point de changement à la nomination que 
le roî àvoit faite du maréthal de Villeroî pour gou- 
verneur de fk majefié , & de la duchefie de Vanta* 
dour pour goi^vernante. {a) 
12. Lé roi tien:^^ fbn lit dé juflice au parlement , 8c 
confirme l'arrêt dé cette cour du i feptembré. Une 



( 4 ) On ne peut pas deftttuer une gouvernance > fans lui faire 
fon procès , ainH il ne put pas y avoir de changement ï l'égard de 
fîiadamé de Vantadour ; la gouvernante elt revêtue d'une charge 
àch couronne , & le gouverneur n'a qu'une conomiliont 
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cîrconftance fingulière de ce lit de juflice efi que la 1715. 
duchefle de Vantadour y affida affife au bas du tr6ne ^^p^^ 
de fa majefté ; avantage qu'aucune femme ayant elle 
n'avolt point eu , & dont elle auroit été privée s*îl y 
avoit eu une reine mère & régente pour conduire 
elle-même le roi Ton fils à cette augufle fonôion. » 

Déclaration du roi,^ qui établit fîx conlèils outre '*• 
celui de régence ; fçavoir , un confeil de conlcience 
pour les afi^ires eccléfiafliques > un pour les a^Taires 
étrangères , un pour la guerre > un pour la finance , 
un pour la marine > enfin un confeil pour les affaires 
du dedans du royaume. Cette déclaration eJd enxégil^ 
trée au parlement le 1 6. 

Le roi rend auffi , par une déclaration , au parle- 
ment la faculté de faire des remontrances , avant 
d'enregiftrer les édits & déclarations auxquels il 
trouvera quelque difficulté > pourvu que ces remon- 
trances ou représentations lut foient préfèntées dans 
la huitaine. Louis XIV avoit réduit le droit do parle^ 
ment à cet égard , ne permettant pas. qu'il lui en fit 
aucune» qu'après l'enregiflrement pur 8c fimple de 
fes lettres , édits ou déclarations. 

Par l'établifTement des confeils, le controlleur 
général des finances & les fecrétaires d'état fe trou» 
vèrent &ns fonôion. M. de la Vrillière feul conferva 
les fiennes. 

M. des Marets > qui étolt controlleur général , fut 
obligé de donner (a démiffion. Non-feulement il ne 
fut point employé , mais peu après on lui demanda 
compte de fon admlniftration : il en rendit un au 
confeil dt finance qui lui fit beaucoup d'hâtineur. Le 
maréchal de Villeroy étoit chef de ce confeil» & le 
duc de-Noailles en étoit préfident. 

M. de Torcy » fecrétaire d'état pour les afiàires 
étrangères » donna auffi fa démiïïion^ mais il fut em- 
ployé dans le confeil de régence» 

Aij 
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27 T 5* y^ fervice (blemnel pour le feu roi eft célébré ï 

Q^ ^ j^ fàlnt Denis en préfènce de M» le Régent ^ dé tous les 

' princes 9 & des cours & autres jurifdidions de Paris* 

WoT.ii» Jérôme Phelippeaux, comte de Pontchartraîn » 

ficrétaire d'état de la marine, donne fa démilTion* 

, Sa charge eft donnée à Jean-Fr déric > comte de Mau* 

repas* fbn fils, mais fans exercice à caufe de & 

Srande ieunellè: le marquis de la Viillière eu chargé 
'en faire les fondions. 
is* Les miniftres de TEmpereur & df s Etats-généraux 
concluent à Anvers le traité de la barrière , par le- 

S|ueli entr'autres articles» TEmpereur consent que 
es Hollandois mettent garnifon de leurs troupes 
dans les villes & châteaux de Namur , Tournay » 
Menin, Furnes, Warneton , Ypres & la Knoque. 
24, Réforme de 25000 hommes dans les troupes da 
Roi. 

Le marquis de Ruflî, lieutenant général des ar- 
snées du Roi , efl nommé fous - gouverneur de ùl 
majeflé. 

Le marquis d*Asfeld , déclaré membre du contèil 
ie guerre, obtient en même temps la charge de con* 
trolleur général des fortifications , au lieu du fieur 
le Pelletier de Souzy. 

Jean- Antoine de Mefmes , premier préfident du 
parlement, e(l fait grand maître des ponts & chau^ 
fées du royaume : cette charge , qui étoit un témoi- 
gnage de la reconnoiifance du Régent envers ce 
magillrat • a fini avec lui. 

Dans Iç. même temps , le comte de Grignan ^ 
Ueutenant^'^néral pour le Roi en provence , étant 
snort, le marquis de Simiane , premier gentilhomme 
de la chambre du duc d*Orléftns » lui taccède. 
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1716. »^>^* 

Ls Roi revient i ?aris lo^er au palais des Tlmi» x« Jasn 
leries : il avoit habité le château de Vinceonct de- 
puis la mort de Louis le grand* 

Lesconfeils établis, les fecrëtaîres d*étatMroi& i.Fcv* 
fbient être devenus inutiles ; & Jean-Baptide Colbert' 
marquis de Torcy , qui l'étoit pour le département 
des affaires étrangères , s*étoit démis de m chaiget 
étant du conCeW de régence ; mais le récent, recoo- 
noiflânt bien-tôt ou'il étoit indirpenfabie d'avoir un 
homme chargé d entendre les minières étrangers , 
& de leur répondre , nomme M. d'ArmenonviUe 
pour faire cette fonôion importante & néceflaire. 

KtablifTement d'une chambre de îuftice pour la '^ Mfif» 
recherche & la punition de ceux qui avoient commis 
. des abus dans les finances. Elle ne corrigea per- 
fbnne , mais elle produisît beaucoup d'argent. 

édit portant établiffement d'une banaue générale t 1 1^ le 
pour tout le royaume , Cous le nom du ueur Law Uû^ 
& compagnie. Par cet édit, le fond de la banque 
étoit fixé a douze cents aâîons de mille écus cha* 
cune ; les aâionnaîres dévoient former la compagnie 
& nommer les officiers : pour régler les dividendes 
ou répartitions , il devoit y avoir deux aflêmblées pat 
an 9 de fix en fix mois. Il étoit libre à toute perfbnne^ 
de porter Ton argent à la banque « qui devoit en' *( 
échange donner des billets de banque payables i 
vue« hgnés de trois intérefles. La banque avoit le 
pouvoir de fe charger de la caifle des particuliers t 
. Se de faire pour eux les paiemens , (ans autre rétri- 
bution que de cinq fols de banque , c'eK-à-dire d'un 
quart d'écu pour mille écus. La banque renonçoit à 
tout commerce par mer ou par terre y 8c à faire les 
affaires d'aucun négociant ; ainfi elle fe bornoit i 
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celles des particuliers & au profit d'un quart d'écu 
par mille écus ; ce qui étok un falaire bien médiocre 
de fes peines, & un avantage très-grand pour le pu- 
blic i fi les chofes étolent renées dans cet état* 

L'établiiTement de cette banque a été la pierre 
fondamentale de ce fyiléme inçompréhenfible 9 donc 
le butétoit & devoit être d'acquitter la France & de 
l'enrichir , maïs qui penfa la ruiner uns refTource* 
On en verra» dans les années qulfuivent» le progrès 
étonnant 8c la chute fublte. 
25. Les minifires de l'Empereur & du roi d'Angleterre 
lignent à Weflmtnfler un traité > par lequel ces deux 
princes fe garantlITent mutuellement la pofTeffion de 
tons les états qu'ils tiennent en conféquence des 
traités d'Utrecht & de Bade : Ils s'engagent , en cas 
d'attaque de la part de quelqu'autre puiifance , à un 
fccours réciproque de huit mille hommes d'infan- 
terie & de quatre mille chevaux > G mieux n'aime 
là ^\z\eM Impériale un fecours par mer de la part 
de l'Angleterre. 
Juin* '^ ^ "'' ^^ Gulenne quelques affemblées de pro- 
tefians , qui font dlflîpées par les fblns dirgouver- 
nement. , 

s. Mort de Jean- Guillaume- Jofoph de Bavière , duc 

de Neubourg , éleâeur Palactin. 
12. Entrée publique à Paris du marquis de Bellegarde, 
ambaiiàdeur du duc de Savoie > roi de Sicile* 
Août. L'abbé de Fleury , aujceur de l'hiftoire eccléfîafiî- 
. que , eft nommé confeffeur du roi : depuis Henri IV , 
cette place avolt toujours été remplie par des ; 
jéfultes. 
5, Bataille de Péterwaradîn , gagnée fur les Turcs 
par les impériaux commandés par le prince Eugène 
de Savoie. Leur armée fut entièrement défaite ; & 
dételle manière, qu'ils ne purent fe rétablir de toute 
la campagne , & qu'ils perdirent la forte place de 
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Témcfwar, & tout ce qu'ils occupoictJt de la Hon- 
grie Autrichienne. 

Les princes du fang pré.fenteQt au roi une requête 
tendante à la révocation^ de T-édit de 1714» qui doa« 
noit aux princes légitimés le droit de fiiccéder à la 
couronne après les princes du fang ; enfèmble de l^ 
déclaration du 23 mai 171^ , qui leur permettoit dç 
prendre aufTi le titre & la qualité de princes du &ng, 

Le duc d'Antin çfi nommé lûrintendant des bâti; Sept* 
inens ; & le marquis de Torçy » auparavant fècrét^irc 
d'état des afiàires étrangères & alors membre du 
confeil. de régence, efl déclaré furintendant aes 
pofles de France. 

Le comte 4*Evreux, général de la cavalerie fnm- 

Soife , ay^nt le détail de^ afiàires de ce corps 9 obtTent 
'être admis au confeil établi pour la guerre .* il 7 
prend féance, hors de rang, pour éviter toute con- 
teflation. . î . •. 

On conclud ,. à Paris , un traité de commerce eo- 1%. 
tre la France & les villes anféatiques de Luheek,^ 
Brémen & Hambourg , par lequel il lepr efi permis 
de commercer librement dans tous les état^ appar-. 
tenans à la France, fans y payer de plus fortf droits 
4'cntrée & de fbrrie que les François mêmes ; avec 
le même privilège au^François dans les villes an(2â-. 
tiques , dont les vaifieaux feront obligés d'abattre 
leur pavillon aufli-tot qu'ils auront reconny la ban- ^ 
nière de France. , 

Le maréchal d'Harcourt (ë retire du confeil : ùl Nov« 
place eil donnée au marq^uis d'Efiiat. 

Ordonnance de la manne , portant établilTement lu 
d'une compagnie de gardes du pavillon amiral , à 
Vinjiar des gardes de la marine. 

Le cardinal dç Pc4^Hiipft démet de la charge de 
grand maître de liMckH i; du roi : le ré« 
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171^* ÉtabniTemeiit du confêil de commerce* 
>écemb 

I 7 I 7^ 

On concludy à la Haye , le traité de la triple al« 
liance entre la France , l'Angleterre 8c les Provin- 
ces-unies. Ce traité portoit que le prétendant (brtiroit 
de France , que Dunkerque & Mardick feroient démo- 
lis, qu'aucun des contradans ne donneroit afyle aux 
^er£bnnes qui feroient déclarées rebelles par l'un 
des deux autres : moyennant ce » on fe promettolt 
une garantie réciproque des difpofitions du traité 
d'Utrecht , en pardculier de la fuccefTion à la cou<- 
ronne d'Angleterre dans la maifon d'Hanovre > & de 
celle à la couronne de France relativement aux 
renonciations faites en vertu du traité d'Utrecht ; 
& , en cas de troubles domeQiques , ou de la part 
de quelque puifTance étrangère » on flipuloit des fe- 
cours réciproques. 
^"^^ Le duc de Louvigni prête ferment pour la charge 
de colonel du régiment des gardes françoifes que fa 
maiefié lui a accordée. 
'«vr« I. Daniel Voifin, chancelier de France depuis le a 
juillet 17149 meurt à VerfàlUes d'apoplexie. 

2« M. d'Agueffeau , procureur général du parlement 

de Paris, efl nommé à cette première place de la 

magif^rature ; & M. Joly de Fleury , avocat général 

. du parlement, lui fùccède dans celle de procureur 

*^ général.^ 

^' M. le régent rcfufc aux premiers gentilshommes 
de la chambre de répondre , pendant la minorité du 
xoî , à la requête qu'ils lui préfcntoient pour rentrer 
dans le droit de coucher dans la chambre du Roi « 
dont les premiers valets de chambre de ùl majeflé 
font à préfènt en pofTeflfîon» 

ï5. Le Roi , ayant fept ans accomplis , eft remis par 
la duçheife de Vantadour entre les mains de M« le 
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duc d'Orléans : ce prince préfente (iir le champ au 1717, 
Roi le maréchal duc de Villeroy (on gouverneur , ^^ynct 
Tabbé de Fleury , ancien évéque de Fréjus, fon pré- 
cepteur , & les autres perfonnes qui dévoient être 
employés à fon éducation & à fon (èrvice. 

Le Roi envoie le duc de Richelieu en E(pagne » *^- 
porter le cordon bleu au prince des Ailuries. 

Les évêques de Mirepoix , de Sénés , de Montpel- » Mam 
lier, & de Boulogne, apellent de la conflitution 
Unigenitus par un aâe commun entr'eux. Ils fc ren- 
dirent le cinq en Sorbonne , où ils notifièrent leur 
appel dans une aflemblée très-nombreufè de la faculté 
de théologie , qui y adhéra (blemnellement* Le 1 1 » 
la faculté des arts fit une conclufion^par laquelle elle 
déclara que cet appe} étoit néceffaire ; & les facultés, 
de droit & de médecine en firent autant Tannée fiii- 
Tante : enfbrte que la réclamation ^uroit peut-être 
été plus nombreuse , fi le gouvernement l'a voit favo- 
rifée. Cependant l'exemple des quatre évéques fut 
iuivi de quelaues autres prélats 9 & par un nombre 
confîdérable de prêtres, de religieux & de commu- 
nautés. 

Le duc de la Feuillade efi nommé ambafTadeur à tu 
Rome. 

Supprefiion de la chambre de juflîce , fiiivie d'un **• ^ 
édit portant amniflie générale pour tous les coupa- 
bles : cette opération remet en circulation l'argent 
qui étoit reflerré , & rétablit le commerce qui lan- 
guifToit. 

Le Roi donne la première audience au comte de 
Konîgfeg, ambafTadeur de TEmpereur. 

Le Koi accorde au prince de Bouillon la furvîvance '7* ^^ 
de la charge de grand chambellan , dont le duc d' Al- 
bret étoit revêtu* 

Pierre le grand , Czar , légîflateur & réformateur 2« Av» 
de h Molcovie , que le de£r de recueillir de bonnes 
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'•.^ loix, de connoitre les fcîences & les arts , & de pro-* 
' ^ '* curer à (on pays des ingénieurs & des artiftcs , faifoit 
AvriL voyager, débarque à Dunkercjue , & arrive à Paris le 
fept mai. Le maréchal de Tefle , qui avoit été au- 
devant de lui de la part du Roi iufques à Beaumont , 
le conduit à l'hôtel de Lefdiguières préparé pour le 
recevoir : il y eft traité en monarque , & avec une 
jnagnifîcence digne du roi. Il y reçut d*abord la vi- 
£te du régent , enfîiite celle du roi , à qui il annonça 
i}u*il (ùrpaiTeroit un jour (on aïeul en (àgeilè , en 
gloire & en puiffance. Ce prince paffa fîx lemaines à 
rarîs à vifîter tout ce qu'il y a de beau ou d'inftrudif 
dans cette capitale > fans excepter les gens célèbres 
dans les arts , & même dans les métiers. Il voulut yoir 
uneféance de l'académie, 8c affilier à une audience 
du parlement» A la monnoie des médailles, il fut 
lurpris de voir que celle qui fut frappée en fa préfence 
1p repréfentoit lui-même , avec cette infcriptîon » 
Pitrûs AUxioWits Ciar ^ Mag. Rujf* Imp, ; & au 
revers, une Renommée avec ces mots , Paires acquit 
riieundo. Ce prince partît de Paris le 21 juin. 
asf Le prince de Conty eft admis au confeil de régence» 
& déclaré gouverneur du haut & bas Poitou , par la 
. démiflion du marquis de la Vieuxville. 
S7« Lé comte de Charolois & le prince de Dombe^ 
partent de la cour, & vont en Hongrie apprendre la 
guerre (bus les ordres du pirince Eugène de Savoie , 
& ftrvir TEmpereur contre les Turcs. 
!^ai z2. Célébration du mariage du prince Charles d'Ar-» 
nîagnac , grand écuyer de France , avec mademoi- 
fèlledeNoailles. 

Les princes du (ang & les princes légitimés, n'ayant 
point perdu de vue le procès important commencé 
cntr'cux le 22 août dernier, à Toccafion des droits 
& privilèges accordés par le feu roi à (es enfans , pré- 
i^ntentréciptoquement' dès requêtes les uns contre' 
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les autres. Les pairs étoîent intervenus , & avolent 
au(n préfenté leur requête au roi > tendante à la ré- 
vocation de la déclaration du ^ mai 16^4, qui avolt 
donné aux princes légitimés le rang immédiatement 
après les princes du fan? , au-defTus des pairs. Plu- 
/leurs gentilshommes de la première nobleflè du 
royaume y tels que les comtes de Chatillon & d'Ef- 
taing 9 les marquis de Lidenai, de Conflans» de t»a- 
val , de Mailly , d'Hautefort, de Montmorenci-FoP 
(cnft 9 & autres > fe trouvant bleflés de quelques ter- 
mes de la requête des pairs » par lesquels ils préten* 
doient repréfenter au facre des rois les anciens pairs 
du royaume > à Texclufion de la noblefle » en pré- 
fèntèrent auffi une , tendante à faire déclarer que les 
pairs ne forment point un corps ; qu*ib n'ont pas 
droit de décider feuls de la fucceflion à la couronne» 
des régences & des affaires importantes de Tétat ; & . 
^e les gentilshommes ont un droit égal à eux 9 mê- 
me celui de reprélènter les anciens pairs au facre des 
rois. 

Sur cescojiteflationS) le confeil 4c régence nom- y j^^ 
me fîx commiffaires , les fieurs Pelletier de Souzy , 
Amelot> deNoîntel, d'Argenfbn , de la Bourdon- 
naye > & de Saint-Contefi 9 pour examiner la forme 
dans laquelle on pbuvoit juger TafiSiîre des princes* 

Trente-neuf personnes didinguées de là noblefle » ij^ 
prétendant que cette affaire intéreflbit la nation , & 
ne pouvoit être jugée que par raffemblée des états» 
font (ignifîer au procureur général du parlement de 
Paris , & au greffier en chefs une proteâation contre 
toiit jugement qui pourroit intervenir. 

Le parlement ordonne la (ùpprefCon de cette fignî- x t. 
fication contraire au refpeâ dû aux cours fupérieures 
qui repréfentent le roi -, & interdit Thuiffier qui Ta- 
voit faite. M. le régent , de fon côté , dont l'auto- 
rité étoit attaquée par cette prote&ation> fait mettre 
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jyi^^ àlabadillemeflieurs deChatîlion^ de Vieuxpofit t 
Juin. ^^IcBeaufremont; &au château de Vincen nés» meC- 
fieurs de Polignac & de Clermont. Le ducde' .hatr 
f très demanda & obtint leur liberté un mois après. 
%$• Le duc du Maine & le comte de Touloufe pren- 
nent une voie plus 'juridique 8r plus honnête. Revêtus 
de leurs manteaux de cérémonie » ils préfentent au 
parlement une requ' te contenant proteHation contre 
la nomination des commiflaires faite par le confêU 
de régence > pour la déci/ion d'une afiaire fur la- 
quelle il n'appartient qu'au roi» lorfqu'il (era ma- 
jeur, de prononcer. 
7uillet2 Nonobftant ces différentes oppofitîons , il inter- 
vient un édit qui révoque celui du mois de juillet 
17 14 & la déclaration du 23 mai 17 1^; prive les 
princes légitimés du droit de fe pouvoir dire & qua- 
lifier princes du fang; & cependant leur con fer ve 
' ' les honneurs dont ils ayoient joui jufqu'alors au par- 
lement, c'efi à-dire > la féance & le rang au-defTus 
des pairs. Cet é^it ré(èrvoît à prononcer fur l'entrée 
& féance du prince de Dombes & du comte d*Eu au 
parlement 9 & annuUoit toutes les proteflations qui 
ayoient été faites par les ducs & par la noblefTe» 

Ainfî fut terminée cette importante contedatiqn» 
fiir laquelle le Roi prononça encore peu de jours 
après (a majorité % comme 6n le verra ci-après. 
s* M. de la Varenne , gouverneur général delà Mar* 
tinique» & M. Ricouardf intendant de cette colonie, 
arrivent à la Rochelle à bord d*un bâtiment mar- 
chand y fur leauel les habitans de cette ifle ^ qvi s'é- 
toient (bulevés contr*eux , les avoient renvoyés en 
France , mécontens de ce qu'ils avoient voulu im- 
pofer un droit nouveau de trente fols par quintal de 
llicre. 
**• La flotte d'Efpagnq, armée en apparence pour 
aller au fecours des Vénitiens cQntre les Turcs % 
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s*amt« fur les côtes de Sardaignc , y met à terre ,yj-^ 
huit mille hommes Cous les ordres du marquis de 
Le) de, qui fait en moins de deux mois la conquête ^^^^ 
de toute cette iile fur l'Empereur , à qui elle ap- 
partenoit (uivant le dernier traité de pacification fait 
àUtrecht. 

Cette entreprifè • annonçant a toute FEurope que 
le mlniâère e(pagnul> devenu dangereux &: ^lâif en« 
tre les mains^du cardinal Albéropi , vouioit réclamer 
conFre les démembremens qui avoient été faits au 
royaume d'Elpagne par la dernière paix, fut un 
fignal de réunion pour toutes les autres puîffances* 
hes Tues de ce génie vafie & entreprenant étoient de 
rétablir la monarchie qu*il gouvernoit dans Ton en- 
tier « d*en réunir les portions aliénées, & de lui ren- 
dre toute fa fplendeur. Ce proiet étoit peut-être ju(^ 
te & louable en lui-même, malgré les traités; parce 
qu'ils n*avoîent été accordés qu'à la force & à la né-> 
ce(Iîté. Mais les iroyensdont le cardinal Albéioni Ce 
fervoit étoient iniuàes& odieux. Pour n*avoiri com- 
battre que l'Empereur, Cà politique voulait tout ila 
fois tromper le duc le Savoie, alors roi de Sicile ; 
l'amufèr par des efpérances & des traités ; troubler 
la France par des intrigues ; & fu(citer , cîontre l'An- 
gleterre, tout le nord en faveur du prétendant. Des 
projets fi compliqués, (butenus par des amis fi éloi- 
gnés, contre des ennemis fi voifin^ , «échouèrent, 8C 
entraînèrent leur auteur dans leur chôre. 

Naiflânce de M. le comte de la Marche, Louis* isAote 
François de Bourbon-Conti. 

Le régent aflîiie avec les cours, le iour de l'af- ij, 
femption , à la procefiion annuelle qui fe fiit eli 
rhonneur de la Vierge, en confequence du vœu de 
Louis XIlL 

Le roi établît , & confirme par des lettres patentes» 
racadémied'arçhiteâure> qui, depuis plufieurs aisi? 
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nées , s'aflembloh au Louvre , mais fans avoir été 
ju(ques-là autorifée* 

Bataille de Belgrade, gagnée fur les Turcs par le 
prince Eugène, à la tête des Impériaux, Le marquis 
de Villette fut le fcul François de marque qui fut 
bleffé. Cette vidoire fut fuivie de la reddition de la 
ville de Belgrade « que le prince Eugène affiégeoit 
depuis deux mois. ^ ^ / 

2z, M. Bauyn d'Angervillîers , intendant de Straf- 
bourg , eftnommeà l'intendance de Languedoc, 
que M. de Barvllle avoit obtenu la permiiSon de 
quitter ; M. de Harlay de Cely , intendant de Metz , 
a celle de Strasbourg ; & M. Bernages , Intendant 
d'Amiens, à celle de Metz. Depuis j M. Bernages 
fut nommé à celle de Languedoc , M. d'Angervil- 
^ liers ayant demandé à redér à Strasbourg* 

Sept 17. Le roi nomme l'abbé de TrefTan à Tévêché de 
Nantes; l'abbé de Caumartin à celui de Vannes, & 
l'abbé de Mornay , ambaiTadeur en Portugal , a l'ar- 
chevêché de Befançon. 
Oâobre Le père Maffillon , de l'oratoire » efi nommé à Té- 
yéché de Clermont : Tabbé de Lôuvois l'a voit re- 
fufé, à caufè de (à mauvailè fanté , malgré les in(^ 
tances du récent. 
7. Déclaration du roi, aul défend d'écrire, ou de. 
parler , pour & contre la confiitution Unigenitus. 

'^ffdhres Arrêt du confeil , qui ordonne à tous ceux qui ont 

definan- le maniement des dem.ers royaux de recevoir , & 

^* même d'acquitter , fans eicompte, les billets de la 

Avm 10 banqyç générale. Cet arrêt faifbit de la banque le 

dépôt de tous les revenus du roi, & fut le premier 

pas qui la conduifit à la fortune idéale qu'elle fit. 

Août. Edit du roi , portant création de douze cents mille 

livres de rente « pour retirer les billets deTétat, 

Autre édit, portant fupprefi^oadu dixième > avee 
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un règlement pour radmitiiilratlofi des finances. 

Lettres patentes > portant création d'une compa- 
guie de commerce , fous le nom de compagnie d'oc- 
cident, dont l'objet étoit la plantation 8c culture des 
colonies françoifes de TAmérique feptentrionalc. 
Le ro! donnoit à cette compagnie toutes les terres 
de la Louifîanne ; & permettoit aux François, comme 
aux étrangers, de s'y intéreflcr pour telle fommc 
qu'ils voudroient : mais les fonds de cette compa- 
gnie étoient diftribués en adions de cinq cens livres 
chacune , dont la valeur devoit être fournie en bil- 
lets de l'état. M. Law fut nommé le principal di- 
reâeur de cette compagnie. 

Edit , qui fixe le fonds de la compagnie d'occ!» Décerna 
dent à cent millions 9 réparti^ en deux cents mille 
aâions, dont chacune auroit vingt livres , ou quatre 
pour cent de dividende , outre les répartitions des 
fruits du commerce. Et le roi hypothéquoit les qua- 
tre millions néceffaires pour fe paiement des divi- 
dendes ; fçavoir , deux millions Air la ferme du con- 
trôle des aâes , un million fur celle du tabac « & un 
million fur les pofles. 

Cet édit , comme celui du mois d'août , fut enre- 
giilré au parlement fans di0iculté : ils ne préfen- 
toient encore rien qui ne put être avantageux à 

Les états de Bretagne afTemblés, fur la demande 2û 
qui leur efl faite du don gratuit , au Heu de l'accor- 
der par acclamation comme il eA d'ufage, répondent 
qu'ils ne peuvent y ayoit égard qu'après avoir vu & 
examiné leurs fonds. Cette réponïe étant regardée 
à la cour comme yn refus & un manque de zèle 8c de 
refped , les états Ipnt cafles par ordre du roi. Cet 
aâe d'autorité concerna toute la province. La no- 
blefTe préfenta au roi âe& mémoires 8c des requêtes r 
le parlemçnt fit des repréfentations pour juflifier Ig 
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conduite des états , & faire connoître que leur caC* 
•V^^'fationétoit une înfraâion au traité fait avec la pro- 
Décem. ^-^^^^ lorfqu'elle s'eft donnée au roi ; infraftion 

qu'elle n'avoit point eu intention de mériter : enfin 

le régent fe laifTa toucher , & leur permjit Tannée 

fuivante de s'aiTembler. 

I 7 I 8* 

1718. Le chancelier ^Aguefleau ne ft prêtant par 
jtffÀires ^^^^ *^®^ ^® facilité aux defleîns de M. le régent, 
definJi-t^tyCAt à (a terre de Frefne ; les fceaux lui font 
«f. ôtés 9 & donnés le même jour à M. d'Argenfbn , 

jinv 28. confeiller d'état & lieutenant de police 9 qui fut fait 
' en même-temps chef du confeil des finances ^ au 
lieu du duc de Noailles qui fe retira à cette occafîon. 
La charge de lieutenant de police fut donnée à M» 
]V[achault9 maîtres des requêtes. 
Fév II. La première opération de M, d'Argenfen cil un 
traité avec les marchands de faint Malô , qui s'obli- 
gèrent de fournir au roi vingt-deux millions d'argent 
en barre » qui leur dévoient être payés en monnoie à 
trente- trois livres le marc. 
Mai. ' La compagnie d'occident, établie l'année précé- 
dente , commence fes opérations, en faifant partir 
dans le mois de mai , pour la Louifiane, fix vaifieaux 
chargés d'hommes, de femmes & de marchandi&s. 
3i. Dans ce mois fut rendu un édit , qui ordonnoit 
une refonte générale, & une augmentation confîdé- 
rable dans les monnoies : il nef^t point pré(ènté au 
parlement, & ne fut enregiftré qu'à la cour des mon- 
Jnin 20. iioics. Le parlement s'éleva contre cet édit, & ren- 
dit le zo juin un arrêt , qui ordonnoit qu'il fèroit fait 
au roi de très-humbles remontrances , non feule- 
ment fur la forme de l'édit non enregiilré en la cour» 
mais aufG fur fes conféquences ; & en fulpendoît Te- 

xécutioa 



DU REGNB DE LoUlS XV. tj 

kécution jufqu'à ce qu'il eut plu au rot de faire droit ^ .^ ^ 
fur les remontrances. * 

Le même jour , & daiis le âiomeht que M. le ré- ^"* 
gent eu inftruit de cet arrêt, il aflemble le confeîl j 
lui fait rendre un arrêt qui caflè celui du parlement» • 
& ordonne que redit des monnoies fera* exécuté fé- 
lon fa forme & teneur. Il étoit en effet néceflàird 
dans le plan du Cyûémt , dont le reflbrt principal , 
mais (ccrct, à en juger par lés effets , conMoit a te- 
nir les monnoies dans une agitation & une incerti- 
tude continuelles , pour donner plus dé confiance au 
papier ou plutôt aux billet de banque , & aux ac« 
tions de la compagnie ; car tout autre papier étoit 
profcrit:on travailloit même à retirer & Hipprimec 
les billets de Tétat* 

Remontrances du^parlement. zp 

La chambre des comptes & la cour des ay des en ^^ 
font auffi , auxquelles le régent n'a pas plus d*égards 
qu'à celles du parlement. ^ 

Itératives remontrances du parlement. Le garde 26 Jutl^ 
des (beaux y répondit : Lt roi vous a déjà dit Jes in- 
tentions i G* vous Us expliquera encore. Cette répon-* 
le en annonçoit une autre ; ce fat le lit de jufiice 9 
^i fut tenu un mois après au palais des Thuilleries. ^ a a^ 
Le parlement.en robes rouges s'y rendit à (i^d. L6 
roi y fit d'abord enregidrer les lettres patentes pour 
l'office de garde des fceaux & les provifions de M. 
4'Argen(bn en cette qualité ; enfiiite un édit portant 
injonâionau parlement de fe borner à rendre la jus- 
tice aux fujets du roi , (ans (e hiêler en aucune fa* 
^on des affaires d'état ou de finance, arec défen(ê 
de faire aucunes remontrances ï cet égard ; une dé- 
claration qui rendoit aux ducs & aux pairs la féznct 
au parlement, immédiatement après les princes dit 
fang; une autre qui redreignoit les princes légitimai 
au^rang de leur pairiç , excepté le comte de Ton^ 
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^ig^ loufe , à qui elle confervoît celui dont il avoît Joui 

oûc. i"^^"'a'ors. 

Dans le lit de judice , le duc du Maine fut aufli dé- 
pouillé de la furintendance de Téducation du jcoi i 
elle fut confiée au duc de Bourbon , qui s'étolt plaint 
de la préférence quiavoit été donnée au duc du Mai<* 
ne fur lui. 

27. Le parlement fait des proteflations en forme fur 
ks regiftres contte tout ce qui s*étoit paflé au lit 
dcjuffice. 

28. Le préfîdcnt de Blâment Se deux confeillers font 
envoyés en exil. Le pa4ement obtint leur liberté 
trois mois après. 

îpt. +. La compagnie d'occident Ce rend adjudicataire de 
la ferme du tabac , pour quatre millions deux cents 
mille livres. 

^cc. 4. La banque générale eft déclarée banque royale , 
par une déclaration du Roi de ce jour, qui porte que 
le Roi a fembourfé en argent aux adionnaires d'icelle 
leurs capitaux qu'ils n'avoient payés» qu'en billets de 
J'état ; & que ces capitaux avoient ^té convertis en 
adions de la compagnie d'occident ; enfin , que la 
majefté étpit devenue feule propriétaire de toutes 
les adions de la banque. Le fieur Law en étoit nom* 
nié dir^^eur , fous l'autojité du roi & les ordres du 
régent.. 

Le public ^ frappé de ce que le roi achetoît ^00 I. 
d'efpèces ces adions de banque qui n'avoient coûté, 
(dans l'origine, que 500 liv. de billets de l'état , & 
qui ne valoiént pas plus de 170 livres, en conçut une 
grande opinion , & les acheta bien plus cher. 
27, . Arrêt du conseil, qui établit des bureaux de la 
banque dans les villes de Lyon, la Pochelle, Tours 
& Amiens ; & fait défenfes de faire aucun paiement 
en argent pour les fommes au-deflus de 600 liv. Cet 
Arrct rendit le; billets dç banque plus nécçATaires , 8c 
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cblîgea d'en créer Tannée fiiivaiite une multitude in- 1 7 1 $• 
nombrablc. Pé,^^, 

Le roî d'E(pagne avoît proporé au duc de Savoie) -^ff""'' 
roi de Sicile 9 de Taider à conquérir Tétat de Milan, ^* '^'î***^ 
pour joindre à la Savoie & au Piémont ; & qu'en ^*'* 
échange le duc de Savoie lui cédât le royaume de 
Sicile > auquel le roi d'Elpagne fe chargeoit de réunir 
celui de Naples 9 ce qui fai(bit la itiatiere d'une né* 
gociation très-vive entre les deyx cours. Mais pen- 
dant qu'elle Ce traite , la flotte d'Efpagne aborde en 
Sicile au mois de mai, y débarque des troupes qui 
s'emparent de la ville de Palerme , & qui y procla- 
ment le roi d'Efpagne , au grand étonnement dé 
toute l'Europe , & même du duc de Savoie > qui (e 
croyoit d'intelligence avec rEfpagne, & qui ne de* 
voit céder Tes droits fur la Sicile qu'après la conquête 
de l'état de Milan. 

Cette entreprife fait avancer toutes les négocia- 
tions qui Ce faifoient ailleurs : Tempereur Ce hâta de 
conclure avec les Turcs. 

Et la paix fut faite entre l'empereur, la républî- *i J"iï* 
que de Venife & les Turcs , par le traité de Paflà- 
rovits, le £1 juillet fuivant. 

On conclut auffi à Londres le traité de la qua* z Août. 
druple alliance entre l'empereur , le roi & celui de 
la grande Bretagne. Les états généraux étoj^nt la 
quatrième puifTance que l'on cfpéroit y faire accé- 
der , mais qui ne s'y joignit que le i^ février 17 19^ 
Par ce traité, l'empereur confentoit enfin de renon- 
cer , tant pour lui que pour Ces fucceflleurs , à tout 
Ces titres & droits fur l'Efpagne ; en ùïCznt renoncer 
le roi catholique de fa part 2 tous droits Se prêtent 
lions fur les états , dans l'Italie Se le; V^y^^h^ty qui 
avoient autrefois appartenu à TErpagne* îiinfi qu'au 
marquifat de Final , & aux itooê it jrMUrrfion qu'il 

Kij 
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7 1 8. s'étoît réfcrvés fur le royaume de Sicile : maïs on lui 

çût^ accordoit tout ce qu'il pouvoit prétendre fur les fuc-* 
ceflîons éventuelles des duchés de Parme & de To£- 
cane : & l'empereur s'obligeoit , lorfque ces fucce£- 
iîons ftroient ouvertes, d'en donner l'inveiiiturc 
aux enfans de la reine d'Efpagne, à qui elles échoic- 
roient : enfin. On dérogeoit par ce traité à l'article 
de celui d'Utrecht , qui donnoit la Sicile au duc 
de Savoie ; & on âipuloit que ce prince la rendroit 
à l'empereur, & qu'en échange on lui feroit céder 
le royaume & ifle de Sardaigne parl'Efpagne.j qui 
s'en étoit mis en poflêffion Tannée précédente. 
II. Combat de Syracufe, où la flotte Espagnole ef{ 
battue par celle d'Angleterjre. 

V. 18. Le duc de Savoie, voyant qu'il ne pouvoit pa« 
compter fur l'exécution des paroles que TEfpagne 
lui avoit portées , donne fon acceffion à la quadru- 
ple alliance, & accepte ainfi la Sardaigne en échange 
de la Sicile. 

éc. !• Les projets du cardinal Albéronî ne (e^bornoîent 
pas à la guerre ouverte : il tramoit en France une 
confpiratton contre le gouvernement. Elle fut dé- 
couverte ; &, le 2 décembre, l'abbé Portocarréro t 
neveu du cardinal de ce nom , fut arrêté à Poitiers 
chargé de lettres du prince de Cellamare ambafla- 
deur d'Efpagne , adreffées au cardinal Albéroni, 
qui lui découvroient tout le plan de la confpiration, 
dont l'objet étoit de changer la forme du gouverne- 
ment , ^ d'ôter la régence à M. le duc d'Orléans, 
p. Le prince de Cellamare eft arrêté dans fa maifon ; 
on lui donne une garde de moufquetaires , & le ^ 
fcellé eft mis fiir fes papiers. 

ic. Le cardinal Dubois écrit à tous les minidres du 
roi dans les cours étrangères , pour juflifier la con- 
duite de fa ma jefté , & rend publiques dieux des lettres 
de r AmbafTadeur d'Efpagne au cardinal Albérçm* 
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Le paquet (kifi dans la malle de Tabbé Portocarréro 1 7 1 8. 
contenait les deux lettres du prince de Cellamare , Décem. 
qui furent imprimées ; des projets de lettres du roi 
d'E^agne au roi ; un manifefte à adreffer aux états 
de France pour les faire ibulever ; une requête qui 
fèroit (ùppofée préièntée par les états de France à fk 
majeflé catholique, & quelques autres papiers de 
cette importance. 

Prefque dans le même temps qu'on arrêtoit en u; 
France le prince de Cellamare, la cour de Madrid, 
fans le fçavoir 8c pour une autre cau(è, faifoit /îg- 
nifier au duc*de Saint > Aignan , ambafladeur de 
France, de Ibrtir de Madrid dans vingt quatre lieu-« 
Tes. Qn a cru que la caufe de la difgrace de ce mi- 
nière étoit d'avoir dit, confequemment aux vues 
de (à cour , que le teûament qu'on avoit fait faire 
dans ce ^emps-U au roi d'Efpagne, qui étoit malade ^ 
par lequel il laiflbit la régence à la reine & au car- 
dinal Àlbéroni , pourroit bien n'avoir pas plus d'exé- 
cution que celui de Louis XIV n'en avoit eu. 

Le duc du Maine , (bupçonné d'avoir part à l'af- 29. 
faire de Cellamare , eft arrêté par ordre du Roi, 8c 
conduit au château de Dourleos ; la duchefTe -du 
Maine eu auffi arrêtée 8c conduite au château do 
Dijon : plusieurs officiers du duc & de la ducheilè 
furent mis à la bailille. 

M. de Moryille efi nommé ambafladeur en Hol- ê^»»^*^^* 

lande. Janvier. 

Le duc 8c la ducheflê de Lorraine arrivent à Paris, is Fev* 
& y reftent jusqu'au 8 avrih 

M. Pottier , premier mrdecîn du roi , eft trouvé 10 Man^ 
înort dans fon lit. Le régent donne Ùl place de direc* 
teur du jardin du roi à Chirac (on médecin ; Si il 
.confie prudemment le foin de choifîr un premier 
Médecin pQur le roi ^u maréchal de Villeroy 8c à U 

Biij 
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1 7 1 8. dochcfle de Vantadour, leiquels s'accordent à noflt- 
j^jif,^ mer à cette place importante le fîeur Dodart , qn/ 
avoit été premier médecin de M» le duc de Boar* 
gogne. 

Le Roî nomme le cardinal de la Trémoillc à Tar- 
chevéché de Cambray , Tabbé de Lorraine à Tévê- 
; ché de Bayeux , & Tabbé de Rochebonne à la coad-* 
jutorerîe de Tévéché de Carcaflbnne, 
Avril^]. On reçQÎt un courrier du cardinal de la Trémoille « 
qui apporte la nouvelle que le Pape s'eA;, enfin dé- 
terminé à donner des bulles aux bénéfices vacans. 
Depuis quelques mois 9 la tolérance que le gouver- 
nement avoit pour les adcs d'appel qui (è renouvel- 
loient tous les jours 9 & le peu d'intérêt qu'il paroii- 
foit prendre à l'acceptation de la conflitution , avoient 
engagé la cour de Rome à (ulpendre l'expédition àt% 
bulles : mais M. le duc d'Orléans avoit nommé des 
commiffaires pour examiner les hiefures qu'il con- 
venoit de prendre à cet égard. La cour de Rome 
prévint habilement leur décifion. 
^^ La reiiwc douairière d'Angleterre , veuve de Jac- 
ques II 9 meurt à faînt Germain en Laye. 
27. Incendie du petit pont à Paris 9 caufé par deu3^ 
batteaux de foin enfiammés qui s'arrêtent Ibus les^ 
arches. 
Juin 13. Mort de Louis de Lorraine comte d'Armagnac, 

grand écuyer de Fr*JVce. 
Sept. 8. Le Pape ayant fait publier à Rome des lettres. 
apofloliques adrefTées à tous les fidèles , par Iciqucl- 
les il leur enjoignoit de fe (bumettre à la bulle Uni- 
genitus^ à peine d'être féparé de la communion de 
l'églife 9 & ces lettres étant pafTées en France , le 
parlement de Paris les condamne , & enfuite la plu- 
part des autres parlemens. '' 
' Le cardinal de Noaillcs donne un mandement par 
lequel il rend public l'appel qu'il avoit interjette do 
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la conHitudon Unigenitus au pape mieux confeilU 171s* 
& au concile général. Le chapitre de Notre-Dame Septem. 
et Paris y adhéra le 2 1 du même mois ; la Sorbonne 
& Ja plupart de* curés de Paris s'y joignirent auffi. 

Le bail des fermes eft adjugé à Aymart Lambert , 12. 
à quarante-huit millions cinq cents mille livres. 

L'abbé Dubois & le marquis de Canillac (ont ad- ^^* 
mis au confeil de régence. 

Entrée publique, à Paris , du comte de Konig(eq> i3« 
ambafladeur de fempereur. 

Les cardinaux de Rohan & de BifTy , & Tévéque 26. 
d'Orléans t donnent des «landemens , par lefquels , 
attendu que la conftitution 9 félon eux , eft reçue par 
la pluralité des évêques , ils défendent à tous les ec- 
clé/îafliques de leur diocèfe d'en interjetter appel , 
ibus peine d'excommunication ipjofaâo. 

Il parut alors un livre, intitulé cours des princi' 
paux fleuves (? rivières de ^ Europe 9 compofé & im- 
primé par Louis XV , roi de France & de Navarre , 
] 71 8. Le Roi a porté , depuis ce temps- là, fon goût 
pour les (ciences, jufqu'à Taflronomiela plus ab(^ 
traite de toutes. 

Le chevalier d'Orléans cft nommé général des 15 oao. 
.galères de France. 

Le roi fiipprime les confeils , & rétablît les fecré- 
taires d'état dans leurs fondions. Les charges qui 
vaquoîent furent remplies par l'abbé Dubois & M, 
le Blanc ; les deux autres étoient le marquis de la 
Vrillicre» & M. d'Armenonville qui exerçoit celle 
clé M. de MaurepaS) avec les affaires étrangères: 
mais on donna ce département à l'abbé Dubois , & 
M. d'Armenonville refla chargé de la marine. 
^ Le confeil des finances fut cependant confervé 
fous une forme différente." 

M. le ragent nomme l'abbé Bignon à la place de 5 Kw. 
bibliothécaire du Roi, vacante parla mort de l'abbé 
deLouvois. Biv 
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8, Ch^rle-s XII, roî de Suède, aufli célèbre par ft5 
jj difgraces, fa fermeté inébranlable , & fa mauvaile 
* politique , que par fes viéboîres mémorables , fort 
amour pour la gloire èes armes , & les révolutions 
qu'il opéra en Pologne, meurt, à l'âge de trentc-fîx 
ans, au (îége de Fridéricks^Hall en Norwège, tué 
d'un coup de fauconneau tiré de la place , fuivant la 
plus commune opinion. Après fa mort , la princefld 
Ulrique-Eléonore fœur du roi, qvjiavoit époufé le 
prince Frédéric de Heflc-îCaifel , fut proclamée 
reine par les troupes, & reconnue par le fénat quel- 
ques jours.^près : ce qui HÎtmpécha pas le fénat de 
déclarer, par un décret du 3 février 1720, qu'à Ta-, 
venir le royaume feroit éleâif, & non héréditaire; 
& de tempérer , par ce même décret, rautorité roya-* 
le , en la partageant , & rétabliffant la cour de jus- 
tice & la nobleflè dans leurs anciennes libertés» 
droits 8r prérogatives, & en flipulant qu'on ne pour-i 
roit exiger d'elle aucune contribution, ni établir 
aucun impôt fur le peuplç , (ans le CQnfèntement des 
états. 
^5. Le baron de Goerts , mîniflre de confiance du ftuf 
roi de Suède, qui travailioit aâuellement avec le 
comte de Gillembourg , comme plénipotentiaire du 
toi de Suède , à faire la paix avec la Ruilie , eft ar- 
irêté par ordre, de la reine dans l'ifle d'Ahland , oh' 
ils étoient affemblés avec les comtes de BrufTe & 
d'Ofterman , plénipotentiaires de Ruffie. Il fut ac- 
cufé de haute trahifon & de péculat ; & il eut la tête 
coupée le 2 1 février ûiivant. C'étoit un génie auffi* 
vafte que le cardinal Albéronî , avec lequel il avoie 
formé le projet de. la révolution d'Angleterre , qui 
devoit propijrer, par les arrangemens qu'il avoit 
pris , des fommes immenfès à fon maître , capables 
de rétablir fes finances épuifées. Ces (bmmes lui de-, 
voient être fournies par les catholiques d'A^gleterrQ 
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'fc les partlfans du Prétendant. Sa mort nifpendit la 17 1 S, 
conclu(îon de la paix de Suède avec la Ruffie. Celle- Décem. 
çl s'en vengea l'année fuivante d'une manière ter- 
rible f par les ravages que fit en Suède Tanilral 
Apraxin. 

' ^ 1719' 

L A France déclare la guerre à l'Efpagne. Par le -^ff["^ 
manifefte J on expofoit la fîtuatipn de l'Europe à la P^'^'^'*^' 
mort de Louis XIV , le befoin qu'elle avoit de la * ^^^^' 
paix ) la néceiHté où elle étoit de Ce réunir contre 
celui qui la troubloit ; les avantages ménagés au roi 
d'EQ>agne par le traité de la quadruple alliance , tels 
que la renonciation abfolue de l'empereur au royau- 
me d'fc'fpagne qu'il n'avoit point voulu accorder jus- 
qu'alors ; l'affurance de Tinveûiture des duchés de 
Tofcane , Parme & Plaîlance « pour le5*<înfans de la 
yeine ; & la réverjRon du royaume de Sardaïgne accor- 
dée au roi d'Efpagne , en échange de la ceffion qu'il 
faifoit de la Sicile. 

Le prince de Qellamare ed conduit au château de 23. 
Plois. 

La cour d'E(pagne , de fâ part , expofe , dans un 23. Fev^ 
manifeûe , que les motifs qui l'ont déterminée à 
faire la guerre à l'empereur, (ont les injuifes pro- 
cédés des Inipériaux dans l'exécution des traités > & 
lors de l'évacuation des places de la Catalogne & des 
îfles de Majorque & d'Yvica , dans'lefquelles ils 
avoient jette , en partant, des femences de rébel- 
lion, & auxquels ils avoient procuré des fecours 
pour les empêcher de fe foumettre ; l'attentat com- 
mis par le gouverneur de Milan fur le grand inquiii- 
teur d'Eipagoe, arrêté, contre le droit àes gens 9 
lorfqu'il paifoit par cette ville pour fe rendre en EC*- 
P4gne ; les r^us faits de le mettre en liberté , 6c 
çmn: les négociations qui fe faifoient a Londres 8c 
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171^. à Vienne, pour rendre la Sicile i l'Empereur, 9 

Février. P"^^^ ^^ Couronne d'Efpagne du droit de réverfion 
ilipulé par les traités. Ces négociations àvoient eu 
leur effet , & avoient été terminées par la quadru- 
ple alliance, le z août précédent. 

Mars 10.. Les troupes de France commandées par le maré- 
chal duc de Barwick , affemblées près de Bayonne t 
y campent le 10 mars entre cette ville &faint Jean 
ried-de-port , prêtes à coir. icncer à agir contre 
TEIpagne* 
15, Le prétendant arrive en Efpagne, où il Ce difpofe 
à exécuter la partie des projets du cardinal Albéronî 
qui regardoit l'Angleterre ; & à partir avec une flotte 
confidérable , préparée à l'effet d'y eau fer une révo* 
lution qui puiîlè empêcher cette puiffance de pren- 
dre parti pour l'empereur» 

Avr.21. Le marquis de Silly , lieutenant général, pafTe la 
rivière de Bidaffoa, & s'empare du château de 
Béhobie* 
*7« Le roi d'Efpagne , étant en chemin pour fe rendre 
à la tête de Ton armée , fait publier une déclaration 
contenant les motifs d'amitié & de zèle pour le roi 
Se la nation Fran^oife qui le déterminoientà prendre 
lui-même le commandement de Tes troupes pour les 
tirer de Toppreffion. On fe flattoit, en Efpagne , que 
cette déclaration feroit déferter une partie de l'ar- 
mée Françoife : mais elle ne produifît aucun effet. 
Mai 20. Pour détruire les impreffions que la déclaration du 
roi d'Efpagne pouvoît donner, le roi écrit une lettre 
au maréchal duc de Barwick , général de fon armée, 
dans laquelle il expofe les fentimens qu'il a pour le 
roi d'Efpagne fbn oncle , & pour la nation Efpagno-: 
le : & que l'unique objet de fes armes & de Tes ef- 
forts eft d'obliger ce prince à revenir des erreurs 
que lui infpire un miniflre ennemi du repos public y 
^ des efpérances chimériques qu'il lui donne ; à ac^ 



Dtr REGNE DE LoUIS XV i27 

l^epterles avantages que le roî lui a ménagés, & 171^, 
confentîr d'être reconnu fbuverain légitime de rE(^ 
pagne par toute l'Europe • t 

Prifê de Fontarabie par l'armée de France. La 15 Jui>. 
garnifon en fortit le 1 8 avec tous les honneurs de la 
guerre. 

Prife de (àînt Sébadien, n Août» 

Le chevalier de Givry , avec cent hommes mon- 
tés fur une efcadre Angloile, (urprend la ville de 
Centena, &y brûle trois vaiffeaux Efpagnols. 

Le maréchal de Barwick entre en Catalogne, & 28 Août, 
y prend la ville d'Urgel , & fon château. 

Les Impériaux , foutenus de la flotte Angloife, 19 oa. 
reprennent (îir les Efpagnols la citadelle de Meffine* 

Pour faire échouer tous les projets du miniftère 
Espagnol, la cour de France, comme médiatrice , 
par les foins du fîeur Camprédon, miniftre du roi à 
Stockholhi, avoit procuré au mois de juillet un ac* 
cord préliminaire entre la reine de Suède, & le roî 
d' Angletetre comme éledeur d'Hanovre , par lequel 
la reine de Suède cédoit au roi d'Angleterre les du- 
chés de Brémen & Verden moyennant un million 
d*écus. 

Le traité de Paix abiblu entre ces deuxpuifTances, zo.Nov, 
qui en devoir être la fuite , fut conclu & jfîgné à 
Stockholm le 20 novembre. yifahes 

générales 

Leduc d'Harcourt eft reçu au parlement. ipJanv, 

Entrée publique , à Paris, de milord Stairs , am- 5 Fév. 
baffadeur extraordinaire d'Angleterre. g. 

Le roi accorde à l'univerfîte (bixantefîx mille li- 
vres par an , à prendre fur les poftes & meffageries 
de France, pour enfeigner les fciences ^/-jnV, 

Mlle de Chartres prend l'habit de religieufê à Maw. 
l'abbaye de Chelles ; elle en fût nommée abbeffe le 
14 feptembre. 
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jj^p. Madame de Maîntenon meurt à faint Cyr, âgeè 

Avriliç. de quatre-vingt-trois ans. Cet événement fut à peinç 

* ^Jperçu dans le monde : il ne fut fenti qu'à faint 

Cyr,où elle fut regrettée comme elle le méritoit. 
Juil. 20. La mort de la duchefTe de Berry , arrivée le lo 

juillet) donne le plus grand chagrin a M. le duc 

d'Orléans fon père j qui Taimoit tendrement. 
Août 7. £a ville de fainte Ménehould efl détruite par un 

incendie. 
Aoutt;. M, de Caumartîn, évéquc de Vannes 9 eft nom«» 

mé à l'évéché deBloîs. 

Le roi achète de meffieurs de Ncvers 8c Mancînî 

le palais Mancini à Rome > pour en faire le palais des 

ambafTadeurs de France. 
Sept. 2. Mort du père le Tellicr , cojîfeffeur du roi Louis 

XIV. 

11. M. le duc d'Qrléans obtient de la cour de Rome 
. les bulles de grand-prieur de France , pour le che- 
valier d'Orléans (on fils « qui avoit été nommé à 
cette dignité de l'ordre, de Malthe par la démiffion 
de M, de Vendôme. 

Oôob.p. Mort du duc de la Trémoill© , premier gentil- 
homme de la chambre du roi. 

12. Quatre gentilhommcs Bretons font arrêtés en 
Bretagne » acçu(es d'être entrés dans la confpirar 
tion du prince de Cellamare. Le roi avoit nommé 
des commiflaires pour connoître de cette affaire , ,& 
tenir les grands-jours dans cette province : M. dé 
Cbâteau-neuf, conCeiller d*état, en étoit Iç préfi- 
dent. Ils fe rendirent à Nantes le\ 24 de ce mois , 8^ 
ouvrirent leurs féances les premiers jours de no- 
vembre. 

^9. La duchçfTe du Maine s'étant judîfiée » auprès dç 
• M. le régent, d'avoir eu part aux projets de l'Effa- 
gne , revient à P^ris. 
Nov« it Le roi nomme M. de Beauveau , archevêque dç 
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Touloufe , â rarchevéché de Narbonne ; M. de Nef- | ^ip, 
mond , archevêque d*Alby , à rarchevéché de Tou- ', 

loufè; à celui d'Alby , M. de Cadres , archevêque ^^°*** 
de Tours ; à celui de Tours , M. de la Tour d'Au* 
vcrgne ; à celui d'Embrun, M. de Hénîn de Liétard, 
évéque d'Alais ; à celui de Bordeaux , M, de Voyec 
de Paulmy , archevêque d'Embrun ; l'abbé le Blanc, 
à révêche d'Avranches ,* le père Laffiteau , à celui 
de Sidéron ; & M, Fagon , évêque de Lombez , à Té- 
vêché de Vannes. 

Arrêt du confeil , portant règlement pour la dix- 20 Déti 
me royale» ou taille tarifée, dans les provinces de 
Xaintes & de la Rochelle. On travailloit depuis 
quelques années à l'établir dans plufieurs provinces 
du royaume. C'étoit un projet de M. de Vauban , 
qui paroiflbit préférable à la tailU arbitraire ; cepen- 
dant il n*a pas été pofHble de le faire exécuter par 
tout le royaume. ^^^,v^^ 

M. Law, pour continuer à donner plus de faveur c:* 
aux billets qu'à l'argent, fait rendre un arrêt du con- ' 

feil , qui ordonne une nouvelle fabrication de cent 
millions de nouveaux billets de banque ; lefquels , 
diicfit cet arrêt, ne pourront être fujets à aucune di- 
minutioa comme les efpèces, attendu que la circu-* 
lation des SUets de banque ed plus utile aux (îijets 
du roi que celle des efpèces d'or & d'argent, & qu'ils 
méritent une protedion particulière , par préférence 
aux monnoies faites des matières apportées des pays 
étrangers. ^^ 

La compagnie d'occident avoit acquis , en 1 71 S > 
le privilège & les effets de celle du Sénégal & de la 
traite des Nègres. On lui réunit encore , par édit 
du mois de mai , la compagnie delà Chine & des 
^* orientales, établie en 1713, On lui abandon- 
IndeS" 1^^ terres , iflgy , forts, magailîns j habitations, 

X)Z aufli 
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munitions & vaifTeauxqui avoîent appartenu à cette 
compagnie. On ordonna qu'à l'avenir elle fcroît 

^^"^* nommée & qualifiée compagnie des Indes» On lui per- 
mit de faire pour vingt-cinq millions de nouvelles 
adions, c'eft*à-dire cinquante mille , à raîfon de 
cinq cents cinquante livres chacune , payables ea 
argent. 

Toutes ces réunions ; Tefpérance d'un profit con- 
fidérable dans le commerce de la compagnie ; une 
afTemblée qui fut tenue dans ce mois à l'hôtel de 
Mefmes, où Ton fit un règlement général , (pccieux 
k apparent , pour la manutention de la compagnie ; 
le bruit que Law fit répandre qu'on avoît trouvé deux 
mines d'or à la Louifiane ; le discrédit de l'argent ; 
la confiance du public dans le papier : toutes ces 
circonftances réunies & ménagées coccoururent à 
faire enlever les nouvelles adions, à donner des re- 
grets à ceux qui n'en purent avoir , à les engager â 
offrir du gain à ceux qui les avoient levées pour cinq 
cents cinquante livres : enfbrte que chacun les en- 
chérit fucceffivement & à l'envi ; & elles montèrent 
à des prix exceffifs* 

Juil 25. Arrêt du confcil , qui cède à la compagnie des In- 
des le bénéfice fur les monnoies 9 pendant neuf an- 
nées 9 pour le prix de cinquante millions payables en 
quinze mois. ^ 

Cette ceflîon fait augmenter le prix des aâionj 
jufqu'à mille livres, le double de leur valeur origi- 
naire. 
a^, . Arrêt du confcil t qui fuppofant que les profits de 
^^^ compagnie la doivent mettre en état de donner 
de plus grands avantages aux adionnaires , ordonne 
que les dividendes des adions feront payés à l'avenir 
à rai(bn de douze pour cent par an. 

Août 27. Arrêt du conlcilqui réfilie le bail des fermes gé- 
nérales , Se le donne à la compagnie des Indes > pour 
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neuf années., moyennant cinquante-deux millions 
pour chacun an : nouvel appât pour les aâions. ^7^9» 

- Pemlant que Ton comble aînfî de biens la compa- Août. 
gnîe,& que l'on donne le plus grand crédit au pa- 
pier , le 3 août on avoit annonce une diminution fut 
les espèces : on Texécute le 23 feptcmbre. On ré- 23 Sept. 
duit les louis d'or à trente-trois livres , & les écus à 
cinq livres feize (bis; ce qui faifoit un douzième de 
perte fur l'or , & un trentième fur l'argent. L'arrêt 
annonçoit une autre diminution pour le 1 6 novem- 
bre. Cette ©pératioii fait monter les aâions à cinq 
mille livres : & Law faifit ce moment pour faire or- 
donner, par un arrêt du i oâobre , une création de 2 0<a, 
trois cents mille nouvelles aâions du prix de cinq 
mille livres. Elles furent accordées & diftribuées à 
des gens choîfîs , à des amis de Law , & à i|^ç caiP- 
fiers de la banque : le public emprefTé fut réduit à les 
acheter d'eux, & à y mettre un prix plus confidéra- 
ble; elles montèrent jufqu'à dix mille livres. Enfin, 
quoiqu'elles fuflent déjà au nombre de jfîx cents 
mille , on en créa encore vingt-quatre mille le 4 oc- 
tobre. ^* 

Arrêt du confeil, qui (upprîme les offices de re- n; 
ceveurs généraux; & réunit leurs fondions , leurs 
droits & revenus , à la compagnie des Indes. 

Le même jour , la compagnie prête au roî trois 
cents millions , failânt, avec douze cents qu'elle lui 
avoit déjà prêtés, la (bmme de quinze cents mil- 
lions. L'objet de ce prêt étoit, difoîton, de rem- 
i>ourfer les dettes de l'état & les offices fuprîmés. 
Mais quel avantage pouvoit-il y avoir pour l'cvjat , 
d'éteindre des dettes d'un coté qu'il contradoit d'un 
autre , & même qu'il augmentoit ? Le but du Cyûê- 
me, pour être admîffible , devoit être d'acquitter 
l'état , fans ruiner les particuliers. Mais, en rem- 
bourfant U^ rentes ou les offices avec les fond j de ' 
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j • . caifTe de la compagnie , Veut refioît nécefTairement 
débiteur de ces fonds qui étoient le gage des aâionsi 
0(âob. Or il n'étoit pas moins ihjufte de manquer aux ac- 
tions > aux billets de banque 9 qu'aux contrats & aux 
autres en^agemens. Ileft donc apparent que le €yC^ 
téme avoit d'autres vues que Ton n'a pas pénéttées. 
Mais il en réfulta que Tefpèce fortît non feulement 
des mains des particuliers 9 mais même du royaume; 
^ qu'elle pafTa dans les pays étrangers ; & que la France 

en fut d'autant plus affoiblie. Sa bonne fortune a 
voulu que l'efprit pacifique du miniftère qui (liivit 
cette révolution, & les circondances où Ce trouva 
l'Europe, lui donnafTent treize ou quatorze années 
de calme , pour fe rétablir par fon commerce , Ton 
induilrie , 8c un reflux infen/ible des elpèceS) de l'é* 
puifcimjit où elle étoit tombée* 

Il en impoffible de faire le récit dans ces fafles, de 
tous les moyens qui furent employés pour (butenir 
les avions au prix de dix mille livres où elles étoient 
montées. On avoit donné à la compagnie des Indes 
la ferme du tabac, le produit des munnoies , les fer-^ 
mes générales , les recettes générales , toutes les 
branches du commerce de l'Amérique, du Sénégal» 
des Indes. Il ne refioit plus qu'à continuer de décré* 
diter les monnoies, & de multiplier les billets de 
banque. On fit l'un & l'autre par une multitude in- 
nombrable d*arréts duconfeiUquiordomnoient des 
Bée. i« diminutions & en annonçoient de nouvelles* Il £è 
trouva au premier décembre pour fix cents quarante 
millions de billets de banque dans le public , avec 
lefquels on avoit rembourfé les fujets du roi ; & que 
l'oii difoit , par l'arrêt du confeil , plus que fliffifans 
pour la circulation : cependant on ne s'en tint pas là» 
on les porta à plus du quadruplé en moins de fix 
mois. 
21, Dcfenfes àt faire des paiçmens au^deflus de dix 
V livre» 



.livres en argent, & au-deflîis de trois cents llvr^ en 
or. Ainfinonfeulementror&rargentétoient avilis ^'^^* 
ipar les diminutiohs £ùcceflives annoncées; ilsétoîeht ^^'^^^ 
encore proscrits & hors du commerce par cet arrêt. 
On étoit donc fbrce dé potter fon argent à là 
banque & de l'échanffer pour des billets* "rafit de 
tréfors portés à ce dépôt public deVoieilt le rendre 
inépuifablé : cependant la baâ^ue tariflbit ; ^ on fîit 
obligé d'employet Tamiée (iiivante s pour la (bute- 
nir 9 des moyens plus extraordinaires encore & plus 
violens) qui ouvrirent enfin les yeux au pûbUc , & la 
firent échouer» , 

1710. 

i'f^àè jtffiwet 



M. lé régeiit ttomiiie à Toffice de côiitrolleut gé- 
ftiéral Jean Law$ EcoUbis^ qui avoit donné le projet 5 Jsnv» 
du fyfiême & des aâioni; , & qui étoit à la tête de la 
banque royale & de la compagnie des Indesè 

Ce mois &les (Uivansfiirent remarquables par uiie 
mulmude d'arrêts du cohfêiU qui établiflbient des 
mouvemeiis & des variauoils fans nombre dans les 
inonnoies» tantôt en diminuant , tantôt en augmen^» 
tant les éfpèces ; arrêts qui ^ la plupart , fe contredi- 
Ibient dans leurs dilpofitions , comme dans les eau- 
iesexprisiées par les préambules. 

Enfin 9 le 14 février la banque royale eft réunie à 
la compagnie des Indes ^ qui eft chargée do madi- 24. F^v« 
Itlent de la banque ^ elles avoient été fufqu'à ce jour 
{"éparées en apparence ; mais formées l'une & l'autre 
pour le même objet, & dirigées par la même ipain » 
elles avoient toujours contribué également aux vuesj 
au progrès & au maintien du fyfiême. , 

Arrêt du confeil , par lequel , en fuppofant qu'il y 
Il .douàe cents millions ^'efpèces dans le royaume ^^ 
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; qu! ne circulent point > par l'avidité d'un grand notii^' 
«7*0. ^^^ jç pcrfonnes qui, après avoir fait des fortunes 
iivfitr. confidérables, reflcrrent les efpècessil eftfait dé- 
fenfes à toutes perfonnes, de quelque état qu'elles 
fuflent , même â toute communauté y féculière ou ré« 
gulière» degifderplusde cinq cents livres d'argent » 
â peine de confifcation au profit des dénonciateurs ,& 
de dix mille livres d'amende; à l'exception néanmoins 
destréforiers defamajefiéy &des commerçans qui 
en auroient obtenu permiffion par écrit : enjoint à 
tous officiers de juâice de faire des vifites dans tous 
les lieux qui leur (croient indiqués par les direôeurs 
de la compagnie des Indes ; & fait défenfes de faire 
aucun paiement au-deflus de cent livres qu'en billets 
de banque* 
Cet arrêt 3 exécuté d'abord avec rigueur contre- 

f Quelques particuliers » effraya tous les autres. Le plus 
rand nombre craignant d*étre dénoncé , fe méfiant 
e Ces proches fie de Tes domeâiques > portoit fon ar- 
gent à la banque. Mais, pendant qu'on la rempliP- 
fi)it d'un côté , on la vuidoit de l'autre. 

Par déclaration du 22 février , les direôeursde la 
compagnie des Indes avoient cru devoir faire cefler 
la négociation des aâions, &, avoient arrêté qu'elle 
ne tiendroit plus de bureau ouvert pour la vente des 
aâions, foufcriptions & autres papiers de la compa- 
gnie ; éc enconfequènce , le bureau avoir été fermé 
quelques jours , ce qui avoit fait baifler les adions* 
Mais le comroUeur général fait rendre un arrêt du 
ifart ;• confeil, par lequel , fixant les aôions à 500Q livre» 
chacune , les foumiffions à 6000 livres , les ancien* 
nés primes à 1050 livres 9 8c les nouvelles à 5000 li- 
. vrei , il çâ ordonné que les caiffiers de la compa- 
gnie les recevront fur c^ pied, fie délivreront en 
échange lés aâions furlepieddepooo livres; Se qu'à 
commencer du »o iiiars9 il ikn ouvert à la banque 
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un bureau, pour convertir, â la volonté des por- ,-20» 
teurs 9 les aâions en billets de banque > & les billets ^ 
de banque en aâions. Cet arrêt les fit remonter au "' 
point où elles étoient auparavant. 

On ajouta encore un article à la délibération de la 
compagnie du tz février, par lequel il étoit ariété 
qu'il ne feroit plus fait aucun nouveau billet de banr 
que qu'en vertu des délibérations pri(ès en raflèm- 
blée générale de la compagnie ; cependant , dans 
l'elpace de moins de deux mois depuis cette délibé- 
ration, en vertu de différens arrêts du confeil, U en 
fut fait pour près de 1 500 millions. 

L'arrêt du $ mars fai^bit une augmentation des ^ 
monnoies ; elle ne dura pas long- temps : le i x fiit n^ 
donnée une déclaration, portant règlement général 
fur les monnoies , mais qui ordonnoit de grandes 
diminutions graduelles & fucceffives. Cette déclar 
ration faifoit défen(è à tous (ujets du roi , étrangers 
«tant dans le royaume , communautés & autres , de 
garder,pairé le premier Mai,aucunes espèces & matiè- j^j^. 
tes d'or«& pafTé le premier décembre,aucunes efpèces 
& matières d'argent , à peine de confifcation & d'à* 
mende ; & aux officiers aes monnoies d'en fabriquer. 
. L'objet de ces fingulières opérations ne pouvoit 
être que de faire porter à U, banque & aux hôtels 
des monnoies toutes les espèces & niatières d'or 8c 
d'afgent , pour remplir le vuide qu'y failbient , d'un 
câté, les rembourfemens des dettes de Tétat, & de 
l'autre, l'avidité des plus riches aôionnaires , qui 
réali(bient.en argent. Mais le (iiccès ne répondit 
point à l'attente ; les plus riches & les plus fages 
fentirent le piège ; on ne porta à la banque que quel- 
ques millions , mcapables de répondre à la multitude 
de billets de banque & d'aâions qui étoient répandus 
dans le public. On eRimoit qu'elles montoient àplus 
de fix milliards â la fin du mois de mai : Crédit 
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1 7 1 o. ^orme » Se qui n*avoît aocune proportion , nçn-fêtt^ 
2^„^ lement avec les fonds de la compagnie» mais qui 
furpalToit de plus des deux tiers toutes les efpèces Se 
matières d*or & d'argent qui pouvoient être alors 
tlans le royaume. 
Mai2i» £nfin ce jour» époque célèbre par la chute du 
iydéme » Con auteur fait donner un édit qui ordonne 
la réduâion des billets de banque & des aâions de 
la compagnie 9 graduellement mois par mois »' juC> 
qu'au premier Janvier 17^1 ; en forte qu'audit jour 
premier janvier , l'un Se l'autre de ces effets (bieiit 
réduits à moitié de leur valeur aâuelle. 

Quelle que fût l'intention du fieur Law par cette 

manœuvre > l'édit en queâion , en rendant le papier 

auffi peu (blide que l'argent l'avoit été » ruina Con 

fyiléme» dont le principal reffort avoit été d'Inlpirer 

la confiance dans le papier > & de décréditer les 

clpèces. 

27. En vain on le révoqua le &7 par un autre édit , fur 

la réclamation générale Se les repréfentations du 

parlement ; on ne rendit point la confiance ; les 

aâions & les billets ne purent Ce relever. Ce (ècond 

édit fit plus de mal que le premier , en remettant 

dans le commerce des effets décriés » avec lesquels 

des débiteurs de mauvaife foi payèrent 8e ruinèrent 

les plus légitimes créanciers. 

2p* Arrêt qui remet en circulation toutes les efpècet 

d'or Se d'argent » Se porte le marc d'argent de 6$ 

à Si livres. 

Juin. l'^w , pour calmer la fureur du peuple contre luî^ 

£t démet de la charge de controUeur général des fi^ 

>nanffes« Il n'en fut pas moins le mobile de toutes 

les opérations qui Ce firent dans le cours de cette 

•année. Il n^avoit pas encore perdu la confiance de 

:M. le régent , Seil elpéroit toujours rétablir le iyûé^ 

3ne : mais U employa inuttlement toutes les rei&urt 

ces de Con imagination» 
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Arrêt du confeU qui accorde i la compagnie la 17 zo^ 
fuppreffion qu'elle demandoit de 400 mille a^ioas » ^ j^^ 
& les réduit à zoo mille» 

Edit qui crée pour ^5 millîofts de nouvelles rentee io« 
iîir la ville 9 au denier 40. Vobj^t de cet édit étoit 
d'éteindre des billets de banque à proportion } il 
réuffit en cette opération. 

Dans ce mois > la compagnie tetrocéda au Roi 4^ ' 
millions de î^nte qui lui âvoient été afièâées (ùr les 
aides & gabelles « pour augmenter le fonds de celles^ 
^ue les t^ariiCulfers voudroient aoq«)érïr fur le roi. 

On fabrique encore pour cent iBillions de btUetif 26^ 
de cent livres & de dix livrer : maîrdiacun Ct iéfén^ 
doit de les recevoir» tant le^ billets étbtent en xUf- 
crédit. On donnoit cent Hya^ en biUets pour im 
louis d*or de at> au mart* 

LaW > pous retirer des billets de banque Cin»dofi-^ 1 3 JuîU 
net d'argent , établk 9 par arrêt du confeil 9 dee 
comptes en banque ^ ou vîremet» de partie» 9 qui 
o^érôient des remifts de place en plàoe. le^o^ds 
en dévoient être de éoo millioiisy) & Ce d^oient 
faire en. billets. de banaue de mille & de dix mille 
livres; il étoit défendu d'acquitter 9 qu'avec cette 
ibrte d'écriture 8c papier , toute lettre de change 9 
billet de cbnmierce & achat en gros* 

Mais ces comptes en banque furent regardés dans 
le commerce comme billets de banque > & perdirent 
autant qu'eux. Toutes les refiburces qui furent em- 
ployées ne réuflirent point : on créa inutilement de 
nouvelles aéUons ; cette amorce etoit ufée. 

Enfin le 3[0 Juillet on fit une augmentation des 30* 
monnoies» la plus forte qui eût encore été faite ; 
l'argent fut porté i i zo liv. le marc 9 & Tor à j8oe 
livres le marc : mais cette augmentation étpit accon>- 
gagnée d'une diminution graduelle > indiquée 9 pour 
ie premier feptembre 9. d'un huitième ^ & en conti* 
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ifto. nuant, d'un huitième de quinzaine en quinzaine ftili^ 

jtiUjef qu'au 16 oâobre» 

Cette opération ne fît aucun tort à la cenfîance 
que les efpeces avoient regagnée dans les efprits 9 Se 
les billets continuèrent de perdre jufqtt'à 90 pour 
cent ; lesaâions fe f;rouyèrent réduites à looo ou' 
2500 livres. 

Ao4tî5« Enfin intervient Tarrét du confèil, quifiipprime 
le cours des gros billets de banque>à compter du pre- 
mier oâobre. 

Oâ* ic« Et Tarrét qui Hipprlme celui des petits billets do' 
banque de cent livres & de dix livres , qui avoient 
été réfervés ; & ce» à compter du premier novem- 
bre , auquel jour il efl permis de Aipuler tous les 
paiemens en efpèces (bnnantes* 

Ainfi finit le (yfiéme de-LaWf dontle réHiItat 
~ ' fut de doubler les dettes de l'état > au lieu de les di- 
minuer > comme il Tavoît fait e(pérer. . 

Dec. 10. L^^ quifte Paris , Se pafTe en Angleterre. 

zx. FeHx le Pelletier de la Houflàye efï nommé con-. 
troU^r général des finances , dans le moment le 
plus difficile & le plus critique où la France fe £bit 
jamais trouvée* 

'jijfaires 

f, iniques Dîfgrace du cardinal Albéroni. Le roi d'Efpagno 
Jinv. 5. luj faij intimer ordre de fortir d'ËQuagne dans le 
mois » (ans voir ni lui ni la reine : la cour de France > 
maljjré Tes çrie£i» lui accorde un pàlTe-^port > pour 
pafler de Gironne à Antibes» 
2z* On conclud à Stockholm > par la médiation des 
rois de France & d'Angleterre « un traité entre la. 
reine de Suède & le roi de Pruflè) par lequel le roi 
^e Pruffe promet à la reine de ne donner au czar 
Pierre aucun fecours contre elle » dans ce moment 
où la Ruflie méditoit la conquête de la Suède 9 (bus le 
prétexte des droits héréditaires du duc de Holâein. 
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Le même jour eli encore figné à Stockholm un 1720* 
traité d'alliance entre la Suède & la grande Bretagne ; jnnyier, 
fuite & confirmation du traité de paix que la France 
avoit ménagé entre ces deux puiiTances ^ & qui avoit 
été conclu le zo novembre précédent : par celui-ci, 
l'Angleterre s obligeoit d'envoyer dans la mer Bal- 
tique une efcadre au fecours de la Suède , contre les 
hoflilités du czar. Ce traité > dont elle eut encore 
l'obligation au roi > lui procura la paix avec le czar 9 
qui fut conclue peu de temps après! Neudflad. 

Enfin l'acceffion du roi d*Erpagne au traité de la ^7^éré 
quadruple alliance efi fignée à la Hayespar le marquis 
de Béretti-Landi, Ton minière 9 & ceux des autres 
puiflances. On y convient d'aiTembler un congrès à 
Cambray , pour terminer tous les différends* 

On y figne auffi une fufpenfion d'armes fiir mer le \^J^ 
6 mars , & le i$ pour l'Italie. 

Frédéric landgrave de Heflc-Caflcl » mari d'Ul- ^ AvriL 
rlque-Eléonore , reine de Suède 9 eft afibcié au tréne» 
Se couronné roi de Suède* 

Le minière de France figne» à Stocklolm, un 14 Juin; 
aâe de garantie du duché de Slefwick au roi de 
Dannemarck* Cet aâe fut ratifié à Paris , le 8 août* 
. Le miniflre d'Angleterre à Stockolm figne un aâe 23 Jqji» 
de garantie pareil » en faveur du roi deDannemarck* 

Le marquis de Maulevrîer , nommé par le roi am- uAoftt. 
bafTadeur auprès du roi d*E(pagne , part pour fe tcnr 
ccre en Efpaghe » & porte le cordon bleu au dernier 
infuit d'ECpagne : il étoit aufll chargé de négocier lo 
mariage du roi avec l'infante d'E(pa?ne , & celui du 
prince des Afiuries avec mademoifelle de Montpell- 
ier 9 fille de M. le régent. 

En conféquence 4e l'acceffion du roi d'E(pagne tt« - 
& du duc de Savoie au traité de la quadruple alliaiKe % 
les Impériaux remettent la Sardaigoe au duc de 
Savoie > en échange de U Sicile» 

Çît. 
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1720, M. le duc du Maine ajHnt fait connoStre qu*Il nV 

Affaires ^^it auçutie part â la confplr atton tramée par le 

énArales prince de CelUipare , revient à Paris avec la per-? 

Janv. 7. miffion du. roi» 

Le marquis d'Argenfbn , fils aine du garde des 
(beaux, obtient l'intendance de Valenciennes, & ei{ 
fait» en même temps» conièiller d'état. Le roi lui 
accorde des difpen&s pour cette dernière place 9 
parce qu*il n'avoit pas i$ s^. Le comte d'Argenfbn 
fon cadet , âgé de 24 ans 9 né en i6p6^9£t nommé 
lieutenant de police, au lieu de M. dfi Maçhault. 

pér.is. Le roi entre 49 çonleiî de régence pQur }a pre? 
mière fois* 
20. M. Pintenriedçr , miniftre de l'Empereur, fait 
part au roi de la niort de Tlmpéra^rice > arrivée à 
Vt^ne le I p^ Janvier. 
14» Le roi danfe un ballet fur le théâtre des Thuil^ 
ries avec pltifieurs jeunes feigneurs de fa cour , dana^ 
la comiédie de Tlnconnu. 

I4art i9« Le roi donne la barette à M* de Mailli % archevé* 
quéde Reims. Ce prélat avoit été nommé au cardl-f 
tialat pa,r le Pape , dès le n^ois de janvier : mais ^ 
comme H avoit obtenu cette grâce fans l'aveu du 
roi, fa majefté lui avoit refuie, jufqu'à ce jour, U 
permiflion de l'accepter* 
iK Mort de madame la duchelTe la jeune ^Marie-Anne 
de Bourbon Conti , fans enfans. 

^vr. xs. La chambre établie à Nantes, après avoir faiv 
trancher la tête , le 16 mars, à quatre gentils-hom- 
mes Bretons 9 & fait juftice de quelqu'autres qui 
érbîent entrés dans les vues & les projets du cardinal 
Albérot^i contre le gouvernement , eft transférée à 
l'atcenal de Paris, pour y juger plufieurs autfes prii^ 

; fonnSefs d'état. 

\a^izs> ' Un navire marchand, arrivé de Sydon à Marfeille, 
7 apporte la j^e^e» qui y fait 4e grands rs^vages pcA? 
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(EUnt pr^s de deux ans. Le roi y envoya les fieurs 173^0* 
]Bailly & Lemoine, médecins de la faculté de Paris. 

Le roi fj|ît la cérémonie de donner la barette au *«^^» 
cardinal de Gévres , archevêque de Bourges* 

L'abbé Dubois prête ferment au roi pour l'arche- « Juint 
yéché de Cambray , auquel fa majedé l'avoit nom- 
mé ; elle lui donne un anneau eflimé cent mille li- 
vres. Il efl) dans le même temp^) nommé plénipo* 
tentiaire de France au congrès de Cambray « avec 
meffieurs de Morville & de faint Conteft* 

Les fuites malheureufes pour le fyâéme de l^dic . 7* 
du SI mai, avoient extrêmement amigé M. le ré^^ 
gent , qui avoxt efpéré de ce projet plus d'avantages 
pour réut. Ce prince les imputa à M. d'Argen(bn ^ 
qui y avoit toujours paru oppofé. Se qui lui en avoic 
louvent repréfenté les inconvéniens ; & il envoya 9 
le 7 juin, l'abbé Dubois lui redemander les (beaux , 7, ^ 
qui furent remis au chancelier Daguefleau ; mais on 
lui expédia un brevet pour lui conlêrver les hon- 
neurs de garde des (ceaux^ Cette diigrace lui fit hon- 
neur dans le public dont il fUpuloit les intérêts ^ Mi 
le régent même ne l'en eftimoit pas moins , & le cpnr 
iîilta jufqu'à Ùl mort. 

M. le Pelletier Desforts eft nommé commifTalr» 

Sénéral des finances , avec meffieurs d'OrmeiTon Se 
e Gaumont pour adjoints. 

L'abbé Dubois, minidre & fèçrétaire d'état , tH '• 
iàcré archevêque de Ctmbray. 

' L'abbé 4e Maupeou eâ nommé à l'évêché de ix. 
Lombez. 

Le mariage de mademoifelle de Valois > fille de ^^^ 
M. le duc d'Orléans , avec le prince héréditaire de 
Modène , qui avoit été projette dès le mois de fep- 
tembre dernier > ed célébré le ii juin. 

Le même jour, tremblement de terre confidéra-i 
ble à Pékin ; les maifons les plus fblides font ébran^ ^ 
iéçs i U y périt plus de dix mille perfonnes. 
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1 710. ^^ parlement de Paru refufant d'enregiftrer qnd- 
Juil. »o. ^"^ projets de déclarations propofés par le régent 
pour le fbatîen du fjûéme , eft exilé 8c transféfé à 
Pontoife. 
Août 4. Déclaration du roi, qui ordonne l'exécutioii & 
obfervation de la conftitutîon Unigerdtus dans tout 
le royaume ; fait défenfe de rien dire » écrire « (ba- 
tenir ou débiter contre elle 9 même d*en appeller a« 
futur concile ; ordonne en outre l'exécution des or* 
donnances du royaume fîir la police ecdéfiaftique 9 
& ikotamment de Tédit (ur la Signature du fonno^ 
faire; déclare que la connoiffance & le jugement de 
la doârine appartient aux évcques ; enjoint aux par* 
lemens & autres juges de les y maintenir , & de leur 
donner l'aide dont ils ont befoin* 

Cette déclaration eft enregiftrée d'abord au par- 
lement de Flandres, 
^ept. 7« Le Roi ériçe le comté de Nevers en duché pairie. 
M. le duc de Chartres eil nommé grand^maitredes' 
ordres du Mont-Carmel & de (kint Lazare » & lo 
comte d'Armagnac grand vicaire de; cet ordre. 
^^' La déclaration au fujet de la conftitution eil enre- 
giftrée V€ zi fêptembre au grand con(èii> en pré* 
ience de M» le régent « accompagné d'un grand 
® • nombre de pairs & de fcigneurs. 

Le roi établit un nouveau confeil de conscience» 

' compofé des cardinaux de Kohan & de BifTy^de mti- 

£eurs Dubois archevêque de Cambray , de Fleury 

' ancien évéque de Fréjus, précepteur du roi > & Ma& 

fillon évéque de Clermont. 

7* Une chambre de vacations établie pour îuger les 

. affaires inâantes & proviCbires au défaut de celle du 

parlement, & compofée de lèpt conseillers d'état & 

2 s maîtres des requêtes » préfîdés par M. d'Arme-* 

nonville , ouvre fes féances aux grands augufUns* 

K6V.I7. Le cardinal de Noailles, archevêque de Paris» 
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âonne un mandement par lequel il déclare qu*il ac* 1720. 
cepte la conftitution , relativement aux ^explications j, 
qu'il donne 9 desquelles il forme un corps de doc- 
trine fur cette matière» 

Le parlement enregiftre à Pontoifè la déclaration 4 Dec» 
du 4 août en faveur de la confUtution > avec des 
modifications , dans la vue d*empécher qu'elle ne 
puifTe porter aucune atteinte aux libertés de Téglile 
Gallicane & aux loix fondamentales de Tétat. 11 fut 
rappelle à Paris le 20 pour reprendre Ces fondions. 

Incendie à Rennes» qui détruit & confiime presque ^2« 
toute la ville haute. 

L'abbé de Rafiignac eâ nommé à Tévéché de zf» 
Tulles. 

La princeflè Clémentine Sobieski, époufe du pré- ^^ 
tendant , accouche de Ton fils aine le prince Edouard* 

Meffieurs DangervilUers & de Ti^udaine fontfaitt 
confeillers d'état , & meilleurs d'Ormeflbn & do 
Gaumont intendans des finances. ' 

1721. . 

Ls roi nomme à Tarchevéch^ de Vienne Tabbé J 
de la Tour d'Auvergne; à celui de Tours, M. de ^•^*"^* 
Camilly , évéque de Toul ; à l'évéché de Châlons » 
l'abbé de Tavannes ) à celui de Grenoble , M* de 
Chaulnçs , évéque de Sarlat ; à celui de Verdun» 
l'abbé de Dromeftil , évéque d'Autun ; à celui de 
Coutances, l'abbé de Matignon; à celui de Pérî- 

Kcux , l'abbé d'Argouges ; H celui de Leîtoure » 
bbé de Beaufort; a celui, de Mirepoix , Tabbé de 
Maniban ; à celui du Puy , l'abbé deConflans; à celui 
de faint Brieux, l'abbé de la Vieu ville ; à celui d'Au- 
tun , l'abbé de Moncley ; à celui de Sarlat , l'abbé 
de Valbellcs ; à celui de Toul , l'abbé Bégon ;>à ce- 
lui d'Alais , l'abbé d'Avejan j at à celui de Glandfa 
vcs,i'abbç de Grillon, 
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1 7 2 X • ^^^^ ^ M* Hu^^ « ancien évéque d*A vranches St 

Janviert ^"^TP^^^ccpteur de M. le dauphin , célcbro par (on 

* érudition & parplufieurs ouvrages de littérature. 

^^* Le fyiléme échoué , il fallut (onger à reraejttre let 

cho(ès dans Tétat où elles étoient avant Taoïiée 

I7ip ; ôter 4 la compagnie des Indes l'adniiniftratioft 

des revenus de Tétat ; rendre au roi le bénéfice det 

monnoies ; rétablir les offices des receveurs gêné* 

faux des finances « des payeurs & controlleurs de» 

rentes , & même les fermes générales : mais le mau- 

' yais état de ces dernièrets ouigea le gouveroemenc 

de les mettre d'abord en régie, 
• ; . Enfiiite , pour parvenir à réduire les dettes puhlx« 
ques proportionnellement aux forces de l'état « oU 
tts»^ ordonna 9 par arrêt du 1^ janvier 9 qu'il ieroit &ît 
un vi/a général de tous les effets nouveaux qui exif* 
toient , 8c que les propriétaires feroient tenus de 
donner des déclarations de leurs origines & du pri% 
auquel ils les avoient acquis ; pour être lefdit$ effets 
réduits en conféquençe 8c proportionnellement. U» 
nombre fuffifant de maîtres des requêtes & de con- 
feillers au grand-confeil furent nommés pour faire 
cette opération. Le réfultat fut une réduélion de 
cinq centsvingt-un millions dont l'état fut déchargé» 
(ùr deux miluards deux cents vingt-deux million» 
fuî avoient été préfentés au vifa *. Ainfi il refta en- 
core à acquitter , après le vi/a, plus de dix-(êpt cent» 
millions de ces effets» dont on délivra des certificat! 
d.e liquidation qui dévoient être acquittés en valeurs 
numéraires* Pour s'en libérer , le gouvernement a 
été forcé d'employer une multitude a e^j^pédiens anili 
ruineux pour le roi que pour Ces fiijets. Enfin les ac- 
tions fontreilésa la charge de la compagnie des Inn 
des 9 au nombre de cinquante cinq mille qua(receQt% 

^ * Vpyez le procès verbal du 1^ fe^embre 1719^ 
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quatre-yûigt-une; & les certificats de liquidation 1721» 
ont été reçus pour capitaux de toutes fortes de ren- Jg^g^y[„^ 
tes perpétuelles & viagères » tant fiir rhôtel-de-ville 
de Paris, que fur les tailles : ou bien ils ont été ad- 
mis pour le paiement des offices municipaux , qui 
furent rétablis au mois d'août 172^9 des furenchères 
des domaines engagés,du rede des taxes de la cham- 
bre de jufiice y Se des lettres de maitri(ès des arts & 
métiers > qui dirent aufli créées en 1721 à cet effet* 
Une très-petite quantité a été acquittée en argent au 
tréfor royal ou aux hâtels des monnoies. Telle fut 
la catafirophe &la fuite nialheureu(è du fVfléme^ 
qui força le gouvernement à créer , pour libérer Té* 
cat par degrés» des emplois onéreux » inutiles » qu'il 
fallut enHiite éteindre ou réduire. Les peuples fouf- 
frirent fans doute de cet expédient , mais moins qu'ils 
n'auroSent fait par la banqueroute générale qui fut 
propofée au commencement de la régence. Il efl 
vrai que les dettes de l'état étant moindres , elle eût 
été moins confîdérable ; mais elle eût été plus (ûbite, 
êc par conféquent plus rènfible* 

Le duc de BrifTac efi reçu au parlement en qualité ^* Pér4 
de pair de France. 

ML d'Argenfon > fécond fils du garde des (ceauXf 
eft nommé à l'intendance de Tours. 

Aflemblée du parlement de Paris > où le pairs ztCiC" 1 5; 
tent pour commencer l'inflruâion d'un procès de 
monopole commis par plufienrs particuliers « dans 
lequel on impliquoit le duc de la Force pair do 
' France. 

Arrêt d'évocation de cette affaire au conteiU ^f « 

Remontrances du parkmest (iir cet arrêt. i Mari» 

Le duc de Richelieu e'^ '^'^ «« ^»*Umaït en qua- t. 
lité de pair de France* 

Le roi renvoie le pr^ * par^ "• 

|pmcWfpw«âior^ 
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MéhémetEfTendl^ambafradeurde la Porte* fait 

'^^^ ' £bn entrée à Paris 9 & obtient audience du roi le zo» 

Maw. Undesobictsde Ton ambaiTade étoit d'aflurer le roi 

i6« qu'en fa confîdération (à hautefle prenoit fous là pro- 

teâion les religieux de Jérufalem ; & qu'elle ayoit 

donné le^ ordres nécefTaires pour la réparation du 

snonaflère & de l'églife du faint fépulchre. Cet ant- 

baifadeur eut (on audience de congé le 19 juillet» & 

il partit le 3 août pour retourner à Conftantinople. 

?>P« Le pape Clément XI , auteur de la bulle Unigeni' 

tus f qui a caufé tant de divisons en France 9 meurt 

âgé de Soixante- douze ans 9 après vingt années de 

pontificat* 

Le cardinal Conti eu élu le 18 mai pour (bn fiic* 
ceiTeur , & prend le nom d'Innocent XIII. 
Avril s. Mort de M. d'Argenfon , qui , après avoir exercé 
pendant vingt années Toifice de lieutenant générai 
de police de la ville de Paris avec la plus grande dil- 
tinâion , avoit été garde des fceaux , & à la tête du 
confeil des finances. Il avoit toujours été oppofé au 
fyftême , dont il fentoit les conféqucnces & le dan- 
ger. Les remontrances réitérées qu'il faifoît à ce fu- 
]et , à M. le régent , avoient été caufe de ùl diP 
grâce. 
^, La ville de Taurîs , en Perfe , eft engloutie paf 
un tremblement de terre» avec deux cents cinquante 
mille habitatis. 
14 Mort de M. de Chamillard» fecrétaîre d*état , & 

controlleur général des finances fous Louis XIV* 
2(» MaiiTance du duc de Cumberland» fécond, fils du 
roi d'Angleterre. 

Le comte de Gergy e& nommé ambaiTadeur à 

Vcnire. 

Mai XI. M. le duc de Chartres eft pourvu par le roi de la^ 

charge de colonel général de l'infanterie françoîfe. 

Juil. 7. Le parlement juge définitivement Taffàire du . duq 
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îele la Porce> les chambres aflemblées & aifiijiées des 1721, 
pairs. Par l'arrêt, le duc de la Force, qui n'woit juin^t, 
manqué que par trop de facilité pour des gens qui 
lui appaftenoient , eâ averti de Ce conduire avec plus 
dé ctrcon(peôion *, & les vrais coupables foiit admo- 
nétés ou blâmés , & condamnés en des peines pccu* 
suaires ; & les marchandifes d*épiceries dont ils 
avoienc Sût amas, confifquées au profit des hôpi- 
taux & des épiciers* 

L*abbé Dubois , archevêque de Cambray , à la fol- ^^ ' 
llcitation de Ton alteiTe royale > obtient le chapeau 
de cardinal. Le roi lui donne auffi Tabbavede Cer- 
camp & la Hir-intendance des podes de France ^ qui 
avoît été retirée des mains du marquis de Torcy. 

Le roi ordonne qu'il (èra élevé au collège des je- zx^ 
ibites â Paris , à (es frais, dix jeunes enfans François 
dans l'étude des langues latines & orientales , pour 
ièrvir de drogmans & truchemens à Ces confuls dans 
les échelles du levant. Avant cet établiflèment, les 
minières 6c les fujets du roi étoient expofés à la mau- 
vaise foi ou à la perfidie d'interprètes étrangers. 

Le roi eil attaqué d'une groiTe ficvre avec un mal ^i«; 
dégorge: deux laignées le tirent d'aJOTaire. Cette 
maladie ne fut pas longue : mais il n'en falloit pa; 
davantage pour faire connoitre le tendre attache- 
ment des peuples pour un prince de û belle efpéran- 
ce. L'inquiétude étoit peinte fur tous les vifages; 
un filence morne règnoit dans la capitale ; la conf- 
ternation étoit générale : heurcufement la joie la 
plus vive 3 donnée par fa convalefcence , fuccéda 
promptement aux allarmes. 

Ce fiit au commencement du mois d'août que fut Aoftu 
faite à Londres la première épreuve de l'infertioin 
de la petite vérole fur des criminels condammés > qui 
échappèrent tous ^u danger de cette maladie. 

Depuis longtemps on i^égocioit la paix entre |a $94 
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Suéde & la Ruffie. Elle étoit prête à être conclue éll 
^^ * 171 8, par rînfortuné baron de Goërts» lor(qii*il 
t Août. £m arrêté après la mort de Charles XII Ibn maître. 
La ceflatîon de k négociation avpit été fôivie des 
plus cruelles hofiilités exercées en Suède par les or-» 
dres du czar. Enfin les traités d'alliahce conclue 
l'année précédente à Stockholm » par la médiation 
de la France » entre la Suède & les rois d'Angleterrei 
de Pruflè & de Dannemarck , déterminèrent auffi le 
czar à faire la paix avec la Suède. ËUe fut conclue 
à Nieudflad le 30 août. Par ce traité , le roi de Suè- 
de cède à la Ruffie , en pleine propriété, les provin-^ 
ces conquifes par le czar ; fçayoir , la Livonie , 1*E(^ 
tonie 9 ringermanie^ Se autres provinces Se places : 
& le czar , de Cz part , promet reflituer au roi de 
Suéde, le grand duché de Finlande > & lui donnet 
en outre deux millions d'écus > s'engageant de plut 
de ne Ce point mêler des affaires domefiiques dti 
royaume de Suède* 
Sept. L'abbé le Blanc eft homme à l'évéché de Sftrlât « 
& l'abbé de Valbelle à la coadjutorcrie de Cûnt 
Orner. 
X4t M. d'Armenonville fait leâtire au roi 5 datis le 
' confeil , d^une lettre du roi d'Espagne à (â majefléf 
par laquelle ce prince acquief^oit au mariage qui lui 
étoit propofé de l'Infante fâ fille avec le roi : Et M. 
le régent dit à (a majeflé qu'elle n'avoit point encore 
parlé dans le confeil ; 6; qu en cette occafion , il étoit 
néceflàire qu'elle s'expliquât. Le roi répondit qu'il 
donnoît avec plaifir Ton consentement, & qu*il étoit 
fatîsfait de ce mariage. 
29. Le régent, accompagné du cardinal Dubois «pré* 
(enta au roi un paquet contenant le portrait dé l'In^ 
fante , & une lettre de fa majeflé catholique , qui lui 
témoigne la îoie qu'elle avoit de ce qu'il acceptoit 
l'Infante (a fille pour époufe ^ & lui demandoit en 

même 
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i?néme temps mademo!(èlIe de Montpenfier,iille de 
AI. le régent^ pour le prîncb des Aft^rieS foh fib 1711^' 
stiné. 

F" Le roi la lui accorde : & le duc de ÙLitit Simon e& 
nommé ambafTadeur en £fpagne pout aller faire la 
demande de Tinfante. Madame la ducheflé de Van-< 
Cadour eu. liômmée gouvernante de la jeune infante ^ 
& chargée de l'amener à Paris. Le duc d'OfTonevinc 
complimenter le roi , de la part de fa majeflé catho- 
lique; & lé marquis de la Fare 9 capitaine des gardes 
de M. le régent , alla à Madrid ^ de fa part , compli-^ 
menter le roi d^Efpagne. 

Le fameux voleur Cartouche efi arrêté à la Cour- ,^^ q^; 
tille 9 livré par un foldat aux gardes Ton complice* Il 
fut exécuté à la fin de novembre. 

Les mariages projettes entre les Cours de France 
& d'Efpagne font notifiés à celle de Londres par le ^^* 
minifire d'Efpagne. 

M* de Mahiban eft nonmié premier préfident aU , ^^y^ 
parlement de Touloufe. 

Le czar Pierre prend le titre d'empereur de toutes 
les Ruffies. 

Le lord Koningfby propofe à la chambre des pairs x;^ 
de proscrire Law qui s'étoit retiré à Londres , Se les 
invite à examiner la conduite de cette insatiable 
ikngfue; c'eft ainfi qu'il le nommoit. Les accufations 
qu'il portoit contre lui étoient d'avoir été le pre- 
mier auteur des malheurs de (à patrie ; d'avoir pro- 
jette la ruine de la France ; de s'être fait naturalifef 
François; d'avoir favorife les Jacobites, mérité les 
bonnes gtaces du prétendant, & embraflé la reli- 
gion catholique. Sa proportion efl re jettée. 

Mahaflfioud-Mirweis , noble Perfan > avec le fè» 
cours des AghuanS) prend la ville d'Hifpahan aprèsi 
ud blocus de fept mois qu W avoit caufc la faininé ,• 
détrône le fophiSchah-Huilein, & ufurpele posvokf 

D 
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fouveraîn. Cependant le prince Thamas , Con filf ^ 
conferva (bus Â>(i oVéiflance quelques provinces^ ft 
Nov. 23. cntr'autres celle de Mazanderan où il fe retlroit loift 
qu'il n'étoit pas en état de tenir k campagne ; }ùiH 
qu'à ce qu'enfin le Nadir Coulis 6. connu depuis foufl 
le nom de Thamas-Coulikan , vti»t à Ton lècours» Su 
le rétablit fur le trône de Periè. Les Turcs & les 
Mo(covites profitèrent des diTÎfions de ce Toyzvim& 
pour y faire des conquêtes. Les Turcs lui enlevèrent 
tout te p^'s qui eu depuis Erivan iufqu'à Tauris> Sa 
de là jufqu'à Amadan '9 Se les Mo(covites s'empare» 
rent du Cliirvan & de la province du Ghilan , la plus 
riche de la Perfe» Scelle où fe font leiS plus belles 
foieries. 

1722. 




L'échange de Tinfanted'Efpagne accordée au rof, 
. & de mademoifelle de Montpenfier accordée sui prill-^ 
ce des Afiuries > efi faite dans l'ifle des Faifàns 9 par 
le prince de Rohan de la part du rQi> & par le mar-x 
quis deSt^e Croix de la part du roi d'Eipagne. 
22. Le duc d'OiTone , ambafTadeur extraordinaire 
d'Efpagne , & Dom Carlo Albani , tieveu du pape 
Clément XI, font nommés chevaliers de l'ordre du 
faint £(prlt, pour être reçus en cette qualité après h» 
iàcreduroi; avec la permiffion de porter le cordoifti 
bleu jufqu'à ce temps* 

Le roi d'Eipagne avoit, de fa part, donné Vor^ . 
dre de la toifon d'or & la grandefle au duc de dint 
Simon y ambafTadeur du roi^ & au marquis de la 
Fare» capitaine des gardes de M. le duc d'Orléans y 
le X 1 9 aufii-tot après la cérémonie du mariage dtt. 
prince des Afluries avec la princeflè d'Orléans , qui 
ïut faite à Lerma» 

Création d'une troii^.^me charge de garde du tré^ 
for royal en laveur de M, Paris. 



te parlement de la gfaifde Bretagtic ayâtif appris , -12, 
nue quelques FrtAicôîs avoient obtenu rfé la couf dé - ^^. ^* 
Londres fe ptrmîfflôiï de ferre conftnrir« des Vai(^ anvier. 
ftàtix datis les ports d^Aifgîeterre , doitne un bill qui *^' 
défend i tous les 'étrangers de h\st conflfuire au-^ 
cttfts vaifleanx dans k% ports. 

Mort d'EiéoTïore , diichefle douairière de Zelh 27e 

Madame la princeiTe de Conti atcouche dé M. le sFéW 
comte d'Alais. 

Le cardinal de Rohan eft admîs^ au confeîl de ré^ %^ 
gence> & prend la place immédiatement après les 
^rmces dti fang, ati-deflus du chancelier & des pairs « 
qui font au régent des plaintes & des représentations, 
fhalgré lefqtieHes , le 21 , il introduit encore le car- 
dinal Dnboxsdanrs le cofffeîl, & loi fait prendre pla- 
ce immédiatement après le cardinal de Rohan. L4 
haute naiflkîKe de celtii-ci , fou ntérîte, k^ grandei 
qualités, rendoient la prefTéafncé^qui M étoit accor- 
dée fupportaWe ; maïs tout le monde Te récria en la 
Voyant proffituée en feveur dû cardinal Duboh. Lé 
maréchal de Vilteroi & le duc de Noailîes, qui ac- 
compagnoient le roi , k retirèrent à fa rue : le chan- 
fcelier â lè»d(îcs^& mrfiéchaux de Framce, qui àvoient 
cmfttrm^ d'y affifter, ire voulurent point s'y trouvcré 
M. le régent , déterminé à maintenir les deuJT cardi- 
iiaux dans la place qu'il leur avoir accordée , hû^, les 
fceamt au chancelier, qui fe retira â fon cM^eau de 
Frênes. 

M. d'Argenfbnr, îfitendant de Totrrs, eft nommé %U 
pour la féconde fois lieutenant-général de police de 
la ville de Paris, for ladémîfBon deM.dcèauldry y 
& M. Héraut à Tintendance de Tows.. 

Le roi crée cinq charges d'intendans des finances % 
atixquclles il nomme mcflîeurs d'Ormeffbn & de 
Gaumont commiffaires des finances , & melTietit^l 
BattHry , le Pelletier deSigny , «fDt)dtm. -' 

Dii 
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1721. M» d'Armenonyille efi nommé garde des (ceaux i 
Mars t. & prend £2ance au confeil au-deSbus des cardinaux»' 

j^ L'infante d*E(pagne Maric«Annc-Viâoirc , accot* 
dée au roi , arrive à Paris » accompagnée de la du- 
chefTe de Vantadour^ ^ui avoit été la prendre fut 
les frontières d'Efpagne avec un cortège nombreux» 
Avril X. Le comte de Vernon , ambafladeur du roi de Sar- 
daigne , fait part au roi du mariage du prince de Pié« 
mont avec la princefle Palatine de Sulzback. 

4* Des la fin de Tannée dernière > plufieurs miniflres 
plénipotentiaires s'çloient rendus à Cambray pour 
le congrès qui y étoit indiqué. Le lord Polworth y; 
fait Ton entrée publique le 4 avril. 

*• ^ Le comte de Morville , fils de M. d'Armenon- 
ville garde des iceaux, eu, nommé fecrétaire d*éut»; 
avec le département de la marine* 

Dans ce mois » M. de la HouiTaye y controlleur 
général des finance 'S ayant obtenu de M» le régent 
la permiflion de Ce démettre de cette charge. Je 
préfident Dodun en eil revêtu , & efl chargé de 
l'adminifiration des finances 9 & M. Fagon eâ nofla« 
mé intendant des finances. 
12. La princefTe de Soubife prér« ferment pour la (brr 
vivance de la charge de gouvernante des enfaiis de 
France. 

2>o. Le père de Linîères jéfuite eA nommé à la place de 
confeneur du Roi , dont Tabbé de Fleury s'etoit d&* 
mis à caufe de Ces infirmités* 

L'abbé de Rohan Guimenée eft nommé à Tarche-* 
véché de Reims. ^ ^ , 

Le roi cefTe d'habiter Paris « & fixe Con féjour i 
Verfaillcs. 

26» J^^^ Churchill , duc de Mariborough > Tun des 
plus grands généraux d*armée de ce fïècle , qui « de 
concert avec le prince Eugène & Heinftus penfion-* 
nm9 de fiçi\i^ûfi ^ ^vgit tai( tout le m^ ^u'il ayoii^ 
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pu à la France ^ dans la guerre pour la (iicceflîon au 1711. 
roya^ime d'Efpagne , meurt à Windfor. 

Lé roî donne audience à meffieurs Fofcarini & »* J"»"» 
Tiépolo , ambafTadeurs extraordinaires de la répu- 
blique de Venife. 

Mort du grand maître de Malthe Marc-Antoine 16 Juil. 
Zondodari , âgé de foixante trois ans. Le bailli de 
Mefmes > ambafTadeur de la religion , en fit part au 
roi le 4 août. 

Le maréchal de Villeroy eft exilé , conduit d*a« xoAoût. 
bord à Villeroy & envoyé le lendemain à Lyon dont 
il étoit gouverneur. La caufè de cet exil étoit que 
Jâ. le duc d'Orléans » dans le defTein d'infiruire le 
roi de Tes affaires , apnt ce jour-là prié (à majeflé de 
pafTer dans Ton cabmet avec lui « le maréchal de 
Villeroy , en fa qualité de gouverneur du roi, vou-- 
lut l'accompagner dans Ton cabinet , difant qu'il ne 
devoit point perdre de vue un dépôt û facré. Cette 
méfiance ofien(a le régent > qui l'en punit , 8c mi( 
à fa place le duc de CharofI, quoiqu'il n*y eût plus 
ique quelques mois jufqu'â la majorité du rqi. 

Le jour même de l'exil du maréchal de Villeroy » 
révéque de Fréjus , qui étoit précepteur de Gl ma- 
jefté , fe retira de lui-même , dans la crainte d'être 
auifi exilé : n(iais il reçut des ordres exprès de reve« 
nir promptement reprendre (es foniâions ; ce qu'il 
fit. Il dut , fuivant leS apparences , (bn rappel à 1 ex> 
trême douleur oii fut le roi d'être privé en mémp 
temps des deux perlonnes auxquelles il avoit le plus 
de confiance. 

Elifàbeth-Cfarifline , reine de Prvile , accouche i^: 
à^ Berlin de Con fécond fils qui eil nommé Guillaume- 
Auigufie. 

Le cardinal Dubois eft nommé premier minifire* 22. 
H commence fon mmifière par le rétabliiTcmcnt du 
droit annuel , du controUe & infinuation des aâe» 

Diii 
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des notaires: ceç imppfitipn§ font reflécs diepii!5, J(I 
fait aufli entrer beaucpHp dVgçnt d^w les çpffiçt^ 
du rai , par une taxe fur Içs partiçjuliew qui s'itpîent 
enrichis au fyfteme. 

, Sur la fin de ce mois > on fit un caiBp près de Por* 
ché-Fontainc <» à deux Jieui^^ (J^ VexfaiiUs ; op y 
aOiégea un fort , 8ç Vçn y donn^ un combat. Le rot 
prit un plaifir fingulicr à c^ exercices* 
Septt 7. On apprit , dans le mois de feptembre , que lef 
provinces. Mofcovites voifioes de la Perfe 1 s'iétpicnt 
révoltées contre le Cj.dx leur fouvetain. 
»c. Entrée publique à Paris dp m.çflîeurs Forcarînî ât 
Tiépolo , tpuj d«px apibaf&dejur^ de Vcnifp. 1.U our 
rçnt leur audience de çpo^é Jç 7 oâobreu 
Oâ. 5* La célébration du m^riagp du pxîacis éle&ojal d^ 
Bavière > a\^ee la ducKene IWarie - Amélie fille de 
l'emperejir Jofeph» eft ftite i Vienne pw rajcchevê-. 
que de cette ville. 
^ Entrée publiquç ^ ?arÎ3 dç M. Mafleî , arçfecv&jue 

4' Athènes j ponce du Pap.e. 
J5. Le roi eè façré à Reî«i5.. A ç^ Ûçri^ les fîx p2&5 4/0 
France laïcs furent repréiSentfs par fix princes au 
fang ; ce que rpn n'ayojf ppîpt çnpor<B vu à «UCV9 
facre* le duc d'Q.rléanj? rcpiéjCeVijfa le dw: de Bouxr 
gogne, le duc de Ch^rtre^ tin^îapli3i:e du duc îp 
Normandie , îç duc de BourbPX» celle du du.ç d'Ar 
( uîtaine, Iç conjte dlç Çharplpi» ceJU du con\tfi àfi 
V^ouloufe , le copjite ip ÇJerçiojpji; çeUe di# çoroto 
de Flandres Se le prince de CoPii^ celJjç djii comte de 
Champagne. Le maréchal de -Villars y reprcfentoi)t 
le connétable it Fran,Ç9^ Se le prince de Rohan Iq 
grand majore de U maifpn du rpj, 
IyoT,if . Ordonnance du roi pour la levée éts lignes qui 
avoient été établies çn j 7 »odaixs différentes provin- 
ces du royaume > à l'pccafipa de la pefie qui affligeoit 
U ProYç;içç% 
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Le parlement d'Angleterre fait brûler par Texé- 
tuteur de la haute juftice» une déclaration du pré- 
tendant, fîgnée de lui y qui tendoit à la réclamation 
de fes droits* 

. Mademoifeilc de Beatijolois, fille de M. le duc ^'^^^' 
d'Orléans, dont le contrat de mariage avec l'infant 
dom Carlos avoit été ligné le 26 novembre > part de 
Paris pour aller en Espagne. La duchefTe de Duras 
& le cneyalier d'Orléans étoient chargés de la con- 
duire fiir les frontières d'Ei|>agne. Ce mariage n'eut 
pas (bn exécution. 

^ Mprt de madame la duchefTe d'Orléans douai- z, 
rîère , mère de M. le régent. 

Le dtrc de Gefyres efl: reçu au parlemenr Se à 
rh6tel de ville de Paris, gouverneur dé cette ville , 
en iitrvBrance du dût de Trefmes (on peré. 

L'empereur Charles VI fait fceller , en fa chancela ^^• 
ierîe , des lettres paiei^s portant étàblifTeâient & 
oâroi d'une cûftipdgnie de commerce pour les Indei 
cirientales fit les côtes d'Afrique , dont le principal 
£^gd detoit être à OÂende , & qui , par cette raifon , 
fut nommée la compftignie d'Oflende, 

Cet établiffement btéffa principalement les puif- 
lances fiiarîtimes > qui Ce recrièrent 8c formèrent de 
<oiis côtés des oppofîf ions pour en empédher Texé* 
ctttîon. Cetfe affaire penfa mettre le feu dans TEu- 
lope } & y 6aufer une guerre générale. 

Ott feue un trelhblement de terre confiderable fur '7« 
txyekte la c6t^ du royaume des Algarves en Portugal : 
ptufieurs églifes des villes de Portémaon & de Villa- 
Hova en furent ébranlées ; quelques maifons de 1^ 
ville de Tavira tombèrent & écrasèrent un grand 
âombre d'habitans. 
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Janv u. Charles-Henry de Lorraine , prince de Vaudé« 
mont, gouvernent du Milanoîspour Tempereurji 
meurt à Nanev. 
X^cy. 7- Les Etats généraux des provinces-unies font a£S-r 
cher un placard » par lequel il efl interdit à tous les 
jtiiiets de la république de prendre aucun intérêt 
4ans la nouvelle compagnie d'Oflende. Ils foUicitent 
en même-temps les rois de France & d' Angleterre 
4'unir leurs efforts à ceux de la république > pour 
obtenir la Tupprelfiôn de cette compagnie» 

Le roi étant entré ce jour dan$ fa quatorzième 
finnée ^ le duc d'Orléans fe rend le mauo à, (on 
lever > pour lui rendre (es refpeâs & prendiA'&s or? 
dres pour le gpuvernement de l'état. 

Les princes , les prineeil^ & les grands-feigneurji 
4u royaume « lui font leurs rîvérences. 

Le roi accorde au c6mte de faint Florentin la 
furvivançfs de la charge de feçrétaire d'état dont 
ctoit revêtu le marquas de la Vrillière fon père. 

Le roi tient fbn )it de jufiice au parlement <Ie 
Paris. Il y déclare fa majorité ; & qu'il eft venu en 
fbn parlement pour y annoncer que , fuivant la loi 
de (on état , il veut dé(brmais en prendre le gouver- 
nement. Èndiite M. le duc d'Orléans étant pré(ènt» 
il le remercie de Tes (oins , & le prie de les lui con- 
tinuer 9 & de i*alder de fts confeils dans l'impor- 
tante admlnlflratlon de (on royaume. Sa majeflé 
confirme en même-temps le cardinal Pubois dans 
\cs fondions de premier n^iniftre. 

Dans ce lit de judice , les ducs de BIron , de Léyi 
& de la Valière, dont les lettres d'éreftion avoient 
été enreglftrées quelques jours auparavant , prirent 
Içur première féançe parmi les ducs & pairs. O41 ^' 
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tnrcgîôra Tédit contre les duels. Le roi n'étant 1723, 
point retourné ce jour-là à Verfailles , & ayant cou- „ , ^.^^^ 
ché en fon palais des Thuilerîes, reçut le lende- 
main matin les complimens des trois cours rupérieu-» 
res, le parlement, la chambre des comptes & la 
cour des aides ; & Taprès-midî , ceux du grand- 
confeil, de runivcrfité , & de racadémîie Françoife. 
' Le roi établit le confeil royal des finances 9 & lui ><• 
donne une forme fiable. 

• Le confièil de marine efl fiipprîmé ; & toutes les Mars, 
sfBkires qui y éfoient portées (ont remîfes entre Içs 
mains de M, de Morville , feerétaîre d'état. 
' M. le Blanc , feçrétaire d'état pour le départç* 
ment de la guerre , rentre auffi dans le détail des 
affaires de l'infanterie Françoife, de la cavalerie 
6c des dragons s qui , pendant la minorité , avoit été 
entre les mains des colonels généraux dé ces corps. 

On apprend , par des lettres apportées de TAmé- 26, 
rîque , que la colonie Angloiffc qui s'étoit établie de- 
puis deux mois dans Tifle de fainte Lucie , en a été 
ehafTée par les Indiens naturels du pays , qui avoient 
appelle les François à leur fecours. 

Le Pape fait faire , entre lei mains du magifirat | Avu 
de Cambray ^ par le miniflère de Tabbé Rota , audî* 
teur de fbn nonce en France , une proteflation con- 
tre tout ce qui pourroit être fait au congrès indiqué 
dans cette ville > au préjudice des droits du fainç 
£ége , au fbjet de l-inveflituré éventuelle des duchés 
de Parme & Plaifance accordée à Tinfant dom " 
Carlos. *-"* 

Le roi décide, par une déclaration les rangs 8c 26^ 
les honneurs dont il entend que jouiffênt à l'avenir, 
au parlement , les princes légitimés ; & il leur ac- 
corde rang , féance & voix délibératîve après les 
princes du fkng, & avant les ducs & pairs : réfer- . 
yant néanmoins au?( feuls grinces du fang le droit d^ 
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^7^ S» trat^erfer le parquet , & d'être précéilés de plttfieuf # 
huiffiers* 

W« H« Le roi établît une chambre à Tarcénal , pour coih 
noitre des malyer(àtîons commlfes dans le vi/a » 9c 
les liquidations des effets royaux. Elle condamna 1m 
27 août Aiivant plufieurs coupables. 
^s* Il ne s'étoit point tenu d'aflèmblées du clergé de* 
puis Tannée i?i5« Celle qui fut convoquée cette 
année par les ordres du roi s'ouvrit le 2$ mais A 
donna un don gratuit de huit millions « qui lui fu- 
rent demandés de la part de ùl majefié.Elle fiit coJI- 
gédiée à la fin du mois de juillet. 

uinzs. La ville de Châteaudun eft pre(qu*emîèfement 
réduite en cendres par un incendie. Le roi fit donnev 
aux habitans un plan fur lequel ils furent obligé» 
de la rebâtir; & , pour les y engaeer > on les déd»»^ 
gea de toute impofition pendant dix années* 

TuiL I. M. le Blanc , fecrétaire d'état de la gueri!;e efi 
déplacé. Francs- Viâor le TonnelUer de Breteuif^ 
intendant de Limoges , e^ nommé à fa place. Ai> 
mois de novembre luivant » M. le Blanc fut arrêté » 
mis à la baflille ; & la chambre de Tarcenal reçut 
ordre d'iniiruire Ton procès 1 pour raifbn de quelques 
foromes d'argent confîdérables dont on lui demau^ 
doit compte* & dont ilj|>rétendoit n^avoir iiCfoâét 
que par ordre. 

ottrt. Mort du cardinal Dubois, prenner minifire do 
France , aurehevéque de Cambray , grand-^maitre ic 
^ fur-intendant des pofies. Il avoit (îgné , en qualité 
d'anv^À «fadeur extraordinaire & plénipotentiaire di> 
roi à'ia Haye 9 le traire de la friple alliance > eit 
17 17 ; & à Londres celui de la quadruple alliance > 
en 1718. M. le duc d'Orléans ayant obtenu du roi 
le titre de premier minifire , continue de gouver- 
ner comme auparavant. 
L'évéque de Laon, fils naturel de M» le duc d'Oj> 
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Jeans t efi noaimé à l'arche vcché d^Cambray ; & ijij* 
l'abbé de la Farei révcchc de Laon. Le département ^^^^^ 
des a^kiVei étrangères qu'avoit le cardinal , eft donné 
^ M» dç MoryiUe y & celui ic la marine i M. de 
Maurepas. 

L# roi donne une de ciarafion » par laquelle il dé- i^, 
lend à cous fies (ujets de preadre aucun intérêt dans la- 
xpmpagnie d'Ofiende. 

Déclaration po-ur ri«pofîiion du droit dû au roi 
pour fon joyeux avènement à la couronne z il lui 
l^odiiifit environ quariinte ** quatre millions en 

Mort de Jeaa-Aauune ée Mefmes , premier pré- ^J- 
^itnt du psarlemeac de Paris. André Potier de No- 
vion lui fuccède* 

. Réglemeik général pour la compagnie des Indes, 30; 
par lequel il efi ordonné qu'elle fera ré|ie à l'avenir 
par douze direâeurs intérefTés au moms pour cin* 
jouante fiâioas qui feront déjpoiées, huit fyndics » 
notables né^^cians ou bourgeois , auffi porteurs , de 
cinquante ^ions » & quatre commiilaires du con- 
feil : qu'il (era tenu une aflJemblée de ces officiers 
tous les quinze jours » Se une générale tous les ans 
le .15 mars. Enfija là ferme générale du tabac , qui 
hii api2^tenoît alors , devoit être régie par huit ré-* 
giffeul» particuliers , auiS intéreiles dans la compa- 
gnie pour cii^vante aâioas. 

Alfemblée générale de la compagnie en confé- 
quence lé 17 feptembre i à laquelle affifle M. le duc 
^'Orléans ; dans laquelle Con altefTe royale confirme 
à la compagnie y de la part du roi , le privilège ex- 
clufif de la vente du tabac & du caié. On choi/it 
dans cette aflemblée les ^redeurs & les fyndics pour 
fon adminiilration. 

L'empereur fe fait couronner roi de Bohème > dans 7 Sept. 
la yili» de Prague. 
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lyxz. Affcmblée générale des prêtres de la cpngféga^ 
tion de Toratoire 9 par laquelle il eft arrêté qu'ils Ct 

fpt» ï^' fbumettront auffi à la fignature du formulaire. 
20. Mort de M. le Pelletier de la Houffaye , ci-devant 

controUeur général des finances. 

Mf le duc d*Orléans çhoîfît le comte d'ArgenionL, 
lieutenant de police > 'îecond fils du feu garde des 
fceaux , pour être chancelier de fa maifbn , & (iit- 
intendant de fes affaires & finances , au lieu & place 
de M. de la Houfiàye* 

0âobre Depuis la cataârophe du (yfléme de Law t lef 
fermes générales étoient en régie. On les afferma » 
au mois d'odobre» à une compagnie de fermiers 
choifîs, qui s'obligèrent d'en rendre au roi par cha- 
cune année cinquante-dnq millions, 
^i. Mort de Cofme de Médicis troifième du nom» 
grand duc de Tofcane : Jean Gafton , Ton fils , lui 
fuccède, 

Uov.n. Jofeph- Clément de Bavière , éledeur de Colo* 
gne > meurt en cette ville âgé de foixante-douze ans : 
Clément - Augufie de Bavière » Ton neveu 8i fon 
coadjuteur lui fuccède. 

Dec. !• ^* ^^ ^"^ d'Orléans efi attaqué à Verfailles d'une 
apoplexie , dont il meurt le même jour à l'âge de 
quarante-neuf ans & quatre mois 9 étant né le^z ao&t 
I é 74* Le roi étant encore trop jeune pour goffverner 
par lui-même » confie la place de premier minifhei 
M. le duc ) chef de la maifon de Condé* 
4- Le niaréchal de Villars eft admis au confeil. 
5* M. le comte de Touloufe» marié fecrettement avee 
la marquife de Gondrin , fœur du duc dé Noailies « 
obtient du roi la permiffion d' déclarer Ton msKisigo^ 
Jç le rend public, ^ 
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1724. 

Philippe V, roî d'Efpagne, que la Fi'àncc âtroît '? •^•"^* 
ââèrmi tiir (bii trâne en prodiguant fbn âng & ict^ 
tré(brs, après vingt-quatre années de règne 9 &Ejii^,' 
de pofleffion paîfible, réfigne (a couronne a D« Louis, 
prince des Ahuries ion fils aîné , & (è retire dans fon 
palais de (alnt Ildéphonfe» pour y vaquer déformais 
aux affaires de Con Caluu 

Le congrès de Cambray indiqué depuis 17209 nM- 2^ 
toit point encore ouvert. Enfin , les minières pléni- 
potentiaires de tous les princes qui y étoient intéfef- 
Cés s'y trouvant raflemblés 9. les ambaffadeurs de 
l'empereur remettent à ceux du roi d'£(pagne le dé- 
cret d'inveâiture des états de Tofcane > rarme Se 
Plaifànce , en^veur de Tinfant H, Carlos > âipulé 
par le traité de )a quadruple, alliance* 

Après cette remife , l'ouverture du congrès fe fait ^< 
par une première conférence ^ dans laquelle le céré- 
monial eâ fixé entife les miniflres 9 fur le plan qui 
avoît été arrêté à celui dX^trecht. Le règlement qui 
fut fait à cette occafion eft le (eul aâe qui (bit fort! 
des mains de tant de grands politiques afTemblés» 6c 
après quinze mois de conférences. 

Le roi fait une promotion de cinquante fèpt che^ 2 Tét^ 
yaliers commandeurs de Tordre du faint'Ëfprlt» qui 
furent M. le comte de Clermont » prince du Càtie ; 
les cardinaux Gualtériof de Bifly, de Gcvres ; les 
archevêques d'Aîx , de Narbonne , de Lyon ; le 
comte d'Armagnac ; le prince de Pons ; les ducs d'U- 
2ès , de Sully, de Villars 9 de la Rochefoucault ; le 
prince de Monaco ; les ducs de Luxembourg, de 
V illeroi , de Mortemart, de fàint Aignan y de Tref- 
mes > de Noailles, de Cliarofl , de Barwick, d' An- 
lin» de C^au/:^ess de Tallardjles maréchaux de 
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724. Matignon^ deBezons , de Montefquîou ; les inarqut§ 
Jrricr! ^® Sôuvré & de Livfy; les comtes de Gacé & du 
Luc ; les marquis de Fer vaques > de Prie 8c de Nèfle ^ 
les comtes d*Mautefort , d'Artsgnan , Deflaing ; le 
marMils de Laflày ; le comte d'Aubeterre ; les vicoâi* 
U!sfe Bavilne Se de Bouzolles; le marquis de Cotgayi 
kwomte de Canillac ; les marquis de Brat)ea^> dtf 
Siily , de Fimarcon & de Senneôerre ; le comte dé 
Bauveau ; le prince dlfenghien ; le comte de lai 
Marck ; les marquis de Verlc , de Coettogon y êâ 
Mailkfboss ; le vkomte de Tavannes > les mardis 
deClermoi>t-Tonnerfe, de Simiane* de Caftries 8t 
de Clermont*Gallerande. Cette promotion fut ap«t 
pellée la grande promotion. le même jour le roi fit 
fcpt maréchaux de France, qui furent le comte de 
Broglîo,ledncdeRoq»elaure, les comtes de Mé^ 
davi, 8c du Bowg, le marquis d'AîfgfCj les ducs 
Mars, de la Feuîllade S/ de Grammont. 
* * ** Le comte & le chevalier de Belle-îfle, & M. Mo- 
reau de Sechelles maître des requêtes , font arrêtés 
& mis à la Baftille par ordre du roi , à Toccafion de 
raffaire de M. le Blanc 9 ci-devant fecrétaire d*etat 
de la guerre, 
^* Le pape Innocent XIII meurt à Rome vers !a fin 
de la troifième année de Ton pontificat. Le car^naf 
Vincent-Marie Urfîni eft élu en ùi place le 28 mai ^ 
& prend le nom de Benoh XIIF. Il a été confidéri 
Comnne un des plus grands & àcs plus faint? papes qui 
ait gouverné Téglife. Peu de jours après fort exalta^ 
f ion, il ût la cérémonie d'ouvrir la bouche au car-» 
dinaî Albéroni , ci devant premier minrftre d'EP» 
pagne qui > depuis Tanne e 1 7x0 , avoit été oublié 8c 
dans la difgrace. Il donna peu après le pallrtrm âl 
Tabbé de Tencin , nommé par le roi à rarchevéché 
d'Embrun , & chargé des affaires du roi axrptès de 
fa fainteté ; &le 16 Jwitt^ il donn»Ic Chapeau au €Zx-t 
dinal de Folignac* 
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M» le duc , premier minlâre , pofe la première I7Z4« 
pierre de réglîfe de faint Sulpice , par le miniûère 
de M. le comte de Clermont ton frère , fondé de (à ^* ^^^*^ 
ptocHration. 

he. roi d*E(pagne, trouvant alors les plaintes que 2^. 
faifbient les états généraux de Tétabliflement de la 
compagnie d'Ofiende jufles Se raifonnables , fe joint 
âeux, & fait prélênteif au roi d'Angleterre un mé- 
moire à ce fbjet , par lequel il judifie que TétablifTe- 
ment de cette compagnie eâ contraire aux traités de 
Munfler 9 d'Utrecht & de la barrière. 

Edit févère contre les proteflans & autres fedaî- »4 Ma»» 
res 9 qui leur défend, fous les peines les plus graves » 
tout exercice de leur religion ;.leur enjoint de faire 
élever leurs enfans dans la religion catholique ; con- 
, ûCqvLt les biens des relaps , & flétrit la mémoire de 
ceux qui mourront fans avoir reçu les (àcremens de 
ré|Ufe. 

Les états généraux firent préfcnter au roi le 3 1 
août un mémoire > pour obtenir quelques adoucifle- 
xhens à cet édit 9 en faveur des négociansHoUandois 
établis en France : & le roi accoda , le 1 5 feptembré » 
une déclaration qui excepte les habiîans de la pro- 
vince d'Aliace de la rigueur de Tédit j attendu que 
leurs privilèges font fondés fiir les traités de paix les 
plus (blemnels. 

La célèbre Catherine, d'abord maitrefTe du czar ts. 
Pierre premier^ enfuite devenue, par fbn mérite 9 
lôn épo'u(è, eft couronnée impératrice de toutes les 
Ruffies > en préfence & par ordre de ce prince. 

Le roi de la grande-Bretagne nomme M. Horace 25 Mai. 
Walpol (on ambafTadeur auprès du roi^ 

Les chevaliers & commandeurs de l'ordre du (aint- 1 Juin. 
£(prit> nommés par le roi le z février, font reçus 
dans le chapitre de ce jour. Le roi nomma le duc 
étX Arc9 , le inarquis d&Santa-Cruz , les comtes de 
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faînt Eflevan & d'AltemIra ,& le'duc de fkint PIer-3 j 
V *^* re , pour être reçus quand ils auraient fait leurs prcu- 
ves. Le roi nomma aufu le marquis de Matignon à 
là place du maréchal ïbn père , qui i avec.ragréineiK 
du roi , avait cédé cet honneur a Con fils* 
H» Le comte d' Argenfon , chargé des pouvoirs de M^ 
le duc d'Orléans, fîgne à Radftad le contrat de ma- 
riage de ce prince avec laprincefle de Bade. Ce ma-* 
riagefut célébré le 13 Juillet fuivant à Sarry , maî- 
fon de campagne de Tévéque comte de Châlons > qui 
leur doiina la bénédiâion nuptiale. 
^tiil. 8. Traité de Coriflantiriople , de paix entre la Ruffie 
& là Porte , par lequel ces puiflances partageant les 
conquêtes qu^ellés avoieht faites eii Peffe chacune 
de leur côté , il efl cofivenu que la Porte demeurera 
fouveraîiie des provinces de Taurîs 9 Êrivan & Car- 
duel , enfemble de tout ce qui compofbit rancîen 
l'oyaume de Babylone ; & qu'elle reconnoîtra le'prîn-' 
ce Thamas j fils du roi défroné , comme roi de Per- 
le , auflitot qu'il fera rémonté fur le trohe , mai» 
fans s*obligér de lui donner aucun (ecours à cet efifet : 
& que le czar , de fà part , refera tn polTeffion da 
toutes fes conquêtes fiir lés rives de la mer Caf* 
pieilné. 
ri; Déclaration du roi concernant les mandians 8r va-^ 
gabonds. Cette déclaration avoit pour objet den*eii 
iouffrir aucun dans le royaume « de donner la nourri- 
ture aux pauvres incapables de travailler , & de pro-' 
curer de TÔuvràge à ceux qui feroient faîns & valides: 
Règlement fage^ & dont Texécutlon eût été auûî 
glorieufe au goùverftement qu'utile à l'état. 

Le métné ]our, les offices munici{>aux furent (up-^ 
primés par un édit. 
Août 4. Les Angloîs font partir douze vaîfleaux pour aller^ 
rétablir la péché de la baleine dans le Groenland. 
3 ! • LoVils presiier > roi d'E(pagne , meurt à Madrid do^, 
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la petite vérole, dans le huitième mois de (on règne. i7£4« 
Philippe Vfon père, à la prière des grands de (on ^o^c. 
royaume, reprend les rênes dii gouvernement, 8c 
remonte fiir le trône dont il étoit descendu* 

M. de Novion remet au roi la charge de premiet > ^^P^v 
préfident du parlement de Paris dont il étoit revêtu. 
Sa majefié la donne â M. Portail , pré/îdent a mortier» 
Il fut reçu au parlement le lendemain de (àint Mar<» 
tin , à la rentrée de cette cour. 

Au commencement de ce mois , parut uû manî-^ • ^^ 
fefte des Suédois, par le lequel ils invitoient lés prot 
teftans François qui avoient quelque taleiit , à aller 
s'établir dans leur pays. C'efi ainfi que> depuis là 
révocation de Tédit de Nantes , le^ voifîns de la 
France (è (nnt enrichis à Tes dépens, d'une multitude 
defujetSydè/ciences^ d'arts & de métiers qu'ils n*a«> 
voient pas : mais la cefTation des guerres civiles & là . 
tranquillité intérieure font peut-être une compen* 
làtion fuffifknte det pertes qu'ont fait la populatioil 
fie le commerce. 

L'abbé de Choi(y > doyen de l'académie Françoi« u 
fe , connu par Tes mémoires fut l'hidoire de Louis 
XIV , plufîeurs morceaux de Thidoire de France , la 
relation de fon voyage de Siam , beaucoup d'autres 
ouvrages de morale & de littérature , & fur-tout > 
par une hiftoire abrogée de l'églife , fort efiiméc» 
meurt â Paris , âgé de 80 ans. 

More de Charles Rivière du Frcfnî , valet de cham- ii 
bre du roi , célèbre par Tes tâiens pour l'architeâure» 
Bc pour tous les arts agréables , & par plufieurs co- 
médies pleines de (el & d'agrément. 

Le maréchal de TefTé s'etant démis de la charge 2^ 
de premier écuyer de la reine qu'il exerçoit auprès 
de llnfante d'Efpagne , le roi la donne au comte do 
Teflè Ion fils. 

M. le duc à'OAims fait la cérémonie de revitit zti 

£ 
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le comte de Mor ville de la toîfbn d'or > qui lui ayoît 
été accordée par le roi d'Etpagne. 
Sur la conteflation furvenue entre les officiers des 

{[ardes- du -corps & ceux des gendarmes & chevaux* 
egers.de la garde » pour la place que chacun d'eux 
devoir occuper près du carofTe du roi dans Tes voya- 
ges ; fà majeûé fait un règlement qui porte que les 
officiers des gardes marcheront i droite & i gauche 
du carofle > a la hauteur des roues de derrière ; & les 
officiers des gendarmes» chevaux-légers &mou(que- 
taires » à la hauteur des roues de devant ; les uns Se 
les autres de manière que les portières foient libres 9 
& qu'ils laifTent au peuple la facilité de voir le roi. 
2$» L'infant D* Ferdinand > fécond fils du roi d'£(pa- 

gne Philippe V) devenu l'ainé par la mort du rof 
Louis, efi reconnu pcince des Âihiries par les Cor-, 
tes* 
Péc. 6» L'empereur Charles VI prévoyant que tous les 
états qu'il poflédoit feroient divifês, & queplufîeurs 
t>rînces auroient droit d*en revendiquer des portions 
confîdérables 9 fi lui ou Ces (Iiccefleurs venoient à 
mourir fans enfans mâles , avoit fait> le i^ avril 
1713 , en préfence de tous Ces confeillers d'état af" 
femblés à Vienne dans la falle du confeii , une Joi 9 
par laquelle il ordonnoit l'indivifibilité de toutes (es 
terres , principautés 8c états ; & qu'après fa mort » 
ihs enfans mâles , nés de légitime mariage , les por* 
féderoîent en entier par droit de fuccemon ; & , au 
défaut de mâles > qu'ils appartiendroient de mémei 
fes fillr« nées de légitime mariage 9 félon l'ordre de 
pcimogcniture ; qu'au défaut d'enfans mâles 8c fe- 
melles de S» M. impériale , ledit droit de fucceffion 
ifi-'livifible pafTeroit, de la même façon , aux filles 
de remperei.r Jofeph fon frère ; & au défaut de U 
branche Caroline régnante 9 & de la branche Jàdz 
phine » aux fœurs de â majefié îfnpériale» 
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L'empereur n'ayant point d'enfans lorfqu'il avoit j-^^^ 
fait cette ioî qui ne fut point promulguée > & aui ; 
refta , pour ainfî dire , dans l'intérieur de Ton palais; l^^^^"*» 
elleiiecaufa aucune fênfation dans l'Europe. Mais 
le 6 décembre de cette année , l'empereur , après 
l'avoir fait rédiger de nouveau dans le? termes les 
plus favorables aux archlduchefTes Tes filles qui lui 
étoient nées depuis 9 la fait publier fous le nom de 
pragmatique fanâlon. Il s'étoit afTuré dès l'année 
17 ip de la renonciation de la princefTe électorale de 
Saxe , fille de l'empereur Jofeph ; & le 3 oâobre 
Î71Z , de celle delà princefTe éleâo raie de Bavière. 
Mais la France , l'Efpagne » & far-tout les éledeurs 
de Saxe & de Bavière , voyant l'empereur fans héri- 
tiers mâles 9 & (ans efpérance d'en avoftr , fentirent 
laconféquenced'un aâe qui les excluoit d'une (uc- 
cefïion fur laquelle ilsavoient , de leur chef ^ degran* 
des prétentions. 

Le pape fait la ccrémonîe d'ouvrir la porte fainte 14^ 
qui eft la principale porte de l'églife de faint Pierre 
à Rome» à l'occafion du jubilé de l'année fainte^ 
qui devoit être ouvert le premier janvier 1725. 

1725-. — 

I7i5« 
Le roî nomme le marquis de Fénéloti fon ambaf- Janvier, 
fadeur en Hollande; & le comte de Cambifes à Tu- 
fin 9 auprès du roi de Sardaigne. 

Le maréchal duc de la reuillade meurt à Marly 1 2s. 
âgé de 53 ans. 

Pierre le grand , empereur de Ruffie , meurt à faint g Fév, 
Peteribourg. Catherine Alexiwna fa femme, qu'il 
avoit fait reconnoître & couronner impératrice » lui 
fuccède. 

L'abbé de Lîvry 9 ambafTadeur du roî auprès du i5n 
roi de Portugal I reçoit de fa majeflé , attentive à 

£ S] 
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^^^ foutcnîr les droits de fa couronmc, ordre de fe retî^ 

' ' * rer de Lifbonne (ans demander audience att roi de 
Portugal , à caufe du refus fait par le fecrétaîre d*état 
de rendre la première vifîte à Tambaflàdeur du roi > 
comme il étoit d'ufage* 

an 18 Le roi ayant accordé aufieurPhilidor lapermiffion 

' de donner 9 dans la falle desfuiiTesdu château des 

Thuilleries , des concerts compofés de mufique fpir- 

rituelle » on exécute le premier de ces concerts le 1 9 

mars. 

^'^ ^* L'infante d'Efpagne , que M. le duc d'Orléans rc-, 
gent avoît f.Jt venir en France pour époufer le roî, 
ayant à peine (èpt ans accomplis 9 & étant par confé-. 
quent trop jeune pour la conclusion de ce mariage» 
& pour fatisfaire aux voeux de la nation & à Timpa- 
tîence qu'elle avoitdevoir naître au roi des héritiers 
de Gl couronne , part de Paris pour retourner ef| 
Efpagne. 
15. Le départ de Tinfante annonçoit afTez que le roi 
avoit fait un autre choix, qui combleroit bien-tôt lés 
defîrsde toute la France. La nomination qui fut faite 
auflitot de mademoifèlle de Clermont , princeiTe du 
fang , à la charge de (ùrrintendante de la mailbn de 
la reine future, delà maréchale de BoufHersà celle 
de fa dame d'honneur , 6c de Tancien évêque de Fré« 
jus, précepteur du roi, pour Ton grand aumônier » 
fit efpérer que ce choix ne fèroit pas longtems igno* 
ré : & Ton fçut peu de tems après , que la princefle 
Marie « fille unique du roi Staniflas Leczinski, étoit 
deftinée pour monter fîir le trône des François* 

iiil 19. Les articles du mariage du roi avec cette princefle 
(ont fignés à Paris pour fa majeflé, par le garde des 
fceaux de France, le maréchal de Villars, les comtes 
de Maurepas & de JWorville , fecrétaîres d'état, M. 
Dodun^ controlleur général des finances } & par 1q 
QQmt% deTado pour le roi Staniflas» 
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le roi envoie le cordon de l'ordre du faint E(prit ]72ri 
au roi Staniflas. ^ ^^ j^^^ 

Le duc d'Antin & le^ marquis de Bauveau , am- 4^Aoûc! 
bafladeurs du roi auprès du roi Staniflas , (ont admis 
à Strafbourg à Taudience de ce prince , & lui font , 
& à la reine Ton époufè > la-demande de la princefle 
leur fille pour le roi. 

Le confentement du roi & de la reine de Pologne 9. 
& de la princeflè obtenu » le roifigne» dans (bn cabi^ 
net, fon contrat de mariage avec cetteprinceflè , çn 
préfence de tous les princes & princefles de la mai- 
ibn royale » & du comte de Tarlo , plénipotentiaire 
cki roi Staniflas & de la princefTe fa fille. 

Le roi nomme le comte de Tarlo chevalier- com- 
mandeur de Tordre du faint Efprit* 
^ Auffi-tôt après la fignature de ce contrat de ma- i5» 
ri.agc, M. le duc d'Orléans part» fe rend à Straf- 
bourg ; &, fondé de la procuration du roi 9 époufe 
cette princeiïe au nom de là majefté. Le cardinal de 
Rohan fit la bénédiâion du mariage dans Péglife ca- 
thédrale de cette ville 9 qui étoit remplie d'un grand 
nombre de personnes de diûinôion , d'étrangers 9 8c 
d*un peuple innombrable* 

^ Le même prélat réitère la bénédiâion & célébra- 4 sept» 
tlon du mariage 9 dans la chapelle du château de 
Fontainebleau 9 le roi & la reîne préfènsen perfbnne* 

Le roi d'Angleterre nomme milocd Waldegrave ^^^ 
pour venir complimenter le roi. Tous les princes de 
l'Europe prirent part à cet événement 9 & l'en féli- 
citèrent auffi* 

La joie fut générale^en France ; tous les ordres 
du royaume s'emprefsèrent de la témoigner à leurs 
majefiés. Mais le roi voulant que les plus malheu- 
, reux fe reflcntifl^ent de la félicité publique 9 accorda ^4 oa. 

Êrace à deux cents un criminels 9 auxquels il remit 
is peines qu'ils avoient méritées. 

Eîij 
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11 725. Quelques intérefliantes que fulTent 9 pour le repos 

'^ffAîres ^^ ^^ France & la tranquillité de l'Europe, les nJ- 

poUtiauei ^oAs ^"î avoient déterminé le départ de Tinfante» le 

roi d'Efpagne ne putle? goûter. Auflî-tôt qu'il fut 

înflruît de la réfolution qiii avoit été prife à ce fujet, 

il rappella les plcnipoténtiaires qu'il avoit au congrès 

' de Cambray > qui fut ainfî diflbus, les intérêts de ce 

prince en faifant le principal objet ; & il chargea le 

baron de Riperda , fbn minifire à Vienne , de ter* 

iminer avec l'empereur. En conléquence^ il fut con- 

'Avr.30. clu à Vienne , en un feul jour, quatre traités en (on 

nom , un avec l'Empire , & trois avec l'empereur. 

Far le premier , le corps Germanique, au moyen 
des renonciations faites par le roi d'Efpagne , cofH 
fent aux droits héréditaires des états de Tofcane > 
Farme & Plaifànce^ accordés à l'infant D. Carlos. 

Le traité de paix conclu avec l'Empereur confirme 
celui de la quadruple alliance : en confêquènce , le 
roi d'Elpagne renonçant de ùl part à la couronne de 
France , 1 empereur renonce aufH à toutes C^ pré- 
tentions Hir l'Efpagne : le roi d'Efpagne cède a la 
maîfon d'Autriche les provinces que fes prédéceflèurs 
avoient poffédées en Italie & dans les Pays-Bas ; & 
l'Empereur cède la fucceflion des duchés de Parme» 
Plaîfance & To(cane, à l'infant D. Carlos. 

L'empereur garantit à la couronne d'Efpaffne l'or- 
dre de la fucceflion établie par le traité d'Utrecht ; 
& le roi d'Efpagne garantit à l'empereur celui qu'il 
a fixé par la pragmatique fandion pour fès états. 

Enfin l'empereurprometauroi d'Efpagne fes bons 
offices auprès du roi delà grande Bretagne , pour lui 
procurer la reflitution de Gibraltar & de Tiflc de 
Minorque, qu'on lui avoit fait elpérer. 

Les deux autres traités étoient, i®. Un traité de 
commerce entre ces deux couronnes > qui ne fut pas 
agréable aux. Anglois &aux Hollandois; parce qae 
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la cour de Madrid, après avoir d'abord été contraire 172^» 
à rétablifTement de la compagnie d'Oflende, Itti Avril, 
accordoit fa proteâion & les privilèges les plus^vo- 
râbles ; 2 ^. Un traité d'alliance définitive entre elles ^ 
par lequel elles fe promettoient des (ècours récipro* 
ques » en cas que Tune où l'autre fût attaquée. 

Ces traités étoîent négociés fecrettement à Vibn- 
ne depuis long- temps , pendant que les mini Ares dé 
ces deux cours paroifibient très-divifés à Canbray. 
La méfîntelligence qui furvint entre la France &^ ' 
l'Elpagne dans ce moment , en détermina la conclu* 
fion & la (ignature. 

Il étoit néceiTaire dans cette fermentation , que 
le roi eût un minifire à Vienne capable de veiller à 
fes intérêts. Le duc de Richelieu y eft envoyé en 
qualité d'ambafTadeur extraordinaire » & s'y rend le 
8 juillet! Mais le traité d'Hanovre > qui fut fîgné le t Juîl. 
3 feptcmbrc entre la France, l'Angleterre & le roî 3 Sept, 
de Pruflc , fut le préfervatif principal contre les def- 
feins cachés que pouvoient avoir les Espagnols. Ces 
trois puifTances y contraâoient alliance pendant l'ei- 
pace de i^ anj, pour le maintien de la pacification 
générale d'Uitecht, & ft garantiflbient réciproque- 
ment la ptofleflion aâuelle de leurs états , & tous les 
privilèges de commerce dont leurs Tu jets jouiflbient. 
Les Etats généraux accédèrent à ce traité l'année 
fui vante, pendant que le roi de PrufTe s'en déta- 
choit 9 & accédoit avec la czarine à celui de Vienne. 

Afdiret 
génhaUs 

M. le Blanc, le comte & le chevalier de Belle-Ifle ^ y^ 
& M. Moreau de Séchelles maître des requêtes y 
s'étant pleinement jufiifiés des caufes de leur em- 
prifonnement , fortent des châteaux de la BafUUe & 
de Vincennes , & obtiennent leur liberté. 

NaiiTancc de M. le duc de. Chartres » que madame zz. 

Eiv 
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ji^^ h ducheflè d'Orléans met heureufement au monda 

à Verfailles , le 1 2 mai à trois heures après midi, 
y-^ jQ^ Ouverture de raflèmblée du clergé, 
uin i!. Le duc de Holftein - Gottorp époufe» à Péterf> 
bourg , la prîncefle Anne Petrowna 9 fille du czaf 
Pierre premier & de la czarine régnante. 
9* Déclaration du roi portant imposition du cinquan- 
tième du revenu de tous les biens 9 payable pendant 
douze années. 
'* Le roi tient fon lit de juftice au parlement 9 Se y 
fait enregiilrer, en (a préfèncev l'édit du cinquantiè- 
me ; un autre portant les privilèges « conceflions 8c 
aliénations accordées à la compagnie des Indes ; Se 
va autre qui déchargeoit la compagnie des Indes de 
toutes les opérations de la banque » 8c de tous les 
comptes qu*elle pouvoit avoir i rendre , & ordonnoit 
que tous les regidres qui avoient fervi aux acKats d*ac* 
tions & autres opérations de la compagnie > pendant 
la minorité du roi » fèroient brûlés. 

La reine douairière d'Efpagne , veuve du ro{ 
^^* Louis 9 & mademoifelle de Beaujoloi^ fa fœur , ac- 
cordée en 1 7% 2 à rinfant D. Carlos ^tant revenues 
enftmble d'Efpagne 9 arrivent à Vinc^nnes , accom- 
pagnées de M. le duc d'Orléans leur frère , qui avoit 
cte au devant d'elles jufqu'à Arpajon 9 & de M. De(- 
granges , maître des cérémonies 9 que le rot avoit 
envoyé fur la frontière d'Efpagne au-devant de la 
reine 9 pour lui faire rendre 9 fur fon paflàge 9 les hon-> 
neurs dus à une tête couronnée. 

Mort du duc d*Aofie9 petit fils du roi de Sar- 
^°^"°- daigne. ^ 

5cpt. 2. Le prince éleâoral de Bavière 9 le prince Ferdî- 
' nand fon frère & le duc de Wirtemberg-Stittgard 
arrivent i Paris 9 Ce rendent le flirlendemain â F on« 
tainebieau où ils font présentes au loi avec l'élec- 
teur de Cologne ^ le prince Théodore évéque de 
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Ratîfbonne , qui s'y étoient rendus dînpdenient pour , 72<. 
y voir le jeune monarque & là cour. Ils relièrent (îx * 

femaînes tznt à Fontainebleau qu'à Paris , & n'en ^^^* 
partirent q«*à la fin d'oâobre , comblée par fa ma- 
jeflé , de préfens , de prévenances & d'honneurs. Us 
lignèrent le ip oâobre le contrat de mariage du 
comt« de Bavière avec mademoifelle de Fontchar- 
train* 

Mort du marquis de la Vrillière fecrétaire d'état: 
le comte de Saint Florentin Con fils lui fuccède ; le 7« 
roi lui avoit accordé la (urvivance de cette charge 
dès le i6 février 1713. , 

Mort du maréchal duc de Gramntont , colonel du 
régiment des gardes Françoifes. '^* 

Le roi d'Elpagne déclare à Madrid qu'il a donné 
fon con(èmement aux mariages du prince des Aftu- i Odo. 
ries , D. Ferdinand , avec l'infante de Portugal ; & 
de l'infante Marie- Viâoired'Elpagne» nouvelle- 
ment revenue de France» avec le prince du BréfiU 
Mais les raifbns trop grandes de jeunefle qui avoient 
empccfaé le roi de conclure le fien avec l'infante 
d'Elpagne 9 firent différer ceux-ci julques en Tannée 

Dans le même temps , l'infant D, Philippe fut 
nomme grand prieur de Malthe dans les royaumes 
de Caftille & de Léon. 

Madame la comtelfe de Touloufé accouche d'un 
prince auquel on donne le nom de duc de Pen* is Nov. 
thièvre. 

La princelle Sobieski , époufe du prétendant , le 
retire dans un monadère à Kottit » pour s'y livrer %4« 
toute entière à la piété» 
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JaiiF. I. Le roi faît la cérémonie de donner le collier de 
Tordre du (àint-E£prit au comté de Tarlo, qtt'3 
avoit nommé chevalier commandeur le 19 s^t pré- 
cédent. 

Fév 2#. Mort de Maximillen - Marie - Emmanuel éleâeof 
de Bavière : Charles Albert , fon fils , lui fuccède* 

M«B 6. Incendie à Paris d'une maifon , rue faint Anaflalèi 
ou font brûlés deux hommes de lettres fort (çayanti 
& fort âgés , les fieurs de Colonne & Laurent 9 (fâ 
vivoient enfèmbie depuis cinquante fix ans» Le fi^r 
Laurent avoit donné la traduâion de Sagrédo » hid 
toire Turque , en cinq volumes : & il travailloît àtr 
puis vingt ans 9 à une tradudion de Tite-Live ^ qm 
fut confumée avec lui 9 ainfi que quelques ouvrages 
du iieur Colonne 9 qui avoit déjà donné les principes 
de la nature» luivant l'opinion des anciens philo^ 
fophes» 
tp* Le cardinal de Polignac 9 chargé des affaires de 
France à Rome 9 & nommé par le roi à Tarcheyéché i 
d'Auch 9 eft facré par le pape dans Téglife nationale 
de S. Louis. ' 

Avril 8. M. le duc présente au roi le prince de 6irkenfeld9 | 
lieutenant général des armées de fa majeflé 9 qui 
étoit abfènt depuis dix années qu'il avoit pafTées dans 
fes états d'Allemagne : la princefle Ton époufè fiit 
préfentée par la duchefTe de Vantadour» 
21. ' MortderévêquedeLubeckfChrifiien-Augufiede 
Holflein - Gottorp ; le prince Charles- Augufle de 
Holflein-Eutin, fon fils 9 fut élu en fk place. 

Mai 10. Le marquis de Maillebois eH nommé par le roi 9 
pour aller à Munich complimenter le duc de Ba- 
vière 9 de la part de fa majefté 9 Cux la mort de Té- 
leâeur fi)i;i^pere9 & fiir fon avènement à Tel e ci 
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Depuis le traité de Vienne , le roi d*E(pagne avoît 
comblé le baron de Riperda d<5 Ces faveurs ; il l'avoit 
fait duc & grand d'E(pagne ; & il lui avoit donné les 
fondions & Tautorité d*un premier minifire) en lui 
confiant les afiàtres étrangères» le département de 
la guerre & Ja fur-intendance des finances. Mais 
cette confiance ne fut pas de longue durée 9 (bit par ^ 
l'intrigue de (es ennemis, (bit que Ton maître re- 
connut bien-tot en lui quelque défaut ou quelque 
incapacité ; il lui demanda fa démiflion le 17 mai. 
Mais , pour lui témoigner qu'il n'étoît pas mécon- 
tent de (es (èrvices , il lui accorda en même temps 
une penfion de trois mille piftoles. Cependant» par 
une terreur panique inconcevable » ce duc inftruit du 
fecret des afiàires , (è réfugia chez TambafTadeur 
d'Angleterre â Madrid , comme fi la maifon d'un 
ambaflàdeur pouvoit être un a(yle pour un minidre 
d*état coupable ou (eulement di(gracié : aufli fut-il 
enlevé le 24 & conduit au château de Ségovie, mal- 24^ 

?ré les plaintes & les repré(èntations du colonel 
tanhope » ambaiTadeur d'Angleterre : il fe fauva - 
de ce château à la fin de 17 1.8 , & (e réfugia en An* 
gleterre. 

Ce jour commence la féconde époque du règne itJui»» 
du roi. Ce jeune monarque , dont Tefprit étoit aufli 
formé que le cœur, & dont les lumières étoient (bpé- 
rieures à (bn âge , déterminé à prendre les rênes 
de (bn empire , remercie M. le duc de (es (èrvices t 
lui écrit de Ce retirer à Chantilly ; & , pour pouvoir 
être aidé des confeils de M. l'abbé de Fleury » ancien 
évêque de Fréjus, qui avoit été (bn précepteur , en ' * 
qui il avoit confiance , il lui donne entrée au con(eil y 
ôc le fait miniilre d^état. 

M. le filanc s'étant lavé des imputations dont 11 x;; 
avoit été chargé , le roi lui fait jufiice, lui rend (à 
confiance & la place de fecrétaire d'état de la guerre 
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1716. dont II étoit revêtu lors de û dîfgrace ; & récqm- 
Juin, pcnfe les fervices du marquis de Breteuil » en lu ; 
donnant une penfion de dix mille livres. î 

25. Dans le, même temps > M Dodun ayant demandé \ 
au roi la permiffion de (e retirer , fa majefté nom- 1 
meâ la place de control leur général M. le Pelletiec 
Desforts , confelller au confeil royal des finances* 

t^« Le roi , en fupprimant le titre & les fondions ds 
premier minière , & (è chargeant de radminifiratkm 
de fon royaume , ne préfumoit pas de Cts forces : fl 
avoit au contraire , par TefFet d'une fageiTe prénia- 
turée & le mouvement d'une piété louable , demandé 
qu'il fût fait des prières publiques , pour obtenir dn 
ciel les grâces néceflàires pour le gouvernement de 
£t$ états. En confequence , le cardinal de NoaiUès 
donne le t^ un mandement pour en ordonner dans 
toutes les églifes de Paris. Tous les évéques d« 
royaume fuivirent cet exemple dans leurs diocèfès» 
& les peuples s'y portèrent avec un zèle digne do 
leur attachement. 

20. Naiflance de Louife-Henriette de Bourbon Contif 
£lle de M. le prince de Conti & de Louife-Elifàbedi 
de Bourbon Condé Con époulè* 

zi" Le premier aâe de Tadminidration du roi efl la 
fùppreflion du cinquantième impofé l'année précé- 
dente. On fit auffi ) par arrêt du confèil du 25 , une 
, fixation proportionnelle & raisonnable des ancien- 
nes efpèces & des matières d'or & d'argent , feule 
capable de rétablir le commerce presque anéanti dans 
le royaume. 

2S. Le comte de Saxe efi élu d'une voix unanime, par 
les états de Curlande , pour fuccefleur à ce duché 
après le duc Ferdinand. Mais cette éleâion n'eut 
•point lieu. Elle fut désapprouvée par le roi & la ré- 
publique de Pologne ; & elle fut combattue par les 
armes de laRuflie» qui forcèrent > aumpis d'aoftt 
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1727 , le comte de Saxe de fbrtlr des états de Cur- 172^. 
lande» 

On enregistre au parlement de Paris des lettres xt Juik 
patentes» par lefquelles (à majeflé donne à M. Mole , 
conseiller en cette cour , Texpedative de la première 
charge de pré£dent à mortier qui vaquera* 

Le roi fe trouve mal 9 pendant la meffe , dans la ^ui 
chapelle du château de Ver(àilles. Cet accident eft 
fliivi d'une fièvre violente pendant plufîeurs jours , 
qui donne de grandes allar^es à tout Ton peuple : 
mais deux (kignées du pied &. quelques purgations la 
firent tomber » & rendirent bien - tât la lànté à la 
majeâé , qui fe trouva aiTez bien le 30 pour donner jc^j 
audience aux amdafladeurs , & recevoir leurs com- 
plimens fur (à convalefcence. La joie que toute la 
nation en reflentit eût été excefllve: tout laportoit 
à adorer un Roi jeune y charmant , dont toutes les 
vertus larendoient heureufe. Mais Tes tranfports fu' 
rent fulpendus dans le moment qu'ils éclatoient , par 
rinquiétude la plus vive que Ton eut pour la reine* 
Cette princefTe , fi efiimable par un mérite reconnu 9 
fi chère au roi , û précieufe à l'état par les fruits 
qu'il en attendoit ^ fut attaquée le 3 août d'une 3 j^^^ 
fièvre continue > avec redoublemens > qui fit craindre 
pour fa vie ; elle reçut Tes facremens le 13. Mais 
enfin les remèdes opérèrent; 5c le 18 , la reine (e 
trouva fans fièvre , & convalefcente : ce qui donna 
lieu aux aâions de grâces les plus fincères , & aux 
réjouifTances les plus générales. 

Dans ce même mois , les fermes ginéfales furent 
données à baUpour la fbmme de quatre-vingts mil- , 

lions t le bail précédent > fait en 1723 , n'étoit qu'à 
cinquante-cinq : mais on y ajouta quelques droits. 

Marie- Jean ne princefie de Bade-Baden , ducheflc u 
d'Orléans, meurt à Paris en couche, âgée de ai à- 
z z ans : elle fut génénlen\jent regrettée» 
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En confequence des ordres que le roi avolc donna 
pour le rétablifTement de la ville de fzimt Mène 
hould> qui avoît été brûlée en i7Tp,M.Le(calopier, 
intendant de la province de Champagne » en fit ietter 
les fondemens le 9 août , & pofa la première pierre» 
danslaquelleon mit une médaille d'argent & aneinP 
cription , pour faire paiïer à la poflérité cet événe- 
ment & le nom du monarque fondateur & bienfaiteur 
de cette ville. 
14* Une e(cadre Angloifè de dix-(èpt voiles 9 que les 
inquiétudes du roi d'Angleterre fur les deflèins des 
Efpagnols depuis le traité de Vienne Tavoient déter- 
miné d'envoyer dans la Méditerranée > pour porter 
' des vivres, des munitions & des renforts aux garni- 
(bns de Gibraltar & de Port-Mahon , mouilla dans 
là baie de fzint Antoine fur la cote de Bifcaye. Com- 
me la guerre n'étoit point déclarée , les offiden 
Efpagnols rendirent des vifites & des honneurs as 
Vice* amiral Jennings qui la commandoit : mais ils 
prirent des précautions & garnirent de troupes toute 
la c6te , tant pour raifurer les peuples effrayés» <pie 
pour la mettre en fureté. Cette efcadre arriva dans 
la Méditerranée vers le milieu de Septembre > & dé- 
barqua à M inorque des troupes qui , avec celles qui 
y étoient déjà & les habitaos du pays, fortifièrent le 
fort appelle S. Philippe, avec tant de (oins, de 
dépenfes 8c d'art , que les Anglois le croy oient im- 
prenable* 
Sept, 1. ^ Palerme , un tremblement de terre affreux rett- 
verfè une grande partie de la ville. Un volcan s'on- 
vrit dans le quartier de fainte Claire , qui le réduifit 
en cendres. 

Au commencement de ce mois , on craignit au A, 

pour la foret de Fontainebleau les fuites d'une incen- 

' die qui avoit commencé par les bruyères, & qui ga- 

gaoh beaucoup dç terrein. Mais on réuifit à le coit- 
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pcr 9 par le (ècours du régiment des gardes Fran- ^ ^^ 
^oiCes 8c Suiffes » & d'un grand nombre^ de pay&ns 
^uî fureat commandés à cet effet. 

On conclud , à Alger , un traité de paix entre la s Sepc, 
régence d'Alger & les Provinces-unies. 

Le pape tient un eonfiftoire» dans lequel il fait la n. 
promotion au cardinalat de M. l'ancien évéque de 
Fréjus» auquel le roi avoit accordé fa nomination. 

La reine douairière d'Efpagne fe rend en grand 24. 
Cortège, du château de Vincennes« à Verfaillesy 
pour complimenter la reine fur le rétabliflement d« 
fa fanté. Elle eft reçue à Verfailles avec tous les hon« 
neurs dus i fa dignité ; le marquis de Nangis cheva- 
lier d'honneur de la reine , le comte de TefTé fon 
premier écuyer> 8c le marquis de Villacerf premier 
maître d'hâte! , allèrent au devant de la reine d'E£* 
pagne jufqu'au bas de l'elcalier , & la reconduifirent 
de même après la vifite. 

L'ouverture d'une aflcmblée extraordinaire du 
dergé, que le roi avoit convoquée, fe fait â Paris 
dans VégiîCe des grands auguAins : elle donne un 
don gratuit de cinq millions. 

^ On voit à Paris , & dans prefque toutes les pro- ^^ q-. 
vinces du royaume , une aurore boréale , plus fiir- 
prenante 8c plus longue qu'aucune qui ait encore 

Sam. Elle commença fur les fept heures du foir « 8c 
ura jufqu'à plus d'une heure après minuit. Elle 
^toitu lumineufq, qu'on lifbit facilement les plus 
petits caraâères. Elle fut accompagnée d'ondula- 
tions & de circonftances fîngulières, qui ont été 
rapportées en détail par les physiciens. Ce phéno- 
mène a été vu en plufîeurs pays, même en Italie 8c 
en Efpagne : mais il a été plus remarquable en France 
quegpar-tout ailleurs. 

Le roi arme chevalier M. M orofini , ambaflà- t Nor« 
(leur 4e Venife , lui donjçie Tacçollade 1 fuivant l'an- 



3<M 




Dec ztf. 



80 Journal hîstoriqitb 

cienne coutume « & lui fait pré(ênt d'une épée d'o^ 
très-riche & d'un bauldrier d'étoffe d*or« Cette cé« 
rémonie , qui ne fe fait que pour les ambafladeun 
de Venife , leur donne le droit de porter à Veâift 
ré tôle d'or , pendant que les autres fénateurs ne' la 
portent que d'une étofie noire* 

Sophie Dorothée 9 fille unique de Georges-Guit 
laume duc de Brunfwick- Zell « reine de la grande 
^Bretagne, meurt au château d'Âhen dans l'éleâorac 
d'Hanovre. Elle y avoit été reléguée long • temps 
avant le couronnement du roi Ton époux. 

Ordonnance du roi, portant établiilement de fis 
compagnies de cadets compofées de cent gentils- 
hommes, qui dévoient être commandés par des offi- 
ciers expérimentés > inftruits par les meilleurs ma!« 
très dans Tart militaire , & formés par eux â tous 
les exercices convenables â la nobleilè. Chacune de 
ces compagnies devoit être diôribuée dans les villes' 
de Caen , Metz, Cambray , Straibourg» Perpignan 1 
& Bayonne. 

$ur la fin de ce mois, le roi envoya i WarlbYit 
le fieur Petit > l'un des plus habiles chirurgiens du 
royaume , de l'académie royale des (ciences « pouc 
traiter le roi de Pologne d'un mal confidérable qui 
étoit furvenn à (à jambe , auquel les chirurgiens d'Aï* . 
lemagne ne trouvoient point de remède. Le fieur 
Petit fut afTez heureux pour guérir fa maje&é Po^ 
lonoîfe. 

17. Le c nte de fzint Severin d'Arragon, envoyé 
extraordinaire du duc de Parme , reçoit fa premiers 
audience du roi & de la reine. 

23. La reine d'Efpagne douairière quitte le château dt 
Vincennes, pour occuper le palais du Luxembourg» 
que le roi lui avoit accordé pour habitation. 

Le jubilé de l'année fainte fut accordé par le Pape 
i la France dans le cours die ci^ite année» & ouvert 

«n 
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en difFérens temps 9 fuivant les diocèfes; celui de 172^. 
Paris ne Tobtint du Pape qu'en Tannée 1 7 zp . Le refus o^ccnv 
que le cardinal de Noailles faîfoit d'accepter la conC- 
litution 9 fiit cau(è de ce délai. 

La pelle £t de grands ravages à Condamînople > 
pendant les mois de juiny juiUet , août & Teptembre* 
On compte qu'elle y fit périr plus de cent cinquante 
mille perlbnnes. 

1727- — 

Le roi ayant rappelle M. le Gras du Luart de ^7»7» 
l'intendance de Perpignan 5 nomme en fa place M, li •Ja"*^. 
Orry , intendant de SoifTons ; à Tintendance de 
Solfions 9 M. RicherDaube, qui étoit intendant de 
Caen ; à celle de Caen 9 M. de Vatan , qui Tétoit de. 
Maubeuges; & à celle de Maubeuges ^ M. Moreau 
de Séchelles9 maître des requêtes. 

Mort de M, de Vendôme 9 grand-prieur de France» 2+-' , 
à l'âge de foixante-onze ans. 11 étoit le dernier de la 
race de Céfàr de Vendôme 9 fils naturel d'Henry le 
grand 8c de Gabrielle d'£ûrées 9 duchedè de Beaufort. 

Le vice amiral Anglois Wager met à la voile» & 3o. 
part de Spithead avec une efcadre de neuf vaifleaux 
de guerre > fiir laquelle étoient trois régimens An- 
glois deftinés à renfmcer la garnifon de Gibraltar » 
que l'on ne doutoit plus que les Efpagnols n'eufTent 
defTeln d'attaquer. 

On apprit 9 par des lettres de ConOantinople » que 15 Fev* 
les Turcs avoient été défaits en Perfè, près la ville 
d'Hifpahan 9 par Arraff-kan9 fils & fuccefTeur de 
l'ufurpateur de Myr-Magmud ; ils firent la paix aa 
mois de feptembre. Les Turcs reconnurent pour roî • 
de Perfè le Sultan Afraff qui leur abandonna leurs 
conquêtes. 

Les Anglois avoiçnt prévu depuis long - temps , zu 
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(pécialement depuis le traité conclu à Vienne en 
. 1 7 1 î » que toutes les vues des ETpagnols tendoient i 
Férritr. j^^j. gnjçyg, Gibraltar Us Tavoient pourvu de tout 
ce qui étoit nécefTaire pour foutenir un long Réet ; ce 
qui n'empêcha pas le comte de las Torres 9 genéml 
de Tarmée Espagnole» de faire ouvrir la tranchée 
devant cette place la nuit du 23 au 23 février. Com* 
mêles Anglois étoient maîtres de la mer, & avoienc 
la liberté d'entrer & fortir du port à leur gré « ce 
fîége dura cinq mois (ans aucun fuccès, c'eft-à-dire 
jufqu'à la fin de juillet, qu'il fut (ufpendu en conGf- 
guence des préliminaires de paix qui furent £gnés i 
Paris le 3 1 mai. Mais le blocus fubfîâa ju(qu*au mois 
de mars de l'année Aiivante* 
25* Mort du duc de Parme « François Farnèfe , âgé 
de quarante-neuf ans; Antoine^ Ton frère» qui avoic 
été cardinal » lui fuccède. Le bonheur des in&u 
d'Efpagne , auxquels la (ucceffion éventuelle de ce 
prince étoit dévolue par le traité de la quadruple al- 
liance , voulut que ce prince , qui époufa le 3 février 
1728 la princeflè de Modène^ n'eût point d'enfàns* 
Mars I. ^® ^^^ nonnne le marquis de Brancas fon aoibafl»- 
' deur auprès du roi d'Ë(pagne. 
15. Le fieur Palm 9 réiident de Tempereur à Londres 
reçoit ordre de fortir dans huitaine de la grande 
Bretagne. Il avoit préfentéV la veille» à (a majeflé 
Britannique un mémoire qui l'avoit oficnfie. Il 7 
taxoit de menfonge & de faufTeté la plupart des faits 
articulés par ce prince dans la dernière haraague 
qu'il avoit faite à fon parlement : dans laquelle , en 
expofânt les projets d'hofiilités de l'empereur & du 
roi d*£(pagçe , il avoit avancé entr'autres que leur 
deflein cto«v de rétablir le prétendant- 

L'empereur , par repréfailies » envoya le cinq 
;ivril aux minifties de l'Angleterre à Vienne 9 ordre 
de fortir de k ville dans vÎDgt-quatre heures > & ' de 
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fts états promptement.Aiflfi les efprltss'aîgriilbfent, 1717. < 
êc tout fe difpofoit à la guerre la plus rive. Mais la y^,^ 
fagefle du miniâère François atrêca cet eitibrafe- 
tnent» 

Lecottitedie BranciU-Cereft , pléntpotemmti^e du '^^ 
iFoi» & les com^iflàîres nommés par le rof 4e Suède, 
iSgnent à Stockolm Vsiâte d'acceffion de la Svède aU 
traité d^Hanorre. Au moyen de cette acceffion, & 
de celle ^ue les états-généraux y avoleht faite le 
^ ao6t précédent. Us ilhis d'HanoTre , c*èft-à-dtre , 
les roîs de France , d^Angleterre 8c de Suède , & la 
Hollaïide , fe trouvèrent su moins en équilibre arec 
reux dli traité de Vienne, qui étoient l'empereur, le 
1*0! d'Efpagne & la Czarine, auxquels le roi & 
Pruâè, abandojBnam; i'WUiance d'Hanorre, sVtoit 
Joint lècFéttement» Mai» cette perte fut bientôt ré- 
l^arée par Tacceffioft que donna le roi ée Dannemarck 
an traité d'Hanovre le i^ avril. 

t(âa€ HeirtoA , célèbre philofôphe & mathématf- 3o^ 
icien, mewt à Keniktgto» i^ de quatrc-vingts-cin^ 
tans : il étoit préfident delà fbeiété royale de Londres, 
& direàéuf général des monnoies de la grande Bre** 
tagne» Les Anglois donnèrent des témoignage» pu- 
blics de l'eâime q«*jl5 a^eh^ pour ce grami lk>mnie, 
1^ les bonneuf s funèbres qu'ils lut rendirent. Il fut 
mterré dans l'abbaye de Weftminfter , fépuhure 01^ 
dwaire des roi» d^Angleterre^: fnc pairs du royaume 
portèrent les coins Ai poile* 

Le rot accorde à tous les lieutenans des gardes 7» Avî^c 
l^rançeifê» le brevet de KeutenaJtt calohet. 

Sa majefté accorde awt tlftSuns de M. le duc^a i^* 
. Maine ftdeM. le comte de Tonlouft^ les mêmes 
lionnenrs dont jouiffimt teufs pères. 

McHTt de l'abbé Paris ^ di^re de la parotfHs de 8. i Mw. 
Médard k Piri». Sa vie avoît été Anple de modèle. 
Sa mort ftr àx bruit» Le» appefians prétendirent qu'^ 

fiy 
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(e fa!(Qit des miracles à (on tombeau : on en a publié 
un recueil/Ceux qui rinvoquoient fur /à tombe pa- 
roiflbient tourmentés de convulfîons horribles 9 & 
pires que les maladies dont ils pouvoient deoiandqr 
la guéri(bn. On fut obligé en 1731 de faire murer 
l'endroit où étoit cette tombe > pour faire ceflèi unis 
dévotion portée îufqu'au fanatifme* 

Mort de Louis-Armand de Bourbon , prince de 

' Conty , âgé de trente - un ans & cinq mois. M. le 

comte de la Marche (on fils fuccède à (es titres 8c i 

fon gouvernement du Poitou , pour lequel il prêtt 

(èrment entre les mains du roi le 30 juin. 

j2. Une efcadre Angloife de quinze vaifleaux de lir 
gne> commandée par le. chevalier de Norris> pan 
d'Angleterre pour la mer Baltique , où elle devo^ 
fe joindre à une efcadre Suédoife de trente-fîx vailr 
féaux êc de quatorze frégates > pour agir conjointe* 
ment contre la flotte Ruffienne, qui étoit de cin-* 
quante-fix vaifTeaux de ligne (ans les frégates Se gal- 
iiotes* Ainfi les fureurs de la guerre alloienc Ce dé- 
ployer dans le nord ; les hodilités étoient déjà com- 
mencées au midi & dans l'Amérique : les E(pagnols 
pouflbient avec vigueur le (ié?e deGibraltar ; fie une 
e(cadre Angloife s'étoit portée en Amérique devant 
Portobello, & menaçoit d'envahir les poflefTions des 
£(pagnols. Mais le roi ménageoit en France un ac- 
conunodement général qui rendit bientôt tous ces 
préparatifs Se ces armemens inutiles. 

Cependant pour protéger les côtes d'Italie Se de 
Sicile > le chevalier d'Orléans part de Mar(èilleaTeç 
V[\'i e(cadre dé fix galères. 

27. Une autre e(caare de douze vaifTeaux de guerre 
commandée par le marquis d'O 9 lieutenant jénér^ 
des armées navales , part de Breft pour Ce ren- 
dre auffi dans la Méditerranée. Ce mouvement rendis 
les négociations & l'entremife du roi plus re(peâil: 
kles Se plus effisaces. 
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Le comte de MorvlUe , le baron de Fon(ëca » mef^ i727« 
fleurs Horace Walpol & Boréel 9 plénipotentiaires du ^ . 
roi, de l'empereur , du roi d'Angleterre & des étati ^* *** 
généraux, fîgnent à Paris douze articles préliminai- 
res de paix, par lefquels l'empereur confent que l'oc- 
troi de la compagnie d'Oftende foit (ufpendu pen- 
dant fept ans ; a fa charge de hifler revenir paifible^ 
ment les vaifleaux Ofiendois qui étoîent partis. Il 
étoit flipulé , pour le même temps de fèpt années^ 
une entière ceflation d'hodilités de part & d'autre : 
que les efcadres Angloifes & Françoi(es (èroient r^p- 
^pellées V & que , (i quelques vaifleaux avoient été 
pris, ils feroient rendus de bonne foi. 11 étoit en mê- 
me-temps arrêté qu'il feroit aiïemblé , dans l'elpace 
de quatre mois 9 un congres à Aix-la-Chapelle , pour 
parvenir à une pacification générale. Comme le roi 
d'£(pagne n'avoit point d'ambaffadeur en France de* 
puis la brouillerie occafîonnée par le départ de l'in- 
fante , ni le roi d^ Angleterre à Madrid depuis l'enlè- 
vement fait de la perfonne du duc de Riperda dans la 
mai(bn de M. Stanhope ; les minières d'Angleterre 
& de France envoyèrent de Paris à Vienne , au duc 
de Richelieu , les.ades dont il failoit obtenir la rati- 
fication du roi d'Ef^agne. Et après plûfieurs difficul- 
tés faites par le miniSre d'Efpagne « que le duc de 
Richelieu fçut lever « les préliminaires furent rati- 
fiés à Vienne le 1 3 juin par le duc de Bournonville » 
plénipotentiaire d'Efpagne. Cependant , foit que la 
cour d'Efpagne fe flattât d'emporter bientôt Gibral- 
tar, foit qu elle attendit quelque changement favo- 
rable de la mort du roî d'Angleterre qui iurvint , on 
ne leva point le fiége de Gibraltar : on fe contenta 
d'y arrâer une fufpenfion d'armes , & de convertir 
le fîége en un blocus , qui dura encore neuf mois» 
Le roi d'Efpagnefaifoit trois difficultés qui lui feryi- 
rent de prétexte» i°. Udemandoit, avant de faire 

Fiij 
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I7£7« lever le blocus « que les efcadres Angloif^ eufiiiC 
1^. repris la route de la grande Breta^e. i^. 11 refiK 
foie de rendre le navire de 1^ compagnie Angloife da 
Sud « le prince Frédéric » eâimé deux millions ^ qui 
avoit été arrêté à Véra-Cruz ; prétendant que la re&t 
titucion fiipulée par les préliminaires ne regardoit 
que les vaîflèaux de la compagnie d'Oilende : ce qui* 
en effet i par oilToit faire un doute par la manière dont 
elle étoit exprimée. Enfin il refuloit. de rendre en 
nature » aux fujets de la France» de TAngleterre ^ 
des Provinces unies les effets qu'ils avolent (ur les 
derniers gallions arrivés à Cadix. M^is toutei ce« 
difficultés furent univerfellement blâmées ; & le 
comte de Rottembourg , que le roi envoya en. £(pa- 
gne au mois d*aout, parvint à en obteoir le défiliez 
ment le 6 mars 1 7 1 S. De ce moment les préliminai^ 
res furent exécutés fidèlement. Les efcadres An^ 
gloilès reprirent la route d'Angleterre ; celles da 
roi revinrent en France ; les Efpagnols refHtuèrent 
le navire le prince Frédéric» & délivrèrent les eft 
fets qui étoient (br les gallions. On changea (eolev 
ment le lieu du congrès : au lieu d'Aix-la-Chapelle» 
on convint de Cambray , 8c enfuite deSoiilons, pour 
}a commodité du cardinal de Fleury , dans la probité 
duquel tous les princes étrangers avoient la -pliie 
grande confiance. 
M^i 15. Nadir-CouU) connu depuis fovs le nom de Thar 
mas-Cpuli-kan , fils d'un pâtre du CorrafTan en Perfe» 
a la tête d*une troupe, de brigands dont il avoit for- 
mé une petite armée qu'il avpi( difciplinée» & qui 
s'étoit augmentée jufqu'à cinq mille hommes , offire 
(on recours à Sçha-Thamas contre i'ufurpateur ACn 
rafl[ ; joint Ces troupes à celles du prince ; s*emparo 
de la ville de Nichabur>âr bien-tot après de celle de 
Mached. 
i6« X^ çsarine ^CathcTÎne Alexiwna % meurt à FéterCp 
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bourg âgée de trente-neuf ans, Pierre Alettowitz , , ^^^^i 
petit-fils du czar Pierre le grand «lui lùccède* Le 
prince Kourakin , minifire de Ruffie > fit part au ro ^*** 
de ces deux événemens le 24 juin. 

La groflèflè de la reine étant certai|ie » le cardrna I 30, 
de Noailles donne un mandementfà la réqulfîtion du 
roi ) pour ordonner des prières publiques. 

Mort de Charles-'Augufte de Hoiftein-Gottorp» ji. 
évêquedeLubeckydepuisun an. Le prince Adol*- 
phe,fbn frère, fut élu en & place 9 & facré le 12 
feptembre* 

• A Péterft>ourg,le jeune czar de Mofcovie , Pierre ^ juin. 
II , eft fiancé à Marie* Alexandrowna fille du prince 
ou Knée Menzikof , premier minifire de Ruflie» Ce 
mariage indigna le confèil de régence à tel point 
qu'il travailla 8c rendit à déterminer Tempereur à 
reléguer en Sibérie, le iB Septembre , ht future im* 
pératrice & Ton père. Qutre Tindécence de cette zU 
liance,on impu toit encore à i^enzikof d'avoir été 
l'iniligateur de la difgrace & de la mort du Czaro- 
witz , père de Tempereur ; & on lui faifoit un crime 
de5 efforts qu'il faiCbit dans ce moment , pour fe faire 
élire duc de Curlande au lieu du comte Maurice de 
Saxe. 

La politique , pour parvenir à faire ceflTer les dIvK 14 
fions qui règnoient dans Téglife de France, & à réu- 
nir les e(prits^ travaiiloii depuis longtemps à obte- 
nir du cardinal de Noailles qu'il acceptât la bulle 
UnigenUas ; & elle avoit de grandes efpérances de 
réuffir. Trente curés de Pans , pénétrés de leurs 
opinions , avoientfait un mémoire pour l'en détour* 
ner , qu'ils avoient figné & lui avoiént préfenté. Ce 
mémoire ayant été imprimé 8c débité , efl condamn é 
& Hipprimé par arrêt du connsil, commç fcandaleux 
8c contraire aux décifions de l'églife & aux loix dt 
rétat. 

Fiv 
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jji,j^ Mort de Georges premier , roi d'Angleterre » âgé 
Juin.* ^^ roîxante-fept ans. Georges II , fon fils , lui fiic- 

cède. 
^^* La reine accouche fiir les onze heures du matin 

\oûti4. de deux prlncefles, qui furent ondoyécs fur le champ 
en préfence du roi> des princes & prlnceifes. 

M. le chancelier d'Agueffeau ayant été rappelle» 
fè rend (ur le champ à Ver(àilles > & reprend les fonc- 
tions de (à charge, 
jj^ Le roi accorde à M. d'Armenonvîlle , garde des 
(beaux , la permiflion de fe retirer > Se donne les 
fceaux à M. Chauvelin , préfident à mortier du par- 
lement de Paris 9 aufli-bien que la charge de (ècrc* 
taire d'état des affaires étrangères dont le comte de 
Morville fe démit le ip entre les mains de fa majefté. 
Elle récompenfa les fervices du comte de Morville > 
en lui donnant une penfion de vingt mille livres > Ta* 

t rément du premier régiment qui vaqueroitpour fon 
Is > & un logement à Vertâilles dans le château. 
17* On chanta à Notre-Dame > pour remercier Dieu 
de rheureufe délivrance de la reine , un Te Deum % 
auquel le chancelier accompagné de plufieurs con- 
feillers d'état , les trois cours fupériecres » & le 
corpsde-ville, affiftcrent. 

Le roi avoit écrit une lettre au roi d'h'/pagne , par 
laquelle fa majeflé le félicitoit (ur l'heureux accou- 
chement de la reine d'E(pagne, qui avoit mis au 
monde » le if iuitlet -% l'infant Louis-Antoine* Jac- 
ques. Le roi d'Efpagne la re(^oic le 1 1 : & après l'a- 
voir lue ) déclare publiquement que fa réconciliation 
avec le roi fon neveu efl faite. Et en effet peu de 
jours après « le roi fait partir le comte de Rottem- 
bourg pour porter le cordon bleu au nouvel infant. 

Le roi nomme , pour fcs plénipotentiaires au con- 
grès qui (è doit tenir , le cardinal de Fleury > le mar-< 
quis de Fénelon & le cemte de Brancas-Cerefl» 
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Le roi ayant permis à Tarchevéque d*£nibrund*af^ 
fembler un concile provincial à Embrun , pour y 
traiter & difcuter des affaires qui intérefîbient la re- 
ligion Se les dogmes de Ja foi ; &ayant envoyé ordre 
aux évêqiies de Scnès , de Gap , de Bellay , de Fréjus, 
de Vence , de Siûéron , de Glandève , d'Autun , de 
Viviers, d*Apt , de Valence , de Grenoble , de Grâ- 
ce & de Marfeilles, de s'y rendre ; l'ouverture de ce 
concile s'étant faite le i^ août, l'abbé d'Hugues 
promoteurty ayant^dénoncé l'indruâion paflorale Je 
révéquede Sénés du iS août 17*^» comme conte- 
nant des maximes féditieu fes & des erreurs ca- 
pitales» comme étant injurieure à la bulle Utugenitusy 
Se comme recommandant la leâure du livre àesréJU" 
xions morales du père Quefhel défendue par cette 
bulle & par le corps des évéques : & Tévéque de Sé- 
nés ayant reconnu cette inflruâron paUoralepour être 
émanée de lui , & ayant Ibutenu que les propofitions 
qu'elle contenoit ctoient conformes à resfentimens9 
defquels il ne croyoit pas pouvoir fe départir : le 
concile rend , le zo feptembre « fentence qui con- 
damne rinflruâion paflorale de M. l'évéque de Sé- 
nés, comme fchilmatique & remplie d'erreurs : or- 
donne que l'évéque de Sénés , qui l'a adoptée & fi- 
gnée, & n'a pas voulu la rétraâer, ferafufpens de 
tout pouvoir & jurifdidion épi(copale ; & nomme 
pour vicaire général, pendant ledit interdit > l'abbé 
Saléon doâeur en théologie , auquel il enjoint d'e* 
xiger de tous les curés du diocéfe de Sénés la /igna- 
ture du formulaire d'Alexandre VII, & de faire pu- 
blier la conflitution r^/7/^^/2////i'« 

L'évéque de Sénés ne crut pas devoir fe (bumettre 
à ce jugement ; il proteda contre , Si interjetta ap- 
pel au pape âr au futur concile général le 1 2 feptem- 
bre ; & le II cTâobre , il fut relégué , par ordre du 
roi > à l'abbaye de la Chaife-Dleu. 
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Le concile condamna encore quelques écrît^ Af 
père Courrayer ; & fit quelques décrets de doârine 
relatifs à la conHitution Urdgenitus, 

Le prince Kourakin , ambafladeur du czar » meurr 
à Paris > âgé de cinquante-deux ans. 
^ov.14. Le roi tient chapitre de Tordre du falnt-Ef^rît ,. 
& nomme chevaliers commandeurs le prince des 
Aâuries, & l'infant D. Carlos. 
15. Samajefté donne au marquis de Bonac* (on am* 
bafladeur en Suiflè , la place de confeiller d'état d*é* 
pée 9 yacaote par la mort du marquis de Silly. 
22. M* le chancelier de Pontchartraîn meurt dans Cotk 
château de Pontchartrain , âgé de quatre- vingts-quai* 
tre an*. 

La reine douairière d'Elpagne quitté le château 
du Luxembourg & (ê retire dans le couvent des re- 
Ugieu(es carmélites delà rue de Grenelle. 
^ On fait , à Madrid ^ la cérémonie de la bénédic* 
tîon nuptiale du mariage du prince du Bréfil avec 
l'infante d'Efpagne Marie- Anne-Vidoîre : maisTé^ 
change de la princeiTe ne fut fait qu'au moisde jan^r 
vieriyi^. 

— T 1728. 

1728- ' 

^anv. I i^E ^q\ nomme chevaliers-commandeurs de Tor* 
dre du faint-Efprit ) meflîeurs les prince de Dombet 
& comte d'Eu , les ducs de Richelieu ambafladeur i 
Vienne 9 de faint Simon & de Giovenazzo grand 
écuyerde la reine d'Efpagne , les maréchaux de Ro- 
quelaure > d*Alcgre 9 & le comte de Grammont. 
rc^ Les articles du mariage du prince des Afluriet 
avec l'infante de Portugal font fignés à Lisbonne ^ fie 
la cérémonie du mariage eft célébrée lé lendemaîq 
parle patriarche de cette ville , en préfence du roî » 
de toute la famille royale de Portugal & des ambaG^ 



^ 
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fadeurs d'Efpagne* Mais ce mariage, comme celui jy^g. 
du prince du Brcfîl, ne fut confommé qu'au mois de j,„^j^,^ 
janvier 17»^. 

NaiiTance du prince de Turenne, fils du prince 2,6. 
de Bouillon 6c de la princefTe Marie-Charlotte So- 
bieska. 

Meffieurs les prince de Dombes & comte d'Eu , le x. Fév, 
duc de faint Simon > les maréchaux de Roquelaure 
&d*Alègre,& le comte de Grammont , (ont reçus 
chevaliers de Tordre du fâînt-ECprit. Dans le cha- 
pitre de ce jour , fa majeôé nomme chevaliers le 
prince de Lixin > les ducs de Grammont , de Gcvres» 
dje Béthune & d'Harcourt , le comte de Tefle & le 
marquis de Nangis, 

Le duc de Parme époufe , i Modene, par procu- |, 
reur , la princefTe Henriette de Modene* 

Le roi de Dannemarck donne à la compagnie Da- «.Fev. 
noife des Indes, établie depuis 1670 à Daneoourg& 
Tranquebar, fur la côte de Coromandel, un odroi 
d^ampliation pour 40 années , avec permifCon d'au* 
gmencer le nombre & la (bmtnedesaâions>& d^é- 
tablir un comptoir dans la ville d'Altena fur l'Elbe» 
pour la facilité de réquipemetV des vaifTeaux, le 
chargement & la vente des marchandifes , qui y 
feront franches 8t exemptes de tous droits & impôts; 
promettant de ne troubler en aucun temps , mémç 
en temps de guerre , les aôionnalres 8^ leurs vaif^ 
féaux j de quelque pays qu^ils foient , & au contraire 
de les favoiifer 8c (butenir en toutes occafîons* Cette 
augmentation de la compagnie de Copenhague^ dans 
le moment où l'Angleterre & la Hollande faifoient 
les plus grands eflForts pour obtenir Textin^ion de la 
compagnie d'Oilende , révolta ces deux puifTances ; 
elles défendireftt à leurs fujets de s'y intéreffer ; el- 
les firent des repréfentations à fa majefté Danoîfe^ 
Ces réclamations décréditèrent le projet \ i\ tombât 
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« faute de foufcrîpteurs ; & cette compagnie, qu'on 
voulolt rendre' générale , efl reliée dans les bornes 

Février, d'une affaire particulière & domeflique. 

lijM6* I^^s nûniflres plénipotentiaires de Tempereur , éa 
roi , des rois d'Efpagne ^ d'Angleterre, & des états- 
généraux , /îgnent, à Madrid, îin aâe par lequel le 
roi d'Espagne fe déiide de toutes les difficultés qui 
avoient retardé l'ouverture du congrès. En con(e- 
quence , les ordres furent donnés pour la levée dti 
blocus de Gibraltar. 
25. Le roi nomme M. de Villeneuve , lieutenant gé- 
néral de la fenéchauflee de ^ arfeiile , Con ambaUa* 
deurà la Porte. 

Avril 4. Le duc de Richelieu , en qualité d'ambalHideur du 
roi auprès de l'empereur , avoir contribué efficace- 
ment â la pacification générale > par Tes foins » (es 
avis Se Ces négociations. Le roi , pour récompeniêr 
fes fervices , tient extraordinairement un chapitre 
de Tordre du faint-Efprit , dans lequel , après que les 
preuves du duc de Richelieu ont été admifès» fa ina- 
jeflé lui accorde la permiffion de porter la croix & 
le cordon de l'ordre , jufqu'à ce qu'il vienne rece- 
voir le colier de (es mains. Ce minière partit de 
Vienne le ^ mai , après avoir pris congé de (a nia- 
îci\é impériale » & fut remplacé par le comte de Cam- 
bi^s , ci-devant ambafTadeur a Turin, 
II. M. de Vanhoé fait (on entrée publique à Paris , ,& 
le i 3 obtient (a première audience du roi. 

Bfaiic. Une multitude d'écrits furtifs fur les affaires qui 
concernent ia bulle Uni^enitus paroiflant alors 9 $c 
iè débitant Journellement; pour en arrêter le cours » 
le roi donne une déclaration portant défenfe aux ini~ 
primeurs de rien imprimer furtivement & fans per- 
miffion, notamment contre la religion, les affaires 
eccléfiadiques , & les bulles reçues dans le royau* 
ine } (ous les peines y portées. 
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I Le roi , dans le chapitre de l'ordre du jour de la 
Pentecôte, nomme commandeur le cardinal de Poli - 
gnac , chargé de Ces affaires à Rome , & reçoit les 
huit chevaliers qui avoient été nommés au dernier 
chapitre. 

M. Horace Walpol 9 ambaflàdeur du roi d* Angle- ii. 
terre » préfènte à fa majefié les fleurs Stanhope de 
Points > plénipotentiaires de la grande Bretagne an 
congrès de SoiiTons. 

Mort de M. le Blanc, fecrétaîre d*état de la guer- 19» 
re, âgé de 51 ans. Sa majefié donne cette charge à 
M. d'Angervilliers 5 intendant de Paris. 

Une efcadre de 1 1 vaiflèaux ou frégates 9 & de 6 Juillet 
dj»ux galères , commandée par M. de Grandpré> 
chef d'efcadre > part de Toulon pour les côtes de 
Barbarie. Elle arrive le i^ juillet devant Tripoli : 
& fur le refus fait par le gouvernement de cette ville * 
4e faire (àtisfadîon au roi des infraiftions aux traités» 
commîfes par les Tripolitains > elle bombarda cette 
ville & en détruifit la plus grande partie. La ven- 

feancedu roi réduifitcescorfaire?; ils envoyèrent, 
année fuivante , une députation demander pardon 
& grâce à fa raajcflé. 

Décretduconfeilaulique, par lequel Charles Léo- 7 Juin, 
pold , duc de Mecklembqurg efi dépofc , & Tadmt- 
niftration de Ces états confiée au duc Chrétien Louis 
fcn frère puiné, auquel remperçuraffeéte une pcniîon 
annuelle de g 5000 rixdales. Cet aâe d'autorité dé- 
plut à toutes les puiiTances intérefTées au traité de 
Weftphalie , auquel il étoit abïblument contraire* 
Le duc Charles , (butenu de la nobleife du pays 9 ré- 
fifla quelque temps ; mais j abandonné des princes de 
l'Empire , qui auroient dû faire leur caufê de la ften« 
ne » il fut obligé de céder à la force. ^' 

Ouverture du congrès de SoiiTbns. Le cardinal j^ 
deFlcury^ le marquis de Fénélon Se le comte de 
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Brancas'Cereft « plénipotentiaires de France » ie/^ 
rem , â la porte de la faile de cette tille , ceux des 
autres puiilaiice3»&, fans autre cérémonie » ilsalli» 
tent s*afIèoir (iir lés fauteuils qui leur étoient deflt^ 
nés autour d'une table tellement ronde y ^u'sl tli 
avoit ni haut ni bas bout. Le conte de Sintzendorf i 
ininiib-e de l'empereur» fit une harangue a Tafleitt* 
bléc^» à laquelle le cardinal de Fleuri répondît; eii* 
fiiite tous lés miniilres exhibèreât leurs pleios poi* 
voirs. 

2^^ Le mariage de M. le duc Hvec la princeflè Caroli- 
ne de HefTeRhinsfeld tù célébré à Rottemboorg» 
Le prince Alexandre de HefTe-tlhinsfeld , fondé de 
la procuration de M. le duc, épou(è la princefle A 
feur au nom de ce prince. M. de Fortia, confeiUeC 
d'état , en avoit été faire la demande le 27 mai» 
i JuL% Arrêt du confeil d'état du roi « qui ordonne b 
(upprefTion d'un écrit intitulé , Conjuùawn des avû* 
fats de Parés , aujnjet du jugement rendu à EmkrmB 
€ontre Civique de Sénés , conune contenant des ytù^ 
pofîtions oppofées à la doârine de l'églifi » imn* 
rieufes à Ton autorité > & contraires aux îoix de 1 é* 
tat. Douze évéques de France , à la t£te defqueb 
étoit le cardinal de Noailles > avoient écrit te 1 7 man 
précédent unt lettre au roi , dans laquelle ils ft pliir 
gnoient du jugement du concile* 

2^ ^ Le baron de ^'nthenrieder, Tun des plénipoten- 
tiaires de l'empereur au congrès de S^ifibm » j OMurt 
àrâgede5ôans« 

it. A Ver&illes U reine donne le jour à une prisceft 

qui fut nommée Louift-Aiafie 9 ft mourut le 19 jutt» 
leti73î. 
Aoljp 14. Mort de Térêque d'Odabruck , Erilefl-Auçttflc de 
BruXwich Lunebourg y oncle du roi d'Angletene^ 
George II , électeur & Colc^ne t fut élu en (à place 
le 4 novembre* 
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Le ro!9 attentif k (butenir la dignité de lacouron- 
fie & le re(peâ dû à Tes rainiflres^ ayant fait deman- 
der au roi de Sitède fatisfaâion d'une infiilte faite pu- 
bliquement à Stockholm , à Tabbé Guyon % chargé 
des aiEureu de fa majeflé avant l'arrivée du comte de 
Caâqa; le nommé Laurent , qui en étoit le princi* 
pal coupable 9 dk condamné à mort par le confeil de 
jliâice de la cour de Suède. 

Guillaume Emeflt duc de Saxe Wey mar , meurt i if* • 
Munich âgé de 66 ans* 

Le roi donne audience à M* Schettard « plénipo- 2^. 
centiaire du roi de Dannemarck au congrès de SoiP 
Ions. Ce minière étoit chargé de déférer au juge- 
ment du congrès l'affaire concernant la compagnie 
d'Altena > établie depuis peu dans cette ville par (à 
fiiajeiié Danoise pour le cotmmerce des Indes orien- 
tales. Le roi de Dannemarck prétendoit qu'il n'avott 
fait que transférer à Altena la compagnie de Copen* 
Iiague 9 & qu'il a voit été en droit de le faire : les Afh* 
glois & les Hollandois la regardoient comme uit 
établiflêment nouveau qui préjudicieit à leurs com* 
pagnies des Indes. 

La reine de Sardaigne 9 Anne-Marie , fille de Pht- ic* 
lippe > premier duc d'Orléans > frère de Louis XIV $ 
aïeule du roi, meurt à Turin, âgce de $9 ans. Sa ma- 
ycûé en prit le deuil le 19 feptembre , 5c re^ut les 
complimens de condoléance de toute (à cour ; Se le» 
25 novembre % à (on retour de Fontainebleau y ceux 
des cours fupérieures de Paris. Le 5 décembre ^ il 
fut célébré à Notre-Dame» pour cette princeiTe 9 un 
fervice fi>kmnel auquel les princes » le chancelier 9 
le confeil, & toutes les cours alfiftèrent. 

Le marquis de Plélo eâ nommé miniflre plénipo^ 5 S«pb. 
tentiaire de France auprès du roi de Danncmatck. 

On commence les uavaux du canal de Picardie. Le^ 2«. 
auurqi|k de Maulévrier 9 colonel du régiment de Pir». 
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« faute de foufcrîpteurs ; & cette compagnie, qu'on 
vouloit rendre' générale , eft reftée dans les bornes 

Février, d'une affaire particulière & domeftique. 

Maft6* Les nûni^lres plénipotentiaires de l'empereur , du 
roi , des rois à'Efpagne (Se d'Angleterre, & des états- 
généraux , /îgnent, à Madrid, un aâe par lequel le 
roi d'E(pagne (e dé/Ide de toutes lez difScultés qui 
avoient retardé l'ouverture du congrès. En confé- 
quence , les ordres furent donnés pour la levée du 
blocus de Gibraltar. 
25- Le roi nomme M. de Villeneuve, lieutenant gé- 

néral de la fenéchauiTée de ^ arfeiile, Ton ambaua- 
deurà la Porte. 

Aviil 4. Le duc de Richelieu , en qualité d'ambaifadeur du 
roî auprès de l'empereur , avoit contribué efficace- 
ment à la pacification générale , par Ces foins , Ces 
avis & Ces négociations. Le roi , pour récompenfer 
fes fervices , tient extraordinairement un chapitre 
de Tordre du faint-Efprit , dans lequel , après que les 
preuves du duc de Richelieu ont été admifês» la ma- 
jedé lui accorde la permifllon de porter la croix & 
le cordon de Tordre , jufqu'à ce qu'il vienne rece- 
voir le colier de Tes mains. Ce mîniftre partit de 
Vienne le 5 mai , après avoir pris congé de fa ma- 
}c(\é impériale , & fut remplacé par le comte de Cam- 
hlCes , ci-devant ambaffadeur à Turin, 
II- M. de Vanhoé fait fon entrée publique à Paris , & 
le 1$ obtient fa première audience du roi. 

Mai 10. Une multitude d'écrits furtifs fur les affaires qui 
concernent la bulle Uni^enitus paroiflànt alors , & 
fe débitant journellement; pour en arrêter le cours > 
le roi donne une déclaration portant défenfe aux im- 
primeurs de rien imprimer furtivement & fans per- 
miflton, notamment contre la religion, les affaires 
eccléfiadiques , & les bulles reçues dans le royau* 
me y fous les peines y portées* 
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'%^ au cardinal pour le féliciter. Le pape, dans le pre- 
mier tranfport de fa joie 9 fît part de cet événement 
au facré collège , ordonna des adic^s de grâce, fit 
expo(èr le faint Sacrement dans toutes les oglilès 
dédiées à la Vierge, ouvrit les tré(brs de l'égli^ , & 
accorda des indulgences» 

Le roi donne audience aux envoyés de Tunis, & 
reçoit leurs (àtisfaâions & leurs excufès fur les ih- 
fraôions par euxiaites aux traités qu'ils avoient avee 
fa'majefté ; &ils lui donnent parole, au nom de 
leur republique, Qu'ils ne feront jamais rien qui puiilè 
lui déplaire. 

A Copenhague , 3 joo maifons furent confuméM ^^^ 
^ par un incendie terrible. 

Le roi efi attaqué de la petite vérole , mais fans 25. 
accident âr fans fièvre ; on ne lui fit aucun remède; 
il fut rétabli en peu de jours & fe montra bientôt, 
fans qu^elle eût laifTé fur Ton vlfage aucune impreffion* 
Tout le royaume fut tranfporté de joie de n'avoir 
plus il craindre pour une tête fi chère cette maladie 
fi redoutée « & bien plus dangereùfè dans les cours fié 
dans les villes que dans les campagnes. 

M. de Chafi>t , premier préfident du parlement de 27* 
iUetz y étant mort > le roi nomme à cette place M. de 
jyiontholon qui étoit premier préfident du parlement 
de Pau. Il éà remplacé à Pau par M. Gaubert de 
Courbons , conCèiller au parlement de Provence. 
. Mort de M. d'Armenonville , ci-devant garde des 
fceaux de France , & fecrétaire d'état* 

1729* *'■*'*** 

Lb cardinal dé Polignac^ nommé commsindeur uJanv4 
au dernier chapitre de l'ordre du faint- £(prit, e& 
admis dans celui du premier jour de l'année. Le duc: 
it Richelieu y eâ reçu 2 & il y eli arrêté que le fieui^ 
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Chevafd^ huiflier des ordres » in porter au roi d*E& 

Janvier P*8"^ ^*' pouvoirs néceflàires pour rcceroir che^-' 
' liers le prince des Aûuries , Tinfant D* Carlos f le 
duc d'OiTone ) le marquis de Santa-Cruz« le cômid 
de faint Iftevan , & les ducs del Arco 8c del Glove-- 
nazzo : en conféquence 9 la cérémonie fut faite i- 
Madrid le 14 avril. 
^, Samajefté nomme le comte d^Avéjan capStaîiitf 
lieutenant de la première compagnie des mousque- 
taires 9 à la place du feu comte d'Artagnan. 

i^.Janv* L'infante de Portugal devenue princeffè des Aftu* 
ries 9 8c l'infante d'Elpagnc devenue princeffe im 
Bréfil> font échangées fur les frontières des deux 
royaumes* Les rois & reines d'Elpagné & de Portvr 
gai s'étoient rendus en personne au bâtiment conf- 
truit pour cet échange fur la rivière de Caya , etiHi 
fiadajos 8c Elvas ; les deux cours s'y virent trots jourtf 
de fuite. 

Le même jour « en Angleterre, le prince Fr^dé* 
lie de Brunfwich-Lunebourg, duc de CornWailleStf 
fils du roi» fut créé prince de Galles 8c comte dtf 
Chefler. 
23. Le duc de Chaulnes s'étant démis.de la charge de 
capitaine lieutenant des chevaux-légers de la gardé» 
le roi en donne l'agrément au duc de Pequigny (bit 
fils. 

Mort deTélcdeur de Maïence , Lothaîre^Frih- 
çois de Schonborn , âgé de foixante-onze ans. Fran- 
cois-Louis de Neubourg» archevêque de Trêves, fui 
élu en fa place: & le z mai , François de Sch.onborn 
fut clu éledeur de Trêves. 
Marr. Le cardinal de Gèvres s'étant démis de l'archevé^ 
ché de Bourges , le roi y nomme l'abbé de la Roche* 
foucauit) vicaire général de Tarchevcché de Roueit^ 
Il £iit iacré le 7 août. L'abbé de Luynes grand vlcaî* 
re de Meaux» câ au(fi nomméàrévéché de Bayeuif 
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Vacant pai le décès 4e M. de Lorraine d'Ar-^ 
magnac. 

Baorc de Léopold^Charles. duc de Lorradne^ Fran^ 
(;ois*EtieAne Ton fils lui fuccède. 
. Le. cardinal de NoalUes ayant enfin obtenu du i AvriL 
^ape là pérmiflîon de dentier à Ton diocèfe le jubilé 
de Tannée fainte qui lui avoic été réfufé jufqu'à ce 
moment^ il fut ouvert à P^is le premier avril pour 
deux mois. 

Le toi nomme le comte de Montboidier capitaine i p. 
lieutenant des mousquetaires noirs > à la place du féu- 
comte de Canillac. 

Le carditial de Noailles Ineurt a Paris 9 âgé de foi- 4 MaL 
xante-dix-iiuit ans. l<é roi donne Tarchevéché de 
Paris à M.dèVintimîlles, archevêque d'Atxr 

Le roi Je Suède écrit au roi de Pologne une lettre 9» 
en forme dé déclaration publique > que la paix eu té" 
tablie entr'eux. 

Le roi de Pologne répond à cette lettre, par une 
autre du deux juin dans la même forme, <]^'il accep- 
te la paik , tiui , parle fait» exiftoit réellement en- 
tr'eux depuis longtemps : & qiie cette déclaration de 
f>atx réciproque aura la même force que le traité le 
plus formel; 

Le cardinal de Fleury eft .élu provifeuf de k mai^ 2^* 
(on de fbrboi^ne i au lieu du cardinal de MoaîUes. 

La nuit du il au 23 juin , on fentit à Florence ufi sz Juim 
tremblement de terre n violent , que plufieurs mù^f 
fons en furent abbattues. 

L e pré^dent Turgot eu, élu pré vât des march^nd^ 14 Jutl^ 
de la ville de Paris ^ fie prête ferment le 17 entre lef 
mains du roi. 

Les "ehtreprîies du patie tirégoinè VII, (es pré-' 
tentions fur rautôrité temporelle :des princes 9 fe4 
démêlés avec l'empereur Henry IV, l'abus qti'li 
«VM &it 4e foti autofiicé ea Texcoâimuni^ti ktt 
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t?!^. troubles funeftes 8c les guerres cruelles qu'il avott 
Juîllcc. occafionnéscnlcdépofant, n'ayant point empêché 
Grégoire XIII , en 15^4 , de placer ce pontife dans 
le martyrologe Romain; Paul^(, de faire dreffèry 
en ï6o$ , un office en fou honneur ; Alexandre Vllt 
d'introduire cet office ou légende dans tout^ les bar- 
fîliques de Rome ; Clément XI, de l'accorder à rot* 
dre de Cîteaux & aux bénédiâins ; enfin Benoit XlU, 
de le rendre général dans toute la chrétienté, par 
tin décret du 27 feptembre 1718 : la légende de Gré- 

5oire VII parut en France imprimée 9 dans le m<nê 
e juillet* Mais le parlement de Paris , (ùr les con- 
clufîons des gens du roi , en ordonna la fuppreffion; 
avecdéfenlêsà touseccléfialHquesd'en faire aucui» 
ufage , (bus peine de faifie de leur temporel* Les par- 
lemens de Bretagne , de Metz , de Boùrdeaux, ren« 
dirent de pareils arrêts dans leur refTort. La puiflàn^ 
ce eccléfiaftiqué fe joignît à la (eculière. Plufieurs 
évéques donnèrent des mandemens pour défendre 
aux eccléfîaâiques de leurs diocèfes de réciter cet 
office ; fpécîalement les évéques d' Auxerre , de Mont* 
pellier, de Metz, de Troyes, de Verdun, de Caf- 
très 4 &c. Le pape Benoit XIII, malgré fa douceur 
& fa rnodération , fut fenfîble à une réclamation fi 
générale. Le 17 feptembre, il fît publier un bref qui 
condamnoit le mandement de Tévéquc d'Auxeirref 
défendoit de le lire & de le garder , (bus peine d'ex- 
communication» Le bref du pape contre le mande* 
ment de l'évéque d'Auxerre fut dénoncé au pade- 
ment le premier décembre. Mais le gouvernement, 
par déférence 8c par égard pour le pontife , (u(pettdit 
le zélé 8c l'aiftivité de cette cour. Peu de jours aprèsi 
parut un autre bref, qui cafToit 8c annulloit tousac* 
tes de juflice 8c arrêts desparlemens contre la légen- 
de. Alors il ne fut plus podible de garder le (îlence; 
(f procureur {éoçra^ f'^l^va contre cctu entrc^rift 
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de la cour de Rome ; interjetta appel comme d*abus 

de tous les brefs qui avoient paru à cette occafîon ; * ^^ 

& obtînt, le 13 février 1730, arrêt du parlement 

2m les déclara abufifs Se en ordonna la fiippref- 
on. 

Un incendie très yiolent confume i Confiantino- 27* 
pie douze mille mailbns ; fept mille perfonnes y pé«- 
rirent par le feu ou fous les ruines* 

Le roi donne audience aux envoyés de la républî- *« Août, 
que de Tripoli ; & reçoit avec bonté les excufes qu'ils 
venoieht lui faire de ce qui avoitpu lui déplaire dans 
leur conduite. 

Le maréchal d'Efirées % vice-amiral de France » 
prête ferment & prend féance au parlement en qualité 
de duc 8c pair de France. 

Naiflance de M. le dauphin , que la reine met heU' ^ Sept, 
reufement au monde à trois heures quarante minutes 
du matin. Cet événement defiré répandit dans tous 
les cceurs une joie inexprimable , & qui ne fe borna 
pas dans le cercle de la maifon royale 9 ni dans Ten- 
ceinte de la France. Il aiïiiroit le repos de l'Europe. 
Elle aflFeâa tous les peuples qui l'habitent , tous les 
princes qui y dominent. Les états généraux firent 
présent d une médaille d'or de cent ducats au Cou- 
rier que M, de Vanhoé y leur ambafladeur y envoya à 
la Haye. La fatisfaâion fut aufS fincère chez les ^ 

étrangers 9 qu'elle fut tendre 9 vive Se prefque im- 
modérée parmi les François 9 accoutumés à regarder 
leurs rois comme leurs pères 9 4c à les aimer comme 
des enfans. 

Le?, il fut chanté un TeDeam (blemnel dans l'é- 
glife de Notre-Dame de Paris , où le roi, tous les 
. princes , le chancelier , le clergé , les cours fîipé- 
rieures,le corps-de- ville afliûèrent. DeHotre-Oa- 
me » fa ma jefté fe rendit àrb6tel-de*ville , où , après 
9,yçix TV h feu d'artifice ^ui étoit préparé , elle fou- 
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1719» pa avec les ducs d'Orléans, deBourbon^le comte 
Scptçin. ^6 rjermont , le prince de Conti , le prince de Dom- 
bes , le comte d'Eu « & le comte de Toulouse ; ft avec 
les (èigneurs Aommés k cet effets qui étoient les dves 
de la Rochefoucauitfde Grammont» de (àint Ai- 
gnan , de Pcquigny , les marquis de Villars & d'Alin- 
court , les comtes de Bavière & de la Rochefoucault» 
les ducs de Charof! 8c de Tallard 9 le comte de Grain- 
mont , lé prince de Tonnai-Charente 9 \ç marquis de 
Maîllebois , les ducs de Mortemar & de Rets 9 le mar- 
quis de Courtenv^ux , le prince de Bouillon ,' les ducs 
d'Olonne , de Béthune , de Noailles , de Luxeih- 
bourg & de Richelieu. Le prévôt des marchand» Cet-» • 
vît le roi , & les officiers de la ville fcrvoîeht les pria- -. 
ces. Sa majeflé , en retournant à Verfailles , troutsi 
toute la ville illuminée, & fut témoin des transports 
de Toie de Ton peuple > le plus agréable de tous les 
(pc<ftacles pour un bon prince. 

Le roi reçut le 10 les complimens des cours Hipé-t 
rieures de Paris. 

La reine vînt à Paris, remercier Dieu dans Téglife 
de Notre-Da^me, auffi;t6t qu'elle fut rétablie, le 7 
novembre. 
f. La duchçflc de Tallard prête ferment de fidélité 
entre les mains du roi pour la charge de gouvernante 
des cnfans de France , dont fa majefté lui avoît ac- 
cordé la (iirvivance. La princefTe de Montauban hij 
fùcccde dans la place de dame du palais de la reine. 
27t Les prêtres de la miflion ayant obtenu une bulle 
de béatification en faveur de Vincent de Paule» leur 
fondateur, en célèbrent la fête avec folemnîté. Mais 
cette bulle ayant paru depuis , & étant devenue pu- 
blioué quelques annéçs après, a été fupprîmée par 
arrêt du parlement. 
2P, Le comte d'Albert prend pofTeflîon de la princi- 
pauté de Grîmberghen ,^n ftveur de laq|uçilc TçIe*- 
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f>erenr lui aroit accprdé , par un diplâme > les titres j 172p. 
droits & prorogatives de prince. 

La comteflfe de Uailiy obtient la place de dams Oâ. i;. 
du palais » vacante par la mort de la marquife de Nèfle 
& mère* 

Cent doâeurs appellans (bot exclus de la forbon- 24. 
fie ; & le furplus des doâevrs reçoit la conftîtutlon , 
£c déclare qu'elle a été reçue par la forbonne dès le 
5marsi7i4- 

Cetaâe futfuivi » le i^ décembre 9 d*un décret 
de la faculté , portant défenGs au fyndic d'admettre 
à la thèfe de réfompte aucun doâeur » les bacheliers 
i^ la licence 9 ni même aucun candidat au premier 
cours, qu'après la fignature d'un formulaire appofé 
. au bas du décret, & l'aoceptation de la cônflitution . 
Unigenitus. Par ce décret , la faculté accordoit aux 
doâeurs exclus demeurant à Paris 9 ou dans la ban- 
lieue 9 deux mois de délai pour fe foum^tre & jus- 
tifier à la faculté de leur fîncère obéiiTance ; Sl quatre 
mois i ceux qui demeuroient hors de Paris & de la 
banlieue: pafle lequel temps, elle les déclaiy)it exclus 
-pour toujours. 

Les cent doâeurs exclus de la faculté appéllèreot 
comme d'abus de ce décret , & fe pourvurent au 
parlement* Mais le mini Aère fufpendit le jugement 
de cette cour, qui n'a prononcé (iu: ce décret que 
le 18 mai 17^6 ; non en conféquence de l'ïppeldes 
cent doâeurs ou de quelques doâeurs particuliers » 
mais d'office & de fbn propre mouvement. 

M^Canale, chevalier de l'étole d'or, ambaflk- <*• 
deur de Veni(è , reçoit du roi Con audience de congé. 

Les conférences de Soiflbns ne produiûnt aucun 
effet i & l'empereur ne pouvant £e déterminer à aban-* 
donner entièrement fa compagnie d'Oilende , ni à 
affurer d'une manière irrévocable les droits- de l'El-' 
f ^gne fur les éuts de ToTcsme f Parme &: Plaifaace 1 
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1719. qui étoient les deux points de réunion ; le miniAère 

Oâobr, ^c France 9 qui avoit commencé le grand œuvre de 
la pacification générale 9 pour forcer l'Empereur à 
exécuter Ces promefleS) fit fentir à la cour d'Efpagne 
que les délais de Tcmpereur étoient de véritables re- 
fus de la juftice qu'elle lui demandoit : & que le plus 
sûr moyen qu'elle eût de l'obtenir , étoit de Ce dé- 
tacher de l'alliance de la cour de Vienne « 8c de Ce 
réunir à la France ^ à l'Angleterre. En confôquence) 

Voy.9> le traité de Séville cft figné par les miniftres de 
France 9 d'Angleterre & d'Elpagne. Par ce traité 9 
tous les articles de la quadruple alliance (ont confir*- 
més 8c renouvelles 9 & particulièrement ceux qui 
accordent à l'infant d'Efpagne la fucçeflion éven- 
tuelle des duchés de Toscane 8c de Parme, Et il efi 
réglé que 9 pour affermir les droits de D. Carlos 9 le 
roi d'Efpagne y fera paffer fix mille hommes de Ces 
troupes » au lieu des Suiffes qui avoient été fiipulés 
par la quadruple ^illiance 9 comme troupes neutres : 
que les rois de France éc d'Angleterre agiront de 
concert 9 pour ailiirer la poflefGon de l'infant : & au 
furplus , les contraâans îe garantifTent réciproqùen 
ment leurs royaumes 9 états 8c domaines dans toutes 
les parties du monde, avec leurs droits refpeâifs de 
comniierce ; ce qui emportoit la fuppreffion de U 
compagnie d'Oflende* Et ils flipuloient les (ècourg 
réciproques qu'ils Ce donneroient , fi les circonftaa- 
ces engageoient dans une nouvelle guerre. 
21. Les Etats généraux 9 intérefTés à l'extinâion de 
la compagnie d'Oflende 9 accèdent à ce traité. 

péc, 34 En Perfe 9 le Schah Thamas « aidé de fon général 
Nadir Couli-k^n, après avoir battu en rafe campa- 
gne Tufurpateur AfrafiT, rentre dans la ville d'Kpa^» 
San 9 capitale de Ces états , que fbn ennemi avoit 
^ibandonnée deux jours auparavant. Ainfî l'autorité 
légitime fut rétabliç ajurcs unç ufurj^^tioa de (èp^ 
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années ; le Schah HuflTeln » père de Thamas , ayant 
été forcé de Ce rendre avec fà capitale le 23 novem- 
bre 17^2 à Myr Magbud , père d'Afrafif. 

Le czar Pierre (ècond déclare fbn mariage avec xo- 
la princeiTe Catherine Alexiwna « fille du knee Ol- 
gorucki fon premier miniflre : il fut fiancé avec cette 
princefle le lendemain. Mais ce mariage ne réuflît 
pas mieux que le premierr 

M. de Vintimllles, archevêque d^ Paris prête ftr- '^* 
ment , 8c prend féance au parlement « en qualité de 
duc de fiûnt Cloud & de pair de France* 
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1730. 

Messieurs d*Angcrvîllîers , fècrétaîre d'état de j.jany, 
la guerre , & le Pelletier Desforts > controlleur gé- 
néral des finances que le roi avoit nommés minières 
d'état , prennent place au confeil. 

Le maréchal d'Uxelles demande 8c obtient la per« 
miflion 4c fe retirer du confeil : il étoit âgé de 79 
ans y 8c mourut le 10 mars (ulvant. 

Le roi nomme a l'évcché de Mirepoix le père 
Boyer , religieux de L'ordre des théatins* 

Le czar Pierre (ècond meurt à Moskow de la petite 3«. 
vérole» à l'âge de ^5 ans. Laprinceiïè Anne J/.nowna 
/a grande tante , ducheflè douairière de Curlande • 
lui fuccède : Elle étoit à Mittau dans ce duché , lorf- 
qu'elle fut proclamée impératrice de Ruflie» Le 
. prince d'Olgorucki, premier miniiire du feu czar» 
5'y rendit pour lui annoncer cette nouvelle , 8c lui 
Jfit fîgncr un aâe qui redreignoit l'autorisé fouve- 
raine> 8c donnoità cet état une forme républiquaine: 
mais la princeiTe , peu de temps après fbn arrivée à 
Moskow 1 fit cafTer cet aâe & exila d'Olgorucki, qui 
en étoit le principal auteur. Elle fut courpnnée le ^ 
juin. 
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1750. Le duc de Lorraine , arrivé à Paris U ap fanTler; 
FëT. 2. prête foi & hommage entre les mains du roi 9 pour 
le duché de Bar , & tous les domaines qu*il po(sède 
mou vans de la couronne. Le feu duc de LornÛBe 
Con père avoit rendu le même devdr au feu roi le %f 
novembre i6p^» 

21 • Mort du pape Benbit XIII Pierre^François Urfioi» 
igé de 80 ans. Le cardinal Corfini> d*une ancienne 
maifen de Florence , fut élu en fa nlace le i a juil* 
let 9 & prit le nom de Clément XII. M* Maffei , 
nonce en France , fit part au roi de cette cxaltadoa 
le 1 8 du même mois. 

'^' Le parlement de Paris reçoit le procureur général 
du roi appellant comme d'abus de quatre bl'ers dn 
pape Benoît XIII , portant condamnation des man« 
denrens des évêques qui avoient cenfuré la légende 
de Grégoire VII 9 & même des arrêts des parlement 
de France qui en avoient ordonné la fbpprcffion ; 8c 
déclare que ces brefs (ont abufifs 6c contraires aux 
libertés de Téglife Gallicane. 
Mtrs 17. Lg j.qJ donnç ^ m, Orry , intendant de Lille 9 la 
place de controlleur général des finances 9 vacante 
par la retraite de M. le Pelletier Desforts. 

20. Le théâtre François perd la plus célèbre aârica 
qu'il eût, en la- personne de la demoifelle le Cou- 
vreur ,-quî meurt à Paris le 20 mars. 

23. Mort de Charles 9 landgrave de Heflê-caflM > 
père du roi de Suède : Ibn fils aîné lui fuccède. 
Avril 3. Le roi tient au parlement Con lit de juftica 9 ftry 
fait enregiftrer , en fa préfence , une déclaratioB 
dattée du 14 mars , pour Texécution de la confit- 
tution Unigenitus Se des autres bulles des papes con* 
tré le janfénifine. 

9» Le roi donne le gouvernement d'Alface au tharé^ 
çhal du Bourgs 6c celui dç Stralbourg au maréchd 
de Barwick. 
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Le roi donne à M» Mocénigo, ambafTadeur ide 1730. 
Veni(è , fiiccefTeur de M. Canale > fa première au- ^ Avr* 
dience. 

L'abbé deSaleon , vfcaîrc général de Tévéché de i6» 
Senès 9 pendant la fu(pe|ifè de Pévêque, eil facré évê- ' 
que d'Agen. 

Ce fut dans ce même moÎ5 aue les Corfcs com- 
mencèrent à fe révolter contre les Génois leurs fou- 
verains* Ils prirent les armes tous prétexte de la pe- 
fanteur èts taxes & des impôts qu'on leur fiaifoit 
' payer , demandant qu'on rétablit le gouvernement 
fur l'ancien pied 9 que les charges & les çnmlois fuf- 
fent donnés à des Çorfes y 8c qu'il leur fût permis 
de faire du fe). 

Le roi connoifTant l'importance des fervîces des NUL 
officiers de fes troupes» & voulant que les récompen- 
fes qu'il leur donne (oient payées exadement , ac- 
corde , par un édit , à l'ordre militaire de faint 
Louis , Toooo livres de rentes fiir le tréfor royal , 
en augmentation de dot & de fondation , pour fup- 
pléer au paiement des penfions des chevaliers de cet 
ordre. 

Mort du prince de Courtenay > le dernier de cette 7* 
maifbn. 

Mort d'Enmianuel-Théodorc de la Tour-d'Au- 17. 
vergne > duc de Bouillon , . grand chambellan 4e 
France: M. le prince de Bouillon Ton fils lui fuccéde. 

Le Roi établit le confeil royal de commerce , pour ^î» 
être tenu tous les quinze jours en préfênçe de (a 
màjeilé , qui vouloit veiller elle-même à cette im- 
portante partie du gouvernement. 

Ouverture de l'alTemblée du cîergfé; Elle donne $ Juî»; 
au roi un don gratuit de 4000000 » & termine Cts 
féances le ) 7 feptembre. 

Le du%de Cumberland eil reçu à'^'indfor cheva- *<• 
)ier de 1^ jarretière* 
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1730. Quoique , par le traité de la quadruple alliance t 
Juin. Tempereur eût consenti , en faveur des infans d'Ei:* 
pagne , la fucceffion éventuelle des duchés deTol- 
cane & de Parme, qu'il en eût délivré âCambray lei 
aâes d'invefliture en faveur de l'infant D« Carloit 
& qu'il les eût confirmés en 1725 par le traité de 
Vienne ; il (è voyoit , avec regret » au moment d*£- 
tre contraint par les silliés de Séville d'exécuter tant 
de paroles : c'eil pourquoi il fit paffer en Italie an 
mois de juin des troupes dont il donna le comman- 
dement a fes plus habiles généraux, (bus prétexte 
de l'inquiétude que lui donnoicnt , pour (es autres 
états, les 6000 Efpagnols qui dévoient y pafièr 4 en 
vertu du traité de Seville , au lieu de dooo Suiflès. 
qu'il a voit accordés par les traités faits avec lui. Ce 
mouvement des troupes Impériales empêcha en etEst 
cette année le pafîage des Efpagnols. 
Juil. 12. Madame de Brun(wich , ducbefle douairière A^Tbr 
novre , meurt (îibitement à A(hière$ prèsi Paris. 
Quoique cette prinçefle fut morte en France f M* 
de Walpol , ambafîadeur d'Angleterre , notifia cetto 
mort au roi le 5 (èptembre. 

Mort du maréchal de Villeroy » qui avctît été gou- 
verneur de fa majeHé. Le duc de Charofl, qui avglt 
été audi quelques mois gouverneur du roi à la fin de 
la régence , lui fuccéda dans la place de chef do 
confeil royal des finances. 

Il y eut cette année trois camps de paix tou$ coffi- 
pofts de cavalerie» Ils furent ouverts dans le mgis 
de juillet ; un fur la Sambre , commandé par le 
prince de Tingri ; un fur la Meu(è , par le comte de 
£elle-lile ; & le. troifième fur la Saonç , aux ordres 
du duc de Lévy. Le duc de Lorraine alla avec toute 
fa cour voir celui de la Meufe. Le comte de Bellt^ 
Ifle l'y reçut en fouverain , & d'une manière digne 
de celui qu'il repréfentoit. * 
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Le roi de Pologne en avok tenu un le mois pré- i^jo* 
cèdent à Mnlbergen en ^axe, qui avoit été com* j^^^^ 
mandé par le prince royal de Saxe. Le roi de Pruflè 
& un grand nombre de princes Allemands s'y trou* 
virent : ce fut plutôt une fcte militaire qu'un exer- 
cice utile pour les troupes. 

Nai0ànce de M. le duc. d*Anîou , dont la reine '*• 
accouche heureusement le 30 juillet* Cette féconde 
faveur du ciel) qui afiuroit d'autant plus la fuccef- 
fion de la couronne dans la mailbn royale « caufa 
autant de joie en France y qu'elle donna de trftn*. 

riillité ùxr cet objet â tous les princes dei'Europei 
e roi affifta au Te Deum (blemnel qui fut chante à 
Notre*Dame le i ieptembre > en aôion de grâce de 
cet heureux événement : & la reine vint elle-même 
dans cdtte cathédrale , le d novembre , remercier 
Dieu de les bienfaits* 

Depuis Tannée 1718 > il couroit » de la part des AoiU^ 
appellans # un ouvrage hebdomadraire écrit avec 
autant d*eô>rit & de délièatcfle «/^ue d*amertume , 
d'ironie. & de critique contre les acceptanSf (bus 
le titre de nouvelles eccléjiafliquts* On n'avoit pu ju(^ 
qu'à ce moment en découvrir ni l'auteur ni l'impri- 
meur : enfin , M. Héraut lieutenant de police avoit 
£ijt tÀnt de- recherches 9 qu'un de ceux qui Timpri» 
moient fut connu.» & condamné au carcan & au ban- 
niflèment » avec trois de fes compagnons. 

Le roi poTe y à Compiègne , la première pierre xi« 
d'un pont fur la rivière d'Oifê. 

Viâor*Amédée II» roi de Sardaigne 1 abdique z Sept» 
la couronne en faveur du prince de Piémond , ion 
ftls » qui )dà .(uccède : il prend le nom de comte de 
Tende, fe^cetirele 4 au château de Chambery « & 
épouA peiii/i]près la comtefle de iàint Sebadien qu'il 
aimoit. 

Le comte MaflTei notifie au rçi cette abdication j ft /# 
ravénifflQnt de Cbarles-Eœiaanuel au trâne« 
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Le roi de Prufle fait arrêter & conitituer prifbiH- 
nier le prince Charles-Frederic fi>n 6iidméy au)Our- 
d*hui fut le tràne , pout avoir voulu (brtir des éctti 
paternels fans permiffion. Un (èignêur que le jeune 
prince avoit mis dans fa confidence 9 & qui avoit 
confenti de raccompagner » efi puni de mort, 
ip. " M. de Walpol > ambaiTadeur extraordinaire du 
toi d'Angleterre 9 préfente à & majefté Milord Wal' 
degrave , arrivé pour le remplacer dansée miniâère. 
tu L'abbé Lantî prélente au roi « de la part du pape» 
les lan?es bénits pour M. le duc d'Anjou. 
)âobre. M. de Rottembourg efl nommé ambaflàdeut ex* 
traordinalre auprès du roi d'Efpaghe. 
r. Le grand (eigneur Achmet III efi dipoÛ à Conf- 
tantinople dans une révolte, âcTuiisn Mahmoud foil 
neveu eâ élevé fur le trône à (à place. Un homme 
de la lie du peuple 9 fans richefles , fans amis 9 excite 
cette révolution en haine du grand viâr Ciiproli « 
qui y perdît la vie. 
12. Le roi de Daiuiemarck , Frédéric IV , âgé de 
58 ans ^ meurt à Copenhague ; le prince royal (bit 
fils lui fuccède fous le nom de Chriftlan VI. L'ambat^ 
fadeur de Oannemarck en fait part au roi le ii no-* 
vembrc. 
30. Le duc de Chatelleraut époufe à Chambord^ eil 
pré(ènce du roi & de la reine de Polojgne , MademoH 
felle de jablonouskî palatine de Ru({i^« 

Arrêt ducon(èil d'état du roi , qui ordonne la (up 
prefTiond'un mémoire fïgné de quarante avocats de 
parlement , compofé pour la défenlê du fîeiir Couet« 
curé d'Olivet , dioccfe d'Orléafis « appellent com-* 
me d'abus des ordonnances de l'évéque d'Orléans. Il 
avoit échappé dans ce mémoire quelques propofî-^ 
tions trop fortes , & qui , en relevant rantorité del 
parlemens,paroi{roient afFoiblir celle du roi. Comme 
Tordre entier des avocats fait profeifion delai^ih; 
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niflion la plus fincère à Tautonté royale « ceux qui i73«« 
aroient fîgné le mémoire furent aum affligés qu'é* oâ«b« 
tonnée que leut fidélité pût être furpede* ils fignè»' 
rttit une déclaration dans laquelle ils expo(bient lea 
ftntlmens de refpeâ & de fbumiffion dont ils étoienC: 
pénétrés pour Tautorité du roi , & pfoteftoient con- 
-* tre toutes les inierprétations contraires qu'on pouyoit 
donner aux^propofitions contenues dans le mémoire; 
Cette déclaration des avocats fut infêrée dans un 
arrêt du coiifiKl du 25 novembre ; qui fut publié 
pour leur jufiification. 

Le roi nomme le duc de S. Aignan Ton ambaflk- Novem* 
dcur à Rome > au lieu du cardinal de Polignac. 

Sa majefté donne au marquis de Caftelar » ambaflà^ 2% 
deur d'Eipagne , fa première audience. 

M. Chirac efi nommé médecin du roi à la place i l>éc. 
de feu M. Dodart ; il prête lerment de fidélité le a* 

Entrée publique à Paris de M. JMocénigo , ambai^ 3* 
iàdeur de Venife* 

M* lé duc d'Orléans donne fà démiAion de la char* 
ge de coloftel général de l'infanterie Françoife, & 
le roi la fupprime. Elle avoit été de même fupprimés 
en i^$$f , après la mort du duc d'Epernon> qui 
l'aVoit poiTédée long-tems ; mais elle avoit été ré* 
établie en itai pour M. le duc d'Orléans, alora 
due de Cbartre^^ 

M, de Chavigni, archevêque de Sens, étant 
tnott , le roi nomme à cet archevêché l'abbé Lan- 
guel, évêque deSoifTons. 

1731. 

Le roi nomme ) dans le chapitre de Tordre du *^^'* 
faint-E(prit , les ducs de Duras , de Lévy ; le prince * ^*"^" 
de Tingry y\t comte de Broglîe ambaffadeur en An- 
jgleterre > lé Comte de Chatillon « le marquis de Bé** 
ringhen , le comte de Rottembourg > & le marquii 
de h Fare » pour être chevaliers commandeurs. 
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1731. Le premier prcfident Portail présente 4U roi !<# 
•iJanv. rcn^ontrances du parlement de Paris , fiir les dé- 
fenfes qui lui avoient été faîtes de délibérer fiir la t 
déclaration du 14 mars concernant la conftitutioi [ 
Unigenitus » & fur les érocations fréquentes qui ft J 
font au confeii des affaires de la compétence du par- • 
lemènt. Le roi , y ayant égard , envoie aux évéquet ' 
de France, le 22 juillet ^ une lettre circulaire 9 par | 
laquelle il les exhorte à ne point donner à la bulle la 
dénomination de règle de foi ; mais feulement celle 
de jugement de Téglife univerfel en matière de doc- 
trine, & à ne point iiice^roger les laïcs fiir cette 
matière» 
^^* Mort du duc de Parme, Antoine Farnèfe > (ans 
poiiérité. Elle donne enfin ouverture au droit de fiic* 
ceflion éventuelle accordé si Tinfant D. Carlos par la 
quadruple alliance « afliiré depuis par les traités ds 
Vienne > d'Hanovre > de Séville , & confirmé par le 
tellament du duc. Cependant la ducheiTe douairière 
croit i ou feint, de ctoire qu'elle efl grofTe 3 pour 
obliger l'empereur , & retarder la prife de pofiei&on 
des duchés par l'Erpagne. Les Impériaux entrentdans 
la ville de l^arme , s'emparent des portes du chiteau, 
& des poAes les plus importans ; en déclarant k la I 
vcrité qu'ils ne ie mêleront point de l'adminifin- | 
tion des affaires civiles , & que l'empereur remettra ' 
les états au prince ou à la prinâei& qui naîtra , & 1 
leur défaut à Tinfant D* Carlos 9 auquel il donnen 
rinvefiiture » quand il le pourra faire (ans injufiicet 
Le roi d'Efpagne, fatigué des délais de l'empereur» 
qui ne pouvoit fe déterminer à con(èntir à, 1 exéah' 
tion de l'article IX du traité de Séville^ & en confiS^ 
quence â Tintroduâion des fix mille Elpagnols dans 
les duchés de To(cane & de Parme > par la crainte 
qu'il avoit pour le rede de Tes états en Italie , fi les 
Kipaçnols y mettoiçnt le pied , fait faire paf le nuir- 

quii 
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qviis de Caâelar , Ton ambaflàdeur en France , une 17^ i« 
fommation aux cours de France , d'Angleterre & janvier, 
aux Etats généraux^ de fe joindre à lui pour y forcer 
celle de Vienne; avec déclaration qu'attendu l'inexé- 
cution des traités , il fe retire de toute négociation» 
déterminé à fe (crvir de tous les moyens qui pour- 
ront lui procurer la jufiice qu'il réclame. Le roi » 
en conféquence , donne ordre au marquis dfe Fénélon 
fon ambaffadeut en Hollande , de concerter , avec 
les Etats généraux » les meGires convenables pour 
iféunir leurs efforts , * les rendre efficaces. Le roi . 
d'Angleterre , de fa part , agit auprès de l'empereur > 
luifait fentir la fuite de ces mouvemens \ enfin, le 
1 6 mars > lui fait figner à Vienne un traité par lequel 
fa majeflé impériale confent à annuUer SdcafTer l'oc- 
troi accorde à la compagnie d'Oflende ; que tous leà 
arrangemens pris à Séville pour la fucceflîon des du- 
chés de Tofcane , Parme & Plaifance , foient exé- 
cutés , & que les fix mille Efpagnols foient intro- 
duits en Italie. Mais le roi d'Angleterre lui garantît 
tous fes états contre tous fes ennemis à l'exception 
du Turc, & l'ordre de fucceffion établi par la prag- 
matique fanôion , clauCe (i fenfible alors à la coût 
de Vienne 9 qu'elle y facrifioit tout autre intérêt. 

L'Efpagne accède à ce traité , & renouvelle avec 22 Juil. 
l'empereur & le roi d'Angleterre , les conventions 
faites par la quadruple alliance , & les traités conclue 
à Vienne & à SéviUe. 

Le grand duc , Jean Gafion > y donne (on confen- ii S^P^ 
tement par un aâe fîgné à Vienne. 

La ducheffe douairière de Parme déclare qu'elle n oa. 
n'eft pas enceinte , & que les fymptômes de fa grof- 
• fcfTe fe font démentis : en conféquence , les Impé- 
riaux prennent pofFcffion des deux duchés de Parme* 
& Plaifance au nom de l'infant D. Carlos, & font 
enlever quelques aâes de.piife de poflclTion que It 

H 
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1711» P^P^ avoit fait afficher en (on nom , fa fàinteté pré- \ 

j illec. ^^"^^''^ 4^^ ^^^ ^^^^ étoient des fiefs relevant du ! 
* (aint (îége. f 

oa. 17. Six mille E(pa|[nols s'embarquent à Barcelone fut ; 

^^' ^°* une flotte Angloife, & débarquent à Livourne ; Tin- ; 
fantles fuit de près , & s'y rend le £7 décembre > . 
après avoir traverfé les provinces méridionales de la 
France > où le roi lui avoit fait rendre tous les hon- 
neurs poffibles. Ainfî fut exécutée rintroduâîoo de 
D. Carlos en Italie , après treize années de délais ft 
de négociations. 

oènérUes ^ Bruxellcs , Tancien palais des ducs de Bourgo- 
Fevr* 4* gne » où demeuroit aéhiellement rarchiducheiTe gou- 
vernante des Pays-bas pour Tempereur ^ eft en wre- 
ment détruit par un incendie» 
J. Déclaration du roi fur les cas prévotaux y qui 

règle la compétence des prévôts des maréchaux. 
9* Arrêt du parlement de Paris > qui condamne cinq 
feuilles des nouvelles cccUflaftiques à être lacérées 3e 
brûlées par la main du bourreau. 
Mars 9. Ordonnance du roi (ur les donations : loi d^autant 
plus fâge» qu'elle étoit nécefTaire pour réprimer les 
abus qui fe commettoient > prévenir les furprilëii & 
afTurer la légitimité des donations véritables. 
10. Les difputes flir la nature > l'étendue & les bornef 
de l'autorité ecclé/iaftiquc , & de la puiffance (2ca- 
lière , s'étant renouvellées , ne ^ - feulement dans 
plufieurs écrits ) mais encore dans des thèfes & dei 
aiTemblées générales & particulières; le Roi, par 
. un arrêt du confeil d'état , impofe (ùr cette madère 
un filence général & abfblu ; le confirme par uit, 
autre arrêt du % (èptembre » & en ordonne l'exé* 
cution ; en conféquence^ f?.ît (upprimer^ dans Is 
cours de cette année > plufieurs écrits & mandemens 
d'évéques qui étoieot en contravention à ce régler 
ment. 
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Le parlement de Paris « de fa part <i pour empé- 173 u 
cher la cour de Rome d'étendre fon autorité fur )a ^^ ^^^ 
police du royaume , ordonne la (tippreflion des deux 
décrets du pape , dont Tun condamnoit un mande- 
ment de révéque de Montpellier ; & Fautre , un 
livre intitulé la vie de, M. Paris diacre» 

Tremblementde terre confidérable en Italie , qui 20. 
renverfe la ville de Foggia; 

Mprt du duc de Volfembutel , Auguflé-Guillaumè 23. 
de Brunfwich , fans enfans : le duc Louis-Rodolphe 
de Brunfwich- Blankemberg, père de l'impératrice > 
lui fuccède. 

ht\ roi nomme M. de Leffeville 9 intendant de 
Pau 9 à ^intendance deSoiflbns ; à celle de Pau, M*, 
de Pomerêu » intendant de Tours ; à cette dernière » 
M. de la Galaifière « maître des requêtes, 

La France étant affligée d'une féchèrelTe trop loff- j^, a^,.^ 
gue , qui faifoit craindre pour les biens de la terre » 
le parlement de Paris rend un arrêt > par lequel il 
ordonne que la châfTe de (àinte Geneviève fera dé^ 
couverte » pour obtenir de la pluie par l'interceffion 
de cette fàinte. » ^ 

. Le marquis d'Antin prête ferment ^re les mains 19^ 
du roi pour la charge de vice-aniiral du Ponent 9 
dont fa niajeflé lui a donné Fagrément fur la déihif- 
flon du maréchal d'Eflrées. Il part le 6 mai pour s'em- 
barquer à Toulon fur une efcadre coàmiàndée par 
M. Duguaytrouin , & deftinée pour les câtes de Bar- 
barie & le^ échelles du Levant* 

Le duc d'Aiguillon prend féance au parlement en 2$ Mai 
qualité diT duc & pair de France. 

Le roi nomme l'abbé Alary > de l'académie Fran- 
^oife « inûituteur des enfans de France. 

Edit de réunion des villes de Montferrand & de^ 
Clermont en une feule fous le nom de Clermont* 
Fecrand, pour être régie par les méitie^ juges » & 
jouir des mêmes droits & privilèges* H 1} 
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73 1. Mort du fieur de Vauban célèbre ingénieur» 
veu du maréchal de France de ce nom» 

Tuin d. Le roi & la reine de Dannemarck Ce font ùcati 
Frédéric/bourg > par Tévéque de Copenhague* 
Brouillerîe entre le roi de Sardaigne & le 
Ciége , à ToccaHon de quelques privilèges accoi 
par Benoit XIII aux fujets de ce prince > & (iip, 
mes par le pape régnant Clément Xll. Le roi 
Sardaigne défend de reconnoitre la jurifcliâion 
faint fîége dans Ces états , & fait arrêter tous les 
venus du pape en Piedmont» Cette querelle a 
jufqu'cn 1740, 

Le roi accorde au marquis de Nicolaï » cokodl 
de dragons 9 la furvivance de la charge de premier 
préfident de la chambre des comptes de Paris > aprcs 
la mort du marquis de GouiTainville , confêillier 
parlement , fils aîné du premier préiîdent ; 8c doom 
le régiment de dragons de Nicolaï au chevalier dl 
Nicolaï , capitaine de ce régiment. 

il. 14. Mort du duc de Pequigny , capitaine liemenatt 
des chevaux-légers de la garde 9 âgé de vingt-quatrt 
ans. Le duc de Chaulnes conferve cette charge avec 
l'agrément du^roi , pour la faire pailèr à (on iecooi 
fîls ) alors dans Tétat eccléfiaftique* 
25. L'archevêque de Paris ayant obtenu l'évocatioa 
au confeil d'état de Tappel comme d'abus qui avdc 
été interjette de Tordonnance par lui rendue contre 
les avocats du parlement de Paris ; & fait imprimer 
un mémoire juâificatif , dans lequel ce corps de ju- 
rifconfultes Ce croyoit offenfé ; les avocats » affligés 
d'être privés de leurs juges naturels , 8c craignant 
d'être traduits devant d'autres , ferment leurs cabi- 
30. nets s & cefTent de travailler pour le public. Cette 
réfolution déplaît à la cour , 8c dix d'entr'eux (ont 
exiles. 

oût 3. Traité d'alUance défenfive entre les cours de Saxt 
8c d'^ajiQvre > concUi à Drefde» 
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quis de Caâelar , Ton ambaflàdeur en France 9 une 173 1« 
ibmmatîon aux cours de France , d'Angleterre 8c janvier, 
aux Etats généraux^ de Ce joindre à lui pour y forcer 
celle de Vienne ; avec déclaration qu'attendu l'inexé- 
cution des traités , il fe retire de toute négociation» 
déterminé à fe fêrvir de tous les moyens qui pour- 
ront lui procurer la juflice qu'il réclame. Le roi » 
en conféquence , donne ordre au marquis de Fénélon 
fon ambaiTadeut en Hollande 9 de concerter , avec 
les Etats généraux » les meGires convenables pour 
iféunîr leurs efforts , * les rendre efficaces. Le roi 
d'Angleterre , de fa part , agit auprès de l'empereur , 
luifaitfentir la fuite de ces mouvemens ; enfin, le 
1 6 mars > lui fait fîgner à Vienne un traité par lequel 
ù, majefté impériale confent à annuller fidcaffer l'oc- 
troi accordé à la compagnie d'Oflende j que tous leà 
arrangemens pris à Séville pour la fucceffion des du- 
chés de Tofcane 9 Parme & Plaifance , fbicnt exé- 
cutés , & que les (îx mille Efpagnols foient intro- 
duits en Italie. Mais le roi d'Angleterre lui garantît 
tous fes états contre tous fes ennemis à l'exception 
du Turc, & l'ordre de fucceffion établi par la prag- 
matique fanôion , clauCe G fenfible alors à la cour 
de Vienne 9 qu'elle y facrifioit tout autre intérêt. 

L'Efpagne accède à ce traité , & renouvelle avec 22 Juil. 
l'empereur & le roi d'Angleterre , les conventions 
faites par la quadruple alliance , & les traités conclus 
à Vienne 6c à SéviUe. 

Le grand duc , Jean Gafbn > y donne (on confen- iï S^P^ 
tement par un aâe fîgné à Vienne. 

La ducheffe douairière de Parme déclare qu'elle n oa* 
n'eft pas enceinte , & que les fymptomes de fa grof- 
• rcffe fe font démentis : en conféquence , les Impé- 
riaux prennent pofFcffion des deux duchés de Parme* 
& Plaifance au nom de l'infant D. Carlos , & font 
enlever quelques aâes de.prife de poflcffion que It 

H 
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173 1. Mort du fîeur de Vauban célèbre ingénieur 9 n6=: 
veu du maréchal de France de ce nom» 

Juin d. Le roi Se la reine de Dannemarck Ce font âcret i 
Frédéric/bourg 9 par l'évéque de Copenhague. 

Brouillerie entre le roi de Sardaigne & le (àint 
ûége , à ToccaHon de quelques privilèges accordés 
par Benoit XIII aux fujets de ce prince , & fîipprî- 
mes par le pape régnant Clément Xll. Le roi de 
Sardaigne défend de reconnoitre la jurildiâion du 
iaint fîége dans Ces états , & fait arrêter tous les re- 
venus du pape en Piedmont* Cette querelle a duré 
jufqu*en 1740. 

Le roi accorde au marquis de Nicolaï » colonel 
de dragons» la furvivance de la charge de premier 
prefîdent de la chambre des comptes de Paris > après 
la mort du marquis de GoufTain ville , con£eillér au 
parlement 9 fils aîné du premier prefîdent ; & donne 
le régiment de dragons de Nicolai au chevalier de 
Nicolaï , capitaine de ce régiment. 
Juil. i4« Mort du duc de Pequigny , capitaine lieutenant 
des chevaux-légers de la garde, âgé de vingt-quatre 
ans. Le duc de Chaulnes confèrve cette charge avec 
l'agrément du,- roi , pour la faire pailèr à (on fécond 
fîls » alors dans l'état eccléfîaftique* 
25. L'archevêque de Paris ayant obtenu révocation 
au con(èil d'état de Tappel comme d'abus qui avoic 
été interjette de l'ordonnance par lui rendue contre 
les avocats du parlement de Paris ; & fait imprimer 
un mémoire juâificatif , dans lequel ce corps de ju<- 
rifconfultes fe croyoit offenfé ; les avocats » affligés 
d*étre prives de leurs juges naturels , 8c craignant 
d*étrc traduits devant d'autres , ferment leurs cabi- 
30. nets » & cefTent de travailler pour le public. Cette 
réfolution déplaît à la cour > & dix d'entr'eux (bnt 
exik's. 
Août 3. Traité d'alliance défenfîve entre les cours de Saxe 
Se d'^ajiQvre > concUi à Drefde» 



DU REGNE DE LoUlS XV, II7 

La duchelTe de Mazarin prête ferment pour la i^,, 
charge de dame d'atours de la reine , dont la coin- } / 
teffe de Ma% fa mère s'étoit démife. '*^''^* 

Lcroidonn^au marquis de Choifeul - Beaupré , a*. \ 
cnftigne des gens d'armes d'Orléans , la charge de 
lieutenant général du gouvernement de Champagne , 
vacante *par la mort du marquis de Choi(èul foi» 
père. 

Sa majeflé donne à M. de Bouville , intendant 
d'Orléans , la place de co^fciller d'état , vacante 
par la mort de M. d'Ar?ouges> doyen du confeil ; 
nomme à l'intendané^ d Orléans M. de Bauflan y in- 
tendant de Poitiers ; à celle de Poitiers , IM. le Nain ^ 
maître des requêtes; & M. Chauveh'n à l'intendance 
d'Amiens > au lieu de M. Chauvelin, confeiller 
d'état , fon père. 

M, Chicoineau ell nommé médecin è^t^ enfans de ^'* 
France. 

Le roi nomme à l'archevêché de Lyon M. de Ro- 

chebonne , évêque de Novon ; l'abbé de fàint Simon 

à révêché de Noyon ; & l'abbé de Laubrière » con- 

. feiller au parlement de Paris , à l'évêché de Soifîbns. 

\ut% troupes auxiliaires que l'empereur avoit accor* % pcemt 
dées aux Génois contre les rebèîes de Corfe arrivé^ 
rent à la Bafiie dans ce mois , & eurent quelques 
avantages contre eux. 

Le roi accorde à M. Talon « avocat général du 
parlement de Paris , r»grément de la charge de pré* 
lident â mortier , vacante par la mprt de M. de 
'^aifons ; & donne la charge d'avocat général à M. 
e Fleury , fils aîné du procureur général. 
Le duc de (àint Aignan eft nommé an)bafradeur ^^ 
France â Rome , à la place du cardinal de Po- 
nac. 

Le roi avoît obtenu , cette année» du pape, l'é- 
lon d'un évéché dans la ville de Dijon , une des . 

Hiij 
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1731. plusconfîdérables villes de France , ayant un parle- 
Septem. "lent , une chambre des comptes , un hâtel des mon- 
noies & une intendance. L*abbé Bouhier y qui en 
avoit été nommé le premier évéque , efi Czcré le 169 
& prête ferment le 23 entre les mains du roi. 
0^9 s. Le roi de Sardaigne fait arrêter & conduire aa 
château de Fontcarlier Vidor-Amédéc fon père ; ft 
relègue fur les frontières de Piedmont la comteile 
de Tende 9 fa belle-mère , (bupçonnée d'avoir tramé 
upe confpiration , pour remettre ce prince fut le 
trône. Toute l'Europe fbupçonnoit le vieux roi de 
5*étre repenti de fon abdication ;;^eu après qu'il l'eut 
faite. On a eu la même opinion'des empereurs Dio- 
clétien & Charles-Quint : mais ces grandsrhonuiici 
ne Tout point juâifiée y comme Viâor-Amédée : le 
commun des hommes ne voit que les charmes d'une 
couronne 9 fans foupçonner qu'elle puifle jamaûs être 
épJncufe & pefànte. 
NoY* X. Le marquis de Vaulgrenant efi nommé ambafla- 
deur à Turin, 
^ A Drefde , naiffance de la*prince(Iè Marie- Jo&- 
phe de Saxe, depuis dajuphine de France» fille du 
prince éleâoral de Saxe , & de TarchiducbeflÈ Ma** 
rie-Jofephe d'Autriche. 
^^* Mort du prince héréditaire de Wirtembefg Stut- 
gard, fans pofté rite* 

Dans cette année, les Turcs gagnèrent trois 
batailles fur les Per(àns : la première , près la ville 
d'Erivan ( le fophi Schah Thamas commandoit en 
perfonne ) ; la féconde, fur les bords de la rivière 
de Zengay ( Sefi Couli-kan, général des PetCms, & 
homme de grande réputation parmi eux « fut pris, 
mené à Conftantinople , & préfenté au Cultèn Ma- 
mouth , qui lui fit trancher la tête pour lui avoir fait 
une réponfe trop ficre dans la bouche d'un prilbii- 
nier ) ; la troiiième au mois de novembre > pf èi b 
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Ville de Taurïs. Cette dernière défaîte détermina le 
fophi à écouter lespropofitions de paix que les Turcs 
lui faifoient da|>uis long-temps* 

L'infant D. Carlos débarque enfin à Llvourne » ^^^ 
pour être plus à portée de recueillir les fucceflîons 
éventuelles de To(cane , Parme & Plaifance > aflu- 
rées par tant de traités. 

'732. -T^j;- 

L* EMPEREUR obtient de la dîette de l'Empire 9 '^ ^^^^ 
à Ratifbonne^vn conclufum « portant acceptation éc 
garantie de la pragmatique-fànâion , que àmajeilé 
Impériale lui avoit fait communiquer dès le mois de 
mai précédent, avec les renonciations des archidu^ 
chefuss Jofephines, époufes de Téleâeur de Bavière 
& du prince royal de Saxe* Mais les éleâeurs de Ba- ' 
. vière9 de Saxe, & le Palatin, qui avoient des droits 
de leur chef aux biens de la maifon d'Autriche , for* 
ment oppofîtionlc même jour à cette aâe de la diet- 
te ) proteflant contre (à validité. Cette réclamation 
des éledeurs, trop négligée par Tempereur pendant 
fa vie i a donné lieu , après fa mort , à une guerre 
fângiante. 

Le marquis de Soléra , premier gentilhomme de la , ^, 
chambre de l'infant D. Carlos , fait au roi les remer* 
cimens de ce prince, pour les honneurs que (à ma- 
îedé a bien voulu lui faire rendre à Ton pafTage en 
France. 

Le cardinal de Rohan fiipplée > dans la chapelle 19 Jtav* 
de Verfailles , les cérémonies du baptême à made- 
moifelle f^> Chartres. Elle eft nommée Louife-Dia- 
ne , oar le roi & madame k princeife de Conti troifîè- 
me douairière. 

La fîgnaturc du contrat de mariage de mademoî- *'• 
felle de Chartres avec M. le prince de Conti fe fait 

H iv 
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dans le cabinet du roi , où ils font fiancés par le car^ 
dinal de Rohan^ quiles marie le lendemain dans la 

^ '"* chapelle du château de Verfailles. 

*?• Le roi nomme Tabbé de Valras à révêché d« 
Mâcon^ 

J7, Ordonnance du roi , qui porte que , pour empê- 
cher le (candale , & le concours du peuple abufé par 
des convulfions feintes & volontaires 9 le petit cinie* 
tière de S. Médard « fauxbourg S. Marceau , à Paris » 
fera & demeurera fermé pour toujours. CeQ^ le lieu 
où eftle tombeau de Tabbé Paris > fur lequel quelques 
perfonnes étoient agitées de mouvemeps violens 8c 
conyulfîfs , que le peuple çroyoit être un moyen do 
parvenir à la guérifon des maladies dont on pouyoit 
être affligé. 

'V* 3« Mort de M. de Morville, cî-devant mîniftrc & fis 
crétaire d*état des affaires étrangères. 

Traité de paix entre les Turcs & les Perfans , par 
lequel ces derniers cèdent à la Porte une partiie de 
leurs conquêtes , & confentent que la rivière d'Arax 
fbit la limite des deux Empires. Ce traité n'eut pas 
fon exécution : le peuple , fvfcîté par Thamas Cou- 
li-kan, s'y oppofa. Ce général le fit regarder comme 
honteux à la nation, en prit prét*;xte de détrôner le 
fbphi Schah-Thamas comme incapable ; & de mettre 
en là place un fils de ce prince encore au berceau « 
pour fe faire déclarer régent du royaume pendant (â 
minorité ; accoutumer les peuples à fa domination » 
&. fc frayer ainfî le chemin au trône. Il falloit bien ^ 
après cet éclat, continuer la guerre contre le Turc j 
auffi recommençart*elle dans le moment avec plus de 
fureur qu'auparavant. < 

>«• Les Etats généraux accèdent au traité de Vienne 

du ï 6 mars 1 73 1 ; & au moyen de l'abandon formel 
que l'empereur y fait de la compagnie d'Oftende fiç 
de h çefGon ie$ états de Tofcane , Parnie & Plai^ 
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fanceà D. Carlos ^ les Hollandoîs (e joignent à la ga- 
rantie de la pragmatlque-fanôlon donnée par l'An- '73** 
gleterre. Février. 

Mort de madame la princefTe de Conti , féconde 22, 
douairière , Maric-Thérefe de Bourbon-Condé, âgée 
de (bixante-fîx ans. 

Le marquis de Vaulgrenant efl nommé ambafTadeur 
de roi auprès du roi de .Sardaigne. 

Mort de M. Chirac premier médecin du roi 2 fa ^ ^^^ 
majefté nomme à cette place M. Chicoîneau , méde- 
cin des enfans de France , qui efi remplacé dans cette 
fondion par M. Bouillac. 

M. du Fay eft nommé intendant du iardin du roI« 

Naiflànce de madame Adélaïde de France. 2 j. 

L'empereur déclare le duc de Lorraine vice-roi de ^ j^ 
Hongrie. 

Dans ce mois , les rebelles de Corfc prirent la pc- ' 
tite ville d*01metra , & livrèrent quelques combats 
au général Allemand Waâendorck qui les battit. '■ 

Le roi accorde la charge de grand pannetier de 2 Avr» 
France , vacante par la mort de Charles Timoléon 
de CofTé duc de Briflfac ,. au chevalier de BrifTac fon 
frère > qui fuccède à iin duché. 

Le marquis Doria > envoyé de Gènes > reçoit fa pre- j. 
mière audience du roi. 

François-Louis de Neubourg , éleôeur deMaïen- , is. 
ce , meurt âgé de foixante-neut ans « à BreOaw en 
Siléfîe, dont il étoit évêqtte : le baron d'EUs eft élu 
éleâeur de Maience le p juin > par le chapitre de cette 
ville. 

M. de Vlntîmîlle , archevêque de Paris , donne j. 
un mandement portant condamnation des nouvelles 
^çdéjlajllques ; le parlement les avoît auffi condam* 
nées. Mais èk tribunal efl révolté des principes ul* 
trampntains contenus dans ce mandement ; ils lui , 
paroifTent repréhenfîbles. Vingt- deux curés de Paris 
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7zzm rcfufent de le publier, & écrivent au prélat unelec^ 
^^/ tre raifbnnée contenant les motifs de leur refus. Le 
mandement eft dénoncé aux chambres du parlement 
aifemblées. Mais le roi leur fait défenfes exprefles 
de connoitre d'aucune affaire eccléfiaftique (ans là 
[aL 13. pcrmiffion. Le parlement délibère fur ces défenfes; 
& arrête, qu'attendu q^u'elles attaquent (on eflen* 
ce > il ne peut continuer Ces fondions tant qu'elles 
fiibfifleront. Meffieurs Pucelle & |Titon con(èillers9 
qui avoient opiné avec le plus de force dans cette 
occafîon « font enlevés en vertu de lettres de cachets 
& conduits Tun à fbn abbaye > & l'autre à Vincennes* 
Le parlement ceife toutes fondions. Le roi lui en* 
voie des lettres-patentes, par lefquelles il lui eft or- 
donné de les reprendre. Le parlement regardant ces 
lettres comme une permidîon tacite de rentrer dans 
la plénitude de Cts fondions , tant pour les arfikires 
*7- civiles qu'autres , les cnregiftre , & arrête qu'il 
continuera de connoitre de toutes les affaires qui 
[| Juîik lui (ont confiées ; remet en conféquence le man- 
dement de l'archevêque de Paris entre les mains 
des gens du roi pour prendre des concluions , & par 
arrêt le condamne 8c le déclare abufif. La cour té- 
moigne (on mécontentement par l'exil de meffieurs 
Robert, de Vré vin s, de la Fautrière , 8? Ogier ; fait 
17. rendre un arrêt du confeil , qui caiïe celui du parle- 
ment ; mande à Compiègne des députés du parle- 
ment , qui y reçoivent la ngnincation de cet arrêt de 
caiTation , avec défenfes exprefTes à tous les mem- 
bres de la compagnie de lui rien propofer qui puillê 
en empêcher, Texécution. 
20. Sur le récit de ce qui s'efi paffé à Compiègne,toui 
les officiers du parlement prennent la reiolution de 
fe démettre de leurs charges. Mais la bonté naturelle 
du roi Tempêche d'accepter ces démiflîons, & le 
porteà appaifer tous ces mouvemens. Le parlement 
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r^rend les &>nâIons 9 arrête qu'il fera fait des re- 1732. 
montrances au roi. Ces remontrances ne font pasp.jmi. 
reffet que le pijirlemcnt en attcndoit. Le roi y ré- 
pond par une déclaration datée du )8 août, qui por- i s Août, 
te un règlement fur la manière dont fa majeflé veut 
qu'à Tavenlr les affaires publiques foient traitées en 
cette cour , & ordonne que les appels comme d'abus 
feront portés en la grand'chambre feule, & non aux 
chambres affembléet. te parlement refufe d^nrc- 20; 
glflrer cette déclaration , & fupplie le roi de la reti- 
rer, la regardant coinme contraires aux véritables 
intérêts de fa majeiié.Le roi mandç le parlement à i Sept 
Verfailles , y tient fon lit de juôice , & y fait enre- 
giilrer en (à préfehce la déclaration dont il s'agit , 
avec une autre du 5 août portant prorogation pour 
fix années de quelques droits pécuniaires^ fuppre^ 
fipn & modération de quelques autres* Le parlement 
pf otefia le lendemain , & contre le lieu où s'efi tenu 
lelitde juftice , & contre l'enregiftrement des dé- 
clarations ; arrête qu'il ne ceflera de repréfènter 
au roi Timpodibilité d'exécuter celle du 1 8 août ^ui 
change l'état & l'eifence de la compagnie ; & arrête 
en outre que les chambres demeureront afTemblées > 
ju(qu'à ce qu'il ait plu au roi de faire réponfe aux 
remontrances pour le retour des membres du parle- 
ment exilés. En conféquence , il refufe d'enregiflrer 
la déclavation pour l'établifTement de la chambre 
des vacations* Surquoi,le 7 (eptembre , tous les 7* 
préfidens&confeillers des chambres des enquêtes & 
requêtes font exilés par lettres de cachet : la grand'- 
chambre eu commifè pour faire la chambre des va-» 
' cations , par une déclaration qu'elle enregidre. Tous 
les exilés (ont rappelle^ à la fin de novembre. ^ 

La rentrée du parlement fe fait le premier décem- ^^ ^^^ 
bre. Il arrête une députatioij au roi pour le compli- 
menter fur la mort du roi à^ Sardaigne (on bt(aieuL 
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Cette députatlon fe faît le 3. Et le 4, le roi content 
à la très-humble fupplication des députes j que la 
déclaration du 1 8 août n'ait point d'exécution. 

Le roi accorde au prince de Soubi^è Tagrément 

d yne charge de guidon desgens-d'armes de la garde». 

^j^ Le roi met de fa main dans une pile du pont qu6 

Ton conflrui(bit à Compiégne 9 une boete de plomb 

pleine de médailles relatives au ujet. 

L'abbé delà Valette efl nommé à l'évêché d'Au- 
tun ; & l'abbé de Vauréal à celui de Rennes» 
25. Traité d'alliance & de garantie entre l'empereur, 
laczarine & le roi deDannemarck, conclu à Copen- 
hague. Par cet aâe , le roi de Dannemarck garantit 
aufli la prâgmatique-fanâion de l'empereur , 8c s'o- 
blige de payer un million de rixdaies au duc Charles-^ 
Frédéric de HolAein-Gottorp > pour fa renonciation, 
en faveur du Dannemarck ^ a la partie du duché de 
Slefwick qu'il poffédoit. 
ij* La reine va à Chartres remercier Dieu , dans l'é- 
glife cathédrale de cette ville , de lui avoir accordé 
un dauphin. 

Le roi nomme M. de la Bourdonnaye , maître des- 
requêtes 9 à l'intendance de Rouen. 
jin I. M. le prince de Contieft nommé chevalier de Tor- 
dre du raînt-E(prit. 
2. Les cérémonies du baptême font fuppléées à M. le 
. duc de Chartres , dans la chapelle de Verfailles. Il 
efl nommé Louis-Philippe, parle roi & la rein/s. 
6. Une efcadre Françoife , commandée par le bailK 
de Vatan , mouille à deux lieues de Gênes- H y eft 
complimenté par un député du fénat de cette ville , 
de qui il reçoit > au nom du roî , fatisfadion , & lo 
paiement d'un navire François infulté & brûlé à Gi- 
ralate, par un armateur de la république. ^ ^ ' 
a. 10 Le roi réunit la compagnie des cadets > qui étoh 



DU REGNE DE LoUIS XV. 12/ .^ 

à Strafbourg , à celle de Mçu , & en fait une compa- , ^ ^ ^^ 
gnîe de Gx cents gentilhommes > au lieu de deux corn- j^^^ 
pagnies de trois cents qu'elles étoîent. 

Une flotte Espagnole de £èpt à huit cents voiles 15. 
part d'Alicante, pour les côtes de Barbarie, & y tranC 
porte vingt-iîx mille hommes de troupes cnargées 
de faire le fiége de la ville d'Oran. Elle fut prié en 
quatre jours, le premier juillet ; ou plutôt» les Mau- i. J«IU 
res l'abandonnèrent. 

Les cérémonies du baptême font Tuppléées au duc $• 
de Penthîèvre , à qui le roi & la reine, parain & ma- 
raîne , donnent le nom de Louis- Jean -Marie* 

L'empereur, chaifant le cerf, tue par malheur U 
prince de Schwartzembourg Ton grand écuyer* 



Le duc de Riperda , qui après ùl difgrace en Efpa- 

fnc , s'étoit réfugié à Londres , enfiute en HoUan- 
e, d'où il avoit pafle en Barbarie, devient premier 



miniftreduroi de Maroc. Mais (a faveur n'y eu pas 
de plus longue durée qu'en Efpagne. 

Mort du prince palatin de Sultzbach. ii« 

Entrée publique à Paris, de M.Delci^ nonce du j.Aoftt 
pape. Ce minière pofe le 1 1 la première pierre du 
niai^tre autel de VégliCe de faint Sulpice au nom de 
Xà fàinteté» 

Arrêt du parlement de Paris , qui ordonne la fup- ^ 
preflion de quelques imprimés , qui , paroifTant fous 
le nom du nonce , & portant permiflion à quelques 
particuh'ers de lire certains livres défendus , fem- 
bloient introduire en France une juritdiôion atta- 
chée au caradère dénonce du pape j c'étoît le motif ' 
de l'arrêt. 

Mariage du prince de Rohan avec la ducheiTe de *• ^*P*« 
Péquigny , fille du marquis de Courcillon. 

Le roi de Dannemarck reconnoît la czarîne en Hj 
qualité d'impératrice de RufOe , & le lui fait décla- 
rer par fon ambafladeur dans une audience publi« 
que* 
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1732. Le régiment du roi infanterie , arrive dans la pllaiî 
Sept. 20. "^ ^^ Tomeri : à une lieue de Fontainebleau , y 
campe pendant Auit jours ^ pendant léfquels (a ma* 
jeflé en fait la revue , & lui fait faire toutes fortes d'é- 
volutions & de manœuvres de guerre : le marquis de 
Pefé , meure de camp du régiment , conunandoit le 
camp. 
Q^^ M, le duc de Chartres cft attaqué de la petite vé- 

' rôle, dont il guérit en peu de jours. M. le duc d'Or- 
léans, qui avoit vu afTidumcnt le prince Ton fils» pen- 
dant fa maladie , en fut aufTi attaqué le 309 & guérit 
de mén..e. 
9 L'infant D. Carlos fait Ton entrée à Parme. Il efi 

complimenté dans cette ville » de la part du roi , pat 
le marquis de Bifly. 
Nov.io. Mort du roi Vidor-Amédée. duc de Savoye,aii 
château de Pontcarlier , où le roi fbn fils le retendit 
depuis un an. L'ambafTadeur de Sardaigne en fait 
part le 19 au roi. Sa majeiH en prend le deuille 20» 
& reçoit les complimens de toute la cour 8t des 
ambaiTadeurs 9 fur la mort de ce prince» fbn aïeul 
maternel. 
Dec. I. ^^ ^^^ donne la charge de fon premier aum'âiuer« 
' vacante par la mort de M. de Coiflin , évéque de 
Metz , au cardinal de Fleurv , qui en remercie fe ma- 
jedé , 8c la refule. Le roi la aonne enfùiteà Tarchevé- 
que de Vienne. 

Le comte de Froulay eft nommé ambafTàdeur da 
roi à Venife , au lieu & place du comte de Gcrgy. 

Le duc de Mecklenbourg ne voulant point le fbu- 
mettre aux décrets Impériaux qui lui ôtoient la ré- 
gence de Tes états , fait publier un manifefie contre 
l'empereur, dans lequel il entreprend de juflifier û* 
conduite , & de faire connoître Tinruflice du traite- 
ment qu'on lui fait, & combien il eft contraire aux 
privilèges des princes de l'Empiré & au traité de WeA- 
phalie* / * 



15. 
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Ce fut éttis cette année que l'auteur de la Hci»ria- 1752^ 
de y du fîécle de Louis XIV , d*un eflaî fur riiiftoirc r^A^ 
univerfelle , & d'une multitude d'autres ouvrages cé-^ 
Icbres de théâtre , de phîlofophie & d'hiftoire, do»- 
na à la fcène Françoife fa belle tragédie de jSaïre. 

«'7 3 3- -^ 

La double éleâîon d'un roî de Pologne , & la j-^a^ 
guerre qu'elle a occafîonnéc entre les rois de France » 
d'Efpagne & de Sarflaigne d'une part , & l'empereur 
de l'autre , font les objets les plus iméreifans de cette 
année. 

Le roi donne le collier de Tordre du (àlnt-£(prît i IwsH 
au cardinal de Pollgnac 9 aui en avoir été nommé 
commandeur en 17x8 , pendant qu'il étolt ambafla- 
deur ï Rome. 

Ordonnance portant peine de mort contre les dé*- ^^ 
{erteurs du régiment des gardes-Françoîfes. 

On fait à Notre Dame de Paris , le fervice fblem- 29. 
nel pour le fêti roî de Sardaigne , Viâor-Amédée ; 
les princes du (àng 5c les cours y afiîiknt : Tévêque 
de Vcnce prononce Toraiion funèbre. 

Le roi de Pologne, Frédèric-Augufte éleâeurde iFér.' 
Saxe , meurt à Warfbvie âgé de 6i ans. Le prince 
royal & éleâoralde Saxe fondis lui fuccédede droit 
à fonéledorat ; mais la couronne de Pologne dépen- 
dait d'une éleâion. 

Les archevêques d'Alby Çc de Vienne font nommes a. 
cpmmandeurs de Tordre dti fàint-£(prit, de (ont re^us 
le jour de la Pentecôte. 

Ordonnance du roi contre les convulfionîiîes. 17. 

Mort de Madame Louife- Marie de France^ âgée de ,^ 
quatre ans & demi. 

Le marquis de Chamarante , qui avoît été premier 15 Mans 
maître d'hôtel de madame la dau^hine , ayeule du 
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17^3* roi > prêté fetment entre les mains delà reine pont h 
charge de Ton premier maître d'hôtel. 

17 Mars. Le comte de Belle-Ifle prête ferment entre Ici ; 
mains du roi pour le gouvernement de la ville & ci- 1 
tadeile de Met^ , que lamajeflé lui a donné. \ 

Le roi déclare à tous les ambaifadeurs étrangers \ 
qui (ont à fa cour , qu'il ne fouffrira point qu'aucune 
puifTance s'oppofe à la liberté de l'éleâion d'un nou- 
veau roi de Pologne. j 

Mars 19. ^^^ ^"^* ^^ ^"^^y * ^^ Gontaut prennent (Hanct 
* au parlement en qualité de pairs de France» & y 
prêtent ferment. 1 

M. le duc d'Anjou meurt à Verfailles âgé de deux 
ans & demi : il ed enterré à faint Denis. 

Le parlement fait lacérer & brûler par la main da 
bourreau un écrit intitulé réfie^ ions pour Les évêquts 
deFrance% ordonne la fuppreffion de deux autres ou* 
vragcs , dont l'un avoit pour titre, nouvelle dffinft 
dtla confiitution >t & l'autre, traité de t amour de 
Dieu 'i tiré des livres faints. Un arrêt du con(èil du 
même jour fupprimoit une inflruôioii paftoralede 
M. révêque de Montpellier , au fujet des miracles 
faits en faveur des appellans-; ainfi , malgré le fîlence 
imposé aux deux partis 9 il s'échappoit continuelle* 
jTient quelques écrits de la plume de Tun ou de VzH'^ 
tre. Plufieurs autres furent condanuiés de même peur 
dant le cours de cette année. 
Mais. Entrée publique à Paris du marquis de Rofigiian ^ 
ambafladeur du roi de Sardaignc ; il obtient fà pre- 
mière audience du roi le y. 

La diète de Pologne s'alTemble pour réledîon d'un 
^" roi. Elle fait un ade de confédération générale , par 
lequel il eft arrêté que les feuls piafles ou gentilshoo»- 
mes Polonois 9 nés de père & mère catholique»» 
pourront prétendre à la couronne; & que perâ)nne 
autre que le pcimat ne pourra proclamer le roi > (bus 

peine 
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(>eine d'être déclaré ennemi de la patrie ; elle fixe 
l'éleâion au z 5 du mois d'août. 

La comteffe de Trefines^belle-fœur du duc de Gê- 
vres gouverneur de Paris, étant accouchée le 9 d'un 
fils, la ville de Paris tifent cet enfant fur les fonts de 
baptême, par le miniftère dii prév6t des marchands 
& des éctievins 9 Ces parains , là princèffe de Tingry 
étant fa maraine. 

NaifTancc de madame Viôoîrè de France. 1 !• 

Le roi d'Angleterre fait p^rt à fon parlement du 1». 
futur mariage de la princèffe royale ùl fille , avec le 
prince d'Orange. Les communes accordent à la priri- 
ceffe ^atre-vingt mille livres fterlings de dot. 

Les enfans de France vont s'établir & pafTfer l'été . ^i. 
au château de Meudon ^ par ordonnance des méde- 
cins. 

Mort du maréchal de Béfôni. zu 

Ordonnance du roi , qui régie Thabillemenf, 2*. 
équipement Se armement de' la cavalerie , la hauteur 
des chevaux : enjoint aux officiers de reprendre la ^ 
cuîraffe , 6c aux cavalierèi le plaÔrôn. 

Double mariage à Berlih , du prince royal de Pruf- xo Juiiù 
fe, avec la princèffe de Brunfwich-Wolfembiîtel ; & 
dii prince Charles-Louis dé Beveren , avèc la priii- 
ceffc royale de Pr'uffe. 

Le village de Pardines 5 eh Auvergne , eft englouti m 
par la terre. Les habîtans furent afîe^ hetireux pour 
i'appercevoir que leurs maifons s'enfonçoient vifi- 
blement , & fe fauvèrenti 

La duchefïc de Meckelbôùrg, four de là czarîhe *5* 
Anne, & épou(fe du duc Charle5-Léopold de Mec- 
kelbôùrg, meurt à Pétcrlboùrg. Quoique cette prin- 
cèffe ne vécût point avec le duc fon mari , (on Crédit 
auprès de la czarine avoir contribué à retarder l'exé- 
cution des jugehîcnsdii confeil aulique, qui le prî- 
'Voitdela régence de tes états; Mais il fut birtitôt- 
après obligé de s'y foumcttre. I 
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^... L'éleârice de Saxe accouche d'un prince» quiel 

j .? nommé fur les fonts au nom de VcmpcTtun, du roi 
^ * ^^ de Dannemarck & de la czarinei Charles-Chrétien' S 

Jofeph Ignace-François-Xavier. 
19. Bataille près de Bagdad , dans la plaine Dud}OUfii 
entre les Turcs commandés par Topal-Ofinan, SlUh 
Perfkns par Thamas Couli-kan. Ceux-ci furent bat- 
tus & mis en fuite. Mais Thamas Couli-kan prit (à 
revanche» le 26 feptembre, dans la plaine d' A reniai 
battit l'armée Ottomane à platte couture > & lui tui 
ou prit plus de vingt mille hommes. Topai- Olmaoi 
qui la commandoit 9 fut du nombre des morts. Cette 
viâoire procura à Thamas Couli - kan le trâne de 
Pcrfe. 
25. Le roi nomme M. deTavannes 9 évéque de Chi- 
lons > à Tarchevéché de Rouen ; M. de S. Simon» 
évcque de Noyon, à l'évêché de Meti ; Tabbécle 
Choifeui , à Tévéché de Châlons ; Tabbé de Bou^ 
zac , à celui d'Anfiiens; & Tabbé de Rochechouarti 
à celui d'Evreux. 

Août Pendant que le roi Staniflas ,. afTuré de la bonne 
volonté des Polonois 9 partoit en pofie pour la Polo* 
gne , une efcadre partoit de Breft pour la mer Balti' 
que , 8c laiflbit croire qu'elle condulfoit ce prinob 
Le général LzCci étoit déjà dans ce royaume avec 
trente mille Mofcovites pour favorilèr l'éleâionde 
réleâeurdeSaxe. Mais les Polonois avoient pris lent 
Sept. 12 parti » ils vouloient un patriote pour roi ; & la diète 
élit d'une voix unanime Staniflas Leczinski , ma^ 
les menaces de ia Ruflie. Cependant bientôt elles ont 
leur effet. Les Rufl!es arrivent à Varfbvie : la diète fe 
dif&pe. Le roi Staniflas (è retire à Dantzic , avec une 
partie de ceux qui lui font attachés* Le général Mof ff 
covite , maître du pays 9 convoque une zSctohlée i f 
Prague ; & l'éleâeur de Saxe efl élu. 

Oâ. s . Le roi j fenfible à l'injure que l'empereur lui faifinlf 
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•n (ufdtant la czarlne , S: en s*oppofànt Itii-méme à 
réleâiondurdiron beau^pere» iui déclare la guerre. 
Lés rois d'Efpagne & de Sardaigne s'uniffent au roit 
ils conviennent d'attaquer Tcmpereur de trois côtés ; 
en Allemagne, en Lombardie, ôc en Sicile. Le roi 
fe charge ^ul de T Allemagne , & d*aider le roi de 
Sardaigne enLombardie, pendant que le roi i'EC- 
pagne fera la conquête des deux Siciles* Le mare* 
ehal de Barwick s'étoit ayancé avec une armée Fran- 
^oife fur les bords du Rhin. Il le paffe^ afïiége le fort 
deKellj & le prend. Les comtes de Charolois Se de 29^ 
Clermont '* & le prince de Conti s'étoient rendus à 
cette armée , aufîi-bien que le prince de Dombes & 
le comte d'Eu ; le comte de Saxe y iervoit auffi en 
qualité de maréchal de camp. Une autre armée , qui 
devoir être commandée parle maréchal de Villars % 
étoit déjà dans le Milanez. Le l'oi de Sardaigne y 
joint fes troupes; prend la ville de Pavie le 4 novem- 
bre; marche à Milan , s'en empare > & fait le /lége 
de la citadelle, qui Ce rend enfin le 29 décembre. 
Mais ce fiége n'avoit point empêche la prife de Gé- 
radadda & de Pizzighitone par le roi de Sardaigne i O^^ 
& le maréchal de Villars ; celle de Crémone , par M. 
de Contades ; ni que le comte de Boiflîeux s'emparât 
du château & de la ville de Trezzo. Il n'étoit pas 
poffible de faire des conquêtes plus rapides. Le 1 3 dé- 
cembre , le roi en fit rendre grâces à Dieu , & chan-* 
ter le T< Deum dans Téglife de N^otre • Dame de 
Paris. 

Le roi pour ôter toute inquiétude aux Angloîs & 
aux HoUandois , avoit éloigné la guerre de leuf 
pays. M. de Chavigny , miniflre de France en An- 
gleterre 9 avoit préiênté à la cour de Londres un 

* Le comte de Clermont avoit obtenu un bref d(i pape^ui lai 
permectoit de porter les armes , & de garder Tes bénéfices» 

II] 
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1733, roémoîre des grîefs que le roi avoit contre Tempe» 
Wccmb. ^^^^* ^^ convention que ce prince avoit faite avec 
la Czarine d'empêcher l'éleâion 8c le couronnement 
du roi Staniflas , & les violences exercées par ces 
deux princes contre une nation libre 9 paroîfîent des 
motifs de guerre légitimes aux Anglois & aux Hol- 
landois: allures d'ailleurs de la modération du roi , 9c 
qu'il n*avoit point de vues ambitieufès qui puflent les 
inquiéter, ils concluent avec lui un traité de neutra« 
litc pour les Pays-bas, qui eft fîgné à la Haye le 4 
décembre. La république de Venife demande & ob- 
tient la même fureté. 

S'il avoit été polTible d'oublier une ville G près de 
la France , que Nancy , & de rifquer que les enne* 
mis s'en emparaflent,laducheflede Lorraine n*y au- 
roit point été inquiétée. Mais le comte de Belle-ifle 
la prévint > de la part du roi , de la néceffité oà ù, 
majefté fe trouvoit de s'en afliirer (ans entreprendre 
fur fbn autorité , ni toucher à Cqs revenus , & il 
entra de (on consentement le 13 oâobre avec 
corps de troupes. 

Q^^ Le marquis de Cailellar , ambafladeur extraordî- 

' naire d'ËÎpagne , meurt à Paris âgé de (bixante- 
trois ans* 
2S. Le roi donne la direâion des œconomats au mar- 
quis de Muy* 
Nov. :. Le. roi nomme l'abbé de Choîfeul à l'évéché de 
Ch-;lons- fur- Marne, & l'abbé Dandlau à la plac« 
d'aumônier , qu'avoit l'abbé de Choifeul. 

Le maréchal d'Eflrées & le duc d* Antin (ont nom* 
mcô minières d'état, & prennent place au confeiK 

Le roi , par des ordonnances des premier , f & 9 
novembre 9 fait une grande augmentation dans Ct$ 
troupes. 
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Cette année fera mémorable) dans tous les fîè- 1799. 
clés , par l'exécution du grand projet de déterminer j, 
la figure de la terre > fî importante à connoîtrc pour 
la navigation , en envoyant au pôle ardique & à 
réquateur d'habiles aftronomes prendre des hau- 
teurs, & faire des obfervations. Il n'étoit pratiqua* 
ble que fous le règne d'un prince auffi puiflant , aufli 
refpedé des autres fbuverains ^ qu'amateur des fcien" ^ 
ces & protedeur du commerce. Le roi le fit exécuter. 

Les agronomes deflinés pour le fud » au nombre 
de quatre , partirent cette année. Ceux qui dévoient 
aller au nord , ayant un voyage moins long à faire » 
ne partirent qu'en 1735 » & revinrent en 1737. Les 
premiers furent dix années abfens , & firent élever à 
Quito > avec la permiflion du roi d'Efpagne , une 
pyramide, pour îervir de monument des opérations 
qu'ils étoient allés faire dans ce pays par les ordres 
du roi ; comme les autres en avoient fait ériger une» 
& Torneo 9 du confentement du roi de Suède* 

1734. 

1734. 

La compagnie de cadets que le roi entretenoît à 3 j^ny. 
Strasbourg eft réformée. 

Le duc de Penthièvre prête ferment entre les 4. 
mains du roi pour la charge d'amiral de France dont 
il a obtenu la furvivance. 

Le roi nomme la duchefTe de Boufflers à la place 
de dame du palais de la reine dont la duchefTe d' A lin- 
court s'eft démife, & donne tu comte de Coigny 
Tagrément de la charge de colonel-général des dra* 
gons , fur h démiiTion du marquis de Coigny Ton 
père. 

Le fénat de Hambourg donne un décret, par le- 15^ 
quel il eft défendu à tous négocians & habitans de . 
cette ville de Ce prêter au commerce illicite que les 

lui 



L^ ..a .. :iL ^e V'illars, en fe chargtaBK da conr 

lil^.:^lL'!llc . ^£ i^armée durai en luiie , zv^oit plus 

ci.'^.L. LjR zèle & (on amour pour I2 gloire que 

L .: ..^r À ^es forces ; bientôt les chalccrs cxceffives 

^.. .!..iu: , 1j fatigue de corps & d'efprxt, attachée 

. j npLi d*un gcncral , altère la (ânté ; il remet 

:^ . . iiniandement entre les mains du marquis de 

k ^'-«y le 17 mai ; part du camp de Bozzolo pour le 

j : Jrc à Turin ; il y meurt le 1 7 juin , ne regrettani 

saC rhonneur de mourir les armes à la main. 

Le marquis de MaUleboîs ayant forcé les ennemîi 
de quitta le village & le château de Colorno , le 
rci de Sardaigne & le marquis de Coîgni s'en em-t 
parent. 

Le roi fait maréchaux de France le marquis de 
Coigni âc le comte de Broglie. 

Iktaille de Parme , dans laquelle les Impériaux 9 
conmiandés par le comte de tVIercy , étant venus 
attaquer l'armée àts alliés » Ibnt défaits 9 perdent 
leur général âc huit mille hcunmes , & font obligé^ 
c'abandonner le chamj 
Fiaùce ^ de Sardaij 
\^ .« auili-iot le 
^ v-i ciMte vidoire a^ 
«;;:i vi'CiX pris I 
i.a««4frc!i ù d 

;v.^» tut 




lataille aux troupes de 

iiféchd de Coigoi cxt* 

jignifonJlsy anncn- 

;c «t^l^iemberg ^ 

tic ér ' împ^é- 

é .1 fe re- 
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& les François ne pourant percer la multitude qu*on 
leur oppofe» retournent dans leur ca^ip» n'ayant 
cependant perdu dans cette adion que éo hommes > 
du nombre desquels étoit le comte de Plélo , dont 
la qualité , le zèle & la valeur rendoîent la perte plus 
confîdérable. Les François (è retranchent , fortifient 
leur camp , y (butiennent peUdant un mois un fiége 
Se des combats continuels contre les RufTes (butenus 
des Saxons qui étoient venus les joindre ; enfin, au 
moment d'être forcés , ils capitulent & fe rendent *3 ^^ 
prifonniers de guerre* ^ 

Le roi Staniflas ayant trouvé^ le moyen "9/ (brtir 
de Danzick , de s'embarquer , & de pafTer â travers 
la flotte Moscovite qui croifbit dans la rade ; la ville , 
réduite à la plus grande extrémité « capitule auffi & 
fe rend après un fîége de cent trente cinq jours : tous 9 JuiL 
les (cigneurs Polonois qui s'y étoient renfermés avec 
leur roi , (ont forcés de reconnoitre Téleâeur de 
Saxe, & de lui prêter ferment de fidélité. Le mar- 
quis de Monti , ambafladeur de France auprès du rot 
& de la république de Pologne , avoir trop bien (ervi 
le Prince auprès duquel il rendoit , pour n'être pas en 
butte à fes ennemis ; cependant , comptant (ur le 
refpeâ dû au caraâère dont il efl revêtu , affuré qu'il 
n'a fait que fbn devoir , il fe rend avec confiance au 
camp , 8c auprès du comte de Munich , qui le fait 
arrêter contre le droit des geps. 

L'Empereur payoit bien cher en Italie les luccès j j^y^ 
de Çts alliés dans le Nord ; le 5 janvier le marquis de 
Maillebois prend le château de Serravallcv & en 
fait la garnifbn prifbnnière de guerre ; il marche de- 
là ï Tortonne . prend la ville le z8 , & le château i%. 
le f février^ La ville de Novarre s'étoit rendue dès s Fév. 
k 7 janvier au marquis de Coigny. 

lÎT 
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^^^^ Le maréchal de Villars , en fc chargeant da conr 

y^l * mandement de l'armée du roi en Italie ^ avoit plus, 
confulté fon zèle & fon amour pour la gloire quft 
fbn âge & Tes forces ; bientôt les chaleurs exceffiveti 
4u climat » la fatigue de corps & d'elprlt , attachée 
a l'emploi d'un général , altère fa famé ; il remet 
le commandement entre les mains du m^^rquîs de 
Çoigny le 17 mai ; part du camp de Bozzolo pour fe 
rendre à Turjn ; il y meurt le 17 iuin , ne regrettant 
que rhonneur de mourir les armes à la main. 

uîn s. Le marquis de Maillebois ayant forcé les ennemûi 
de quitta le villagè^& le château de Colorno y le 
roi de Sardaigne & le marquis de Coigni $*en em<^ 
parent. 

Le roi fait maréchaux de France Iç marquis de 
Çoigni 8ç le comte de Broglie* 
29. fiataille de Parme , dans laquelle les Impériaux» 
commandés par le comte de Mercy , étant venus 
attaquer Tarmée des alliés 9 font défaits , perdent 
leur général & huit mille hommes , & font obligé^ 
d'abandonner le champ de bataille aux troupes de 
f^rance Se de Sardaigne. Le maréchal de Coigni en- 
voie audi'tot le marquis de Coigni fon jRls^ annoiin 
çer cette vidoire au roi. Le prince de Virtetnberg , 
qui avoit pris le commandement de l'armée Impé- 
riale après fa défaite 9 ayant jugé à propos de (e re-i 

il. 19. tirer , la prife de Mpdène par le m^rqui^ de Maille* 
bois 9 fut une des fuites de la viâoire & de cette 
retraite* 

oîiti^ Les Impériaux ont cependant > un nioîs apr^» 
un avantage fur les alliés > mais qui ne faitaucua 
préjudice à leurs affaires. Lts armées avoient changé 
de pofîtio.n ; & s'étant approchées de Guailalla, msç 
mille Impériaux s'avancent (ut la Secchia ; forcent 
Vn détachement de cinquante hommes qui gardoient 
le gué ; paflènt la rivière pendit la nuit ^ fe jetten^ 
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fur le quartier du maréchal de Broglie, quî n*a que 1734, 
le temps de'fbrtir de ùl tente y de fe mettre à la tête Aouç, 
des brigades de Champagne & d'Auvçrgne , avec 
lefquelles il fait fa retraite & rejoint l'armée ftns 
autre perte que des bagages. 

Bataille de Guaftalla , dans laquelle les Impériaux , Sept, if . 
après avoir fait pendant huit heures des prodiges de 
valeur , font battus , obligés de fe retirer précipitam- 
ment au- delà du Pô ; d'abandonner leurs morts , leurs 
bleiïés , le champ de bataille aux vainqueurs. Cet^e 
vidoire coûta aux alliés 9 «qui la remportèrent , outre 
douze cents hommes , plu/îeurs officiers de diflinc- 
tion , principalement le marquis de Pefé , colonel 
du régiment du roi & maréchal de camp , dont le 
mérite & les talens pour la guerre donnoient les plus 
grandes efpér^ncçs, & lui avoient déJ4 concilié l'ef * 
time & l'amitié du roi fpn maître, 

affaires 

Quelques grands que fuflent les défadres de rem-^*^" "^ 
pereur en Lombardie > fes affaires étoient encore 
plus mauvàifes dans le royaume de Naples. L'infant 
D. Carlos y entre le ip mars avec l'armée Efpa- ^^ ^*"* 
gnole, fans trouver aucune réfiflance. Il perce ju(- 
qu'à la capitale 9 qui lui ouvre Ces portes ; il reçoit , 
au nom du roi fon père , le ferment & les homma- 
ges des magiflrats de cette ville : ainfî l'empereur 
perdit ce beau royaume pour en avoir voulu pro- 
curer un à l'eleâeur de Saxe. 

Le roi d'Efpagne ayant cédé a l'infant Ces droits 10 Mai. 
fur le royaume de Naples, D. Carlos fait fon entrée 
dans Naples , & reçoit en fpn nom Thommage de 
tous les ordres de Tétat. 

Les Impériaux , au nombre de neuf à dix mille 
hommes, commandés parle général Vifconti s'é- 
toient retranchés à Bitonto dans la Fouille ; les El^ 2^, 
pagnols les forcent dans leurs reirançhemens > & les 
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1714» mettent hors d'état de balancer leurs eflbrts 8t , d'af- 
Juin 15» ^^^^^ ^^u^^ conquêtes ; d'autant plus qu'une eîcadie 
de feize galères , moitié Françoifes & maitié E^ 
gnôles , leur amène un renfort de dix-huit batsul- 
îons & de deux mille cinq cents chevaux > avec les- 
quels le nouveau roi fait en perfbnne le fîége de 

'Aont6. Gactte , qu'il prend le 6 août. 

23. Le royaume de Naples conquis en entier 9 à Tel- 
ceptlon de la ville de Capoue , D. Carlos entreprend 
la conquête de la Sicile ; il y fait paflfer dix-huit mille 
kommes d'infanterie y 8c deux mille de cavalerie : 
tous les habitans du pavs préférant la dominatiofl 
Espagnole à celle des Allemands , k déclarent pouf 
lui 4 & favorifent Ton entreprife ; les Impériaux 1 
trop foi blés pour s'y oppofer , femblent y concourir 
en abandonnant toutes les places & £c contentant di 
défendre Meffine & Syracufe. 

m^rne. En Allemagne > quoique la diète des princes 1 
F€T2tf«Katiibonne gagnée par l'empereur ^ (è (bit déclarée 
pour lui , malgré les oppositions & les protefiationi 
Aviîls* des éleâeurs Palatin , de Bavière & de Cologne ; dèi 
le commencement de la campagne , le maréchal de 
Barwick divife (on armée en trois corps > dont l'un 
aux ordres du comte de Belle-ifle s'empare de Trê- 
ves, & prend Tracrback, met le fîége devant le 
château y & l'oblige de (e rendre après huit jours de 
lg£ j^ tranchée ; le fécond , à la tête duquel étoit le duc de 
Noaiiles , fe porte à Keiferlouter & à Hombourg $ 
& force les lignes d'Ettinghen , après que le prince 
de Tingri eut emporté un fort qui les défendoit ; le 
troiâème corps , le plus confîdérable que le maré- 
chal s*étoit réfervé , s'empare de tout le Spireback* 
Ces expéditions , Se le pafTage du Rhin à l'ifle de Nec- 
Iseran par le marquis d'Asfeld , obligent le priaM 
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Eugène d'abandonner le camp de Mulberg ; le ma- 1724» 
réchal de Barwîck l'occupe au(I!-tàt , y rafTemble j^|^ 
toute 'fon armée) enlève Haguenau . marche â Phi- 
lîfbourg , met le fiége devant cette ville le % juin , & ^ Jniito 
fait ouvrir la tranchée le 3 , pendant que le comte 
de Belle- ifle attaque & prend le fort qui efl à la tête 
du pont de Philiihourg , poftc néceffaire pour le fuc- jr 
ces du fîége. Le prince de Lîxin fut tué à cette atta- 
que : le maréchal de Barwick lui-même ne jouit pas 
du fuccès de fbn entreprise , & ne vit pas la fin du 
fiege. Le i z > en vifitant là tranchée , un coup de 12. 
Canon enleva aux François ce général expérimenté 9 
révère & craint. Le commandement de l'armée paffa 
au marquis d'Asfeld , le plus ancien lieutenant géné- 
ral. Le roi le fait auffi-tot maréchal de France avec 
le duc de Noailles. Ils pouffent le fîégcavec vigueur: 
enfin , après fix femaines de tranchée ouverte , des 
travaux infinis , des obdacles imprévus & extraor- 
dinaires > tels que des pluies continuelles > le débor* 
dément du Rhin, l'inondation des tranchées, & la 
préfcnce de l'armée Impériale toujours prête à atta- 
quer les retranchemens , les affiégés arborent le 
drapeau blanc, capitulent & rendent la ville le i^ . 

^ générales 

Arrêt du conCzll , qui ordonne la rupprefllon de ^^ jjnr, 
plufîeurs écrits contraires au filence imp'ofé, ayant 
pour titre , inftru&ion paftoraU de M. Vévêque de 
MarJeilU , Jur Us Uhertés de l'égUfe Gallicane : traité 
des bornes de la puijfance ecçléfiajîique G* civile: anec 
dotes ou mémoires Jecrets fur la conftitution Unige- 
nitus : réfutation des anecdotes par M. Uévique de 
Sijléron : dijfertation , dans laquelle on explique en 
queljens on peut dire qu un jugement de Céglife catho» 
lique^jur quelques proportions d' un écrit dogmatique y 
fft une règle de foi y par M* l'évique de Tulles. 
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Le roi , pour diminuer le luxe des officiers 9 rtgle 
les équipages qu'ils doivent avoir à l'armée : régie- » 
ment bien digne de la fageiïe d'un Souverain , & ii 
Texécution duquel il feroit à defîrer que Ton tint 
la main , pour la facilité du tran(pQrt des troupe » 
pour diminuer la confommation générale y & la dé* 
penfe particulière de roflScier. 
2T. Ouverture de raffemblée du clergé aux Auguffa'ns. 
Elle donne au roi un fècoursde douze millions pour 
]a prélènte guerre. 

Mars 25. La célébration du mariage du prince de Naflu 
avec la princeffe royale d'Angleterre fe fait a Lofr 
dres au palais de S, James. 

Avril 5. M. de Nicolai , reçu en furvivance à la charge de 

premier président à la chambre des compter, entre 

en exercice par la démiffion de M. de Nicolaï , Ton 

père. 

7- Le duc de Richelieu époufe la princeffe Eli(abetli« 

Sophie de Lorraine 9 fille du prince de GuIGs. 
*^* Mort du duc de Villeroy , frère du maréchal de 
Villerol , qui avoit été gouverneur du roi ; il étoit 
duc par dcmiffion depuis i6p6 ^ 8ç étoit âgé de 7% 
ans. 

Mai a. M. le Dauphin ed attaqué de la rougeole » &ea 
cft heureufement guéri en quatre jours. 

Les mécontens de Tifle dç Corfe, délivrés des 
troupes Allemandes par la guerre que Tempereur 
avoit à foutenir, ayant recommencé leurs rébellions^ 
les Génois lèvent dans leurs états un corps de trois 
mille hommes qu'ils font paffer dans cette ifle. 

Mademoifelle de Bea tjolois meurt de la petite 
vérole 9 à Bagnolet , âgée de ip ans. 
21. Le roi donne Tévéche de Langres à M. de Mont-« 
morin, évcque d'Aire ; celui de Die à l'abbé de 
Cofnac. 

Juin 15. Dans le chapitre du jour de h Pentecôte a 1q roi 
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«omme chevaliers de l'ordre du faint-Efprît le 1754, 
comte de Belle-ifle , & le marquis de Pérignan , le ^^^^J^^ 
comte de Sennedère ambafladeur à Turin , & le 
marquis de Vaulgrenail nommé à l'ambafTade d'E(^ 
pagne. 

Le prince de Rohan Ce démet 9 avec l'agrément du is- 
roi , en faveur du prince de Soubi(e foft petit-fils , 
de la compagnie des gens-d*armes de la garde* 

Naiffance de madame Sophie de France. 27 Juit* 

Le roi récompenfe les fcrvices du maréchal d'Ai- 24Ao4u 
feld , en lui donnant le gouvernement deStrafbourg 
qu'avoit le maréchal de Barwick; le marquis de Mail- 
leiïois , par celui de Douai ; le dtc de Duras par 
celui du Château-trompette. Sa majefié fait pour Ici 
autres officiers une grande promotion d'oflSciers- 
générauX' & de brigadiers , & diihibue des penfîons 
aux fubalternes. 

Madame la princefTe de Conti accouche heurcuft- i Se^. 
ment d'un prince qui efl nommé le comte de la 
Marche. 

Ordonnance du roi, par laquelle il eiî enjoint à a Not.^ 
tous les AngloiS) EcofTois & Irlandois réfidensen 
France fans emploi ; de s'engager dans quelques- 
uns des régimens Irlandois de fa majefté , à l'ex- 
ception de c«ux qui n'ont point atteint Tâge de dix- 
huit ans » & de ceux qui en ont plus de cinquante* 

M. de la Tour , intendant de Bretagne, eu nom- jo. 
me premier préfîdent du parlement de Provence , & 
intendant de cette province , & M. dé Pontcarré de 
Viarme le remplace en Bretagne. 

' Grande émotion à Genève* Le peuple prend les 6 Dec 
armes & Ce foulève contre les confeils qui le gouver- 
nent. Il y avoit dans cette ville , depuis plufieurs ' 
années, une très-grande fermentation, & furtout 
depuis le mois de mars dernier, à l'accafion de quel- 
ques décrets des magidrats donnes en 1 7 14 & 1 7 1 5 » 
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1734. pour Taugmentasion des fortifications im la v!lle> 8i \ 
Déccm. ^^ levée des importions néceflaires ordonnées à cet 
effet. Les citoyens prétendoient que cette entreprife 
des magiflrats attentoit à la liberté du peuple qi 
devoit être confulté pour une aâ^reauffi importante. 
Le gouvernement avoit négligé trop long^tempsces 
plaintes 4 les regardant comme Higgerées par des 
efprits remuans & inquiets. Mais au mois de man 
les fyndics en charge ayant été autoritées à prendre 
quelques précautions pour contenir le peuple» font 
faire quelques mouvemens aux armes dans rarlèml 
Se quelques réparations aux portes. Le peuple s'en 
apperçoit , prend ces arrangemens en mauvai(è pan; 
demande la dépo/ition des magiârats qui veulent 
Faflèrvir. Les confeils qui avoient autorifé ces offi- 
ciers, réiiflent à cette injuflice. Enfin le 6 décembre» 
la fédition eH fi forte > fi dangereulè > que les ma- 
giftrats abandonnent leurs confrères; ils les dépo&nt 
pour calmer le peuple 1 & les excluent de tous ks 
confeils ; ce qui eft confirmé le 20 décembre par uns 
affemblée ou conleil général du peuple* Cette con* | 
defcendance des magiflrats calme pour un temps Ici 
troubles de la ville. Mais on les verra ;bien-td< & 
renouveller , & mettre cette république au moment 
de ÙL deflruâion, fi le roi n^étoit venu à (on (kdootif 
& n'avoit employé fts foins & fa médiation pour les 
éteindre. 

25. Une incendie conlbmme le palais des rots d'Eipf 
gne à Madrid , avec tous les tableaux t meubles pré" 
cieux & archives de la couronne. 

29* Mariage du prince de Snubife avec la princefiè de 
Bouillon , fille du grand chambellan de France ■ 

30. La ducheffe de Richelieu accouche d'un fils qui ti 
nommé le duc de Fron(kc* 
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Le comte de Belle-ifle, nommé , le 13 iuîn der- 1 JuKWm] 
nier chevalier de Tordre du faiot £(prit> eu re^u ea 
cette qualité. 

Mort de la reîne de Sardaigne Polixène-Chrifline- '3« 
Jeannette de He^Te-Rhinsfeld , igU de vingt -huit 
ans. 

Le roi déclare maréchaux de France le duc de 17. 
BIron , le marquis de Puilègur & le prince de Tingri; 
& leur donne rang du 14 juin 1 734 9 qu'il avoit fait 
cette promotion (ans la rendre publique. Il fait auffi ^^ 
une promotion d'officiers - généraux , & toutes les 
dirpoiitions pour la campagne prochaine. Il nomme 
le maréchal de Noailles général de Con armée en 
Italie ; donne au maréchal de Coigni le commande- 
aï^ de celle d'Allemagne; & fait le comte de Biron 
medre de camp de Ton régiment d'infanterie 9 vacant 
par la nnort du marquis de Pefé. 

Le roi donne audience à Verfailles » dans la cour i^ 
de maxire , à Hadgl Mebemet-EfTendi > envoyé de 
Tripoli. 

Les Angloîs & les Hollandols communiquent en 2t; 
forme * i Londres • & à la Haye » aux minières des 
pulflances belligérantes , un projet de pacificauon 

Sénérale , qui nt(k point agréé, il fervit néanmoins 
e ba(è aux négociations qui fulvlrent. 
Le duc Charles- Léopold de Mecklembourg refu- s peiw 
fânt toujours d'obéir au décret Impérial , qui le prl- 
volt de la régence de Tes étàti > & la donnoit au 
prince Chrétien-Louis fon frère ; les commifTaires 
de l'empereur qui $ pendant la vie de la duchelTe (k 
femme Cœur de la Czarinc , n'avoient pas ofé peut- 
être pouilèr ce prince à bout, font afTiéger, le a 
févi;ier> par un détachement des troupes de HoUr 



^^ 344 JoURNAt HiSfORfQÙfi 

' t735. tcîn » 1^ ^î^ls de Shwerin^ dans laquelle il réfidoit^ 
Février. ^ ^^ prennent d'affaut !«> huit. Le duc trouva le 
moyen de fortir de la ville, & de fe retirer à VPifmir. 
Sa retraite termina enfin cette àfiaire, & facilita la 
rédudion de tout fbn pays. Lé duc Chrétien-Loui^i 
devenu paifible poilefleur , établit auffi fk réfidence 
à Shwerin. 
9. Le pape refufe des bulles à l'infant d*E(pagneD. 
Louis , que le roi (on père avoit nommé à 1 arche- 
vêché de Tolède. La raifbn de ce refus étoit que ce 
jeune prince n'avoit point encore reçu les ordres mi- 
neurs, & ne portoit point d'habit eccléfiaûlqae. 
Cette difficulté penfa brouiller les deux cours. Mais 
celle de iVIadrid ayant enfin reconnu la régularité & 
la juOice de ce que le pape exigeoit, Tinfant reçnt 
les ordres , prit Thabit eccléfiaftique ; & le pape lui 
accorda ^ le 9 feptembre , les bulles de rarchcvéçhé 
auquel il étoit nommé : & le i^ décembre fiiÎTtîit» 
le fit cardinal. 
2z. Rupture éclatante entre lés coure d'Ëfpagnfe & de 
r- Portugal. Le roi d'Efpagne fait arrêter les aomefii- 
ques du marquis deBelmonté ambailadeur ëePorfa- 
gal dans (on hôtel. Ce plaignant de ce qu'ils avoient 
enlevé pi:bliquementun meurtrier des niainsdes Sol- 
dats & officiers de juflice qui le conduifbîent ; de ce 
qu'ils Tavoient enfuite mené en triomphe dans h 
maifon de rambailadeur ; Tavoient expofë aux fenê- 
tres du palais , à la vue du peuple aflèmblé; & hi 
f avoient enfùite donné la liberté. Le roi de Portugal» 

par repréfailles , fait arrêter à Lîfbonne les domefli* 
ques de l'ambafTadeur d*Efpagrie. Aufli-t6t chaque 
fouverain rappelle Ton ambailadeur ; lui ordonne de 
partir fans prendre congé. On arme de part & d'au- 
tre y & Ton fe prépare aux plus vives hoftilitcs : mais, 
par la médiation du roi , tous ces prcparacifs n'eût 
aucune fuite. Les deux monarques fe réconeilienic 

Li 
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Le roî de la grande Bretagne ctoît auffi médiateur , 
mais partial; &, les armes à la main , ii infpiroitplus ^^* 
de terreur que de confiance. Il avoit envoyé à Lif- Février, 
bonne 9 au fecours du roî de Portugal , une flotte de 
vîngt-cinq vaiffeaux, commandée par l'amiral Nor- 
ris, qui crut couvrir fa partialité , en faifant publier 
une déclaration , qu'il n^ayoit poi'nf d'autre commiC» 
fîon que de protéger la flotté du^Bréfîl , fur laquelle 
le roi Ton maître avoit des fonds confidérables ; que 
d'ailleurs fa majefté Britannique n'avQit point d'au- 
tre objet que la conciliation des deux puifîknces. 

Louis-ilodolphe de Brunfwich , duc de VTolfem- i MarSi; 
buttel, meurt âgé de (bixante- douze ans. Son coufin 
Ferdinand Albert lui fuccède , & ne règne que fix 
mois : ii meurt au(fî le z (èptembre. Charles > fon fils 
aîné, hérite de fes états. 

Arrêt du parlement de Paris, qui reçoit le procu- 
Tcur général appellant comme d'abus d*un décret ou 
bref du pape , du ip juin 1734 , portant condamna- 
tion du mandement de Tévéqûe d'Auxerre, du z6 
décembrci7i3- 

La princèlle héréditaire de Modène arrive à Paras. 10. 
Arrêt duconfeil , qui fupprîme , comme injurieux 2. Avr^ 
à l'églife, contraire à £bn autorité , & attentatoire à 
celle du roi^ un imprimé intitulé 9 mandement de AI* 
tévêque de faim Papoul , y)our faire part àjon peuple 
de Jes Jentimens fur les affaires préj entes de' Ûéglije » 
G* des raijons qui le déterminent •à Je démettre dejon 
évêché* , 

En Italie , aufllî tôt qu'on avoit pu ouvrir la cam- 
pagne , le roi de Sardaigne & le maréchal de Noail- 
les avoient repris leurs poftes auprès de Guaftalla ; , 
& les Allemands , fous les ordres du comte de Ko- 
nigfeg , s'étoient rapprochés de la tour de l'Oglio » 
& retranchés au canvp de fan-Bênedetto. Ils gar- 
doient en même temps les poilus de Gonzaga & de 

" K - ^ 
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ly^t^ Regglolo. Mais le maréchal de Noaîl^es fait maf- 
. * cher des troupes vers Gonzaga. Ceux qui le gar- ^ 
^^ ^^* doient Tabandoniient 9 & fe reunifTent au camp de r 
fan-Benedetto : d'où s'entult la prîle des châteatix | 
^ j^ de Gonzaga & de Reggiolo. Les alliés marchent tout 
de fuite à fan-Benedetto : mais les ennemis tCoCtût 

Juin I. les y attendre ; quittent ce camp^^ fe replient dans le 
Seragiio* 

Une partie des troupes Efpagnoles qui avoieiiC 
fait la conquête desroyaumes de Naples & de Sicilei 
n'étant pas nécefTaire peut la réduâion de la cîtl- 
delle de Meffine, & de la ville de Siracu(e> uniques 
retraites des Impériaux en Sicile , & dont la première 
fe rendit le 22 février, 8c la féconde tint jufqu*au& 
juin , étoit partie dès le mois de janvier (bus les or- 
dres du duc de Montemar , pour aller aider les trott- 
pes des alliés en Lombardie. La retraite du comte 
de Konigfeg dans le Seraglio, leur donne la facilité 
de joindre Tarmée , & de marcher avec elle à Révéré» 
où étoîent les ennemis. Ceux-ci fe retirent encore, 
& fe réfugient Cous le canon de Mantoue. Le marquis 
de Maillebois s*empare de Révéré avec quelques 
compagnies deGrenadiersFrançois&Efpagnols. Les 
alliés pourfuivent les Impériaux, & leur tont aban- 
donner (ùccedivement Ofliglia ,.Borgo-forte, le Se- 
raglio , Goïto , tous les environs de Mantoue 9 ft 
les pouflent & reconduifent jufques dans le Ttentin. 
Alors le roi de Sardaigne &le maréchal de Noailles» 
tranquilles & maîtres de tout le pays, à l'exception 
de Mantoue , font prendre des quartiers de rafrai- 
chifTement à leurs troupes dans le haut & bas Man* 
touan. 

En Allemagne , le maréchal de Coîgni, après avoir 

raffemblé fon armée le 30 mai à Phlickum , fur les 

2f bords du Rhin, alla s'établir à la porte de Mayence; 

& quoique le prince Eugène fût campé entre Heydcl? 
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\5erg & Bruckfal , avec l'armée Impériale , il fait faire 1725, 
à fa vue trpis ou quatre fourage^ généraux , que ce jy^^^ 
frince ne put empcehcr ni troubler. Toute cette 
campagne ft paffa dans des marches & cc^ntre-mar- 
ches fçavantes , dont le comte de Belle-Ifle éioit un 
des principaux adeurs. 

Ouverture de raffemblée du clergé aux grands Au- 2; 
guôins. Elle accorde au roi , le 1 3 > un don gratuit 
de dix millions 9 & continue Tes féances , peur Tar^ 
rangement dé Ces affaires » jufqu'au mois de fep- 
tembre. 

Les Turcs font défaits par Thamas Coulî-îcan , 17* 
dans une bataillé qu'il leur livre à quelque didance 
delà ville de Cars en Géorgie^ dans laquelle il leur 
tue 1 8000 hommes , & leur général. Cette vidoire 
procure à Couli-kan la conquête de la Géorgie) & 
met fin à la guerre des Turcs* 

Traité de fub(ide conclu à Stockholm , entre la 2$ Juîti; 
France & la Suède, pour le foutien du roi de Polo- 
gne Staniflas. La czarine en prend ombrage ; deman- 
de & obtient le renouvellement du traité qu'elle avoit 
avec la Suède : mais à condition que la Suède fera 
libre par rapport à h guerre préfente. 

Le roi homme l'abbé de Grammont à l'archevê- 
ché de Befançon ; l'abbé de Charency à l'évéçhé de 
faint Papoul ; ^ l'abbé de Montillet à celui d'O- 
leron. 

Le roi D. Carlos eii couronné roî de Sicile à Pà- ioé 
lerme par l'archevêque de cette viHe. 

Le roi fait le comte de Clermont , le prince de i ^ùtL 
Conti, le prince de Dombes & le comte d'Eu , lieu- 
tcnans-généraux de fes armées. 

Sa majedé nomme le marquis de Pui/ieulx amba(^ 
fadeur auprès du roi des deux Siciîes, qui envoyé au 
toi, pour ambafTadeur de fa part , le prince de la To-^ 
. JrcUa-Caracciolitf 
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1 7 j ^ , Le comte Ofarouski , ambafTadeur du roi Stanxliaii 
.. & de la république de Pologne, obtient fa première 

- *" ^' audience publique de leurs majeilcs. 

Août 30. Mort de la reine douairière de PrulTc Sophie-Louî- 
ft de Mecklembourg. Depuis Con veuvage , elle fàjr 
foit (a réfidence à Graibow > dans le duché de Mec- 
klembourg. 

3 oao. La médiation des puiflances maritimes trop par- 
tiales 9 n'ayant pu terminer la querelle de l'empereur 
& du roi, fa majefté la finit feul auffi-tôt quelle le 
veut. Le plan de pacification propofé étoit agréable 
à l'empereur : il ne déplai(bit au roi qu*en ce qu'il v 
manquoit une indemnité pour le roi 'Staniflas. Auffi- 
tôt que Texpédient de lui faire céder les duchés de 
Lorraine & de Bar , par la maifon de Lorraine , en 
échange de la fucceflîon éventuelle du grand duché 
de Tofcane, efl trouvé 9 toute difficulté eiUevée. On 
figne à Vienne les préliminaires de la paix. Ils por- 
totent, 1®. que lé roi Staniflas abdiqueroit la cou- 
ronne de Pologne > dont 11 Cetoh néanmoins reconnu 
roi 9 & confèrveroit tous les honneurs & titres ; qu*il 
(croit mis dès-à-préfent en poffeffion du duché de 
Bar & de celui de Lorraine , auffi-tât que le grand 
duché de Tofcane (eroit échu à la mailbn de Lc^ 
raine ; que les deux duchés de Lorraine & de Bar fe- 
roient réunis à la couronne de France après la mort 
du roi Staniflas. A ces conditions 5 le roi augufleefl 
reconnu roi de Pologne & grand duc de Lithuante. 
2^, Que le grand duché de Tofcane appartiendroit 
à la maifon de Lorraine après la mort du présent pbf- 
fefTeur ; que toutes les puifTances lui en garantiroient 
la fucceffion éventuelle; & qu'en attendant cet évé- 
nement , la France lui fcroit bon des revenus de la 
Lorraine. ^^. Que les royaumes de Naples & de Si- 
cile appartiendroient a D. Carlos 9 qui en feroit gé- 
néralement reconnu roi. 4^. Que le roi de Sardaigne 
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aiiroît à fon choix le Novaroîs & le Tortonoîs , ou 17^^, 
le Tortonoîs & le Vigévandfque. 5®. Que tous les ^« .* 
autres états d Italie que 1 empereur polledoit lui fer 
roient reftitués ; & qu'en outre les duchés de Parme 
&de PlaiGuicelui feroient cédés ; & les conquêtes 
faites en Allemagne par les armes de la France ren- 
dues. 6<», Que le roi garantiroit a l'empereur la prag- 
matique fandion de i7i3« 7^. Enfin , qu'il (croît 
nommé des commiffaircs de part & d'autre j pour ré- 
gler les limites de rAlfacc& des Pays-bas, 

Et pour donner à ce projet accordé , confenti & 
figné par l'empereur & le roi, la forme & l'autentî- 
cité , on convient qu'il fera tenu un congrès où la 
czarîne, fe roi Augufie , & les puifTances maritimes 
feront invités de prendre part : l'empereur fe char- 
geai d'obtenir le confentement de l'Empire. 

Ces prcliminaires fameux qui privent l'empereur 
d'un royaume qui lui avoit tant coûté , 8i qui répa- 
rent la plus grande brèche qui ait été faite à la cou- 
ronne d'Efpagne , par la guerre de la fucceffion &par 
la paix d'Utrecht,font tomber les armes des mains 
d j roi. La cefTation des hoftilités eft publiée en Al- 
lemagne le s novembre, &en Italie le ij. 

Cependant les rois d'Efpagne & de Sardaîgnc n'é- 
toient pas contens ; le premier , de Ce voir privé des 
duchés de Tofcane, Parme & Plaifance , qu'il efpé- 
roit conferver ; le fécond , de n'avoir pas un partage 
plus étendu dans la Lorabardie* Ils refufent d'abord 
d'accéder aux arrangemens projettes : mais ils ne 
pouvoient pas fouienir (culs la guerre contre l'em- 
pereur; ainfi leur mé^contentement ne pouvoit être 
de longue durée. Le duc de Lorraine au contraire 
acquieice avec ioie à un échange qui lui affure en 
mariage l'archi Jucheife , fille aînée de l'empereur, 
la princefle la plus digne de régner, avec la plus belle 
fucceffion de TEurope. 

Kii) 
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L73Ç. Le roi nomme à l'évêchë de Condom l'abbé di 

Oâ,3 1. BrifTac ; l'évéque d'Agen à Tévéché de Rhodes ; Tab- 

bé de Chabannes à celui d'Agen ; Tabbé de Belle? 

fonds à celui de Bayonne ; Tabbé de Fenelon à celui 

de Pamiers ; 8c Tabbc de Gaurac â celui d'Aire. 

La duchefTe de Luines , nommée à la place de da- 
me d'honneur de la reine , dont la maréchale de 
Bouifiers avoit donne (a dcmîflîon , prête ferment 
entre les xains de la reine , & entre en exer^ 
cicc. 

Nov. 20 ^® ^^^ nomme le comte de Chatîllon gouverneur 
de M le dauphin ; les comtes de PoiaUron &"de 
Muy fous-gouverneurs ; l'évéque de Mirepoix pré- 
cepteur; Tabbé de faint Cyr fous-précepteur; Tabbé 
de Marbeuf lefteur ; le marquis de Puyguion&le 
chevalier de Créqui gentilshommes delà mancftedç 
ce prince. 

Dec. 2?. Le fils de M. Zéno , ambaffadeur de Venîfe , e8 
baptifc dans la chapelle du château de Verfàilles , & 
tenu fur les fonts par le roi 8c madame la ducheffiô 
douairière) qui le nomment Zo^zV. 

Janv. 1% M. Le dauphin efl remis entre les maîns des hom- 
mes choifîs , que le roi a nommés pour fon éducation^ 
Ce prince n'avoit encore que iîx ans & demi : mais la 
force de fon tempéramment , fon efprit prématuré , 
& rimportance dont il étoit pour l'empire qu'il de- 
voir un jour gouverner, de cultiver les grandes es- 
pérances qu'il donnoit , avoient déterminé le roi \ 
le retirer des mains des femmes plutôt qu'il n'eff 
dufage. 
22. Le roi donne la première audience au prince de la 
Torella 1 ambaflàdeur extraordinaire du roi des deuq 
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Mort du duc de Gontaut » £ls aîné du maréchal 
3e Biron. 

Déclaration du roî , portant établiffement d'une 
chambre de tournelle civile au parlement de Paris, 
pour l'expédition des procès : cette chambre devoit 
ouvrir fès. féances à la Chandeleur , & finir à la 
iâint-Jean. Louis XIV en avoît établi une pareille en 

Le duc de Lorraine fait en cérémonie , à Vienne, 3i# 
a leurs majeflés impériales la demande de Tarchidu- 
chefTe leur fîUe aînée* La célébration du mariage fe 
fit le II févilbr ^ & le marquis de StainviHe en fît 
part au roi le 13 mars, de la part du duc de Lor- 
raine. 

Le roi crée deux nouveaux duchés ; l'un en fa- Février, 
veur du comte de Chatillon , gouverneur de M. le 
dauphin 5 81 l'autre , pour le marquis de Pérignan » 
neveu du cardinal de Fleury, Sa majcfté donne en 
même temps la charge de mefire de camp général de 
la cavalerie , qu'avoit le duc de Chatillon, au mar- 
quis de Clermont-Toni^erre , qui en étoit commiflaî^ 
re général ; & celle de commllFaire général au mar- 
quis de Bifly. 

Ordonnance du roî , concernant les teftamens , j, 
dont l'objet, fuivant les termes de cette loi , efl d'af- 
fermir l'autorité des loin anciennes , & de les ex- 
pliquer d*une manière fi précite , que Tincertitude ou 
la variété des maximes ne font plus déformais une 
matière toujours nouvelle d'inquiétude pour les tef^ 
tateurs , de doutes pour les juges , & de procès rui- 
neux pour les parties. 

M. de Villeneuve, dont l'ambaflade à la Porte a 
été depuis fî glorieufe pour le roi , par fa médiation *^* 
entre cette cour & celles de Vienne & de Ruffie, & . 
par la pi \c qu'il a ménagée entre elles , reçoit fa prc*5 
mière audience du grand feigneur. 

Kiv 
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173 5, Le baron de Nculioff, Allemand de nation, maïs 
lars 15. élevé en France » homme de tête, ambitieux & en- 
treprenant , fufcité par le chanoine Ôrticoné, un des 
principaux rebelles de l'ifle deCorfe,y aborde au 
portd'Aléria avec un fecours confîdérable d'afrnies 
& d'argent qu'il avoît obtenu des Tunifiens , Ce met 
à la téu des rebelles , promet des fecours plus 
grands , éblouit les Corfes, les charme , & s*en fait 
reconnoître roi le 15 avril, fous le nom de Théo- 
dore I. Revêtu de Tautorité fouveraine , il rend â fei 
nouveaux fujets la liberté de travailler ^ toutes for- 
tes de métiers, de chafTer, de pécher, de faire du 
fel , & généralement tout ce que la politique des Gé- 
nois leur avoit oté pour augmenter leurs chaînes & 
leur dépendance : il poufTe avec vigueur la guerre 
contre eux ; fait le fiége de Saniiorenzo ; fait pu- 
blier un ban contre tous les Génois qui feront trou- 
vés dans rifle , & ordonne la confifcation dé tous les 
biens des fujets de la république. Le baronne pouvoit 
pas prendre de meilleurs moyens pour plaire aux 
Corfes ; mais il leur falloit encore des armes 9 des 
munitions & de l'argent : le fecours promis ne vc- 
noit point. Neuhoft prend Ton parti , fe détermine 
à aller lui-même chercher des rellburces : il conçoit 
leproîetde former en HoUwide une compagnie de 
marchands qui feront întéreffcs au fbutien des Cor- 
fes & de fa royauté ; fait agréer fbn départ ; donne 
un règlement pour le gouvernement de Tétat pen- 
dant fon abfence , & part inco:^nuo le 1 4 novembre » 
déguifé en abbé ; débarque à Lîvourne, d'où il paffe 
en Hollande pour travailler à Texccution de (bn 
proiet. 
25* L'empereur communique les préliminaires de la 
paix à la diète de Tempire qui les approuvai par un 
réfultat du 1^ mai , & conCent , en reconnoinànce du 
généreux facrifice fait par le duc de Lorraine de fès 
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ét^ts , pour lé bien de Tempire & de la paix , que ce 173^. 
prince^conferve le droit d'envoyer un miniftre à la Mars, 
diète. 

Il ne manquoît plus 4 pour la conclufîon de cet im- 
portant ouvrage ^ que Tacceffion des alliés de la 
France : le roi d'Efpagne la donne le 1 5 avril , le 
roi des deux Siciles le premier mai , & le roi de Sar- 
daiigne le 6 aoât. 

Convention fîgnée à Vienne entre l'empereur & 11. Avr. 
le roi , pour l'évacuation , en faveur dé l'empereur, 
des places du Milanez & de celles fur i? fthin , prîfes 
par lesFrançois ; la celfation des hor^'it-s en Polo- 
gne & en Lithuanie ;les ratifications,ti*i!tde l'empire 
que des alliés de l'empereur; en£n, l'aâe d'abdica- 
tion du roi StaniOas » & les ades , cefïîons & décla^ 
rations réciproques du roi Augufie & de la cxtitnt» 
Cette convention porte encore le confentemcnt-do 
l'empereur , à ce que l'époque de la ceffion du duché 
de Lorraine , fixée par les préliminaires au terme de 
la vacance du grand duché de Tofcane , (bit rappro- 
chée & fixée au terme de l'échange des ratifications 
d'une autre convention qui ferolt faite exprès pour 
l'exécution de cet article. • 

Cette féconde convention eft auflî conclue à Vien- 
ne Iç 28»août, & porte que la Lorraine fera remife 
aduellement au roi Staniflas, aux conditions , i^'. 
De l'aflùrance & garantiç de la fticceffion éventuelle 
du grand duché de Tofcane en faveur du duc de 
Lorraine ; 2°. Que le roi ni Iç roi Staniflas ne pré- 
tendront aucune fujétion de qui le duc de Lorraine 
n'en prétendait pas ; 3*^. Qu'ils dilpenfcront le duc 
des Deux Ponts de fa relevance'tfi cameram; 4®. 
Qu'ils ne prétendront aucun droit d'entrer dans les 
affaires de l'Empire ; enfin, qu'en attendant l'échéan- 
ce du grand duché de Tofcane , le roi payera au duc 
de Lorraine quatre millions cinq cents mille livres. 
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par an , & les douaires 8c dettes hypothéquées fiir b 
Lorraine. 

En coiiféquence de ces deux conventions 9 & Tab- 
dicàtion du Roi Staniflas délivrée , tous les aâes do 
ceffîons f déclarations 8c reconnoiiïïinces des puîU 
fànces intéreifées dans cette grande affaire furent fî- 
gnés 8c expédiés dans le cours de cette année. 

9' Ordonnance du roi 9 concernant la forme dans 
laquelle on doit tenir les regiflres de baptêmes , ma- 
riages > fcpultureS) profemons reHgieures9 & les 
extraits quir'jn doivent être expédiés pour afiurec 
l'état des (Citoyens. 

20. Mort du ^ince Eugène de Savoie à l'âge de 7^ 
ans : il étoit eHimé Tun des plus grands généraux & 
des plus habiles politiques de l'Europe. Charles VI 
lui devoit toute la profpérité de Ton règne;e]le dilpa* 
rutauflitot qu'il eut perdu ce prince : &les Turcs 9 
qu'il avoit vaincus à Peterwaradin , à TemKwar & î 
Belgrade , reprirent l'afcendant fur les Impériaux & 
toutes les conquêtes que le prince Eugène avoit faites 
fur eux. 

28. Accord & convention (îgnés à Copenhague entra 
les miniflres du roi de Dannemarck , & les députés 
de la ville de Hambourg , à l'occafîon de quelques 
règlemens faits par cette ville fur les mon noies 9 fit 
d'une jurifdidion territoriale que le roi de Danne- 
marck prétendoit fur le quartier de la ville de Ham^ 
bourg, appelle la cour de Schwav'embourg 9 dont le» 
habitans vouloient ^us ce prétexte fe (ouftraxre à 
l'autorité du magidrat. Par cet accord 9 chacune des 
parties fe relâcha d'une partie de (es prétendons pour 
le rétabliflement du bon ordre. 
^**j 3. Mort de M. Portail premier préfident du parle- 
ment de Paris. Le roi nomme à fa place M. le Pel« 
letier , préfident à mortier du même parlement» 

7. £n Angleterre 9 on célèbre à Londres le mariage 
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flu prince de Odles avec 1^ princcfTe de Saxe- Gotha. 1 73 ^, 
Brouîllcries entre la cour de Rome & celles d'Elr j. / 
pagne & de Naples, à Toccafion àts enrôlemens ^* *** 
forcés qui fe faîîoient à Rome pour les roîs d'£fpa<^ 
gne & des deux Siciies , qui avoient caufé quelques 
émeutes dans lefquelles les enroleurs avoient été 
maltraités. Le roi des deux Siciies ordonne au nonce 
de (e retirer de Hts états ; à tous les Napolitains & 
Siciliens qui étoient à Rome d'en (brtir incefTammenc 
f& de revenir , & fait marcher des troupes vers Tétat 
eccldliaftique. La cour de Rome écarta l'orage qui (e 
préparoit , en faifànt conduire les coupables à Na-. 
pies ; mais la bonne intelligence ne fut pas pour 
cela fîtot rétablie entre les deux cours. 

M. le duc do Maine meurt âgé de (bixante-fix ans , '4« 
en fon château de Seaux. 

La reine accouche d'une prînceffe. i^« 

Après TafFaire de Pologne, la czarine> à Tinfii- 3'» 
gation de Thamas Couli-kan , &] pour fe venger de 
quelques courfes faîtes par les Tartares, avoit coni- 
mencé la guerre contre les Turcs. Le général Lafçy 
faifoit le fîége d'Afbph « qui fut prile le premier 
juillet ; & le comte de Munich tenoit tête aux Tar- 
tares de Crimée. Le 31 mai , à la pointe du jour, il 
attaque leurs lignes , les force, maflàcre un grand 
nombre de Tartares , & met le refie en fuite. On 
affuroit qu'ils étoient au nombre de cent mille. Ces 
hoftilités déterminent la Porte à arborer la queue de 
cheval , & à déclarer la guerre à la Ruflie. L'empe- 
reur pour fon malheur , ayant cru devoir prendre 
parti dans cette guerre pour la clarine, fut plus mal- 
traite qu'elle ; & Tauroit été davantage encore , G. le 
roi ne fe fût intérefle pour lui. 

Le roi Stanifla* , de retour de Pologne, vient en 7 Juin, 
cérémonie à Verfailles rendre viûte au roi. Sa ma- 
jefié le reçoit avec Içs hoimeurs dûs à la dignité 
rpy^lc. 
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17^6, Le comte de Marfan, fils du prince de PoQSi 
Jtuii 15. époufc la princeflè Marie Louife de Rohan Soubife. 

31- M. le chancelier DaguefTeau prcte lermenc entre 
les mains du roi , pour la charge de commandeur & 
grand tréforier de Tordre du faint-Efprît , vacante 
par la mort de M* Dodun. Et, fîir la démiflîon de 
fA, le chancelier^ cette charge paife au comte de 
JVIaurepas> qui remet celle de lecrétaire de Tordre 
au comte de faint Florentin , pour en être revêt» 
après que M. Chauvelin , garde des fceaux , enaon 
été pourvu. 
Aoûts. NaifPance de M. le prince de Condé. 

-7- Lco troupes du roi évacuent le Milanès , & le 
remettent à cvUes de Tempereur, 

31. Incendie à Pontarlier qui confumeprès des deux 
tiers de la ville. 
Spi^» I. Le roi va à faint Denys , & afllfte au fervice fo- 
lemnel de Louis XIV. Ce devoir de pieté , rendu 
par le roi à (on bifaïeul , fit prévoir au général d» 
bcnédidins qui le harangua , que, fuivant la promeile 
de Dieu , fa majeflé feroic réconipenfée d*une longue 
vie , & d'un règne fîorifTant. 
^ M. Zéno , ambafiadeur de Venise , reçoit (on au- 
dience de congé. Son fucceffeur M. Vcnier eut U 
première le 6 novembre fuivant. 

s. Le roi nomme Tabbé de Lafiic de (aint Jal, évc- 

' que d'Uzès à Tévéchc de Cadres; Tabbé fiauyni 

celui d'Uzès ; TaLbé de Beaujeu à celui de Mxrepoix, 

dont le précepteur de M. le Dauphin avoir donné il 

démiflîon ; & Tabbé Daulan à celui d'Acqs. 

^^^ Traité de paix conclu à Erzerum entre les Turcs 
& les Perfans , plus avantageux pour ceux-ci que 
celui de Hamadan conclu en 173 * par Schah-Th:- 
mas , contre lequel Thamas Couîi - kan avoit ré- 
clame. 
Oft. 25. Madame la princefTe de Conti Louîfe-Diane d*Op 
léans, meurt à Ifly âg!c de lo ans. 
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M. Orry , contrôleur - général des finances, efl i^-»^^ 
nommé minîflre d'état. - i No * 

Mort de M. le duc d'Antîn , mînîftrc d'état, & 2. 
^liredeiir général des bâtîmens. 

Le cardinal de Fieury fait dans la chapelle de lo. 
■Versailles la cérémonie de préfcnter a la reine la 
rofe d*or bénite par fc Pape , & apportée de fa part 
par Tabbé Lercari , commifTaire apoftolique. 

Madame la princelTe héréditaire de Modcne ac- >'• 
couche à Paris d'un prince. 

Le roi accorde au comte de Touloufe la furvîvance Dùccaù 
de (bn gouvernement de Breur ne , pour le duc de 
Penthièvre fan filf.» 

M. Bignon , maître des reqiictes « efi nommé in- 
tendant deSoiflbns ; & monteur Baratin intendant 
de la Rochelle. 

Le Schah-Thama<? dépo(e par Thamas Couli-kan, 
étant mort au commencement de cette année, & le 
jeune Abas (bn fils , qui avoit été mis en fa place , 
l'ayant fuivi de près, Thamas Couli-kan convoqua 
dans le mois, de juin une afTemblée de la nation ; y 
repréfenta h s fervices qu'il avoit rendus ; l'avantage 
qu'il avoit d'avoir époufé la princefTe royalt reilée 
leule du (ang des rois ; & (e fit proclamer roi de 
Perfe Cous le nom de Schah-Nadir. Nadir avoit été 
fbn premier rrom. On applaudiroit. généralement à 
cette prodigieufe fortune d'un fimple paftre du Co- 
laflàn , doué de tant de grandes qualités , fi le mé- 
rite & la fortune' feulsl'avoieRt porté fur le trône ; 
& fi Ton n'étoit perfuadé que ces grands hommes 9 
trop Supérieurs aux préjugés, font peu (crupuleux 
fu^ les moyens fecrets de fatisfaire leur ambition. 
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1737. 

Le Hoi tient un chapitre de Tordre du Cduttl* 
prît , dans lequel le duc de Villeroi , le maréchal 
de BIron , le duc OfToHnski, le prince Vaini , & l6 
marquis de Monti , font nommés chevaliers de 
l'ordre. 

Arrêt du confeîlpar lequel le roi remet i Ces peu- 
ples , à compter de ce jour ^ le dixième îtnpoÀ ei 
1733 ; quoique, par la déclaration qui Ta éubli» 
il ne doive cefler d'être perçu qu'après la publication 
de la paix. Aôe de bonté & de défintéreflcinent digne 
d'un monarque qui aime Ces fujets autant qu'il en ei 
aimé. Il leu? a épargné deux années &c demie de 
dixième qu'ils auroient payé ; la paix n*ayaAC été 
publiée qu'au mois de juin 173p. 
5. Le baron de Waâendonck , commifTaire de Venf 
pereur, remet au comte Mariani ^ commiflkire des 
rois d'Éfpagne & de Sicile , Taâe de ceflion faite pu 
fa majedé Impériale au roi D. Carlos des royaumes 
de Naples Se de Sicile , & des places d'Egli-Prefidil 
en Tofcane ; & le comte Mariani remet au commii- 
faire de l'empereur la renonciation du roi des denx 
Siciles aux duchés de Tofcane, Parme & Plai&ncet 
en confcquence le duc de Montemar fait éracuer ï 
fts troupes les places qu'elles occupoient , les fût 
cmbarqi;er & partir pour l'Efpagne le 9 février* 

Le comte de Trawn prend poiTefCon au nom de 
l'empereur le 16 avril des duchés de Parme & Plai- 
fance. 
t« Réforme générale dans les troupes de Francel 
*^* Mort d'Alexandre- Sigifmond de Neubourg, évé- 
que d'Auibourg , âgé de foixante-quatorze ans. il 
etoit frère puinéde Téledcur Palatin, & Ton héritier. 
Cette mort rendit plus vives les contefiatipns q;tti 
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étoîent entre le roi de Pruffe , Téleftéur de Saxe * le i^g^. 
prince Palatin de Sulzback, 8f le duc des deux Pçnts, j^^i^^ 
pour la partie de la fucceflion éventuelle de réleâeur 
Palatin qui concerne les duchés de Berg & Juliers , 
pafTés provifîonnellement dans la maifon de Neu- 
bourg , en vertu d'un partage que cette maifon fit 
en 1609 de toute la fucceflion du dernier duc de 
Clèves , avec Téledeur de Brandebourg , fans ap- 
peller les autres prétendans à cette fucceffîoh. Par 
ce partage > les duchés de Clèves , & les comtés de 
la Marck & de Raveinfbcrg , font refiés en la gai^de 
de la maifon de Brandebourg ; & les duchés de Befg 
& de Juliers en celle du duc de Neubourg., fans pré- 
judice du droit des autres parties. Les héritiers de ces 
deux princes veulent garder ces héritages : les au- 
tres prétendans fbutiennent que ce partage n'eft que 
provifîonnel jufqu'au jugement de Tempereur & de 
l'empire , devant lefquels chacun expofe (es droits* 
La France , l'Angleterre & la Hollande réunifTent 
leur médiation pour accommoder cette affaire, & 
prévenir les troubles qu'elle pourroit occafîonner à 
la mort de Téleâeur Palatin. 

Meffieurs de la Galaizière maître des requêtes, & « *éy« 
Mecket maréchal de la cour du roi Staniflas , autori- 
fés par des lettres-patentes de ce prince , du 1 8 jan- 
vier, prennent polTeffiort en fbn nom du duché de 
Bar, & du marquifatde Pont-à-MoufTon. 

Et le 2 1 mars M. delà Galaizière , muni des pleins 
pouvoirsdu roi & du roi Staniflas fon beau-père,prend . 
pofTefïîon au nom de leurs majeflés du duché de 
Lorraine , & reçoit le^ ferment de fidélité ^es prin- 
cipaux fujets de cet état. 

Le roi de Pologne fe rend lui-même à Luneville 
le 3 avril ; fait M. de la Galaizière fon chancelier, 
& établit d'abord un confeil d'état & un confeildes 
^nances : enfuite , voulant faire du bien à la noblefb 
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du pays 9 & faire connoitre fa reconnoiflâticepour 
celle de i^ologne , il crce une compagnie de cadets» • 
tous gentilshommes > moitié Lorrains , moitié Po« 
lonois. i 

20. Difgrace de M. Chauvelin , garde des fceanx & ^ 
miniftre des affaires étrangères : il efl exilé a Boll^ ( 
ges. Le roi rend les (beaux à M. le chancelier Da- ( 
guefleau ; nomme fecrétaire d'état des affaires étran- } 
gères M. Âmelot» intendant des finances, dont la . 
charge efl donnée à M. de Fulvy. ' 

Mort du grand-maître de Malthe D. Antoine Ma- 
Boel de Vilhena : D. Raymond d'ECpulg eft élu en la 
place. 
Mari s* Célébration à Luneville du mariage du roî de Sar- 
daîgne avec la princcfTe Charlotte de Lorraine. Le 
prince de Carrgnan^ fondé de procuration , épcafe 
la princeffe. L'évêque de Toul leur donne la bénc» 
didion nuptiale : La reine de Sardaigne fait fi» 
entrée à Turin le ir avril. 
i:. Mort du duc Charles- Alexandre de Wirtembergi 

au château de Ludwigsbourg. 
31, M. Orry , contrôleur-général des finances» pràc 
ferment entre les mains du roi , pour la charge de 
diredeur général des bâtimens. 
Av. 27. Le cardmal de Rohan , grand aumônier de Francei 
fupplce les cérémonies du baptëmeàM.la Daupbiiit 
& aux trois aînées des dames de France, M. le Dau- 
phin eft nommé Louis par M. le duc d^Orléans & 
madame la ducheffe douairière. La première des d^ 
mes de France eft nommée Loui'Je'JEu^a&eeA par M 
le duc de Chartres & madame la princeffe de Contii 
féconde douairière : la féconde) ^nne'Henrietu% 
par M. le duc & Mademoilelle; & la troifîcme9 ^^^ 
AdeUidc , par M. le comte de Charolois & mademoi' 
felle de Clermont. 
Juîn. ^^* de Chavigni eft nommé envoyé extraordinaire 
du roi auprès du roi de Dannemarck« D* 
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D. Louis d*Acunha , ambaflàdeur de Portugal ^^ 17^7* 
reçoit fa première audience du Roi. , . 

Les états déCurlahde, afTemblés à Mittau : éli* j^. *' 
fent grand duc de CurUnde le comte de Biron y 
grand chambellan de la Czarine. Le roi Augufte 
confirme cette éleâion le 17 juillet. 

Entrée publique de M. Venier, ambaflàdeur de x^. 
Venife. 

Les brouîlleries furveiiues entre le pape & le roi »«• 
des deux Siciles > ayant été cau(e que ùl fainteté n'a<* 
Voit point reçohnu D. Carlos en cette qualité » ce 
prince ne fait poitit présenter au Pape la veille de 
laint Pierre , luivaht Tufage , le tribut annuel , ni 
la haquenée > pour Thommage des roya^vpaes de Na- 
ples & de Sicile ; fut quoi protefiation de la part du 
Pape, & contré-proteflation de la part du miniAre 
d*E(pagiieàRom'e. 

Le roi nomme l'abbé de Bêcdelièvre à l^évêcbé dé 1 M\^ 
Nifhies ; l'abbé de Verthamont à celui de Lu^on ; 
& l'abbé du Verdier à celui d'Angouléme. 

Jean-Gaûon de Médicis > grand duc de Tofçane > 9* - 
tneurt à Florence âgé dé foixante-fîx ahs. Il étoit 
le dernier de cette maifon. Elle a régné fur la Tof- 
çane 237 ans. Cet événement donne ouverture à 
l'exécution de l'article des préliminaires 3 par lequel 
la fucçeflîon éventuelle dé ce duché appartient au 
duc de Lorraine. Aufli) dans le mome«it que le grand 
duc fut mort , le prince de Cfaon fe rendit au fenat > 
& fit prêter fèrméht» pour le duc de Lorraine, aux 
fénateurs de Florence. Le roi , par cette mort, e(l 
déchargé du paiement des quatre millions cinq cents 
mille livres qu'il s'étoit obligé de payer à ce prince^ 
jufqu'à ce qu'il fût en pofleflion de ce duché. 

Le comte de Munich prend la ville d'Oczakou fiir 
les Turcs ; 8c les Impériaux leur enlèvent la ville de 
Ni/Ta. Cependant tout fe difpofoit à la paix : on étoit 

là 
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1737* convenu du lieu des conférences ; & lesminifires de 
Juillet. Ruffie & de la Porte s'y étoîent déjà rendus. Mais h 
fortune ayant changé dès cette campagne en faveut 
des Turcs , & les Impériaux ayant ete battus le pre^ 
mier oôobre fur les bords de la rivière de Tixnog« lé 
grand rèigneur, devenu plus difEciie > déclara qu'il 
vouloît recouvrer Tes places par la voie des armes : ft 
le congrès fut rompu le i p odobre. • 
'^* Nailfance de madame Louîfe- Marie de France. 
^^* Mort du cardinal de BifG , âgé de quatre-vingts 

ans. Le roi donne Tévêché de Meaux à Tabbé de 
Chamflour ; & Tabbaye de faint Germain*des-prés i 
M. le comte de Clermont , qui remet celles de fiûnt 
Claude , de Marmou tiers & de Cercamp. 
^^^^ *• Incendie confidérable à Tbotel-dieu de Paris. L'ar- 
chevêque de cette ville ordonne des prières publi- 
ques , pour remercier Dieu d'avoir préfèrve cette 
maifon d'une entière deflrudion ; exhortant les ci- 
toyens à contribuer aux réparations du ^ommaeet 
Le parlement ^ de fa part , par arrêt du 1 5 août, 
otdonne qu'il fera fait une quête générale dans U 
ville. 
4* Le comte de fàint Severin d'Arragon , ci -devant 
envoyé du grand duc en France , s'étant attaché an 
fervice du roi, eâ nommé ambalTadeur de France en 
Suède. 
*^* Le roi donh.; à la duchefle d'Ancenîs la place de 
dame du palais de la reine , vacante par la mort de 
la duchefle de Béthune. 
3<« Le marquis d'Antin , qui avolt été (ur les câtesde 
Barbarie avec Ton e(cadre , arrive à Breft , & ramène 
foixante-quinze efciaves François 9 rachetés à Maroc 
par les Mathurins & les religieux de la Mercv. 
Sçpt* i>. M. de la Clofure , réfîdent pour le roi â Genève i 
«annonce aux magidrats de cette ville que Gl majcQé 
avolt réfoltt d'employer ùl médiation , & de la joindre 
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à celle des cantons de Zorîch & de fierne » pour acco- 
moder les différends qui étôient entre eux & les ci- ^'^^'^* 
toycns de Genève. Les émotions populaires , renou* Septcm^ 
veiiées à l'occafioii du iugément rendu contre trois 
habitans qui avolent contribué aux anciennes > met- 
toient cette république au moment dé fd perte. La 
médiation du roi étant acceptée par toutes lespar*. 
ties , fà majedé fait choix du comte de Lautfec pour 
travailler facette pacification. Il ferend lé 1 8 odobrè 
à Genève > & y efl reçu par tous les ordres de la ré- 
publique avec les honneurs & lés diflinâioiis que 
pouvoit attendre le miniflre d*uh monarque auffi 
irefpeaé. 

Le roi d'Angleterre envoie un mefTage au prince iùi 
de Galles Ton Sis , pour lui témoigner le méconten- 
temr u qu'il a de Tindépeiidance affbâée par Ton al- 
telle royale , l'invitera fe défaire de ceux qui lui 
donnent de mauvais çonfeils» & lui enjoindre de for- 
tir de faint Jahies. Le prince obéit « partit dé fàint 
James le 24, &fe retira à Kew«^ 

Mort de M. Jean-Aimard dé Nicolaï, ci^dévant ^q^^I^^ 
premier président de la chambre des comptes. 

Le roi Staniflas donne le gouvernement de là Lor* n. 
raine au duc de Fleury > qui l'accepte avec la permit^ 
fion du roi. 

Les pères de fàint Lazare célèbrent , dans leur 15* 
églife à Paris > la canonifàtion du bienheaf eux Vin- 
cent dé Panle , leur fondateur » dont k pape avoît 
fait publier la bulle â Rome le ré juin. Cette 
bulle trouva en France beaucoup de contradic- 
teurs. ' 

Mort du père CatrOu, jéflilte^lèbre dans la littéra- 
ture , fur-tout par fon hiAoire Romaine. 

Mort de Renaud d'£fi , duc de Modcne. Le prince i^^ 
héréditaire fon fils , & Charlotte-Aglaé d'Orléans 
fon époufe > lui fuccèdenté 

Li] 
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jy. L'empereur fait arrêter le comte de Seckendorfi 

DV.3. général de Ton armée contre les Turcs , j8c nomma 
* des commifTalres pour examiner fà conduite » & lui 
faîte Ton procès. On lui imputoît la perte de la der- 
nière bataille i & le mauvais fuccès de la guerre* Au 
mois d'août précédent > le grand felgneur avoit fait 
décapiter Tes généraux pour la même railbn. Ces 
ades de févérité (ont inconnus en France , où la tra- 
hison efl auffi odieu(e que Tamour de la gloire e£t na- 
turel » & où rincapacité efl un défaut qui doit éfte 
moins imputé à TofiScier qu'à ceux qui Tout 
choifi* 

IX* Arrêt duconfeiU qui ordonne la (uppreffion d*uii 
ouvrage intitulé inJlruiHon pajlorale de M* tévêque 
duc de Laon , fur t autorité que Jefus-Chrlfta donné 
à fon é^llje» Un autre arrêt du 17 fuppriîne un écrit 
qui a pour titre > hiftoire de la conjlitution Unigeni- 
tus 9 par mejjtre Pierre Laffittau ) évique de Sifté^ 
, ron» 

c. I. Mort de M. le comte deTouloufe. Le roi donne 
au duc de Penthièvre fon fils > déjà pourvu depuis 
1734 de la charge de grand amiral de France 9 les 
régimens de ce prince , & la charge de grand venèurt 
dont là majefté accordé l'exercice > pendant fa mino- 
rité , au prince de Dombes. 

Le même jour , la reine d'Angleterre Guillelmi- 
ne-Dorothée- Caroline de Brandebourg-Anfpadb « 
meurt à Londres âgée de cinquante-quatre ans. 

ji. L'ordonnance du roi , concernant le faux princi- 
pal , le faux incident ^ & la reconnoiflànce des écri- 
tures & fîgnatures en matière criminelle , & celle 
concernant les évocations & régJemens des juges, 
font enregifirées au parlement. Ainfî , Timportance 
& la difficulté des négociations qui fe font pour la 
çaix, n'empêche point le roi d'adminiftrer la jufiîce 
à &S fujets j & de leur donner de fages loix > qui fe^ 
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ront éternellement la règle de cet empire & Fadmi- 17»*. 
ration de l'Europe. 

Edit portant Tétabliflement d'une loterie royale , ^9 Dec 
pour Textinâion de partie des capitaux des rentes 
, fur l'hôtel-de-villç de Paris. 

Le pape fait une promotion de cardinaux pour les ><>• 
couronnes, dans laquelle Tarchevcque de Vienne e& 
compris > àia nomination du roi. 

L'abbé Chouin cft nommé à Tévéché de Tou*- 25. 
Ion, 

Mort iu maréchal d'Eftrées 9 miniftre d'état. 27. 

1738. 7 

L E R o I fait le comte de Maurepas minifire 4 Janv. 
d'état. 

Le parlement de Parîs'rend un arrêt , par lequel 
il ordonne la (uppreHion de la bulle de canonisation 
du bienheureux Vincent de Paule, fous la défîgnâ- 
tion d'un imprimé intitulé canonifatio beatiVincentii 
à Paulù 9 comme contenant des maximes uhramon* 
taines contraires aux libertés de Téglifè Gallicane y . 
Se aux principes reçus dans le royaume. Par la même 
railbn , vingt cures de Paris fignentuD aâe d'oppo- 
fition à cette bulle datée du x t janvier. Mais le mê- 
me jour II intervint un arrêt du confeil, par lequel (a 
majedé » expliquant fes intentions 9 & interprétant 
l'arrêt du parlement » permet l'imprefTion & diflri- 
butio»de la bulle ; déclare l'arrêt du parlement com- 
me non avenu. Le parlenient fit le 29 juin des re- 
montrances au roi fur cet arrêt du confeil , & fur un 
refus de facreniens fait à Viviers, à M. de Mongeron 
confeiller en la cour : mais elles n'eurent aucun , 
effet. 

Plufîeurs autres parlemens néanmoins condamner 
rmtCQCtc bulle comme celui de Paris ; & quelques : 

Liij 
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1758. évéques la çenflirèrent dans leurs mandemens* 

, La candeur 8r la bonne foi étoicnt la bafè des négo4 

Janvier. . . , . ,> 01 • i- 

ciationspour la paix entre 1 empereur & le rpi ; 1^ 

bonne intelligence étolt entièrement rétablie entre 
ces deux grands princes. Ils s'étoient envoyés réci-. 
proquement des ambàfladeurs de Ja plus grande difr 
tinâion. Le marquis de Mirepoix s'étpit rendu de- 
puis peu à Vienne > de la part du roi ; & 1^ prince de 
Lichtcnfiein , ambafladeur de l'empereur, obtint le 
7 (a première audience de fâ majefîé « ainfî que l'ab- 
bé Franchini , envoyé du grand duc. Mais le roi ne 
Dcrnoit pas Tes bonnes intentions à des marques ex- 
térieures ; il rendoit à l'empereur les offices les plus 
cflentiels auprès du grand feigneur, en travaillant , 
par le miniflère du marquis de Villeneuve àinbafTar 
deur àlaporte^ à terminer lés différends que çeprin^ 
çc avoît avec la cour Ottomane. 

Le chevalier de Ganges gouverneur des invalides 
étant mort , le chevalier de faint André, qui en étoiç 
lieutenant de roi 5 obtient cette place; & celle de 
lieutenant de roi eft donnée à M. de la Cpurneuve, 
li^-utcnant colonel de dragons. 
J^nv. 25 Edit de fupprefïion de toutes les charges de pré- 
fidens au grand confeil , même de celle de premier 
préfîdent vacante par le décès de M. de Verthamont. 
Sa majeflé accorde à tous les préfidens fiipprimés le 
titre 9 rang & fondions de maîtres des requêtes ho- 
noraires : & ordonne qu'à l'avenir la> fonâion de 
premiec préfîdent de cette compagnie fera exercée 
par un çonfeilJer d'état qui fera nommé à cet effet ; 
& celles des pré/îdens, par des maîtres des requêtes. 
M . de Fortia eft npmmé premier préfîdentpoùr la pré- 
fente année. * ' •' 

Le grand feigneur , pour donner plus d'aflfàires à 
l'empereur, reconnoît le prince de Ragotzi fouve- 
fajn de Hongrie & de Tranfilv^nie , à condition d'ui^ 
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^rlbut annuel de quatre cents mille écus. Enconfé- 173 s. 
<quénce du traité qui eu figné entr'eux à Confhinti* Janvier, 
nople le 25 janvier 9 le grand feigneur lui donne des 
troupes pour faire une irruption en Tranfilvanie. Ra- 
gotzi y marche . précédé par un manifefle ; s*y fait 
des partlfans prêts à favorifer Ton entrée dans le pays* 
Mais la cour de Vienne les découvre > les fait arrêter^ 
& fait échouer l'entreprife. 

Mort du duc de Ma^iarin , dernier mâle de cette 30; 
maîfon. 

Les Génois n'ayant pu réuffîr à réduire les rebel- 
les de rifle de Corfe par aucun des moyens qu'ils 
avoîent employés » avoient eu recours au roi , & lui 
avoient demandé du fecours. Sa majefié envoie dans 
cette ifle le comte de Boiffieux» à la tête de fîx ba- 
taillons des régimens d'Auvergne 9 de la Sarre > de 
iBaflîgny , d'Ouroy & de Nivernois, Ils partent fur 
une elcadre de vingt - cinq voiles commandée par 
le marquis de PacdaiiAan : ils débarquent en Corfe le 
5 février. Dès le 18 mars , les rebelles envoient des s ^^^^ 
députés au comte de Boi0ieux pour raiïurer du rei!^ 
peâ qu'ils ont pour le roi , & qu'ils font prêts de (e 
jfoumettre i, tout ce qu'il plaira à fa majefié d'ordon- 
ner , aflurés qu'elle n'exigera rien de contraire à leurs 
privilèges. 

Le marquis de Brignolé, envoyé extraordinaire is^ 
de la république df Gènes > préfente au roi les té- 
moignages de la recpnnoiflànce de (es maîtres. 

Incendie au palais à Paris, qui condime le corps 
de bâtîment.où )(è lient la chambre des comptes» 
avec la plus grande partie des Chartres , regiftres 9 
comptes & papiers qu'il contenoit. 

Le roi, par une déclaration, transfère les féances 
de cette cour aux grands Auguâins , jufqu'à ce que 
le bâtiment foit réparé : & par une autre du 2^ avril, 
ordonne que tous les ordres du royaume, enlèmble 

Liv 
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rs8. ^^^ particuliers, féculiers& réguliers 9 joulflknt d^ 

^ricr! ^ucW"®5 grâces, dons, concefnons des rois de Fran? 
ce , droits , fiefs ou dignités , feront tenus de reprè- 
fenter leurs titres à la chambre des cojnptes^ pour 
être de nouveau inférés dans (es reçifirès. Par cet 
expédient , la perte immenfe qui a étefaite Cérz pref 
que entièrement réparée. 

24, Le roi fait une nombreufc promotion d'officiers 
généraux , qui lui procure la fatisfadion de donner 
vingt-fîx régimens. 

irs 1 9. ^n figne à Drefde le contrat de mariage de la prin? 
cefTe royale Marie -Amélie de Saxe avec le roi des 
deux Siciles. La célébration s*en fait par le nonce da 
pape le 9 mai ; le prince royal de Pologne époufà la 
princeflè fà (aur en vertu de la procuration du '^oides 
deux Siciles. 

Le roi nomme le comte de la Marck ambaifadeuç 
extraordinaire à la cour d*Elpagne, à la place du 
marquis de Vaulgrenant ; donne la lieutenance gé- 
nérale de Bretagne au marquis de la Farre ; & celle 
de Languedoc avec le commandeçient > ^u duc de 
Richelieu, 

L'évéque de faînt Papoul eft nommé à révéché de 
Montpellier; & Tabbé de Langles, à celui de faînt 
Papoul. 

^yr. Arrêt de la cour fouvarainc de Nancy , qui ordon- 
ne la fuppreffion des titres de fouveraint G* £abhejfe^ 
par U grâce de Dieu , donnés dans quelques ouvrage^ 
à Tabbeffe de Rémiremont. 

û 6. Mort du maréchal de Roquclaure , âgé de quatre- 
vingts-deux ans. 
^- Le comte dé Lautrec , a(n{lé des repréfèntans le« 
"cantons de Zurick & Berne , ayant conipofé un pror- 
jet d'accommodement entre la bourgeoifîe de Ger 
iiève & Çt% magiftrats , & un règlement général pour 
lemédier auxincomvéniens qui ont çaufé les dernier^ 
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troubles ; le confcîl général de la ville , aflemblé en 17 3 &♦ 
corps dans Téglife de faint Pierre , l'approuve. Ta- Mai. 
dopte, .& ordonne qu'il fera inféré dans les édits, 
pour fervir de loi fondamentale & perpétuelle. Le 
comte de Lautrec , après cette paciêcation , aprè$ 
^n avoir vu les çffets pendant plus d'un mois, & avoir 
reçu les témoignages de la reconnoifTance de tous 
les ordres de cette ville > en partit le 2 1 juin. Les dé- 
putés que la république envoya faire Ces très-hum- 
bles remerçîemçns au roi , s'en acquittèrent le ij^ 
juillet. ^ 

La prîncefle Charlotte de Lorraine , four du grand xo Mau 
duc , eft élue abbefle de . Rémiremont. 

Les différends entre le faintfîége & léscour^ de iz. 
IVIadrid & de Naples étant ternriinés , le pape donne 
l'inveiliture du royaume des deux Siciles au roi D« 
CarlQS , en la personne du cardinal Aquaviva, . 

La direâion des pottes de France > qui , depuis leur 2^* 
établiffement , étoit encre les mains de meffieurs Pa- 
îot & Rouillé , eâ confiée à meffieurs Grimold fiç 
Tirou. 

Les articles d'accommodement dreiïés en Corfe 
parle comte de Boiflîeux, après plufieurs conféren- 
ces avec les députés des rebelles , font acceptés ; & 
les pièves ouparoifTcs rebelles y fbufcrivent & don- . 
nent des otages pour répondre de leur fbumiffion. 
Dans ce moment de calme , dans la ferveur de cette 
réconciliation , le barpn de Neuhoffarrive en Coric: 
il avoit rçufli dans (on projet ; une compagnie de nê^ 
gocians s'étoit formée a Amfterdampourlefbutenir; 
jl avoit déjà envoyé dans l'ifle 9 par leur moyen , quel- 
ques provifions. Arrivé lui-même fiir une frégate 
Hollandoifc avec des armes, des foldats & des mur 
liitions , il y débarque au mois de Septembre. Mais 
jl étoit trop tard ; le comte de Boiffieux lui avoit en- 
levé le plus grand nombrç de les partilàns. Ile^ 
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obligé de fe retirer, laiflant cependant fon neveu dani 
le pays pour tâcher de ranimer fon parti* I) £e réfugie 
à Naples » où il eH arrêté & mis en prifon pendant 
quelques temps > par les ordres du gouvernementi 
Dénouement malheureux d'une entreprise courageo- 
fê» qui n'étoit point fans apparence 1 & qui peut-<étn 
eût réufli , file roi avoit abandonné les ôénois. 
tS' Le comte d'Avéjan , capitaine lieutenant de la fit 
mière compagnie àes moufquetaires , étant mort » k 
roi nomme à la place le marquis de Jumilhac. 
Juin, a A Londres, la pi^ncefTe de Galles accouche d'un 
fils auquel on donne le nom de duc de Cornouailleb 1 

Le marquis de las Minas , "ïmbafTadeur d'Efpagnei 
reçoit à Paris l'ordre de la toifon d'or , par les maiu 
de M. le Duc , fondé des pouvoirs de ù, majefié ca- 
tholique* 
16. Le roi envoie à Fontevraux les quatre deniîèref 
dames de France » pour y être élevées* 
Juillet. Les Turcs avoient pris aux Impériaux Meadia le 
27 mai , & endiite Orfbva : mais le mois de juillet 
fur remarquable par le nombre des combajts qui & 
donnèrent en Croatie entre leurs armées > à Comia 
auprès de Meadia > d'Orfova , & (br les bords là 
Bog ; dans lefquels les Turcs eurent prefquG ton* 
Jours l'avantage , quoiqu'aucune de ces avions M 
fut déçifîve. Cependant ils regagnèrent tout le payj 
jufqu'à Belgrade, Les Mofcovites étoient moins mab' 
traités en Crimée ; mais leur flotte fut brûlée pav 
les Turcs. 
Juxl. II. La reine de Pologne , éleârîcc de Saxe j accou- 
che, d'un prince qui e(k nommé Albert-Ignace , pat 
le -roi & la reine d'Efpagne , & par le roi & la reine 
des deux Siciles. 
15. Cette année étant la centième depuis le vceu it 

Louis XIU , auquel ce monarque a cru devoir la 
<\aiiFançe de Louis XIV 9 laprocelTion annuelle ^uil 
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9 înilituéc à Paris en Téglife de Notre-Dame le jour 1738, 
de raffomption , eft célébrée par ordre du roi aveC ^^^^ 
plus de foleinnîté que de coutume » & un plus grand 
concours des trois cours fupérîeures > du clergé & 
du cpnfeil* 

Le r6i des deux Siciles établit Tordre de faint Jan« 3; 
vîer , dont il fe déclare grand maître. Il fe fait re- 
vêtir du cordon de cet ordre par Tarchevêque de 
Naples, dans Tcglife métropolitaine de cette ville. 

Le roi ordonne , par un édit , que tous les Lor- 
rains fujets du roi de Pologne Staniflas feront répu- 
tés François naturels* 

Edit de fuppreflîon de cent fbixante- dix charges Scptcm. 
d'avocats au confeil, & de création de (bixante-dix - 
autres feulement. 

Mprt du célèbre doâeur Boerhaave à Leyde , où 
il étoit prpfefTcur en médcane* 

Edit pour \z refonte des ïbls de trente deniers 9 ^^°^*^^^ 
^ leur réduâion à yingt-quatre deniers. 

L'abbé de Chabannes t$ sommé à Tévéché de 3 Nov. 
Gap. 

Le comte de (àint Severin , ambaffadeur de France lo. 
à Stockholm , & les minières du roi de Suède > y 
concluent un traité d'alliance & d'anutié entre les 
deux puiiTances ; par lequel k' France s'oblige de 
payer à la Suède > pendant dîx ans 9 un fubfîde d^ 
quatre-vingts-dix mille livres ; moyennant lequel Iz 
Suède s'engage à ne conclure pendant ce temps au- 
cun traité avec aucune puifTance^. que du confente- 
ment du roi. 

Théodore Potockî, archevêque de Gnefne, primat 12. y 
de Pologne i dont la fermeté, 1^ zèle pour la gloire 
& les intérêts de fa patrie , la capacité , la fermeté 
& Ja grandeur d'ame s'étoient développées aux yeux 
de tout l'univers, en 1733 » ^^"^ la grande affaire 
de l'éleâion d'un roi, meurt à Varfevie) eflimé êc 
regretté de tous les vrais patriotes» 
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Le marquis de Mîrepoix 9 ambafladeur & pléiqMi 
tentiaîre de France , fîgne à Vienne , avec les ai* 
nidres de l'empereur , le traité de paix définitif » a» 
fermement aux articles préliminaires du 3 oâobi» 
17}^ > aux conventions des ii avril & 18 août 17361 
qui autorisent l'empereur à traiter au nom de TE» 
pire. 
DécenK Le comte d'Argenfon , confeiller d'état , & chai- 
celier de M. le duc d'Orléans 9 ed nommé preonB 
préfîdent du grand confeil pendant Tannée 17331 
a la place de M. Fortia* 
21. Entrée (Publique, à Paris, du prince d^ Lîchtof 

tein , ambaflàdeur de l'empereur. 
^f. Le roi nomme à Tévéché de Solfions Fabbé à 
Fitzjames , fils du maréchal de Barwick. 

Cette année efl une des plus glorieuses époqucsdl 
règne du roi* Il renouvelle une ancienne alliaaci 
avec une puiflance amie* Il conclud avec £bn eme- 
mi une paix honorable qui augmente fbn empini 
& donne des états à Tes parens & à Ces alliés. NLUÔBt 
teur généreux en faveur de l'ennemf réconcilié,] 
travaille avec zèle à le délivrer d'une guerre;cnielk 
& malheureufe contre les Turcs* Proteâeur deden 
républiques qu'il aime, il. éteint pour jamais dai 
l'une des troubles inteÂins toujours renaiffaHs ; i 
travaille à foumettre pour l'autre > par l'empire in 
la TziCon & de la jufiice, autant que par la voie de 
armes , des fujets révoltés* Occupé de tant d'objet 
extérieurs , le foin de rendre fts peuples heureux d 
toujours fa principale affaire^ 
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Janv. 6, Le roi étant informé qu'il s'étoît répandu A 
maladies contagieufes dans la Hongrie Se dans 11 
provinces vpifînes 9 6ç voulant préfçrver £çs peupk 
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'<Ae h, contagion, rend une ordonnance par laquelle 173p. 
il défend tout commerce avec ces pays, & il éublit j^yjgr, 
une barrière & des gardes pour empêcher la com- 
munication. Comme le mal continuoit au mois de 
mai , les mêmes foins & les mêmes défenfès furent 
renouvelles. 

Il y avoit de grands démêlés entre TEfpagne & la '^ 
grande Bretagne , depuis plufieurs années , fur^touc 
depuis 1735 9 au fujet du commerce derAmériquc. 
L'Èfpagne fe plaignoit que les Anglois ^ifoient un 
commerce illicite dans Tes établiiTemens. L'Angle- 
terre demandoit raifon des vexations, prifes d« 
vaifTeaux , & autres déprédations exercées par les 

fardes-cotes Efpagnols fur les fujets > (bus prétexte 
e commerce illicite. Enfin , après de longues négo- 
ciations > on conclud au Pardo, le 14 janvier, une 
convention par laquelle les deux couronnes le font 
réciproquement raifon de leurs griefs ^& le roi d'E£- 
pagne s'oblige de payer aux Anglois quatre-vingts- 
quinze mille livres flerlings pour indemnité des pri(es 
faites par les Espagnols. Mais cette convention n'a 
point d'exécution , malgré l'approbation du parle- 
ment d'Angleterre ; le peuple s'élève contre cet 
accord ; la compagnie de TAiliento s'en plaint : & il 
n'eft point exécute. 

Le maréchal comte du Bourg , gouverneur & com- iy« 
mandant de la province d'Alface , meurt à Strafbourg 
âgé de quatre-vingts-quatre ans. Le roi donne le gou-" 
vernement au maréchal de Coigni , Ôc le commande- 
ment au maréchal de Broglie : il donne auflî Icgou- 
vernement de Béfort au marquis de Clermont -Ton- 
nerre. 

Mort de Samuel Bernard , fameux banquier de la i*< 
cour, âgé de quatre-vingts huit ans.. 

Thamas Couli-kan ou Schah-Nadir , après avoir 
battu l'année dernière l'armée du graxid Mogol qu^ 
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17 s 9» défendoît le CabouHÔâti j & s'être emparé it cette 
Janvier, grande province , qui eu. regardée cotnme le boule^ 
yard du Mogol i pafle Tlndus vers le milieu de jan* 
vier , en pté(encé d'un corps de Mogoliens trois fois 
pluâ considérable que toute Ibn armée ; les défait , 
s'empare de l'Indouftàh & du royaume dé Lahor^ 
iriarche à Dély capitale de l'empire , s'en rend lé 
maître au mois de mars , fait l'empereur prisonnier i 
fans qu'une arrtiée îmmenfe qu'on fait monter à 
près de neuf cents mille hommes ait ofé feulement 
lui préfenter le tombât. Reconnu empereur & maitré 
ablblu de cet Empire) il s'approprie toutes les richel- 
fes du palais Impérial , & le trône du fameux Ta- 
merlan , dont la magnificence & la fplendéur le ren- 
dait une des merveilles du monde. Pour concevoir 
Timmenfîté des tréfbrs qui passèrent dans les mains 
des Perfans , il faut avoir une idée du commerce 
de ce peuple avec toutes les nations du monde , de 
fçavoir que Tlndouftan eft fî fertile qu'il produit tout 
Ce qui croît féparément dans les quatre parties du 
monde ; en forte qu'il n'y a point de marehandifiss 
qui lui Coietit étrangères > avec lefquelles on puîiTé 
échanger les fruits du pays* On ne les peut doner 
acquérir qu'au poids de l'or ; ainfi cet état efl uil 

fouffre qui réunit avec le temps tout l'or & l'argent 
es deux hémisphères. Ceft la raifon pour laquelle 
un politique profond & fçayant , auteur d'un mé- 
moire eftimé , donne la préférence au commerce et 
l'Amérique fur celui des Indes» Enfin le 1 mai Tha- 
mas Couli-kan • raflàfîé de puifTance & de biens > 
rétablit Mametchaz fur fon trône , & lui rend fa cou- 
ronne ; mais à des conditions fort onéreufts > i **. Il 
le charge d'un tribut de foixante dix millions; x®. 
Il Ce fait cédvC toutes les provinces depuis le fleuve 
Indus iufqu'à la Perfe : & enfin il nomme pour gou- 
verner fes états » un minifire plus capable que lui di 
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les régîrb Après ces aâes d'autonté , il part de Déiy 17 j^* 
le 1 1 mai , à retoui:ne en Perle. 

Le comte dé Boiflieux , lieutenant général dci * 
iàrmées du roi 9 meurt à la Baflie en Corfe : le mar- 
quis de Maillebois , envoyé pour le remplacer > £e 
rend à Calvi le 20 février. 

Le roi nomme chevaliers de Tordre du ÛLint-EC* »« 
prit, les marquis de Puyfégur , d'Avarrey , de Gucr* 
chy, de Savihcs, les comtes de la Luzerne, de 
Cambis, & les marquis de Fénélon i de Mirepoix de 
d'Auxy. 

Le roi de Sardàîgne accède au traité de Vienne ^ 
pour ce qui le regarde ; & les rois d'E(pagne & 
des deux Siciles donnent leur "acceflion le 2 1 avril » 
tous trois par des aâes conclus & fîgnés à Verfail-^ 
les. Le roi étoit devenu l'arbitre entre Ces alliés & 
l'empereur. 

Le marquis de la Mina , ou en E(pagnol las Minas 9 ^U 
préfente au roi & à M. le Dauphin le collier de la 
toifondjor, dé la part du roi d'Efpagne. 

Le roi déclare publiquement qu'il a conclu le "• 
mariage de Madame avec l'in^sint d'E(pagne D« 
Philippe. 

Le pape , à la noniînation du prétendant , crée & *^^ 
déclare cardinal M. de Tencin , archevêque d'Emr 
brun. 

Accommodement conclu &fîgné à Hanovre 9 en- {s M** 
tre le roi d'Angleterre comme eledeur d'Hanovre « 
& le roi de Dannemarck , furie dififérend qui s'étoit 
élevé entr'eux au mois de décembre dernier , à l'oc- 
cafion du bailliage , château & feigneurie de Stern-, 
horft dans le Holftein , dont l'un & l'autre préten-* 
doit la propriété ; ce qui avoit donné occafîon à quel- 
ques hoflilités de part & d'autre. Par la convention 
dont il s'agit 9 la poiTefTion provisoire eil accerdco 
au roi de Dannemarck» 
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1739. ^o^^ du à\xc de Trefme , gouverneur de Parii.^ 
Avr. 12! Mort de la prîncefTc de Contî, première douais 

Mai 3» rlère. Le roi achette du duc de la Valière » Ibn hè^ ; 
ritier ^ le château de Choifi. ^ [ 

5* Le marquis de la Chétardîe 9 miniilre du roi en 
PrufTe , eft nommé ambafTadeur extraordinaire ed 
RufTie ; & le marquis de Valori l'eu â tk place i 
Berlin. 
21. L'univerfité de Paris > dabs une aflèmblée nom- 
breufe^ forme une conclufion , par laquelle elleré^ 
voque Tappel qu'elle avoir interjette en 1 7 1 8 an 
concile général de ]a conflitution UnigenUus ; & 
déclare qu'elle s'y foumet de cœur & a*efprit. Le 
fyndic & plusieurs autres membres de la faculté des 
^rts avoient fait fignifier ce même iour une oppofitioa 
à cette délibération, qui fut fupprimée &: déclarée 
nulle par arrêt du conîeil. 

Le roi nomme le marquis de la Mina chevalier de 
l'ordre du faint-Efprit. 

Juinx. Publication de la paix dans la ville de Baris. 
^, Hn Corfe , le marquis de Maillebois fait attaquer 
les rebelles fur les hauteurs de Jacomo , & Bîgomoi 
par trois corps de troupes commandées par les mar- 
quis de LufTan , de Cruflbl & d* Avarey » qui les for- 
cent à fe rendre, à donner des otages , & à lemettre 
leurs armes t pendant que meilleurs du Châtel & da 
Villemur foumettent la province de Balargna 9 & 
que M. Rouffet de Girenton réduit les pxcves ou par'^ 
roiiTes de Varde , Serra, Alleffandri & Campoloro. 
Par ces conquêtes > tout le pays fe trouvant pacifié * 
le marquis de Maillebois fait publier une amniflîe 
générale, en vertu de laquelle les principaux chefs 
le viennent trouver , & obtiennent de lui la permil- 
fîon de s'embarquer , & de fortir de l'ifle. 
5. L'abbé du Bellay eft nommé à l'évêché de Fréji s. 
s. L'abbé de GgAtaud» dug de fiirçn» eA reçu ai 
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|)îirlemcnt en qualité de pair de France « au lieu du 173^, 
feu duc de Laufun foh neveu. Il fe démet enfuite de 
fon duché en faveur du comte de Biron fon frère , 
colonel du régiment du roi. 

Mort du duc de Holftein-Gottorp. Ce prince étoit ^^ •^"*"* 
île d'une fille de Charles XII , roi de Suède, & avoit 
cpoufé une fille du czar Pierre le grand. Son fils 
Charles- Pierre Ulric eft aduellement défigné fuccel- 
&ur de rinàpératrice de Ruflie* 

Ouverture du camp de C^piègne , pendant le- 7. JuiU 
quel le régiment du roi & un bataillon du régiment 
royal-artillerie font le fiége d'un polygone que le , 
toi avoit fait conilruire pour Tinûruéion de M* le 
Dauphin. 

Le marquis de THopital-Vitry eft nommé ambair *^» 
fadeur auprès du roi des deux Siciies. 

Célébration à Pcterltourg , du mariage de la prin- ^f» 
cefTe Anne de Meckelbourg , nièce de la czarine > 
avec le prince Antoine-Ulric de Bevcrn. La faveur 
de la czarine défîgnoit ces nouveaux époux pour Tes 
iuccefTeurSé Mais leur fortune eut un éclat bien paf-^ 
- fager. 

Le duc d'Uzès meurt à Uzès en Languedoc , âgé ^^* 
de foixante-trois ans* Le duc de Cru (fol , n:>n fils « 
qui a donné des preuves de Ca valeur à la bataille de 
Parme où il a été dangereufement bleffé , fuccède à 
fts biens & à £es gouvernemens» 

Lei Anglois n'exécutant point la convention con<< 
due au Pardo en janvier , & laiflant au contraire 
une forte efcadre croifer fur les cotes d'EIpagne i 
les Efpagnols ne ^ayoient point l'indemnité > 6c 
leurs gardes-cotes continuoient d'arrêter les navires 
Anglois. On s'aigrit de part & d'autre, au point que 
le roi d'Angleterre permet à Ces fujcts d'ufer de re- Ui 
préfailles contre les Efpaghols. 

Le roi d'£Ipagne fait une pareille proclamatioit 
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1719* cnf^^curdes ûtns le 20 août. Enfin la grande Bie> 
JuiUet. tagne déclare la guerre â TElpagnc le 30 oâobres 
' ^ TElpagne à rÀngleterre > le z8 novembre. Les 
f^ hoAilités fulvent de près. Le premier décembre » 
Famiral Vernon enlève Portobello aux Elpagnolii 
Cette querelle y dans laquelle la France crut deToit 
s'intéreiïer pour TEfpagne > n*a été terminée qu'en 
1748 , par la paix d*Aix-la*chapelle. 
Août itf. Le roi crée un régiment d'infanterie 9 Cous le nom 
de Royal- Corfe > & en donne le conmiandementae 
comte de Vence. 
21* Le marquis de la Mina fait en cérémonie la de-' 
man^Ie de madame Louife-Elifabeth de France pont 
rinfant d'Elpagne O. Philippe. La Signature desartt' 
clés eil faîte le 23 chez le chancelier 9 par le chan- 
celier , les quatre Secrétaires d*état & le controlleor 
général , & par le marquis de la Mina pour PElpa- 
gne. La fignature du contrat & les fiançailles le 
font le 25 dans le cabinet du roi : & le 26 , la cé- 
lébration du mariage dans la chapelle du château. Mt 
le duc d'Orléans époufe la princefle au nom de IX 
Philippe ; & le cardinal de Rohan leur donne la bc- 
nédiâion nuptiale. Le zj ^ madame infante fe rend 
à Paris > & aflide à la fcte que donnolt le marquis de 
la Mina. Le 19 > elle fe trouve avec le roi & la 
reine au feu que la ville de Paris avoit fait préparer 
fur le pont-neuf. Elle part le 30 pour TE^pagnC) 
& eil remife le i z oâobre par le duc de Tallard , î 
S. Jean Pfed-ds-port > entre les n»ins des officiers 
du roi d'Efpagne. 
^^' Le roi donne la première audience au marquif 
de Lomellini « envoyé extraordinaire de la républi- 
que de Gènes. 
3x- M. de Grillon 4 archevêque de Touloufë^ ci 
nommé à l'archevêché de Narbonne. 
Sept 19' £a princefle de Soubifc , Anne-Marie-Louitè de 
fiouilloii, meurt à Paris , âgée de dix-Iëpt ans» 
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Èfi Corlè , la province de Balagna avoît encore 
repris les armes. Le marquis de Viilemur la réduit 
& la pacifie une féconde fois ; & les marquis dû 
Larnagé & du Châtël forcent le pofie de Ziccaro » 
le dernier retranchement des rebeUes. Après cetto 
expédition , toutes les pièves fê foumettent, décou- 
ragées par la perte d'un bâtiment chargé de vivres 
& de munitions , pris vers Porto- Vecchio par le vi- 
comte de Bouville» commandant la frégate du roi la 
Légère. 

Les événemens de la guerre que Tempereur avoit 
contre les Turcs ne lui étoîent pas favorables. Ils* 
ftvoient repris tout le bannat de Témefwar; ils 
avoient pénétré jufqu'à Belgrade dont ils fai(bient 
le fîége 9 ayant toujours poufTé devant eux Tarmée 
de l'empereur qui s'affeiblifToît de jour en jour. La 
paix devenoit très - néceflTaire à ce prince. Enfin 
les négociations du marquis de Villeneuve 9 chargé 
de la médiation du roi, font leur effet. Il détermine 
le grand vifir à renoncer à la continuation de fes 
conquêtes > & ménie à celle de Belgrade. Mais la 
précipitation du miniftre de l'empereur rend cetto 
bonne difpofition inutile. Il confent imprudemment 
la reddition & ceflion de Belgrade. Les préliminai- 
tûs de la paix (ont fignés avec cette condition dand 
le camp des Turcs par Iç grand vifîr & le comte de 
Neuperg. Oii livre au Turc une des portes de Bel- 
grade , fans attendre la ratification de l'empereur ; 
St les hoftilités ceilènt. La négociation fe fuit : le 
médiateur continue Ces bons omces : & pour réparer 
la faute du miniflre Allemand » il réuilit au moins à 
obtenir que la citadelle Se les fortifications de Bel- 
grade feront démolies. Enfin, le it feptembre, le 
traité efl conclu & figné. Les Impériaux y cèdent au 
Turc Belgrade , toute la Servie & la Valachie ; & 
les Turcs Te défiOent de toutes leurs prétentions fur 

Mil 
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1739. la Hongrie» abandonnent le bannat.de Témefwar} 
Sepcem. & confentent que le Danube & la Save lèiTent à Ta- 
venir de bornes aux deux Empires* 

Le fort des armes avoir été auffi favorable ans 
RufTes en Crimée & en Moldavie> que contraire aux 
Impériaux en Hongrie. Mais ce traité , accordé par 
l'empereur à la néceffité , alloit faire retomber fur 
les Mofcovites toutes les forces de l'empire Otto- 
man. La Czarine en eut d'abord un vif reflèntimenc 
contre l'empereur. Mais ce prince étoit plus à plaio* 
dre qu'à blâmer. Il n'avoit plus le prince Eugène» 
fes troupes étoient battues & découragées ; Ion négo- 
ciateur avoit excédé Ces pouvoirs : Cts raifbns étoiem 
fans réplique. La czarine s'y rendit , & liiivit bientôt 
fon exemple. Elle conclut au mois de novembre un 
traité de paix , par lequel elle rendoii Afbph ; mais 
elle fit annuler toutes les conditions lionceufès à 11 
Ruffie portées par le traité de Pruth. 
27. Le roi nomme l'abbé de Coëtlofquet à révéché 
de Limoges» 
Oâ. 14. M. Crefcenzy , nonce du pape > a (à première av- 
dience du roi. 

Sa majeflé nomme Tabbé de Laâic à Tévéché de 
Comminge. 

Noy.iz. L'abbé de la Baftie ed nommé à Tévéché de& 
Malo. 
20. Le roi de Pologne 9 duc de Lorraine 9 ayant , par 
une ordonnance du 17 feptembre , autorile tous les 
officiers & cavaliers des maréchaufTées de France i 
pourfuivre & prendre les accufcs & gens Cufptâs 
dans Ips villes de Lorraine ; le roi accorde par une 
ordonnance femblable^ la même faculté aux officiers 
des maréchaufTées de Lorraine dans les villes de 
France. 

Décemb. Le confeil aulique iuge , en faveur du prince Hya- 
cinthe de Naffau-Sieghen , le procès qu'il avoit pour 
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ÎSL principauté de Sieghen, contre le fils du prince i73P« 
Emmanuel de Nafîau né en France. Décemr 

Le roi nomme intendant de Pari» > au lieu de M. 
de Harley de Céli , mort depuis peu, M. Hérault, 
lieutenant de police ; & M. de Marville, maître des 21. 
.requêtes , à la charge de lieutenant de police. 

Traité de commerce , navigation & marine, con- 
clu à Verfailles entre le roi & les Etats généraux des 
-Provinces^unies , par lequel il eft accordé aux fujets 
& habitans des Provinces-unies les mêmes droits , 
libertés & exemptions qu'aux fujets du roi^ dans les 
mers, ports & rades de France, fans payer plus 
folrts droits de comtablie, d'ancrage, de fol parifis 
& de vingt pour cent pour le commerce du Levant 
en France ; & le réciproque efl accordé aux Fran-; 
.çois, dans les mers, rades 6c ports de Hollande» 
Mais , malgré la parité des condicions , l'avantage 
n'eft pas égal. Ce traité accompagné d'un tarif des 
droits qui feroient dûs , & revêtu des lettres patentes 
du roi , fut enregiflré au parlement de Paris au mois 
de feptembre i74î* 

^ Traité d'amitié & d'alliance défénfîve entre la t^^. 
Suède & la Porte , conclu à Condantinople, en cas * 
-que l'une ou l'autre puiflance foit attaquée par la . 
Ruffie, 

1740. 



1740. 
Le, marquis de la Mina efi reçu par le roi cheva- x janv. 
lier de l'ordre du S, Efprit, 

M. de la Roche-Aimon , évéque de Tarbes , efi 27. 
nommé à l'archevêché de Touloufe. 

M. le duc Louis-Henri de Bourbon meurt à Chan- 

. tlUi âgé de quarante-fept ans. Le roi accorde la 

.charge de grand-maitre de fa maifon au prince de 

Cûndé ) & en donne les fondions à M. le comte 

Miij 
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de Charoloîs , jufqu'à ce que le prince Cbit en itH f 
de les exercer. Il donne de même le gouTeraemett 
de Bourgogne au duc de faint Aignaa, pour le re- * 
mettre au Prince à l'âge de dix- huit ans» 

M. le duc de Penthicvre tû revécu du collier de 
la Toifon d'or par les mains du marquis de Im MiiUt 
fonde des pouvoirs du roi d*Efpagne. 

Févt 2. Dans le chapitre de ce jour, M. le duc de Cfatf^ 

très eft nomme chevalier de l'ordre du £kint-£(prlti 

& le marquis de Fénélon eA reçu en cette qualité* 

tf* Mort du pape Clément XII , de la maî£bn Corfiai 

de Florence, âgé de quatre-vingts-£èpt ans. Le eu* 

dinal Prolper Lambèrtini, deBolognetcft élu en & 

place le 17 août, & prend le nom de Benoit XIV^- 

*' Le comte de Cambis, ambafTadeur du roi en Kth 

gleterre , meurt à Londres âgé de foixante-dix tu* 

'^* Mort de M. d'Angervilliers, miniffare & Œcfetm 

d*état au département de la guerre. Le marquis de 

Breteuil e& nommé à fa place : il l'avoit déjà occupé 

pendant le procès de M. le Blanc* 

Mars 15* Le roi fait une promotion de maréchaux de caeip 
& de brigadiers , & donne au comte de Brionaele 
gouvernement d'Anjou du prince de Lambefc. 

Avril 7. Traité de paix & navigation entre le grand Sei- 
gneur & le roi des deux Siciles. 

Mai 18. ^" Angleterre , le duc de Cumberland épouft , aa 
nom du prince de HefTe-CafTel , la princelIè-Maiîa 
ÙL fœur : ce mariage efl célébré â Londres dans 11 
chapelle de faint James « par Tarchevéque de Cao* 
torbery. 
2c, L'hiver avoît été fi long & fi rigoureux que 11 
difette étoit extrême : pour comble de calamités les 
efpérances pour la récolte étoient foibles. An 20 
mai , temps où les grains auroient du avoir acquis un 
accroiffement confîdérable, le parlement de Faris s 
attentif <axx befoins de l'état & à b misère des fVh 
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▼rcs, rend arrêt pour faire découvrir la châfle de 1740. 
iainte Geneviève ; & Tarchevêque donne un mande- . 
ment , pour ordonner des proceffions & des prières ' 

publiques. Toutes les paroifles de la vîUe êc des 
environs y viennent faire leurs prières. 

Mort du roi de Pruffe Frédéric • Guillaume à m 
Poddam. Le prince royal Ifcharlcs-Frédéric 9 l'aîné 
de Ces fils 9 lui fuccède , & envoie le marquis de 
Camas faire part au Roi de fon avènement au trône* 

Ouverture de TafTemblée générale du clergé de i Juin* 
France. Dans la fëance du 20 > elle accorde au roi 
un don gratuit de trois millions cinq cents mille li- 
vres* 

Le roi accorde au prince de Turenne 9 fils du duc i^« 
de Bouillon , la charge de' colonel général de la ca* 
Valérie , (ùr la démiflion du comte d'Evreux , auquel 
fa majeilé en conferve Texercice, Jufqu'à ce que le 
prince foit dans un âge plus avancé. , 

L'abbé deCharleval eft nommé à révéché id*Agde. 10. Juîl. 

En conféquence de la paix conclue Tannée der* 
nîère entre l'empereur & le grand feigneur , ces 
princes s'envoient réciproquement des ambaflàdeurs ; 
on en fait l'échange fiir un pont conflruit fur la Save. 
Le baron de Schmettau reçoit Ali-Bacha , ambafTa- 
deur Turc 9 pendant qu'un commiffaire Turc reçoit 
le comte d*Uhlefeld , ambaflkdeur de l'empereur 9 
avec autant de cérémonial que pourroit (e faire l'é- 
change de deux princefTes à l'occafion d'un double 
mariage. L'ambafTadeur Turc » hautain & attaché au 
cérémonial, arrivé à .Vienne ,• différa fon entrée 
fous toutes fortes de prétextes > donnant tant d'af- 
faires à la cour de Vienne qu'il Tauroit encore brouil^ 
lée avec la porte , fî le marquis de Mirepoix j am- 
bafladeur du roi , n'avoit employé Ces bons offices 

rour les concilier , & mettre ce Turc à la rai(bn : ' 
l obtint de lui un jour fixe pour fon entrée, qui Ce 
fit le 23 août, M iv 



16, 



11, 
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I740U ' Mort de M le Pelletier des Forts , mînîftre d'é^ 
Juih II. tat , .& ci-devant controlleur^général des finances « 
* âgé de loixante iîx ans. 

Mort de la reine, première douairière d'Efpagne. 
Marie- Anne de Neubourg , veuve de Charles II , à 
Guadalaxara. 

Le comte d'ArgenftC cft nommé intendant de 
Paris ; & le comte de Muy à la place de confeiller 
d'état d'épeC) vacante par la mort du comte du 
Luc. 

Août 16. Le prince de Lichtenflein , ambaflàdeur cxtraor-» 
dinaire de Tempereur , reçoit Ton audience de congé 
du roi. 
2». Le roi aimant les arts, pour exciter l'émulation , 
avpit ordonné à M. Orry , comme diredeur général 
des bâtimens , de faire e^çpofer tous les ans > dans 
la grande falle du Louvre, aux yeux, à la critique 
ou aux applaudilTemens du public , tous les ouvrages 
de peinture & de fculpture qui feroient compofés 
chaque année par les membres de Ion académie 
royale. Cette expodtion eu faite, pour ia première 
fois , le 2 1 août , & continuée jufqu'au 1 5 feptem^ 
bre : elle fe pratique prefque tous les ans. * 
^3, A Féterft)Ourg, la duchefTe de Brunfwich-Beveri\ 
îiccouche d*un fils , qui efl nommé le prince Jean. 
Çcptem. L'accommodement des difFé rends qui fubfiftoien t » 
depuis Tannée 1737 9 entre les cours de Rome & de^ 
Turin , eil conclu entr'elles dans les premiers jours 
de feptembre , à condition que le Pape déclare le 
roi de Sardaignc vicaire général & perpétuel des, 
fiefs pofledcs par le ftint Srfge dans le Piémont ; & 
que le roi de Sard^igne pî»je au pape , par chacune 
année 9 une redevance annuelle de deu^ç calices d'or ^ 
de mille écus Romains chacun. 
4, Entrée publique ^ Paris de M* Lezze» amb^fi^"» 

dçVç dç Vçmfc, 
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ISiffaut é! hoirs légitimes. Le roî d'Efpagne Charles II, 1740, 
repréfentant en cette qualité la branche Efpagnolc, ^oy^nu 
fait auffi Ton oppofîtion & fa proteÔatîon pour la 
confervation de fcs droits , & (pécialement de la 
grande-maîtrife de l'ordre de la toifon d'or appart^ 
liante aux rois d'E(pagne 9 comme fondateurs. 

Le roi de PrufTe , (ans s*amu(èr à faire des protef- n Dé«i 
tations & un procès par écrit pour le foutien des 
droits qu'il pretendoit fur la Siléfîe , y fait entrer une 
armée de trente mille hommes , qui s'en empare : en 
même temps , il fait aflurer Tarchiduchefle de fbn 
zèle pour fes intérêts en toute autre affaire , lui offre 
les fervices pour le maintien delà pragmatique- fane* 
tion , & même pour faire élire le grand duc empe- 
reur, (î elle veut lui céder la Siléfîe > ou au moins 
«ne partie de ce duché. Mais la reine , offense , re- 
fufe d'acheter , par une marque de foiblefle, & par 
le démembrement de ^t% états, la proteâion du plus 
entreprenant de fts ennemis , jufqu'à ce qu'elle n'ait 
point d'autre reffourcet Cependant les embarras (e . 
multiplient :4es rois de Pologne & de Sardaigne ré- 
clament auffi des droits ; les princes de l'empire refu^ 
itïit de reconnoître le fuffrage éleftoral de Bohème, 
entre les mains d'une prînceflè. On lui contcôe mê- 
me la faculté de tranônettré au grand duc un droit 
que l'on (butient n'être point ceflîble, & ne pouvoir 
être exercé que par le poiTelIèur du titre qui le 
donne. 

Le roi donne à la marquis de Tallerand la place 
de dame du palais de la reine , dont la princeffe de 
Chalais fa père s'eft démife. 

M. Joly de Fleury obtient la fîirvivance de (à 
charge de procureur ^ général du parlement de 
Paris pour (on fils aîné , qui en eÔ avocat-gé- 
néral» 

Le roî nomme le comte de Bellc-Ifle fon ambafV 
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1 740. ^^de.ur extraordioaîre & plénipotentiaire à la diète dd | 
Novem. Francfort, pour l'cledion d'un empereur » &» 
près de tous les princes de l'Empire. Le comte di 
Cadellane eft aufli nommé à Tambaflade de Cpnt 
tantinople , poux remplacer M» de Villeneuve ; & 
l'évêque de Rennes , pour fuccéder au comte de la 
Marck , dans celle d'£(pagne. 



I74Î. 1741- . 

Janvier. ^^ marquis de Livry , colonel du régement ds | 
Perche , obtient du roi la furvivance de la charge de | 
premier maître-d'h6tel de fa majedé s dont le comte 
de Livry fon père eft revêtu. 

12. M. de Villeneuve , ambaflfadeur du roi à la Porter 
fait prcfent au grand-vifîr & aux principaux miniflref 
du grand feigneur ^ du nouveau plan de Paris exécuté 
& gravé par les ordres de M. Turgot prévÀt deslla^ 
chands 9 & des échevins de cette ville. 
''* Le marquis de Baufremont 9 fondé de la procnn- 

tion du roi d'Efpagne , fait la cérémonie de donner 
Tordre delà toifon d'or au comte de Jablonouski. 

Quatre vaiflTeaux du roi , l'Ardent 9 com mandé ptf 
le chevalier d'Efpinay , commandant l'el^^adre ; le 
Mercure 9 par M. Leâenduere ; le Diamant « par b 
chevalier de Piofin ; & la Parfaite , par le chevalier 
d'Edourmel > attaqués par iix Anglois 9 les conribat* 
tent & les mettent en fuite 9 démâtés & en défi)r« 
dre. 
Pcv. 2. Le marquis de Mirepoîx , de retour de fon ambaf* 
fade de Vienne 9 e(l re^u chevalier de l'ordre du Cdnt* 
Efprit. 

II* Le roi fait maréchaux de France le marquis ifi 
BrancaS) le duc de Chaulnes 9 le marquis deNangIs» 
le prince d'Yfenghien , le duc de Duras 9 le n^rqw 
de MiiiUebois & le comte de BeUe-lfle. 



k 
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Le marquis de Brcteuîl eu fait mînîflre d'état > & 1 741. 
prend féance au confeil en cette qualité. ^ 

L'abbé de Vocance eâ nommé à révéche de Sé^ 



t. nés. 



Naîflànce de Tarchiduc d'Autriche Jofeph-Bcnoît* , j. 
Augufle , fils du grand duc & de la reine ae Hon- 

Mort du célèbre poète RoufTeau, â Bruxelles oà ly. 
îl s'étoît retiré depuis trente années; c'eft-à-dire> 
depuis le procès que les couplets ûtyriques qu'on lui 
attribuoît , lui avdient attiré. 

Le marquis de Froulay , nouvel ambafTadeur de ^|^ 
Tordre de Malthe» obtient fa première audience du 
roi. 

Le coi de PrufTe étoit entré dès la fin de Tannée 
dernière en Siléfie 9 & avoit pris poileilion de la ville 
de Brefla w , le premier février. 

Le prince Léopold d'Anhald-Deflàu , avec un dé- nMarft 
tachement des troupes de ce prince > prend d'afTaut 
la ville de Glogau. 

Le roi de Pruffc prend la ville de Brîeg après un ^- Avril 
iiége de iîx jours , & gagne en personne la bataille de ' 
IVlolvViritsnir les Autrichiens > commandés par le com- 
te de Neuperg. 

L'amiral Vernon , commandant Tefcadre An- î« 
gloifê en Amérique 9 s'empare du fort de Bocachica, 
une des principales défenfes delà ville deCarthagène» 
devant laquelle il met le iiége. Mais après un mois 
de travaux, les Espagnols Tobligent de le lever, 8c 
de fe retirer après .avoir perdu plus de la moitié de 
fes troupes. En général , les événemens de la guerre 
maritime que les Anglois faifbient aux Efpagnols 
depuis 17399 n'ont pas tourné à Tavantage de l'An- 
gleterre. Ils n'ont réufli dans aucune de leurs entre- 
prifes, excepté celle de Porto-bello; & les Efpa- • 

gnols leur ont pris beaucoup plus àfi navires marr^ 
çhsLnds qu'ils n'en ont perdu» 
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1741. L^ vaifTeau le Bourbon , de foîxante^uatorze Cif> 
bvr 19 ^^"^) monté par le marquis de BoulainyilUersjCaih 
' le à fond â la hauteur deslfles d'Oueflant. Plufîcvf 
voies d*eau, qui s'étoient ouvertes « l'avoient cmpê« 
ché de fuivre Tefcadre du marquis d* A min , dont il 
faifoit partie. Le marquis de Boulai nvillicrs voyaoi 
que le mal étoît augmenté au point que toutes Id 
pompes & un travail continuel ne pouvoient épuifef 
l'eau ; que Ton vaifTeau étoit hors d'état de gouvcT' 
ner , d'être radoubé & fecouru ; retenu fiir fi>fl 
bord par un devoir auilère 9 brave la mort $ & (bnn 
feulement à fku ver quelques fujets à fbn roi ; fbn & 
efi du nombre: il les faitdelcendre dans la chaloupei 
fous prétexte d'envoyer chercher du (ecours 9 vk 
liombre de onze officiers & de onze mariniers » qni 
ont la douleur de voir une demie-heure apr^ es 
père tendre 6£ généreux, & tous leurs camarades» 
engloutis par les eaux avec le vaifTeau : Speâade 
affreux que le plaifir d'exifier en cet inâant adoucit 
peut-être trop. 

Le marquis d'Antin, plus heureux ponr un me* 
ment > avoit au moins ramené à Breft au conunen- 
eement de ce mois le refle de l'elcadre qu'il avoit 
conduite en Amérique l'année dernière. Mais en ar- 
rivant au port, il meurt à la fleur de fbn âge. 
a5. JW. Amelot fecrétaire d'état , & le comte de Tefr 
fin mitiiflre plénipotentiaire du roi de Suède , con- 
cluent & lignent â Verfailles un traité de commerce 
& de navigation entre le roi & le roi de Suède, par 
lequel il efl accordé aux fujets refpeâifs des deux mo- 
narques 9 dans les états réciproques , les mêmes 
droits & privilèges que ceux dont jouiffent leurs pro- 
pres fujets. Ce traité fut ratifié & figné par le roi le 
21 mai* 
ai. 1 8. Traité d'alliance ofFenfîve entre le roî , le roi d*EC 
pagne & l'éieûeur de Bavière > auquel les rois dîo 



24. 
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Frufle 9 de Pologne & de Sardalgne accédèrent. 

Mort du duc de la Trémoille , premier gentilhom- 
me de la chambre : le roi donne cette charge au duc 
de Fleury , neveii du cardinal. 

Mo^tde madame la duchdTe) féconde douairière 
de Bourbon , Caroline de HefTe-Rinsfeld , à Tâgede 
vingt-(îx ans. 

Au commencement de juin , le maréchal de Mail- Jm/. 
lebois , après a voi r réduit les rebelles de Cor(e , chaf- 
fé du pays les chefs des révoltés, & rétabli dans cet* 
te ifle la tranquillité , la fubordination & la fureté 
autant qu'elle en efl fufceptible, repaffe en France 
avec une partie des troupes du roi , laiffant le refte 
aux ordres de M* de Viilemur 9. qui le ramène au mois 
de Septembre. 

Le prince d'Ardore , ambailàdeur extraordinaire ix; 
du roi des deux Siciles> a ùl première audience da 
roi. 

L'abbé de Rochechouart eft nommé à l'évêché de 
Laon. 



La reine d'Hongrie eft couronnée ï Prefbourg : 
\ états d'Hongrie acceptent i'afibciaition qu'elle 



15. 
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les 

fait du grand duc au gouvernement. 

Les états de Curlande ailèmblés à Mittau , élkeot 
pour leur duc le prince Louis-Ernefl de firun(wtck-> 
fiévern , onele du czar , au lieu du duc de fiiron % 
disgracié par le gouvernement présent de Ruifie. Le 
prince de Bévern devoit cette dignité à la proteâioa 
du duc de Bévern fou frère , alors régent de Rulfie. 
Il la perdit auf&tot que le crédit de U>n frère s'éya-. 
nouit. 

La reine de Sardaigne Elifâbetb-Théréfè de Lor- a Juîl^ 
raine , fœur du grand duc de Tofcane , meurt en 
couche à Turin, après avoir donné le jour au duc de 
Chablais..£lle étoit la troifiéme femme du roi de 
Sardaigne. 




Le valfTetu le Bourbon , de foixantequatorze ta^ 
tions, monté par le marquis de Boulainvilliers >coik 
' le à fond â la hauteur desifles d'OueiTant. Plufienrs^ 
voies d*eau , qui s'étoient ouvertes « ravoienc empê^ 
ché de fuivre l'e(cadre du marquis d*Antin , dont il 
faifoit partie. Le marquis de BoulainvilUers voyant 
que le mal étoit augmenté au point que toutes les 
pompes & un travail continuel ne pouvoient épuUef 
l'eau ; que Ton vaifTeau étoit hors d'état de gouvef 
lier , d'être radoubé & (ëcouru ; retenu ftr (on, 
bord par un devoir auilère > brave la mort ^ & ^nge^ 
feulement à (au ver quelques Tu jets à (on roi; fbn ms 
e& du nombre : il les fait delcendre dans la chaloupe « • 
fous prétexte d'envoyer chercher du fecours , ^a 
Jiombre de onze oâîciers 8c de onze mariniers » qui 
ont la douleur de voir une demie-heure après ce. 
père tendre &. généreux, & tous leurs camarades , 
engloutis par les eaux avec le vaifTeau : Speâacle 
affreux que le plaifir d'exifier en cet inâant adoucie 
peut-être trop. 

Le marquis d' Antin , pkis heureux pour un me-* 
ment y avoit au moins ramené à Brefi au commen-* 
eement de ce mois le rede de l'elcadre qu'il avoit 
*^* conduite en Amérique l'année dernière. Mais en ar- 
mant au port , il meurt à la fleur de fbn âge» 
25* M. Amelot fecrétaire d'état , & le comte de TeC» 
fin mi^fiflre plénipotentiaire du roi de Suède , con- 
cluent & fîgnent â Verfailles un traité de commerce 
& de navigation entre le roi 8c le roi de Suède, pat 
lequel il €& accordé aux fu jets refpeâifi des deux mo-- 
narques , dans les états réciproques , les mêmes 
droits & privilèges que ceux dont joi^ifTent leurs pro- 
pres fu jets. Ce traité fut ratifié 8c iigné par le roi le 
2 1 mai. 
Mai. 1 8. Traité d'alliance offenfî ve entre le roi , le roi d'Ef^ 
pagne 8c l'éieâeur de Bavière > auquel les rois do 
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Pruffe , de Pologne & de Sardaîgnc accédèrent. 

Mort du duc de laTrémoille , premier gentilhom- 
me de la chambre : le roi donne cette charge au duc 
de Fleury , neveu du cardinal. 

Mort de madame la duchdTe > féconde douairière 
de Bourbon , Caroline de HefTe-Rinsfeld , à Tâgede 
vingt-(îx ans. 

Au commencement ,de juin , le maréchal de Mail- J«a/ 
lebois , après avoir réduit les rebelles de Corfè > cha£^ 
fc du pays les chefs des révoltés» 8c rétabli dans cet* 
te ifle la tranquillité , la fubordination Se la fureté 
autant qu'elle en efl futceptible, repafTe en France 
avec une partie des troupes du roi, laiffantle refte 
aux ordres de M. de Viilemur , qui le ramène au mois 
de fèptembre. 

Le prince d'Ardçre ) ambailàdeur extraordinaire ix; 
du roi desdeuxSicUeS) a fa première audience da 
roi. 

L'abbé de Rochechouart eft nommé à l'évêché de 
Laon. 

La reine d'Hongrie eft couronnée à, Prefbourg: is.] 
les états d'Hongrie acceptent i'afibciation qu'eUe 
fait du grand duc au gouvernement* 

Les états de Curlande alTemblés à Mittau , élUent 27^ 
pour leur duc le prince Louis-Erneft de firun(wich^ 
Bévern y onele du czar , au lieu du duc de Biroo^ 
di (gracié par le gouvernement présent de Ruifie. Le 
prince de Bévern devoit cette dignité à la proteéèioa 
du duc de Bévern Ton frère > alors régent de Rullie. 
nia perdit auffit^t que le crédit de Ion frère s'éva- 
nouit. 

La reine de Sardaigne Eli(abetb>Théré£è de Lor- a JuiLi 
raine , fœur du grand duc de Tofcane > meurt en 
couche à Turin, après avoir donné le jour au duc de 
Chablais.Elle étoit la troifiéme feameduroi de 
Sardaigne* 



. V 



1 74 1 . Le chevaliet de Créqui , gentilhomme de la mad-^ 
j .. che de M. le dauphin , eft nommé (bus gouverncui? 

^^ "* ' de ce prince , au lieu du comte de Polaftron>émpIoyé 
comme lieutenant-général dans l'armée deôinéepoui^ 
FAllemagne. Le marquis de Montaigu obtient la 
{>lace de gentilhomme de la niahche 9 qu*avo!t \t 
chevah'er de Créqui. 

Août 4. Le roi de Suède fait publier à Stockholm une dé- 
claration de guerre contre la Ruffie 9 dont les motifs 
font plufîeurs Infraâions faites aii traité de Neufiàd« 
En conléquence , une flotte Suédoife Va bloquer le 
port de Péterfbourg , pendant qu'une armée marche 
fur la frontière. Cette guerre empêche les RuiTe^ 
de prendre parti pour la reine d'Hongrie dans la 
guerre qui s*élcvoit entre elle & Télefteur de Ba- 
vière. Mais les événemens ne furent f as à l'avantage 
des Suédois : le général Lafcl les battit ï VlUamftraC 
au mois de feptembre. 
*^* Mort demademoifelle de Clermont Marie- Aifne 
de Bourbon-Condé, fur-intendante de la malfbn de 
la reine. 

La reine d'Hongrie attaquée par le roi de Pruflè,' 
menacée par l'éledeur de Bavière , qui , en expolànt 
fes droits par écrits à tous les princes de l'Enflpirc > ft 
préparoit à les Ibutenir par la voie des armes ; aban-* 
donnée de l'éleâeut de Saxe & du roi deSafdaîgne ; 
comptant peu fur la Ruffie, qui étoît occupée de fesT 
divifîons inteftines& des mouvemens»de la -Suède > 
implorolt le fecours des rois de France ^ d'Efpagne » 
d*Angleterre & celui des Hollandbis : elle leur ex- 
pofoit que ^ts droits héréditaires étoient les droltsr 
de la nature confirmés par une loi authentique qui 
avoit été acceptée par tous les princes de l'Empire,' 
& garantie par tous les fouverains de l'Europe. Maii 
réleôpur de Bavière foutenoit que les auteurs de laL 
reine n'étoient que des ufufrultiers » des donataire^ 

dé 
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de fesancétresà charge de réverfion» qui n'avoienc 
pu dirpofer, en faveur de cette princefTe « d'un bien 
dont ils n'avoient pas la propriété ; que cette pro- 
priété lui étoit dévolue par la mort de Charles VI ^ 
fans hoirs mâles. Les cours de France & d'Efpagne^ * 
ébranlées par la réclamation de Téleôeur , qui , fai^ 
(ant tomber la pragmatique- fanôion , annulloit né- 
ceilkirement les garanties 9 font encore déterminées 
par la reconnoiflance qu'elles doivent à Téleôeur ^ 
des fervicesque Ton père leur a rendus dans la guerre 
pour la Tucceflion au royaume d'Efpagne 9 dont il 
leur demande le prix» Elles concluent > le 1 8 mai » 
une alliance offenfive avec Téleôeur 5 à laquelle ac- 
cèdent les rois de PruiTe 9 de Pologne & de Sardai** 
gne. Par ce traité t le roi s'étoit obligé non-feule- 
ment de lui donner une armée de quarante mille 
hommes pour joindre à fes troupes ; mais encore 
d'en envoyer une delà même force en Wefiph^lie g 
pour contenir les éleâeurs d'Hanovre > de Trèmes» 
de Maïence» & les HoUandois. 

L*efFet fuît de près la promeiTe. Une armée de i^^ 
quarante mille hommes paffe le Rhin au fort^Louisi 
aux ordres du maréchal de Belle-lile % mais comman* 
dée^en Con abfence par les lieutenans- généraux de 
Leuville, de Ségur, d'Aubigné,de Poiafiron^les 
comtes de Saxe & de Bavière , tous fubordonnés à 
réledeur. Le maréchal de Belle-Iile , ambaffadeur 
à Francfort auprès de la diète d'éleâion , & plénipû^ 
tentiaire auprès des princes de l'Empire, étoit alors 
occupé aux fondions iniportantes de la négociation 
qui devoit élever Téleâeur de Bavière fur le trâne 
Impérial. 

.;i^ En attendant cet événement , le roi envoie à ce 
prince des lettres pour commander fes troupes ; & ^ 
peu de jours après , une autre armée de quarante- 
quatre mille hommes pafle la Meufe , commandée 
. par le maréchal de Maillebois > & va fe porter à Of- 
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I74I. nabruck , à portée de tomber fur réleâerat d'Hanoi 
vrc au moindre mouvement que fera le roi d* Angle- 
'• terre. Cette armée produit rëffet que Ton en atcen- 
doit. Georges II , lié avec la reine d'Hongrie par le 
* traité d'Hanovre , à la tête de trente mille nano- 
Triens ) Heflols ou Danois j conclut cependant avec ' 
la France un traité; & il promet de ne donner aucun 
iècours à la reine , pour laquelle il avoir pris les ar- 
mes , de ne point s'oppofer aux entreprifes du roi de 
FrufTet de l'éleâeur de Bavière & de lès alliés; enfin 
d'obferver une exaâe neutralité : il s'çngage même 
à ne point traverfer Téleâion de l'éleôeur de Bavière 
à l'Empire. Le roi promet , de (a part , qu'il ne fera 
fait aucun tort aux (lijets de Téleâorat d'Hanovre » 
des frontières duquel fon armée Ce tiendra toujours 
éloignée de trois lieues » 8c qu'il emploira fts bons 
o£Sces pour faire auffi retirer les troupes Pruffiennes 
commandées par le prince d'Anhalt, 
31* L'éleâeur de Bavière furprend la ville de Paflaw» 
où l'armée Françoife le joint. 
%^ i^. Il marche avec elle à Lintz & s'en empare , envoie 
X 5* un détachement occuper la ville d'Entz > que les Au- 
»3 • trichiens avoient évacuée t y marche lui-même , dé- 
tache de-là des partis qui vont jufqu'aux portes de 
Vienne , & font craindre à cette capitale d'être bien- 
tôt affiégée. La cour effirayée fe retire en Hongrie» 
& laifTe le comte de Kévenhuller prendre les pré- 
cautions néceffaires pour défendre la ville. Mais l'in- 
tention des alliés n'étoit pas de l'attaquer. Et l'élec- 
teur , après avoir reçu à Lintz l'hommage & le fo- 
.xnent des états d'Autriche 9 content d'avoir fait 
prendre le change à la cour de Vienne , de l'avoir 
engagée à raffembler toutes Ces forces dans les cnj^ 
ronsdecette ville 9 & à débarrafler le rot dePnim« 
en Silé/îe, de Tarmée du comte de Neuperg ; laiile 
les marquis deSégur & de Minutzi à LiAtZ) pour pro- 
téger l'Autriche , fait palier le Damibeàfés C1011-: 
pcs, ^marche en Bohême» 
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L'armée Françoife & ^a varoife arrive à trois lieues 1 7 4 1 . 
de la ville de Prague , le 23 novembre, ouvre la ^^ ^j^,^ 
tranchée le 2 5 , & l'emporte d'aiTaut le 26 , fans que 
le grand duc^ qui avoitpris le conimaodement de 
l'armée du comte de Ncuperg , & qui ayoit couru au 
iêcours 9 puiffe rien entreprendre pour fa .défenfe. Le 
comte de Saxe ctoit l'auteur du projet, qui confîdoic. 
à faire en même tems à la ville quatre attaquas > dont 
une fauflc* Il partagea la gloire de rex^^cutipn avec 
les comtes dePplaftrpp, de Erogliç & M. de Che-; 
vert qui entra le premier dans la viUe , tous ceux qui 
furent employés Cous leurs ordres , ^ les Saxons qni 
étpient arrivés de leur coté pour le (îége en même 
temps que l'armeej & qui avoien t été.chargés de deux 
de ces attaqucfs dd^ns j^erquelles ils reu$reAt zvl(Q\ 
commandés parle conitcRudoski. ■ .. ' ^ '^ 

Cette impprtantp cçnqucte rendant Téleâcur toaî- tj^ pé^. 
tre de la plus grande partie de la Bohême , \ts étarts 
■ convoqués le reconnoiilentpourtleùrrài'j^âclùi pEë-: 
tent ferment* . ...;.* 

Tel fut le(ervîce que le roi fçut rendre à ion allié» 
mais dont réle^çur,#iMiî mal çônfeill^qiiemaJrrèrvI 
par Ces propre^ troupes > ne profita pas (long-temps* 
Cependant le.j'oi Jqi ntS^iiageoitencoreune couron^ 
ne. plus brillante : 3(. les minidres des éledears qui 
>iyoient ouyen.à Francfort leurs confièreilces hs . .- 
26 novembre, les continpoieot.aflfTdttement. Le ma" 
réchal de Belle-Ifle y étoit retourné , après avoir paru, ... <■:. 
à Prague , pour établir dans cette conquête un or-, ,..■. ..;, 
dre parmi les-.troufeç, capable de. concîirer les'ef-, :;.:A 
prits à leur nouveau »màii|re : ce qu'il avoit fait p« 
.un règlement du. 1,4 décembre qui peùtièrvir de inô- 
.dèle. Le i^%FéchaldeBrogliê .s"'y:itiaitjrcndu pour ^ 
je^jfemplacffr , &. prendre le ooromandfiipejit de l'atî- 
jf^çcqwede^fyim plus importons empêchaient 3/l^À 
Ipelle-Ifle^e^garder, .i;- -^ . jTqi- 

Le coj(|itip.4VVubigiié , déw}»::i^IiltJieB^^a^ij^ ^v 
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j^xi» «ciepare de Pi&ck. Le om ftchal^ pcwr jriifef ce 
j)^2^ pcâecnpoftantj sVrcoddcsxioixrszprès. Legimod 
' docdeToioiieyCOBBcifiBcblbiblefledececseplxe, 
qui |i*a pour toixte dcfienfe ^■'iiiie £m^ nmnïDe» 
£ât ic proîet de les ea débedCfeer cm de les ealercf • 
D 2taqu€ la TÎlk à neuf keeres da tbir , par la porte 
que gardoxt le dcc d: LmeaibovTg. On rarok laiS 
omrertc pour doscer pics bexo îen snz e nn e mi s. Ils 
cntrenc «pénetresc dans la ne jaifn^à TciHiroit ci 3 
écott réfi>ln de les arrwr : a moiBciit oà ils & 
csoient maîtres de la ville, les Fraa^Ms parmfleBCi 
les battent 9 toeot un grand nomlwe des letzrs « ft les 
fecondoîfieBt l'cpée dans les reins t lonj our s foysas. 
i^rès cette espcdîtîon j le grand dnc rcioma c a 
Vieaney après avoir remis le commandemeBtdelcMi 
armée an prince Charles de Lorraine fi» f ièi e » 
.^^ Le comte de Kérenhuller eatie en Autriche arec 
ane année de Yingt-cinq mille hommes. Les comtes 
de Ségnrlcde Minutzi n'en ayant que dix mille poar 
lui réfiâer , fi»t obligés de (e renfermer dans la TÎHe 
.deLintz. 

En Siléfie f depuis le départ de l'armée du gcnénl 
Kenpergy le rcn de Pruffe n'ayant plus de oontradic- 
tear« en avoit acheré ^KÎlement la rédnâion. Le 
maréchal de Schwerin étant entré depuis en Mora- 
le, Tie , iê pré(ente devant Olmutz: cette yille fêicad 
le même jour (ans réfifiance. 

Aféûrer 

Aoâcs Le vaiflêau du roi * le Borée , commandé par fe- 
^chevalier de Cajlus , T Aquilon par le comte de Psu>- 
daillan > & la frégate la Flore» fimt attaqués i ren- 
trée du détroit de Gibraitai par quatre raiflcanx de 
«erre An^is , qui font fi bien re^s» malerc Ien 
.jUipériorité 9 qu'ib font obligés de quitter la partie 
zftis trots heures de combat : le comte de Fardaîl* 
. .]ia€0peodaiit£0Ct|iédehprcQuèf«bofd£ab 
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L*archiducbe(Ie Marie-Elilabeth d'Autriche fœur lyé^f,- 
de l*einpereur Charles VI 9 Tjouvcrnante des Pays- AoûéJ 
bas , meurt à Marimont âgée de (bixante ans» Le ^' 
comte d*Harrac la remplace dans ce gouvernement. 

Déclaration du roi , qui ordonne la levée du di- 29* 
xlème de revenu de tous les biens du royaume 9 ^ 
compter ^du premier oâobre » jufqu*à la fin fie la 
guerre. 

L*abbéde Bellefonds > évéque de Bayonne , efl t.Sept. 
nommé à Tarchevéché d'Arles ; l'abbé de Beau- 
mont , vicaire général de Blois , à celui de fiayonne ; 
Tabbé du GueU:lin» à Févcché de Cahors;^l*abbé df 
Fargues » à celui de S. Claude ; & Tabbé de Lévis-Lé- 
rans 9 à Pamiers. 

Le comte de Loflf, envoyé extraordinaire 'du rot 17. 0^« 
de Pologne 9 éleâenr de Saxe 9 obtient fa première 
audience du roi. 

L'abbé des Augiers efi nommé à Tévéché de Die» 
Mort de M. RoTlin , profefleur d'éloquence aU cok 14* 
légéroyal9 célèbre par plufieurs ouvrages de litté- 
rature , principalement par fon traité des études & (bn 
liiftoire ancienne. 

Le marquis de Fénelon 9 ambafladeur du roi efi i5«Noy. 
Hollande 9 déclare aux Etats-généraux que Tinten- 
tion de la majefié , en donnant du fecours à Téleâeur 
de Bavière 9 n'efl point de faire aucune conquête à 
£bn profit » ni d'accroître fa puiiTance ; & qu'il n'a 
d'autre objet que le (butien de Tes alliés & l'avantage 
de l'Empire. 

Mort du cardinal de Folignac 9 un des hommes de ^^ 
ce fiécie les plus recommandables : il étoit habile 
négociateur 9 très -fça vaut dans la littérature ancienne 
& moderne. Il pacloitavec beaucoup de facilité & de 
grâces. Il écrivoit avec autant d'élégance en Latin & 
en Italien > qu'en François. • -, 

Mort 9 à Stockholm , de la reine de Suède Ulrique- 3 Dec. 
Eléonore^ (œur de Charles XII , après un régne de 
vingt-deux ans. "^v^ 
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xy^ f. La princcffe EHfabeth Pétrowna , fille du czar Pîer- 

Péc. 6. ^® > monte fur le tr^ne de Ruflîe » par une révolutiori 
atiflî ^bite que finguHère. Cette prîncefle animée 
par fotr courage, conduite feulement par fept grena-^ 
diers du i^égîifient des gardes 9 dont elle s'étoit aflu'- 
rée , ft tranfpôrte à minuit aux calernes de ce tcgi- 
iïient'j y trouve cent cinq gardés; leurexpiofëenpeii 
de mots Tes droits, & les malheurs préfens de Tétat; 

. 7 les déféffmine en fa faveuf; retourne avec cette pe- 
tite efcorte au palais ; fait arrêter dans le cours de la 
finit le jeune czar , le prîncc & la princefFè de BrunC 
%îcK-Bévem, les comtes tfç Munfch & d'Oflerman, 
tous leurs autres miniôre^ & partifàns; eft reconnue 
le lendemain czarine & impératrice de Ruifîe par tous 

•" les ordres de l'état , (ans aVôir fait répandre une 

iëule goutte de fang. Le prince de Heilè-Hombourg 
avoii le fecret de cette affaire. Mais la prftfcefle> 
four fie Compromettre perfc^ne , en avoit pris fiif 
6llè fiule lai conduire & les rifques, 
16, Zà id, Ef!èndî , ambafladeur de la porte auprSs dix 
tàî , arrive à Paris. 

Le comte d'Evreux s'étan^ démis entre les mains 
dû roi du gouvernéfnent de Tlfle de Frantc , i^ 
Iffajefle le donné au duc de Gêvrês 9 gouverneur àê 
Parî^, 

ï 7 4^' 



*74i- Lé fôî nomme prélats eoftimandeuts de Tordre du 
Janv.T. faint Efprit le cardinal de Tencin, l'archevccïuc de 
Bourges & révéque de Langres : les deux dernier^ 
fotit reçtis le 2 février, avec le duc de Penthièvre. 
«. Zaïd Effendi , ambaffadeur du grand- fcigneur , 
fait Ton entrée publique à Paris ; le roi lui donne au- 
dience le onze. 
îtf. Le prince Cantîmir donne part au roi de ïa révo-» 

luuon arrivée en Ruffie > & de Tavénemeiit de U 
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Entrée pubiique * du maréchal de Belle I(l6 à 1749/ 
Ffancfort : le fuccès de fa négociation étoit près ig j^nK 
d'éclorrè. . > 

La diète élit d'une voix unanime l'éleveur de Ba- 24. 
vièreroi des romains ;.ji efi proclamé le même jour , 
fait fon entrée à Francfort le 3 1 j eft élu empereur 
fous le nom de Charles VHi & couronné lé ri fé- 12 Fév. 
vrier par l'éleâeur de Cologne fon ùhtt j auquel 
celui de Mayeitce avoitcédé cet honneur, ' 

L'ihfipératriceeftcouronnéele 8 mars. 

Le roi , pour récompenfer les foins Se les travaux s. Mara 
du maréchal de Belle^Ifle , érige fa terre de Gifors 
en duché , le fait duc : & l'empereur , pour reconnoi- 
tre h^is fervices iihportans qu'il lui a voit rendus , le 
déclare prince de rEmpIrei- Ce font là fans dbute W 
plus grandes rècompenlte qui foient en la puiflancft 
des fbuverains : mais elles ne peuvent égaler la Glù^ 
fadion intérieure que doit refTeotir un homme d6 
mérite après la réuffite d'une aufli grande affaire. 

Le cardinal d' Auvergne s'étant démis de la charge f • 
de premier aumânîer de là majeâé > le roi la donne à 
l'évêqure de Soiflbns. 

L'abbé de Montillet, évéque d'Oleroh , eft nommé ^^^' *• 
à Tarcheréché d'Auffcb ; Tabbé de Révolà Wréché "^ ^^ 
dOleron; Tabbé Poncetàcelui de TroyesVJ'abteé 
de Jumilhacà l'archevêché d'Arles; &raibbé'de Ri^ 
bcyreàrév^chédeDigïltt. ;* -- i 

Mort de Vimpératrice Amélie de founfWicIc-'Ha- lo- 
novre, veuve de l'empereur Jofeph» "^ - ' 

Uhe longue féchtttfft dansleprîntems,' oà lès ^^* 
pluies -font-néceiraires » faifant craindre pour Itê 
biens delà terre ^ le parlement de l^aris,^ïur la requis 
fition du. prévôt des ^marchands & des écbevins de' 
cette ville , rend un arrêt pour faire découvrir la 
châffc de fainfe Genevièye, 6c l'expofer aux yeux 
& aux prières dés peuples. . 

'Ouverture de rafiembléediii cler^ 'aux Augufiins; ik '■*''. 
elle accorde au roi un fecouc$ de douxe \sâVîvc^ti^% -u^ 
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X74^» Après la prife de Prague > fiir la nouvelle de Peu* 
jtfféurej ^^^ ^u comte de Kevenhuller en Autriche > le ma- 
de guerre féchal deTerrIng étoit retourné en Bavière avec les 
79i)v« 17 troupes de Tempereur , pour défendre cet éleâorat: 
il trouve le pode de Scberdlng occupé par les Au** 
trichiens ; il l'attaque. Mais le général Bérlnklaw 
qui s'en étoit emparé , le repoufle > met Tes troupes 
en fuite , êc leur enlève neuf drapeaux. Cet échec 
des Bavarois donne aux Autrichiens entrée en Ba* 
vière) & la facilité de s^emparer enfuite deBrau- 
naw , & d'établir des contributions jufqu'à Munich & 
Ratiibonne. Il les empêche de porter du fecoursà h 
ville de Lintz afliégée par le grand duc » qui avoit 
joint Tarmée du comte de Kevenhuller ; & le comte 
*^' de Ségur efl oblige de capituler Se de rendre la villa 
après une vigoureufe défende, à condition d'ea (br*> 
tir, & fa garnifbn » avec tous les honneurs de la 
guerre ; & néanmoins à charge de ne point (èrvif 
d'un an.contrelareinede Hongrie. En conléquence» 
^4» il fort de Lintz ^ & fe rend à Katifbonne. Amfi, du 
mauvais fuccès de l'attaque de Scherding , font ye^ 
nus tous les malheurs de la Bavière. Le colonel Steins . 
y pénètre par le Tirol, 
13 Fév La viUe à6 Munich fe rend par capitulation au co- 
lonel Neotzel.>.qui n'étoit accompagné que de ciâq 
mille hp(nme?9 Fendant . que l'empereur acquéroit 
des états par la valeur des François > il perdoit les 
fians par la foiblefle de C^i troupes » ou par Ti^capa* 
cité de fes générauXf 

Les affaires étoient en bien meilleur état en Bo • 
hême.Le prince d'Anhal^Def^au s'étoit emparé pour 
le ;K)i de HruiTe» dèjs le i de janvier, de la ville & de tout 
le comté de Glatz ; & pendantique les Ajutrichtens 
leVoient le fiégede Straubing , effrayés par la marche 
de l'armée que le roi envoyoit en Bavière 9 Cous les 
ordres du duc d'Harcourt qui avoit paffé le Rhin le . 
AvrîiiQ. 1 1 m^rs , le comte de Sa^e faifoit celui d'f^i ^tt*il 
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prit après treize jours de tranchée ouverte, en ac- i74», 
cordant au gouverneur & à la garniibn les honneurs ^o. Avr» 
de la guerre ; mais à condition de ne point fevrlr 
contre Tempereur & Ces alliés > avant aétre échan» 
gés. . 

La bataille de CzaflaW) gagnée par le ro! de Pruf- 17 Mti» 
fe fur les troupes de la reine > commandées par le 
prince Charles de Lorraine 9 & Theureux fiiccès du 
combat de Sahay , livré aii prince de Lobkovitz « par 25, 
les maréchaux de Broelie & de 6elle*lfle 9 qui l'o- 
bligea de lever le iiége de Fravenberg , auroient t^ii 
le comble à la fortune des alliés en Bohême « fi le 
roi dePrufTe ne s*étoit pas laifTé féduire par les offres 
ionmenfes que les Anglois lui faifoient au nom de la 
reine de Hongrie. 

Le projet des généraux François après le combat . 
de Sahay , étoit de fuivre leut viâoire , & d'aller 
forcer le prince de Lobkovitz dans Budweis -, mais 
au moment de l'exécution y on apprend que le rot 
de Prufle traite avec la reint: l'entreprife eilfu(pen«- 
due ; le maréchal de Belle-Ifle part , & fe rend au* 
près de ce prince , pour le (butenir dans les intérêts 
de Ces alliés» Il n'étoit plus temps : le traité de B;ef> 
law étoit conclu , les paroles étoient données. La 
reine 9 pour obtenir la paix avec ce monarque 9 lut 
cédoit à perpétuité toute la Siléfie & le comté de 
Glat2L ; le minière même d'Angleterre le lord Hind* 
fort étoit chargé des pouvoirs de la reine 9 & devoit 
figner le traité en Ton nom : c'étoit un fccretque Ton 
cachoitavecle plus grand Coin. Cependant le mare* 
cbal le. pénétre : il prévoit que l'armée Françoife, ■ 
forte à peine de 1 5000 hommes 9 va être attaquée pat 
les. troupes réunies du prince Charles Bc du prince 
Lobkovitz , montant à plus de ^0000 ; il dorne avis 
auffi'tôt de (à découverte & de Ces inquiétudes, au 
maréchal de Broglie. Ce général apprend en même 
temps que Içs. ennemis font en mouvement pi (f 
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1741, met en marché pour faire fà retraite; le prince Char- 
Juin eJ^^ ^^ ^"^^' ^^ prefTe. Meffieurs Daubigné & de Bouf- 
flôri , portés en avant fur la Moldaw , font forcés 
dans leurs pofles , & ne rejoignent l'armée qu'en 
dé(brdre. Le Maréchal, dans cette circonflance cri- 
tique , fait bonne contenance 9 montre à Ces foldats 
un vifage aflufé , divjfe fon armée en trois corps ; & 
pendant que les brigades de Navarre & d'Anjou com- 
battent vailiamnient une nuée de Croates & de Hon- 
grois 9 il fait pafTer le ruiffeau dé Hianitz à (es trou- 
pes , les range en bataille de l'autre côté , & attend 
l'ennemi de pied ferme* Une manœuvre fi belle 8c û 
fière rafTure Ton armée 9 étonne 9 intimide les enne- 
jriîs î ils s'arrêtent fur le bord du ruiffeau 9 & n'cv* ■ 
fent le pafTer en la préfence* La journée Ce pafle en 
cfcârmduche^ &c en C4nt>nades ; 8c la nuit) le maré- 
chal part 9 détobô une marche 9 fe trouve hors d'at- 
teinte 9 8t arrive le lendemain à Piifeck, d'où il le 
rend fous le c^noti de Prague. Li) malgré lesibins 
du général Autrichien > une partie du ^cours qu'il 
anendoit à vSah^^ fiant le joindre. L'armée Autri- 
JuîL 2. chienne iriyeftit (bh cattip & la ville. La difette fe fait 
Mentot (en tir : le maréchal de Belle-lflê obtient ubo 
cpnférêtîcé àVet 16 comte de Konigfeg : propofc de . 
remettre la Ville dé Prague à la reine 9 à condition' 
queTarméé Frah^ôife& la garnifon auront la liberté 
de fe fetirér où elles jugeront à propos 9 avec les 
armes , rartiUerié 8c le bagagq ; appuie cette pro- 
pôiîtion de toutes lès raifons que la valeur FrançoilèY 
rihtérêt de la reiiie ^ la confervation d'une grande 
ville, peuvent fournir. On le refufe ; on veut que . 
l'armée fe rende ^rifbn ni ère de guerre 9 on efpère 4a 
réduire par la famiiie > fans égard pour cent mille - 
habitan? que Tôh affame en même temps. On contins 
nue le blocus plus d'un moi^ fan^ llicc^s ; enfin , on 
ouvre la tranchée , ort pouffe les ouvrages avec viva- 
cité ; mais It5 affiégés détruifeni en un jour tout.oa 
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qui a été fait. Une fortîe de 12000 hommes apprend 
aux affiégeans le danger & la difficulté de leur en- 
trepri(ê. Les François rentrent en vainqueurs dané 
la ville , ramenant nombre de prifonniers, le géné- 
ral Monti , des drapeaux , des canons ; mais pleurant 
la perte des marquis de TefTé , de Clermont , de Mo- 
lac , & de quelques autres officiers de diflinâion » SC 
rapportant le duc de Biron , qui les avoit comman- 
dés dans cette fanglante adion , blefTé. 

La nouvelle de la marche de Tarméc du maréchal 
de Maillebois> partie de Weûphalie pour venir à leur 
recours 9 augmente les forces & le courage des aflié- 
gés. Ils ne fe plaignent plus de la difette des vivres ; 
ils ibutiennent leurs travaux avec joie, dansi'efpc- 
rance de voir bientôt la fin de leurs maux : maïs 
elle rallentit l'ardeur des ennemis ; elle détruit Tei- 
pérance qu'ils avoient eue de faire d'un feul coup 
prifonniers deux maréchaux de France innommés 8c 
une armée dç vingt mille hommes ; ils renouent la 
négociation qu'ils avoient rejèttée ; mais le maréchal 
de Bellç-Ifle refufe à fon iour leurs propofîtions. 
Enfin, forcés eux-mêmes de fônger à fe défendre , 
ils lèvent le fîége, & courent, fur les frontières de i4Scpc 
la Bohème, en fermer l'entrée, Ainfî, par la valeur 
des François, & la (âge conduite de leurs généraux > 
les fuites du feeret que le roi de Pruflè avoit fait à Ces 
alliés de Ton traité avec la reine de Hongrie > ne fu- 
rent pas auffi funefles qu'elles pouvoieni l'être. 

Le marvchal de Maillebois , informé que la ville 
de Prague & l'armée font délivrées; que le grand 
duc & le prince Charles marchent à fa rencontre , 
s'arrête à Égra, le laifTe à la garde du marquis d'Hé- 
rouville; &, tournant fur fa droite, s'achemine vers 
le Danube, & donne aux ennemis de l'inquiétude 
pour l'Autriche. Le grand duc va couvrir PafTaw , 

3UÎ en efl la clef Le général Bérinklaw 9 craignant 
'être enfermé dans Munich > en fort : le comte db $, Oâk, 
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I74Z. SecKendorf envoie quatre mille hommes en refMreiH 
Odto3. ^^® poireflîon au nom de Tempereur, C'étoit la fé- 
conde fois que les Autrichiens é vacuoient cette ville ; 
ils Tav oient abandonnée le 6 mai avec précipitation « 
à l'approche de Tarmée du duc d'Harcourt ; mais le 
comte de Kévenhuller l'avoir fait reprendre fur le 
champ par le général Bérinklaw, pour punir les ha- 
bitans de quelques cruautés commifes contre la gar- 
mCon qui en étoit fbrtie. Le fort de cette malheureule 
ville étoit d'ctre le jouet de la fortune pendant cette 
guerre. 
KoT. 12, Le marquis de Balincourt s'empare de Dingel(in|[ » 
& le comte de Saxe de Deckendorf , que les ennemis 9 
à (on approche* avoient abandonné avec tant de pré- 
cipitation , qu'ils y avoient laîfTé quarante- quatre 
mille rations de pain , àc une grande provifion de 
farine. 
t|. L'armée du maréchal de MaiUebois approchant 
de Raciibonne > le prince Charles lève le fiège qu'il 
avoit mis devant Braunaw > fe retire auffi (bus raiiaw» 
laifTanc la Bavière libre. 

Le maréchal de Broglie ayant eu ordre de laiflèf 
l'armée de Prague entre les mains du maréchal dt 
Bellelile > fe rend à Ratisbonne , où il prend le comr 
mandement de celle de M. de MaiUebois. 

Le roi auroit bien voulu conferver la Bohême à 
l'empereur ; mais la défeâion du roi de Pruflfe» la 
foibleffe des Bavarois , & l'éloignement de l'armée 
de Mailieboîs lui en ayant fait perdre l'ertzérance» il 
fut permis au maréchal de Belle-lflede chercher les 
moyens de fortir do Prague , & de ramener (on ar- 
mée. Il failoit traverfer , par un froid rigoureux 9 un 
cfpace de trente-huit lieues de pays dévaftés ^ (ans 
provifions , fans magafîns , fans cavalerie > environné 
d'ennemis. Le prince de Lobkovitz étoit retourné à 
Prague avec un corps de t;roupes confidérable» Se la 
tenoit bloquée. Cependant le maréchsd formt lu 
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projet de Cortir avec fon armée 9 le couvre.d'un (e- 174a. 
cret Impénétrable, pourvoit â tout , & ordonne les 
préparatifs Cous un autre prétexte ; trompe le prince 
de Lobkovit^, & même les bourgeois de Prague Tes 
espions ; fort de cette ville la nuit du 1 6 au 17 dé- ^^^ ^^^ 
cembre, avec iiooo hommes de pied 9 & 32^0 
chevaux ; emmène avec lui quarante 6tages des plus 
diflingués de la ville , trente pièces de canon ^ & les 
vivres néceffaires pour douze jours 9 perce avec cet 
attirail des plaines couvertes de neige 9 ayant à com- 
battre le froid & une multitude de huffards ; il évite 
les défilés où Tennemi Tattendoit ; fe fraie un che- 
xnin ; arrive à Egra (ans aucun échec , & fans avoir 
perdu que ceux qui lui avoient été enlevés par la 
rigueur du climat 8c dé la (ailbn. 

Le prince de Lobkovitz , défèfpéré d'avoir laiflé 
échapper une G belle proie 9 & de Qe pouvoir Tattein- ^ 

dre > retourne à Prague , Ce prélènte aux portes. JVL 
de Chevert 9 que le maréchal y avoir laiflé avec une 
garnifon d'environ fix mille hommes , mais compo- 
lee » pour la plus grande partie 9 de malades & de 
blefTés , menace de mettre le feu â la ville , & de 
s'enfevelir Cous les ruines 9 fî on ne lui accorde les 
honneurs de la guerre » & la liberté de fe rendre i 
Egra avec fa garnifbn : il obtient tout ce qu'il de- 
mande 9 Se Ce rend à Egra. C'étoit la feule ville de 
Bohême dont l'Empereur fût encore le maître* Ce 
prince Ce voyoit , par une révolution imprévue , dé- 
pouillé de la Bohème > de TAutriche ^ de toutes Ces 
conquêtes : fur le point d'être privé 9 pour la troî- 
fième fois , de fes propres états 9 & trop heureux de 
>conferver 9 par la proteâion du roi, un titre impo- 
^nt 9 mais peu refpeâé , quand il n'efi pas foutenu 
par la puiHànce. 

En Italie le roi deSardaigne avoit 9 depuis la mort tt^Miu 
iê l'empereur , formé des prétentiont fiur le Milanès | 
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1742. avoît cxpofé CrS droits dans un manifeûe ; avoit mî* 
Dcccm. ^^^ troupes fur pied pour les foutenir ; avoit accédé 
au traité d'alliance de la France & de Téleôeur de 
Bavière 9 pour être Ibuteiiu. Mais , voyant les E(pa- 
gnols avoir les mêmes vues que lui, faire paffcrde^ 
troupes en Italie , & craignant plus de voir ce duché 
entre leurs mains qu'en celles de la reine , il change 
tout -à- coup de parti 9 & conclut avec cette princelîe 
une convention par laquelle « (ans préjudicier â fes 
droits & prétentions , il s'engage à lui con(êrver le 
Alilanès , & à en défendre, conjointement avec elle , 
l'entrée aux Espagnols : auffi-tôt il joint^fes troupes 
à celles de la reine , & s'afTure du duché de Modcne. 
Cette défedion du roi de Sardâigne , qui ouvre & 
ferme à Ton gré les portes de l'Italie du c6té des 
Alpes , a confervé le Milanès à la reine de Hongrie , 
& lui a encore rendu le fervice d'occuper 40000 
Fran(^ois, & autant d'Efpagnols, à faire dans ce pays- 
Id de vains efforts , qu'ib euffent employés ailleurs 
bien plus utilement. 

Le roi d'Efpagne avoit fait pafler par mer en Ita- 
lie un corps de troupes qui s'avançoit déjà vers Fer- 
rary , (bus les ordre? du duc de Montemar , pendant 
que l'infant D. Philippe s'y rendoit par terre avec 
17- d'autres troupes , en paffant par la France. Ce prince 
arrive à Amibes le 17 niai ; fes troupes marchoîent 
Sept. 8, vers la Savoie, elles y entrent le 8 feptemrbre : l'In- 
fant les joint, & s'empare de Chamberrî & des prin- 
cipales places. Mais «e roi de Sardâigne ramafîe un 
corps de trouves de vingt mille homr 53 , y court , 
& les oblige de le retirer & de repaffer en Dauphiné. 
Dans le cœur de l'Italie , les affaires des Efpagnols 
n'étoient pas plus avancées que fur la frontière. Le 
roi des deux Siciles , menacé dans le port de Nâplcs 
18 Août, par une efcadre Angloiie de quatorze voiles , avoit 
été obligé de s'engager à une neutralité abfolue» & 
de rappeller .les troupes qu'il avoit jointes à cç^ji^ 
d'Elpagne, & qui étoientavec elles à Spolette» 
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La clarine efi couronnée à îAofcou, j ^4^. 

M. le dauphin eu reçu chevalier de Tordre du /Itim ^ifjj„g^ 
Efprit, dans la clupelîe du château de Vontàiix€' ^i,.i,Mt 
bleau* I Mui. 

L'abbé de Ribeyre, qui avoît été nommé à l'év/-- *^' 
ché de Digne , VtCt à celui de Saiot-Flour ; & i'abbé . 
du Lau à celui de Digne* 

La reine douairière d'Efpagne LouiCs-Elifâb^ch itfJuîiu 
d'Orléans meurt i Paris » au paiaif du Luxembourg » 
âgée de 3 X ans. 

Dans le cours de ce mois , les Anglois iêBt p^iict 
quatre convois de troupes à OÛende. 

Le roi nomme minières d*état le cardinal dcTen- ^s^oùu 
' cin & le comte d'Argen(bn. 

Les minières de Suède 8c de Ruflie ^nent â Hel- 4 S^pt* 
(îngfort, où l'armée Suédoifes'é^oitlaiflée renfermer 
fans munitions ,* fans communication avec la Suède 
par terre 9 ni par mer« & (ans espérance de fecours» 
un accommodement entre les deux puidances » par 
lequel le roi de Suède cède la Finlande à la Rufne ; 
& les Rufles promettent de laiffer fortir les troupes 
Suédoi(es de HeKîngfort avec les honneurs de la 
guerre, & de leur permettre de s'embarquer, & de 
retourner en Suède : ce traité reifembie plus a une 
capitulation qu'à un faite de paix* 

La ducheiïè de M? tarin , d'ame d'atours de la ix« 
reine, étant morte , la ducheffe de Villars eu nom- 
mée à fa place, 

Mort du maréchal de Nangis , chevalier d'hon- 7 Oà» 
neur de la t4ine : cette place eil donnée au comte de 
la Motte Houdancourt. 

Traité d'alliance fîgné à Weftminfler entre le roi it Nov« 
de PrufTe 8c celui de la Grande-Bretagne, qui garan- 
tit la Silcfîe au roi de PrulTe. 

La czarine déclare Con^ (uccefTèur au trône de 
Ruflle Charles-Pierre-Ulric duc '*• " ''^ein Got- 
torp Con neveu ; tous les ordres d' \noiC* 

îênt ) & lui prêtent (èrment en < 
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1741» I^e prince Cantimir fait la cérémonie de prttiiife 
congé du roi , comme ambafladeur ; & reçoit fk pre- 
mière audience , comme minîftre plénipotentiaire de 
la czarine. 
Dec. ^ La ville de Bordeaux ayant fait faire par le £eur 
le Moine une Hatue équeflre de (à majeflé , en bronze; 
le roi après Tavoir vue> récompenfe lestalens de cet 
habile artifie d'une penfîon de huit cens livres. 

II. Traité d'alliance défenfive cobcIu à Molcou entre 
la czarine & le roi d'Angleterre, par lequel ces deux 
puiflànees fe promettent un fecours mutuel , au cas 
que Tuneiou Tautre foit attaquée; excepté contre le 
Turc ou les Tartares & Orientaux , de la part de 
l'Angleterre ; & pour rAmérique , de la part de la 
czarine. 

2^, Le roi nomme Tabbé de Pompignan à Tévéché du 
Puy ; & Tabbé de PrefTy à celui de Boulogne. 

31. L'éleâeur Palatin meure à Manheim , âgé de qua- 
tre-vingt-un ans» fans cnfans. Charles- Philippe 
prince Palatin de Sulsback lui fuccède. 
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SURNOMMÉ 

LE B I E N- A î M Ê; 

On a confîdéré la tnînorîté du Roi comme lâ 
première époque de fon règne. Ce temps critique 
auquel le Prince, encore enfant, n'a point de part j' 
pendant lequel ton nom (eul impofe des loix fou- 
vent contraires à fès vrais intérêts ; ce temps , où la ' 
régence, & l'autorité qu'elle donne , font prefque 
toujours des fiijets de rivalités 8t de guerres , fut un 
temps de calme & de paix , par comparaifbn avec 
les minorités de Louis XIII & de Louis XIV. Le 
Régent étoit agréable à la nation : fon efprit étoit 
grand , fon cœur bon , & fès vues droites. Il vouloit 
acquitter les dettes contraôées pendant le règne 
précédent. Si les moyens qu'il prit pour y parve- ' 
nir , ne réuffirent pas , ce fut peut-être autant la faute 
jdttcaraâère de la nation , de fon goût pour les nou^ 
I h Partie. A 
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veautés & de Ton enthoufîalme y que celle dei tii^ 
teurs du ryfteme. 

La féconde époque du règne du Roi efl U minii^ 
tère du cardinal de Fleury. 6on efprit pacifique , â 
làgeflè, & Ton économie peuvent être re^ardéea 
comme une faveur du ciel, dans le défordre oà 
étoient les affaires, la finance & le commerce. Près 
de dix-fèpt années d'un gouvernement fage & tran- 
quille ont tout rétabli ; & , fî la marine eut été entre- 
tenue , comme il eut été à fouhaiter , la critique la 
ffus févère n*auroit eu rien à lui reprocher. La 
rance étoit comblée de gloire ; le Roi avoit été . 
l'arbitre de l'Europe aux congrès de Cambrai & de 
Soiifons , 8c avoit ajouté la Lorraine â Ces états. Le 
miniftère d'un homme jufte avoit été pour la France 
un fîècle d'or : cependant , comme les hommes n'ai- 
ment que les chofes extraordinaires, il ne (èra pas 
aufli célèbre , dansl'hifloire , que celui des Richelieu 
êc des Mazarih. Mais files peuples avoient le choix 
de" celui qui les doit gouverner , ils préféreroient % 
làns doute, les talens , fuITent-ils médiocres, d*ua 
hpmme fage & vertueux , tel que le cardinal de 
Fleury , à la fupériorité inquiète 8c dangereuft des 
deux autres. 

C'efi donc au commencement de cette année; 
c'eft à la mort du cardinal de Fleury que commence 
la troifième époque du règne du Roi. Enfin , la France 
va voir Ton monarque la gouverner lui-même ; c*é- 
toit i'cbjet des defirs^ de Ja nation. On murmure , 
on ré/îfie ordinairement à une autorité précaire 8c 
empruntée. On obéit fans répugnance à la puifiknce 
naturelle & légitime. Dans cette circonûance , la 
réfolution la plus agréable aux peuples , que le Roi 
pût prendre , ctoit de gouverner par lui-même , & 
de Ce réfèrver à lui (èuii'adminiftration de fon Royau» 
me. Le Roi la prit , & l'annonça ^ U déclara ^ue &$:. 
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snînîAres n'auroient plus que le Coin de faire exécur 
ter Tes ordrç«; l'effet s'en eft enfui vl , & le^Roi s'oc* 
cupe uniquement du bonheur de Ces fujets. Le car* 
dinal laifloit des chofes à réparer. 5 oit par politique ^ 
foit par économie y la marine & le commerce exté-* 
rieur avoient été négligés: mais le temps j Tocca- 
fîon n'étoient pas Èvorables pour les rétablir. Il 
falloit auparavant terminer la guerre entrepri(è pour 
la fuccefUon aux états de la maifon d* Autriche* Les 
fècours que la France aroit donnés à l'Empereur 
Charles VII , pour (butenir Ces droits , étant trop 
foibles , n'avoîent pas produit la révolution que 
Ton avoit projettée en ùl faveur ; & ils faifoient au 
Roi une querelle perfonnelle avec la reine de Hon- 
grie, Il étoit queflion de faire revenir d'Allemagne 
les armées Françoifès , de changer le théâtre de la 
guerre , de rétablirl'oflfen/îveque nous avions perdu ^ 
& de rendre aux armes du Roi leur avantage & leur 
fplendeur. Ce fut l'ouvrage de deux campagnes; 
^lais reprenons Tordre de^ faits. 
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ORT du marquis deBreteuil, fecrétaîre d'état xtJanv^ 
de la guerre , & chancelier de la Reiçe. Le Roi 
donne la charge de fecré taire d'état au comte d'Ar- 
genfon , déjà miniftre ; & celle de chancelier de la 
Reine, au comte de Saint-Florentin. • - 

Le comte de la Motte - Houdancourt , nommé 9^ 
chevalier d'honneur de la Reine , prête ferment 
pour cette charge entre les mains de fa majefté. 

Ordonnance du Roi pour la levée de dix-huît io« 
cens hommes de milice dans la ville de Paris. 

Edit du Roi , portant établiffemcnt d'une nouvelle 2 si 
loucrie royale de neuf millions de fonds; ,& créa- 
■ ■ - ■ Aii 
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- tîon de rentes viagères en forme de tonrine« 
Janv.* f^^^^ du cardinal de Fleury , miniftre d'état. Le 
^ ' Roi , fenlîble â Tamitié , pénétré de reconnoiflanctf 
* & de regrets , voulut faire pafTer Ces fentimens à lar 
poôérite. Il ordonna qu'il fut érigé à ce mihiflre 
un maufblée dansTéglife de fàint Louis du Louvre, 
Se fit célébrer un fervice folemnel pour le repos de 
fon ame , dans Téglifè de Notre-Dame de Paris» 
^0, Sa majedé difpofê des emplois du cardinal; il 

donne la charge de grand aumânier de la Reine k 
M. de Tavannes , archevêque de Rouen ; celle de 
premier aumânier qu'avoit M. de Tavannes , à Tabbé 
de Fleury , petit neveu du cardinal : le département 
Se la feuille des bénéfices à Tancien évéque de Mire- 
poix , précepteur de M. le Dauphin ; la (urinten- 
, dance des pofles à M. Amelot, (ècrétaire d*état des 
afiàires étrangères; & il fè réfèrve le gouvernement 
général. 
Pév* 2, Le Roi nomme chevaliers de l'ordre du Saint- 
Efprit les ducs de Briffac , de Luxembourg» de Bouf^ 
fiers & de Biron , le comte de la Motte-Houdancourt , 
le marquis de Gaffion , & les comtes de Lautrec Se 
de Coigni. 
M 2. Sa majefié donne à M. Amelot la place de mahre 
des cérémonies de Tordre, qu'avoit le marquis de 
Breteuil ; & celle de grand trclbrier » â M» Orry » 
contrôleur-général. 
•^ a. Le maréchal de Belle-Ifle avoît quitté « dès le deux 
janvier. Ton cantonnement fous Egra,avec Tarmée 
qu'il avoit fi heureufement Se û habilement ramenée 
de Prague , Se en avoit pris d'autres fur le Naab : fl 
«n étoit parti le vingt, l'avoit conduite par le haut 
Palatinat ; Se après lui avoir fait prendre le chemin 
de Spire ,oiî elle devoit pafier le Rhin , il étoit revenu 
à Francfort. Nommé par le roi d'EQ>agne , chevalier 
de l'ordre de la TpiTon d'or ^ il y trouva H collier de 



DU REGNB DE Louis XV.' f 

Toïdt'e entre les xnàîns du prince de Bavière , qui s'é- j^^,/ 
toit chargé de l'en revêtir lui-même , & qui en fit la 
cérémonie. 

La /îgnacure du contrat de mariage du prince de Féintri 
Montbazon avec la princefle Marie-Louifè-Henriette i ?• 
delà Tour d'Auvergne , fille du duc de Bouillon , Ce 
fait dans le cabinet du Roi où ils font aufli fiancés par 
le cardinal de Rohan. 

Le Roi fait une promotion de quatorze lieutenans 20* 
généraux , trente maréchaux de camp , & foixantd 
dix-neuf brigadiers. 

Mort du maréchal d'Asfeld. Sa place de direâeur 7 ^^'« 
des fortifications eft réunie aux départemens des mi- 
niilres de la guerre & de la marine , chacun pour ce 
qui les concerne. Son gouvernement de la ville èc 
citadelle de Straibourg eH donné au maréchal de 
Broglie. 

Pour remplacer le cardinal de Fleury dans le con- lo^ 
û'i\ , il lui falloit un homme d*état , un citoyen , un 
politique. Le Roi fait choix du maréchal de Noailles , 
Se le nomme miniflre d'état. 

Madame d'Orléans , ancienne abbefle de Chelles » ^à^ 
meurt à la Magdeleine de TreHiel. 

Mort de 1 éledeur de Mayence, Philippe-Charles 
d'Elts , âgé de foixante-dix-huit ans. Le comte d'OIr 
iein«Engelheim , chanoine du chapitre de cette Ville » 
eô élu en (à place , le vingt-deux avril. 

Nouveaux mou vemens en Corfe. Les rebelles font 
une aflèmblée générale, dans laquelle ils fèchoifif- 
iènt des chefs. 

Le Roi nomme M. de la Graodville, confèiller 244;.. 
d'état , à l'intendance d'Alfàce ; M. de Séchelles , auffi 
confèiller d'état , à celle de Flandres ; M. de Machault 
d'Arnouville , à celle de Haynaut ; & M. de Méliand , 
à celle de Soiïïbns ; Tabbé de Saînt-Cyr , fous précep- 
teur de M. le Dauphin , à la place de confèiller d'éut» 

Aiij 
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174^, vacante par la mort de Tabbé Bîgnon , bibliothécaîÂ 
du Roi ; Se donne la place de bibliothécaire à M. Bt« 
£non, maître des requêtes, préfident du grand confeil» 

4*T^ii» Le marquis Doria , envoyé de Gènes » obtient Gk 
première audience publique du Roi* 

Les corsaires de Tunis ayant commis des hoffîlitéi 
Contre quelques vaiflèaux François , le Roi avoit en-« 
yoyé M. de Maffiac , capitaine de vaifleau^ avec 
quatre vaifîcaux de guerre pour bloquer le port de 
cette ville, & tirer raifon de ces infultes. Mais la ré- 
gence de Tunis , reconnoiffant (à faute ) fait un Traita 
avec M, de Maffiac, par lequel elle Ce foumetà en- 
voyer au Roi deux députés pour lui faire (atisfaâion 
du pafîé. Les députés eurent audience du Roi le 8. juin, 
firent des excufes à fa majeflé , donnèrent des parole» . 
pour l'avenir^ & lui pré(èntèrent huit chevaux barbe» 
de la part du bey de Tunis, 

Svt«2 3 Le Roi nomme le comte de Lautrec (on minif- 
ire plénipotentiaire auprès de l'Empereur. 

Déclaration du Roi qui ^pare des barbiers & 
perruquiers la communauté des maîtres chirurgien» 
de Paris, ordonne qu'elle n'en recevra point à 
l'avenir qui ne foient lettrés & maîtres es vt^^i 
Comme exerçant un art libéral» 

jfffalres En Allemagne , le mois de mai n*efl pa^favonH 

e la ble à l'Empereur & à fès alliés. Le prince Charles^ 

uerre^ àvoit déjà rafîèmblé Ces quartiers, que les troupe.» 

Impériales étoient encore cantonnées feparément 

& en plufîeurs petits portes. Elles font lucceffive- 

UÎ9. ment forcées de les abandonner. Le marquis Mi- 

lîutii eft enlevé à Erblack avec ^in corps de fix 

mille Bavarrois. Le partifàn la Croix eft pris à 

Pfarrekirk avec trois compagnies franches après 1^ 

plus vigoureuse réiiHance. Le marquis du Châtelet 

f& attaqué dans Dingclfing par ua- çorf s dç dix 
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tnîlle hommes détaché par le prince Charles ; il s'y 1743^ 
défend pendant vingt-quatre heures avec quatorze 
cents homme^^ enmite l'abandonne & pafle rifcr 
fur un pont de radeaux > protégé par M. Philippe» 
avec quatorze bataillons & douze e(cadrons* Le 
prince de Conti, qui étoit à Landaw avec douze 
mille hommes , averti 9 mais trop tard , que Din« 
gelfing eft attaqué , y court pour le défendre & le 
trouve évacué. Pendant ce tems-là Landaw eft 
pris & Braunaw aflîégé , fans que le comte de 
Seckendorf faflê à Landshut, où il étoit, aucun 
mouvement pour les (ècourir. Cependant lé 
Comte de Saxe, iColé & abandonné à Stadtamhof « 
prefTé par le prhice de Lobkowits qui marche à lut 
avec des forces fupérieures. Ce replie fur le Da- 
nube. Le Baron Steints étoit entré dès le 4 de mat 
cii Bavière par le Tirol , quoiqu*il n'eût que troi« 
mille croates. L'Empereur vovant Càn éleâorat 
prêt à être envahi par le^ Autrichiens pour la troi* 
fîéme fois , n'étant pas en fureté à Munich, en fort, | g ji^i^ 
iè retire à Auibourg , d'où il fe rend à Francfort. 28^ 
Ain/i le prince Charles, par fà célérité & la mau- 
vaifè intelligence des^ généraux de l'Empereur avec 
les François , après avoir fcconquis l'Autriche & 
la Bohème, fe trouve encore maître de toute ht 
Bavière. 

Le nïaréchal de Broglie attendoit à Ji/onavert 1er 
ordres du Roi pour ramener Ces troupes fiir le 
Rhin : mais le Roi , pour aflurer fon retour , avoit: 
envoyé lé maréchal de Noailles avec une armée 
de quarante mille hommes^ Ce général paffe le 
Rhin le 4 juin, détache auflîtôt le comte de Séguc 
avec douze mille hommes pour aller au-devant dit? 
maréchal de Broglie , marche lui-même vers le* 
Mein pour obferver l'armée des Anglois, Heflbis- 
i&UanQyriensjL CQmmandéepar le comte de Steias^ 
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1743, & pour être à portée de couvrir la Lorraine ou ît 
Bavière , félon le parti qu elle prendra. Il la trouve 
campée fur la rive droite du Mein , entre Ettinghen 
êc AfchafFembourg où le roi d'Angleterre venoit 
d'arriver > dans une po/îtion où elle pouvoir être 
enfermée , affamée , foudroyée par l'artillerie 
Françoife , & forcée de fe rendre prilbnnicre. Il 
en forme le projet 3 en ordonne toutes les difpofî- 
tipns * occupe Afchaffembourg , borde le Mein 
d'artillerie, met le pafTage d'Ettinghen (bus la garde 
de douze mille hommes , défend qu'on paflc le ra-- 
vin. Son ordre n'eft point exécuté ; on pafïè le ravia 
en fon ab(ènce , on perd l'avantage de la pofition , 
Bataille Q^ livre la bataille d'Ettinghen ; avec douze mille 
•£trin- hommes contre quarante mille, on ne peutfoute- 
hen* n jr cette partie ; on eft forcé de fe retirer , & les An- 
uin 2 7,glois ont le bonheur de fbrtir d'un cul-de-Hic dans 
lequel ils dévoient périr ou fe rendre* Le plus 
grand malheur pour les François fut la perte d'un 
grand nombre de gens de dillinâion & de braves 
officiers , fur-tout de la maifon du Roi 8c du régi- 
ment des gardes. Le dyc de Rocheçhouart y fut tué* 
Le prince de Dombes, le comte d'Eu, les ducs 
d'Harcourt & de Boufïlers y furent blefTés ; M. le 
duc de Chartres eut un cheval tué fous lui. Les An- 
glois fe trouvèrent fî heureux d'être arrivés (àins & 
faufs à HaiV^re , qu'ils y refièrent long-ttms & ne 
firent rien de toute la campagne* 
Juill. 9 Le maréchal de Broglie arrive à Wimpffen fiir le 
Neckre> remet le commandement de fon armée au 
comte de Saxe» fous les ordres du maréchal de 
Noailles. 
^^» Déclaration de M. de la Noue , miniffrc du Roi i 
la dicte de l'Empire, portant que fa majeftc, infor- 
mée que les princes veulent impofèr la médiation 
^e TËnif ire pouf. faire çcifçr la guerre allumée c^ 



V 
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'Allemagne^ A: çDe FEnœnr Bt Is rrônr de Ho»- 1743» 

grie Cent em m t çxltùs c, 2 ccv7«é 13e â c â £3 ar- 
mées de ic i caii âff în irzw o jL rfs et £a ro^scnr • 
attends qu'elles ar ^k «nfarxslîzsïs.- S: es lu p e 
tems pour ccaser an corjs G fimy ig ne ce tcsDCÔ- 
gnage de (en auri a k i B S: et Hem inr^TTanca ^nr la 
paix. En ccnCoBeBce, le larrry;!! àt îfetr?>> & 
rend fîir le Rinn « diar^ le ccmrr àe Ssi^e es Ê» 
d'aider le narcclol et coi^ a rmftxhrr leFnBce 
Charles de pafîêr ce fiemre. 

Le marqms ce Baliacgan^ le ccacte Cf BfTfsger 3#JUfi 
& le marquis de Caranan , arec les hn^sâts êe 
Champegoe êc de la Sazie, â: decx régîmers ds cra« 
gons , font main bafiê fâr trcis mille^recaiS^rf aux- 
quels le prince Charles aroîî £dx paâr le RlÊn par 
ri fie de Reignac, & cci cuâtst panreims înT^^â 
Rhinwilliers : ces grenidierf lôm tocs m^s , noyés , 
ou faiu prifbnniers. Cette fadieniê expédition eft 
une leçon pour le prince Charles , pooi re pas ha(âr« 
der des lauriers qu'il avoic acquis dirns cette cam* 
pagne ; il quitte les bords du Rhin , iê retire dans le 
Brifgaw Se y prend des quartiers dliirer, quoique les 
Anglois euilênt, pour l'aider^ une armée ce près de 
fbixante-dix mille hommes, depuis que les Hollan- 
dois , au nombre de YÎngt mille, les ayoient joints 
à Worms. 

La garnifbn d'Egra, réduite à la plus cmella fa- ytéfu 
mine par un blocus de trois mois fans efpérance de 
lecours, vu Téloignement 6es armées Impériales Se 
Françoites, Ce rend prisonnière de guerre. Un con- 
voi de cinquante bœufs, que M. Défâlleurs miniflre 
du Roi en Saxe tenu de lui faire païïêr , aurcit différé 
fa redàltion de quelques mois, â'il lui étoit parvenu; 
mais ce convoi fut pris par les huflârds Autrichiens. 

Les minières de la reine de Hongrie, du roi de ij, 
Sardaigne & du roi d'Angletene, ^nent à Worms 
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1743, & pour être à portée de couvrir la Lorraine ou î^ 
Bavière , félon le parti qu elle prendra. Il la trouve 
campée fur la rive droite du Mein , encre Ettinghen 
& Archaflfembourg où le roi d'Angleterre yenoit 
d'arriver > dans une po/îtion où elle pouvoir être 
enfermée , affamée , foudroyée par l'artillerie 
Françoife , & forcée de £c rendre pri(bnnicre. Il 
en forme le projet 3 en ordonne toutes les difpofî- 
tîons , occupe Afchaffembourg , borde le Mein 
d'artillerie, met le pafTage d'Ettinghen (bus la garde 
de douze mille hommes, défend qu'on paflè le ra-- 
vin. Son ordre n'eft point exécuté ; on pafïè le ravin 
en fon abfence , on perd l'avantage de la pofition , 
Bataille Q^ livre la bataille d'Ettinghen ; avec douze mille 
l'Etrî/2- hommes contre quarante mille * on ne peut foute- 
'ihen. nir cette partie ; on eft forcé de Ce retirer , & les An- 
Fuin 2 7,glois ont le bonheur de fortir d'un cul-de-fac dans 
lequel ils dévoient périr ou fe rendre* Le plus 
grand malheur pour les François fut la perte d'un 
grand nombre de gens de diftinôion & de braves 
officiers , fur-tout ae la maifon du Roi 8c du régi- 
ment des gardes. Le dyc de Rocheçhouart y fut tué» 
Le prince de Dombes, le comte d'Eu, les ducs 
d'Harcourt & de Boufflers y furent bleflfés ; M. le 
duc de Chartres eut un cheval tué fous lui. Les An- 
glois Ce trouvèrent iî heureux d'ctr« arrivés fàins Se 
faufs à Hau'^vre , qu'ils y refièrent long-tcms & ne 
^rent rien de toute la campagne* 
Juill. 9 Le maréchal de Broglie arrive à Wimpffen (ur le 
Neckre> remet le commandement de fbn ar^née au 
comte de Saxe, fous; les ordres du maréchal de 
Noailles. 
^6. Déclaration de M. de la Noue , miniffrc du Roi à 
la diète de l'Empire , portant que fà majefté, infor- 
mée que les princes veulent impofer la médiation 
^e l'Empire pouf faire çcflçr la guerre alluniée ç^ 
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-Allemagne^ & que l'Empereur & la reine de Hon- 174}». 
grie font en négociation , a envoyé ordre ^ ùs ar- 
lîiées de revenir fur les frontières de fon royaume, 
attendu qu'elles ne font qu'auxiliaires, & en même 
tems pour donner au corps Germanique ce témoi- 
gnage de fpn attention & de fon inclination pour la 
paix. £n conféquence, le maréchal de Noailles Ce 
rend fur le Rhin , charge le comte de Saxe du foin 
d'aider le maréchal de Coigni à empêcher le Prince 
Charles de pafïèr ce fleuve. 

Le marquis de Balincourt, le comte deBerenger 3oAotit 
& le marquis de Caraman , avec les. brigades de 
Champagne & de la Sarre , & deux régimens de dra- 
gons , font main bafle fur trois mille grenadiers aux- 
quels le prince Charles avoit fait palier le Rhin par 
rifle de Reignac, & qui étoient parvenus jufqu'à 
Rhinwilliers : ces grenadiers (ont tous tués , noyés y 
ou faits prisonniers. Cette ficheuCe expédition eft 
une leçon pour le prince Charles , pour ne pas hafar-» 
der des lauriers qu'il avoit acquis dans cette cam- 
agne; il quitte les bords du Rhin, Ce retire dans le 
Irifgaw & y prend des quartiers d'hiver, quoique les 
Anglois euflênt, pour l'aider, une armée de près de 
foixante-dix mille hommes, depuis que lesHollan- 
dois , au nombre de vingt mille, les avoient joints 
à Worms. 

La garnifbn d'Egra , réduite à la plus cruelle fa- 7 Sept, 
mine par un blocus de trois mois fans efpérance de 
lêcours, vu l'éloignement des armées Impériales & 
Françoites, Ce rend prifonnière de guerre. Un con- 
voi de cinquante bœufs , que M, Défalleurs minière 
du Roi en Saxe tenta de lui faire paiïèr , auroit différé 
fa redditio/i de quelques mois. S'il lui étoit parvenu; 
mais ce convoi fut pris par les huf&rds Autrichiens, 

Les minières de la reine de Hongrie , du roi de i», 
Sardaigne & du roi d; Angleterre, fignent à Worms 
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ït4î. "" traîté, par lequel la Reine cède au roi deSanfifr 

Ic^teA gnele Vige vanafque en partie, la ville de Plaifànce 

& le Pavefan , avec tous Ces droits fur le marquisat do^ 

Final qui eft aux Génois. Les parties contraâantes y 




caufc commune. Ce traité étoit la fuite d'une çon- 
yention qui avoit été fîgnce le premier féyricr. Se il 
îndifpofa les Génois. 
fe<« La reine de Hongrie » qui s^étoit fait couronner i 
Prague le 12 mai, rend à l'Empereur tout le chagrin 
qu'il lui a donné > & 6 fait prêter ferment par le»^ 
états de Bavière. 

'Jf&îm En Italie , les afl^ires des Efpagnols ii*étoîent pas 
t Italie. ^^ beaucoup meilleur état. Le roi de Sardaigne 
;^4ars,* ^^oit à la vérité quitté le camp de Montmeliant de» 
les premiers jours de janvier, & étoit repaflë en 
Picdmont par le mont Cénis & le petit faint Ber- 
nard , abandonnant la Savoie aux Espagnols. Mais^ 
rinfant D. Philippe êc le Marquis de la Mina <|ui 
. les commandoient n'en étoient pas plus avances* 
Ils ne pouvoient pénétrer en Italie , quelques eflfortf- 

Îu ils fiflent , tant les paflàges étoient bien gardés*. 
>ans l'intérieur de l'Italie , les exploits du comte da 
'%m Gages (e bornèrent à donner le combat dé Campo^ 
Santo dont les deux partis s'attribuèrent l'avantage ^ 
& qui conlequemmenc ne décida de rien. Le duc de 
JWodène, nommé généraliffime des Efpagnols, fe- 
mit à leur tête le 9 mai , 8c ne put rien entreprendre^ 
j^ . d'important pendant toute la campagne. 

géaéra^ Le prince de Grimberghen , ambaffadeur de PEm* 
te. pcreur, obtient (à première audience du Roi. 
Mû 7* Le Hoi pofe la première pierre de la noayell^ 
^nia 1 2. f aroiilè de VerlâiUes» 




»tT «EGi*S B» Louis XV. ir 

' Mort de madame la ducheflè de Bourbon, pre- 
mière douairière, Loui(è-Françoi(è de Bourbon, 
légitimée de France , fille de Louis XIV ; elle étoit 
âgée de foixante-dix ans. 

Le Roi nomme ambaflàdeur à Rome M. de la *!• 
Rochefoucault , archevêque de Bourges, auquel il 
avoit donné (à nomination au Cardinalat. 

Les articles préliminaires de la paix entre la *7i 
Suède & la Ruffie font fîgnés à Abo. L'éleâion de 
révêque de Lubeck pour (îiccefïèur au trône 3e 
Suède , y eft ilipulée comme une des principales con- 
ditions de laquelle on fait dépendre la renonciation 
du duc de Holftein-Gottorp à Ces droits fiir cette cou- 
ronne , & la reftitution d'une partie des conquêtes 
faites (ur la Suède par la Ruffie : le traité conforme à 
ces préliminaires fut /igné à Abo le 1 7 août. 

L'évêque de Lubeck Frédéric-Adolphe , duc de 3 Jti^I« 
Holflein, eft élu à Stockholm, par les états de 
Suéde , pour (ùccéder à la couronne. . . 

Ordonnance du Roi, pour la levée 8c augmenta- lo. 
tjonde 3^000 hommes de milice dans le royaume. 

M, de Bernage y confèiller d'état, & intendant de 26^ 
Languedoc , eft élu prévôt des marchands de la ville 
de Paris , à la place de feu M, de Vatan ; l'intendance 
de Languedoc eft donnée à M. le Nain intendant de 
Poitiers ; & celle de Poitiers à M. Bcrryer , maître ' 
des requêtes. ^- 

Mort du maréchal de Pqy (ègur. « ' ^ **^ 

Mort de mademoifelle Louife-Françtuiê de Bour- **• 
bon du Maine , fœur de meffieurs les princes de 
Dombes & comted'Eu. 

Entrée publique à Paris de M. Cornaro , ambaflà- 8 Sept» 
deur de Venife. 

Mort de M. le prince de Lambefc Louis de Lor- *• 
taine, comte de Brionne. 

Thamas Couli-kaa ayant déclaré la guerre a b 
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Porte, legrand-Seîgneur, pour «'en venger, fait 
proclamer roi de Per(e , à la tête de (es troupes , u» 
jeune prince de la famille des anciens Sophis , qui 
s'étoit réfugié à Conflantinople. 

t»©* La Czarine fait publier un manîfefle, dans lequel 

elle Ce plaint que le marquis de Botta , miniflre de la 
reine de Hongrie à (a cour , abufant de fon minis- 
tère, a fait des intrigues & des manœuvres pour 
procurer un foulèvement en Ruffie , en faveur du 
prince de Bévern. La reine de Hongrie ne voulant 
pas Ce faire une ennemie de cette Princeffe , fait aflu- 
rer la Czarine que , fi le marquis de Botta s'étoit 
oublié à ce point, c'étoit à fon infçu , & contre fon 
intention. Le marquis de Botta Ce juflifie aufO de 
cette imputation par un mémoire. 
5t6; M. de Maupeou , préiîdent à mortier au parle- 
ment de Paris, en efl nommé premier pré/îdent à la 
place du premier préiîdent le Pelletier, qui avoic 
demandé au Roi la permilfion de Ce retirer. 

Oâobrc. Le Roi nomme Tabbé de Luffan à rarchevéché de 
Bordeaux; l'abbé Bouhiers à Tévêché de Dijon ; 
rAbbé'd'Avrincourt à celui de Perpignan ; & l'Abbé 
Lambert à celui de faintPaul-trois-châteaux. 

Nov. 5 ÉtablifTement d'une nouvelle lotterie royale, 

dont le fonds efl de quinze millions. 
II 5» On fait à Hanovre la célébration du mariage du 

prince royal de Dannemarck avec la princeffe Louilè 
d'Angleterre. 
'^o# Traité d^lliance conclu à Vienne entre la reine 

de Hongrie 8c le roi de Pologne, éleâeur de Saxe, 
par lequel les deux puifTances Ce garantiffènt récipro- 
quement la pofTeflîon de leurs états. * 
'2«. Le Prince de Turenne époufe à Paris la Princefle^ 

Louife-Henrictte-Gabrielle de Lorraine- Marlàn» 

ï>éc. X Le Roi nomme le comte de Bavière fon ambaf&ffflv 
deur extragrdin^re auprès de TËmpereur^ , .^^ 
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paratîft d'une defcente en Angleterre, à Teffet d*y 
tranfportçr ce Prince , ou d opérer une diver/ioh , Se 
d*empccher les Anglois de faire paflcr la mer à leurs 
troupes : le comte de Sax« étoit à Dunkerque , flic 
devoit la commander. Cette entreprifè, foit feinte, 
foit projettée, étant une véritable hoiUlité , le Roi la 
fait précéder d'une déclaration de guerre , dans la- 
quelle (a majeflé Ce plaint de ce que le roi d'Angle- 
terre avoit manqué au traité de neutralité conclu 
avec lui à Hanovre en 1741 ; de ce qu'il ne lui faifoic 
point^raifon des coitffts & des prifes faites par fes 
vaiflèaux ; de ce qu'il lui avoit , l'année précédente , 
fait la guerre en perfonne ; die ce que l'amiral Mac- 
thews ^toit venu l'attaquer jufques dans la Méditer- 
ranée, & le provoquer au combat; enfin, de et 
qu'après tant de procédés injufles il lui demandoi^ 
encore raifon de l'arrivée du prince Edouard ea 
France. 
firt» 7* Le projet d« deftente en Angleterre n^avant point 
eu lieu , 8c le comte de Saxe étant revenu a la cour , 
le Roi récompen(è Ces fervices par le bâton de ma** 
i-échal de France , dont Ces mains étoient û dignes t 
fa majeflé lève à cet effet , tous les obflacles que la 
diverAté de religion y pou voit apporter. 
^V, Le Roi déclare aufïl la guerre a la reine de Hongrie^ 
Le roi des deux Siciles Ce joint au Roi , & fait pu- 
blier un manifefle cpntre la reine de Hongrie, dans 
lequel il expofc la nécefTité où ilefl de rompre. la 
neutralité qu'il avoit promife en i/4i , & de fè tenir 
fur la dcfenfîve contre les invafîonsque cette princefTe 
préméditoit de faire dans Ces états. 

M. Amelot Ce démet , entre les: mains du Roi , de 
la charge de fècrétaire d'état des affaires étrangèrçifi . 
& fa majcHé iè réferve la conduite de ce départemental 
jufqu'à ce que les circonflancçs.devenues par Ce* ^^'^^S^ 
moins critiques & moins embarraflantes f ^"» 
j92ertei3t de le rt aietue en d'autres màins^ 
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Le tloi part de V erliiillt- ? puur lé riicUic a 1 1 i.:ié -*• 

^ ësiirni:e5ce Flandirs» ^ 't Uii ium ir |..u Ai «u ^'*'*t' 
^L'h. premur ccmmisCri iiL:.irs tiaii^vii*. ji ...,» 
zcus les bureau* necctiuirrd. Il jm 17.1 le i* .i l .li.. ^ '*-"r%*4 
«ores avcir viiîtc les piact-i l"^» plua m.^. ..1^....* ^ît ""* . ** 

lèsironuerps , afCcrnt: ici « n.irs |,..ui i- ui lu. ..^. * ***'• 
Lfcumtpcelkir.t Iricitium li i i.liai^-. » |.« ••.: «i.i 1 a.- 
Jêncf eu .'oi, .'jn lèuieintiu *:e j . .^fnii......!.,.. 4- . 

mais aulfi de u c:rec::cn ce t<.uit» icd dij.i.v« :..jtM.. 
tss .ans Tin teneur eu rcy au me. 

Les £cats-gcneraux.«liarfne9 cit: i> zi. -,..!. ^ »:« ti..i . 
& des mouvexTiens ce ;es ■rcu'.efrj J..i ■:.;.w.....fc jc; 
ccmte àeWalicnacr, «.iaarçc ce lux i^,ic Ol* ;,* .j...ii- 
ncns de leur part, ôc Ci.ottr.ir -^u.* l-;..'^.«.,.:.w li.^ 
conquêtes. 

Le Roi rier.i ;i i'abbaye re CSar^ un «-"-u ... .^ c^ . ^^ 

Tordre du (âint- Jjfprit , cansierueiii .:-,jiju.^ ^ 

qu j« de BjiTy f. ht- vaKer. 

i^^vijJfceeMenineftlarremit'reccnvLLr.'- :.. R.^:; , ^^^. 
•jle :ê r^rd après ft-[ t 'oits c#- rrancrïtt. 

i.e '^iri fait invertir Je lendemain u liiic c Jc^i^*- . i, 

J ^ î;.»"^^!^ le lé, 

i ^' .■î»»r t:e Boufflers s*' m pare eu Krt ex iti i^.^.v ._i»-.- . ^ , 
* ^ Uo! fie !a ville de Furnes. . , . ,,.^ 

?.. i.->Vi*> îes irmesdu Rrî pr'^fLxrcier.r .-.utî. i.* ii 

» riA.*««. .^*^biTii?e de France 6f r. ÎMi'..j;.a î,-.. -- 
irir.-.*rt* ■•^■j , i s lui avrienr i, it '-.«lit .v '• t.. t.* 
iti'.:»»'i I *»--i{^.^ troupes Fi'.'m''.)Tff.-;:i ^ ::i- u » i... . 
V.''-. •*"'l'^rrr'»rle^ châteaux g' AT» rcii.. . . . c. L .. :-. 
0. J»'»-'*-''>fj2i!elnucvo , enfuiie x-.u: r^s. •û - 

••ilcfcwWèëfbîde Viile franche .: le ;c.:u.. , t^ . . 
^fc^^fonnicrc de guerre. 
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,^^4, Le prince de Conti étant parvenu à foire paflèr le« 

montagnes à Tes troupes , après bien des dimcultés » 

Août 17 fait le (îége de Démond, le prend le 17 août avec 

toute (a garnilbn; fait ouvrir la tranchée devant Coni» 

lept, 1 3 en poufle le iîége avec vigueur ; eil aecaqué par le roi 

30. de Sardaigne , qui , pour lui faire abandonner cette 

entreprife , lui livre & aux Efpafgnols une bataille 

fous les murs de Coni ; l'Infant & le prince de Conti 

font vainqueurs , les Piémontois malpraités & battuf 

fè retirent en défordre , & abandonnent cette ville à 

fes propres forces ; elle fe défend trois fèmaines. Peu 

de jours encore TeufTent obligée â Ce rendre ; mais la 

i^J faifon trop avancée force les princes à lever le fiége « 

& à repaflêr les Alpes. 

Le roi des deux Siciles , aidé du comte de Gages ,* 
avoit de (on coté réuflî à empêcher le prince de Lob-* 
kovitz & les Autrichiens de pénétrer dans Ces états« 
' La campagne de Rome avoit été le tb-^âtre de la guèr* 
re ; & les Autrichiens ayant été vigoureufêment rc— 
poufTés à Vélétri , le x i août , par les Siciliens & les 
- Èfpagnols qu'ils avoient voulu attaquer dans leur» 
camp , avoient été obligés de Ce replier du câté delà 
Lombardie» 

'Affaira En Allemagne , Tétat des chofès étoît déjà changé ♦* 
'^Alle- depuis que le Roi conduifoit lui-même fes aâkires 
magne» avec les princes étrangers. Par Ces foins, le roi de 

Pruffè reconnoît enfin que les fuccès de la reine de. 

Hongrie la rendent redoutable , que la conquête qu'il 
juillet, a faite de la Siléfie n'eft pas bien affermie ; il traite 

avec TEmpereur ; on conclud à Francfort un traité 

d'alliance défenfîve entre rEmpereur,le roi de Pruflè, 

l'élcdeur Palatin & la régence de Hefle-Caflèl , à l'ef- . 

fet de contraindre la reine de Hongrie à reconnoître ; 

l'Empereur en cette qualité , & à lui rcûituer &9 
( états héréditaires» ; 
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En coîiffquencfe , le roi de Pruflè fait publier un 
- ïnanifefte, &eXpo(èlfe^ raifons qui rengagent , com- 
me membre de l'Empire , à donner des troupes auxi- 
liaires à l'Empereur, chef dé TEmpire, attaqué, 
dépouillé par la reine de Hongrie , & méconnu par 
c-ette princefTe , malgré l'unanimité des fufFrages qui 
Tont élevé à ceti% dignité. 1* 

Il envoyé en Bohème une armée Pruffienne de 
80000 hommes , 6c une de i tooo en Moravie : c'étoit 
bien plus qu*il n'étoit porté par le traité de Francfort » 
mais c'étoit ce qu il avoit promis au roi. 

Cependant Je prince Charles de Lorraine , igno- juîUctf 
rant encore ces effets de la politique du Roi , avoit 
pafle le Rhin , s'étoit emparé des lignes de Lauter- 
bourg, de Veiflèmbourg & de laLauter, 

Le maréchal de Coigni chaflè les Autrichiens de s,*; 
ces trois poftes ; le prince Charles revient en force * 
les reprend, éc envoie des détachemens faire des 
courfès jufques dans TAKàce, / 

Le Roi, inftruit de cet événement , fait pafler en 
AKâce le duc d'Harcourt avec le corps d'armée qu'it 
commande ; y marche lui-même avec vingt-fîx ba- x>^ : 
taillons & trente efcadrons , commandés par le ma- 
réchal de Noailles ; laiffe en Flandre le maréchal de 
Saxe avec ie rede de Ces troupes > qui n'étoit que d» 
quarante-cinq mille hommes, pour s'oppo(èr » dans 
cette partie > aux progrès des alliés qui en avoient 
' plus de (bixante-dix mille. Ce général remplit admi- 
rablement les vues du Roi , choifîtfon camp près de 
Courtrai : de-là faitobftacle à toutes les opérations 
àes alliés, leur coupe les vivres ;refu(è de combat- 
tre en bataille rangée , mais les empêche d'affiéger 
Lille; & fait cette belle campagne défenfîve» qui a 
été aufli glorieulè pour lui que les offeniîves qui Tont 
fui vie. 

Le Roi arrive à Mç|;8 , y donijç audience au baron 4 Aoilijî 
II, Pmic. "a 
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^1 744« de Schmectau , plénipotentiaire du Roi de Pru(&^* 
^cûc. 2 Maladie du Roi. Le 15 > il eÂ à Vextxémiti» Lar^ 
mes , douleur , confiernation inexprimable des Fran- 
çois. On lui donne 9 comme de concen» le nom 4c 
LOUIS LE BIEN-AIME*. Ce tt'étoit point flatterie ; on 
ne croyoit pas qu'il en dût jouir. Il e(l encore diâicile 
délire les nouvelles pubh^ues do çc temps > làns^n 
être attendri [à 3. 

i^. Enfin Teipérance renaît, la convjde(cenee Hiit* 
Les tranfporis de joie (ont portés jutqu." à l'excès dans 
toute la France, s'il peut y avoir de l'excès pour ex- 
primer un amour iî légitime* La Bretagne fut 9 de 
toutes les provinces du royaume , celle qiû donna le 
témoignage de fà joie le plus raisonnable Se le plus 
durable. Les états de cette province arrêtèrent qu'il 
&roit érigé dans leur capitale un monument de bron- 
ze, représentant cet événement. Il fucen confë* 
quence exécuté par le fieur Lemoine, & pofiâ 
Eennes en 1754. , 

Les armées du Roi exécutent , pendant (à maladie > 
ce qu'il avoit voulu faire en perCbnne. 

;ii« Leduc d'Harcourt chailè de Savernele comte de 
NadaAî & iiooo Autrichiens; l'armée entière vient 
au fècours de Nadaâi , & le ramène dans Sayerne : 
mais k 15 il en eft encore chafTe par le duc d'Hsvr 
court, fans efpérance de retour. 

15, Le prince Charles prellé d'un côté par le maréchal 

de Noaiiles , de l'autre par le duc d Harcourt, re** 
paHelaSorm. 

.2j. Le maréchal de Noaiiles attaque les retranche- 

( i ) Voy t-L fur-touc la gazette de France du 29 août 
de cerrc année , article de Paris, &. dans cekle do 19 
fcprcmîjre , la nvanicre dont le titre de bien^AIMC* » 
éi": donné au Roi, non par des courcifans » xa4< pu.lc 

fW^lCt 
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ftiens de Sufielsheini) Scies force. Meffieurs Dutil- 1744". 
let , Damff Bville . & de la Côte-Meflèlière font tués 
à cette attaque > quoiqu'elle ne foit pas d^aïUeurS 
Jneuririère pour les François. Le chevalier d'Orléans, 
& meffieurs de Fremur & de la Serre y font blelîës. 

Le prince Charles (è dérobe pendant la nuit, re- i4» 
pafîe le Rhin. Le chevalier de Belle-Iflé, chargé de 
le fuivreavec un gros détachement , ne peut attein- 
dre que fbn arrière-garde. Elle efl attaquée de battue 
pat le comte de Noaillts. Le prince Charles avoit dti 
ailes ; il fuyoit les troupes viâorieufes du Roi , & 
couroit au (ècoursdela Bohème envahie par le roi 
de Prufle. Cependant.il n'arriva pas afièi tôt pour 
empêcher ce prince de prendre U ville de Prague 
le 1 5 fêptembre. Mais par les mouvemens 8c les mar- 
ches qu'il fit, il la força d'en retirer la garnifon le a 7 
novembre. Ainfî le roi de PrufTe ne fut maître de 
cette ville que deux mois. Les François, l'avoient 
gardée treize mois. 

Après cette retraite du prince Charles , l'armée 
Impériale repaflè auiC le Khin ^ Se reprend toute la 
Bavière. 

Le coihte ^e ÇtcrnAont s'empare de la ville de ^pttOQ 
Confiance. 

Le comte de S* Germain prend Burghau^èn pat 
efcalade. 

L'armée Françoife reflée (bus les ordres du mzri* , 
chai de Coigni reprend toutes les villes foreilières ^ 
l'Autriche antérieure > & met le fiége devant Fri- 
bourg. On ouvre la tranchée le 30 Teptembre devant jd* 
cette place. 

Le Roi encore foîble Se convalefcent arrive au j^ ofté 
£cge y 9c le premier novembre , (è rend maître de la i nov# 
viUf . Les châteaux fe rendirent le 15 , & la garnilbn 
fut pri&nnière de guerre. 

Retouj: du Roi à Paris % après cette conquête» Son x u^ 
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1 744. entrée dans la capitale ctoit un triomphe que la jo-e-v 

Novem. les acclamations > les ^ranfportS de Ion peuple ren^ 

doientplus agréable & plus touchant encore, qu*il 

lî'etoit brillant & majeûueux par la pompe quiTac- 

compngnoit. 

JIffdires Le Roi donne au marquis d'Argenfbn > chancelier 
généra" de M. le duc d'Orléans , la place de conlèiller ai^ 
les^ confeil royal des finances, vacante parla mort de 
Juin 8« M- Fagon ; & celle d'inteiidantdcs finances à M. de 
Boulogne , con(êiller au parlement de Nletz, 8c char* 
gé depuis vingx ans de la direâion de la parue des fi- 
nances qui concerne le tréfbr royaU 
Jull.zs* On fait à Berlin la célébration du mariage de la 
princefTe Louife-Ulrique de Brandebourjg avec le 
duc de Holflein - Eutin , déHgné fucceileur à U 
couronne de Suède. 
Sept, 13. Le Roi donne Tévéché d*Ala{s à Tabbé de Mont- 
clus , évêque de (aint Brieux ; & celui defàint Brieux 
à l'abbé du Breignon. 
2 8, Madame de France , /îxième fille du Roi, meurt 
à l'abbaye de Fontevrault. 
fOOob. I Le maréchal de Belle-Ifle ed nommé lieutenant 
général de Lorraine , par le roi de Pologne Staniflas* 
Nov. i; Le Roi déclare qu'il a conclu le mariage de M. le 
Dauphin avec l'infante Marie-Thérèfe d'Efpagne* 
Le Roi nomme , enfin , à la place de fecrétaxre d'é- 
tat des affaires étrangères, M. de Villeneuve, qui 
s'étoit acquis tant de réputation & d'honneur pen- 
dant (on ambafTade à la Porte. Ceminiilre modefie, 
flatté du choix du Roi, mais que (a (ànté mbttpît 
hors d'état d'y répondre , en remercie (à maijefté , 8C 
obtient la permilHon de ne la point accepter* La 
modeflie du refus prouve bien la (ageffe du choix, 
j g^ Le Roi donne enfuite cette place au marquis d'Ar- 
' * genlbn , confeiUer d'état & au con&il royal deafinan* 
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jees ; celle de furintendant des pofles de France au i744« 
comte d'Argenfon , (êcrétaire d'état de la guerre ; & 
celle de confeiller au confèil royal des finances à M. 
de Brou, confeiller d'état. . 

. ^ Le comte de Brionne obtient de fi raajefté la fur* * 3 Nov. 
vîvance delà charge de grand écuycr de France. 

Mort de la ducheffe de Châteàuroux , dame du pa- « Dec» 
lais de la Reine , nommée fur- intendante de la mai- 
fon de madame la Dauphine. 

Mortdupiaréchal deChaulnes. - 5. 

Mort du cardinal de Gefvres. 1 2» 

L'Archid cIiefie,épourèdu prince Charles de Lor- i^» 
raine , meurt à Bruxelles, à l'âge de vingt-fîx ans, 
en couches d'un enfant mort. La ducheffe douai* 
rière de Lorraine , fille de Monfîeur frère de 
Louis XIV, mourut auffi peu de jours après , le 23. > 

La célébration du mariage de Tinfante Marie- *•• 
Thérèfè avec M. le Dauphin eÛ faite à Madrid par 
le patriarche deis Indes. Le prince des Afluries époufe 
la princeffè au nom deM. le Dauphin : L'évéque de 
Rennes, ambailàdeur du Roi, a voit fait huit jours; 
auparavant la cérémonie de la demande dans I9 
forme ordinaire. 

Le maréchal de Belle-Ifle, chargé par le Roi de -o« 
quelques négociations auprès des puiiïànces du Nord , 
relatives a la ligue de Francfort , traverlànt pour allée 
à Berlin un petit territoire dépendant de l'éledorat 
d'Han^j/re ^ près d'Elbingérode, eft arrêté prifon- 
nier avec le chevalier de Belle-Ifle Ton frère , qui 
Taccompagnoit ; ils font conduits Tun 5ç l'autre en 
Angleterre , où ils (ont retenus jufqu'au mois d'aoûc 

Le Roi donne Tévêché de Béziers à l'abbé de 24. 
Ghiflelle , & celui de Saintes, à Tajjbé de la Corée, 
y Le cardinal de Rohan fait y dans la chapelle du ^9* 
château de Verfailles , la célébration du mariage du 

Biij 
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744, duc de Pcnthièvre avec la princefle de Modène : !•• 
même jour, le comte de Bi'onne épouft» en fe-. 
condes noces , la duchefle de Rochechouart. 

M- de la Porte, maitre des requêtes > eft nommé 
intendant du Dauphiné ; & M. Bcrnage de Vauxj 
intendant de Moulins^ 

nv, I. Le Roi accorde à l'abbé de Vantadour la fir* 
vivance de la charge de grand aumônier de France % 
$c lui donne le cordon bleu. 

Sa majcflé nomme chevaliers de l'ordre fli|fàint«« 
Efprit les ducs d'Aumont & de Randan , le mar** 
quis de Montai, le comte de Sennederrc, le nur- 
quis de Meuze & le comte de Tavannes. 
|. On conclud à Varfovie un traité d'alliance défea- 
fîve entre la Reine de Hongrie , les rois de Pologne 
- & d'Angleterre & la république de Hollande, par 
lequel ces puiflànces Ce garantiflent réciproquement 
leurs ctats , flipulant les troupes que le roi de Pologne 
fournira à la reine de Hongrie, & les fubfides que 
l'Angleterre & la Hollande donneront à ce prince 
en indemnité de Ces fr^is. 

Le comte de Vaulgrenant eft nommé par le Roî 
pour r-emplacer le comte de (oint Se vérin à la cour 
de Drefde. 
mv.io M. Cornaro, ambafladeur de Venife, meurt à 
Paris âgé de trente- huit ans. 
lî. Madame la Dauphiné eft reraffè dans Tifle des 
Faifans par les officiers du roi d'Efpagne, entre les 
mains du duc de Lauragais chargé par le R;oi de la 
recevoir, 
ac. L'empereur Charles VII meurt à Munich, âgé 
de 47 ans , d'une goutte remontée , & emporte avec 
lyi'le fruit des négoçiarions & des çflfort? qiic la 



France faîfbit en & faveur depuis quatre an«. i74îi 

Le Roi fiçne Técat des olBciers quidoiv^t corn- 2iJ«iv« 
pofer lamaiton de madame la Dauphine ^ & nomme 
potir fbn premier aumônier l'aocicii évêque de Mi- 
repoix* ; Tabbé de S« Cyr fon aumônier oi'dînaire ; leJ 
abbiés de Nicokï % de Sâitiy > de Poudens & de Bon- 
iiè^î(è,aumôniers de quartier ^ la ducheflê de Brancac 
dame d'honneur; la duchefle de Lauragais dame dV 
tours ; les duchefles de Rohan & de Caumont , les 
marquiiês de Telfê , de Faudoas ^ de Bellefont » 
les comteflcs du Roure , de Lorges & de Cham- 
pagne ^& la marquife de Pontj,dames de compagnie ; 
le marquis de la rare chevalier d*honfieur ; le comt« 
de Rubempré premier écuyer ; & le chevalier de Cré- 
qui premier maître d'hôtel. 

Ouverture de raflèmblée générale da clergé , i ^ Pév4 
Paris ) aux AuguAms. 

Le comte de Montijo , le duc de Modène , le 2. 
prince de Cam^ofior iao > Se le marquis Scoti font , 
nommés chevaliers de l'ordre du faint-Efprit* 
' Le Roi nomme menîns de M. le Dauphin ^ Mef* 14* 
fleurs de Puiguyon, Montaigu^ de Saflènage, de • 
Tallevran , de S. Herem # de Lorges , de Ftoulay , & 
dé la Vauguion. 

■ Madanri» la DaujAîne arrive à VerftUle* , -& y *3» 
reçoit labénédiAion nuptiale qui lui eildonnéie par 
le cardinal de Rohan. 

Le Roi fait le marquîs de Maulevrier-Langeron Man^ 
iharécfaal de France, donne au duc de Béthunela 
place de chef du con(èil royal des finances dont le 
duc de Charoft fon pèrfe s'eft ^mis trt (k faveur , & 
fiomme laducheflê de Niverhoisdamedu palais de 
là Reine i la place de la ducheflê d'Ancerà quis-'étoit 
retirée. 

Mort de la princeîlè de Soubife , Anne-Thérc£e 5 Avril 
de Savoie C^rignan. 

Biv 



2^ Journal HisTORiQufi^ 

Le Roi établit fept régîmens de grenadiers royaux - 
compofcs d*homine5 choifis &tir^ des milices. La 
•valeur de ces troupes , & les fèrvices qu'elles ont 
rendus dans cette guerre , ont juftiiic l'utilité de cet 
établifîement. 
>7» • M, Daillon, miniftre du Roi à Petersbourg i recona 
noîtla Czarine dans une audience publique en qua- 
lité d'impératrice de Ruffie, par ordre du Roi*. 

'Campa* ■ Le Roi Ce rend avec M. le Dauphin à Tarmée de 

gne de Flandres qui aflîégeoit la ville de Tournay. 

Flmdres Bataille de Fontenoy gagnée par le Roi en per- 
Nfai 8. fbnne» fut Tarmée des alliés commandée par le duc 

l^ài I j, de Cumberland , dont le but ètoit de faire lever lo 
fîége de Tournay. Le duc de Grammont ^ colonel 
du régiment des gardes , y eft tué d un coup de 
canon dès le commencement de la bataille. C'étoit 
- «n officier d'une grahde diftindion , que là valeur 
avûit emporté à Ettinghen ; mais qui mérita d'être, 
regretté > comme il le fut. Les Anglois font à Fon- 
tenoy des prodiges. Une coïorcne d'infanterie im- 
pénétrable rend pendant quelques heures le (uccè^ 
âouteux: on avoit employé -inutilement plufîeur»" 
efForts pour la renverfer. Enfin le Roi prend Cda^ 
parti, donne ordre au duc de,Richeiie;' dé fairo 
avancer' quatre pièces de cano^ au-devant dé cette 
phalange Angloife , dé la faire attaquer par (à mai- 

^» îbn & parles brigades des. Irîandois & de Nor-' 

jnandie. Le duc de Richelieu exécute l'odre du Roj. 
avec autant de promptitude que d'intelligence* Dans 
le moment le plus critique , la phalange efl rompue 
êc miCe en déroute , ce qui détermine la viâoire 
la plus complette. Les ennemis y perdent quinze 
mille hommes & quarante pièces de canon.. Les, 
François prévoient les fuites heureufes qu'aura 
cette journée : niais ils ne font fçnfibles qu'à jà çon^ 
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ftrvatîon du Roi & de M. le Dauphin, qui n'avoit 
pas quitté fa majeAé pendant toute Talion, 

Après cette viâoire fîgnalée , le Roi continue 
tranquillement le fîége de Tournay, prend cette 
ville dix jours après, & la citadelle le i^ juin. 

Pour reconnoîtreles fèrvices du maréchal de Saxe 6 Juin, 
déjà comble de gloire , d'honneurs & de biens , le. 
Roi lui accorde les honneurs du Louvre , lui donne 
à vie le château & le parc de Chambord , & aug- 
mente fes pen fions de quarante mille francs par an» 

Le Roi donne audience à Pontachin fous Tour- 
nay aux députés que les cours fiipérieures de Paris 
avoient envoyés pour le complimenter fur fà vic- 
toire. 2tf; 

Le duc de Biron efl nommé colonel du régiment 
des gardes Françoifès ; & le comte de Guerchy ob- 
tient le régiment du Roi infanterie , qu'avoit M, de 
Biron. 

L'armée des a/lié« étant affoiblîe & dîfperfée , le 
Roi marche à de nouvelles conquêtes à la tête de i juîU, 
la fîennc, toujours accompagné de M. le Dauphin, xo. 

Affaire de Me/le , où meffieurs du Chayla , de 
Graville & deSouvré battent un corps de 6000 mille 
hommes des ennemis , dont la brigade de Grillon 
avoit (butenu le premier choc avec une grande 
valeur. ir; 

Le comte de Lowendalh prend la ville de Gand 
par efcaJade. i«. 

Bruges ouvre Ces portes au marquis de Souvré . 22. 

Le Roi Ce rend maître d'Oudenarde en moins do . . 
quatre jours de tranchée. ' Aouc 

Le Roi fait Con entrée dans la ville de Gand , 5c • ' * 
y donne audience au baron de Bcrnflorff, envoyé 
du roi de Dannemarck , qui lui fait part que la prin* 
celle royale Vdc . Ofaocmarck efi accouchée d'ua 
prince. 
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I74J. Prifè de Dendermonde par le duc d'Hafcoure» 
.12. Oâende Ce rend au comte de Lowendalh au bout 

2 3, deiîxjoursdefîége. 
Sept, 5. Nîeuport, avec la gaxtùCony efi prile en cinq 
jours parce général. 
Oa. 8. Ath ne fe défend pas plus long-temps contre 
h marquis de Clermont-Galerande. 

Maires ^^ rapidité des conquêtes du Roi dans les Pays- 
d*Ilh- ^^ ^*^^' Surprenante , & le dédommageoît bien 
" de la perte qu'il faiXbit en Allemagne , en la per- 
^" • fbnne de Téledeur de Bavière , d'un allié trop foi- 
ble pour n^étre point embarraf&nt» Lesminiflres de 
ce prince traitoient fecrètement (on accommode- 
ment avec la reine de Hongrie : Tcleâeur de Mayence 
avoic déjà fait le /îen avec elle. Le maréchal de Mail- 
lebois , pour faire lèntir à ce prince le mécontente- 
ment du Roi, s'emDare du fort deKor^^ilein, quieli 
dans réledorat de Mayence. 
Mars 30. Les Bavarois qui défendoient les frontière) de la 
Bavière avec M. de Ségur à la tête de jooo François » 
s'étant repliés fur Munich fans Tavertir , & Payant 
laiiTé feul , ce général eA attaqué à Praffenboven par 
Avr. 1 5 ï f ooo Autrichiens commandés par le comte de oa- 
ihiani ; il Ce défend avec valeur , & bat en retraite 
' pendant trois jours , gagnant toujours les hauteurs , 
tuant beaucoup de monde aux ennemis > en perdant 
peu 9 & arrive enfin à Donavert : le marquis de Ru- 
pelmonde,du côté des François, fut tué dans ce 
combat fi inégal & fî long. 

Traité de teuffen entre Téleâeur de BaVicre & 
Il reine de Hongrie , par lequel Téledeur renonce 
a les prétentions fur la fucceffion de la maifbn d*Au^ 
triche , Se s'oblige à une neutralité abfolue , & à faire 
fortir de fes états les troupes étrangères. La reine ^ 
de ù parc , promet de retirer les fiennes de la B4-; 
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Vière9 & irenonce aux indcmtïités par elle ptécen- 1745» 
4ues pour les fnts de la guerre. Si ce traité ti'avoît 
été conclilqué le 2& avril, jour de fà datte , les Fran* 
^ois n'auroiem pas été abando:més par les Bavarois, 
le i^ ^ au cotnbat de P(àfiènboven. 

Quoique l'empereur Charles VII fit mort , la 
guerre commencée en fa feveur en vertu du traita 
de Francfort , entre le roi de ^ruflfe » la reine de Hon* 
grie & Wledeur de Saxe , éioh devenue perfonncile 
entre eux* Le roi de Pniflè ga^Me la bataille de 4 Juin» 
Fridberç fur le prince Charles de Lorraine. 

Le roi de Pruflè fait publier un manifefte contre Août. 
le roi de Pologne i lui déclare la guerre , &. fait en- 
trer une armée en Saxe fous les ordres du prince 
d'Anbalt-Deffau* 

Il ga^ne en Bohème la bataille de Prandnitz. Cir 30 Sept; 
les Autrichiens, 

Le prince d' Anhalt bat les Saxons à Keffeldorf. * ^ ^^'« 

Le roi de Pologne fort de Drefde, & fe retire à ^* ^^^' 
Prague avec la famille rovale. 

Le roi de PrufTe entre dans Drefde le même jour, 
^ en tire des contributions con(îdérables. 

La Czarine fe déclare pour le roi de Pologne. 

On conclud à Dre(de deux traités : un entre le roi 2 s» 
de Prufle & le roi de Pologne ; l'autre entre le roi de 
Pru(ïè& la reine de Hongrie. Par le premier, le roi 
de Pologne cède au roi de Prufle tout ce qui ctoit eii 
conteAation ,entre eux , Se s'obli^ â lui payer i la 
foiré prochaine de Leipfick un million d'écus d'Aile- 
magne : par l'autre , la reine de Hongrie cède & affure 
de nouveau la Silcfie & le comté de Glatz au roi de 
PrufTe ; & ce prince de fà part lui garantit tous f€& 
états en Allemagne , 8c accède de fa voix cleâoraie 
à 1 eleôion du grand-duc en qualité d'Empereur* 
L'éledeur Palatin & le prince de Heffe font compria 
'dans ce traité ; 8c le. roi d'Angleterre , qui en ctoii 
Vayteur , fe rend garant de l'e^écwigoi 
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» 74 $ • Cette campagne du roi de Pruflè occupant les Kvh 
/iffaim trichiens en Allemagne , étoit favorable en Italie à 
d'Italie, l'armée combinée des François & des Efpaçnols* 
Juin t. L'Infant D. Philippe & le maréchal de Maillebois y 
après s'être rendus maîtres de la vallée d'Oneille* 
entrent dans le territoire de Gênes > de concert avec 
la république, qui offenfée du traité deVTorms , s'é- 
toit arrangée dès le n%ois de mai avec les rois de 
France & d'Efpagne, ats'étoit obligée â leur fournit 
loooo hommes, & un train d'artillerie confidérable« 
Le marquis de Mirepoix ^ à la tête de douze ba- 
taillons , force un gros corps de Piémontois dans le 
camp de Monteicmo > les chaflè & s'empare de leur 
camp» 

Les Autrichiens & les Piémontois s'étoient poflés 
à Novi , pour empêcher l'armée combinée de débou- 
cher : mais elle les force de Ce retirer « s'empare à 
A ou; 2. leur vue du château de Serra valle, prend Tortonc» 
1 4. fait la conquête de Piai(ànce le 9 (epterabre , les force 
Sfp«, p d'évacuer la ville de Parme dpux jours après j 6C 

s'empare de Pavie le ii, 
'27* Le maréchal de Maillebois bat les Piémontois à 

Baffi^nana , fur le bas Tanaro , pendant que les Au- 
trichiens s'en vont couvrir Milan. 

Pendant ce combat, une efcadre Angloifè de treizo 

vaifîèaux bombardoit Final (ans eflPet & (ans fuccès* 

Oa. î I Le comte de Lautrec battoit , dans la vallée de 

Pragelas , un gros corps de Piémontois , pendant que 

Tarmée combinée entroit triomphante dans Alexan- 

3^,. drie ; elle réduitla ville de Valence, enfuite le château 

de Ca(àl , peu de jours après que M. dfe Cheverceut 

Nov. 17 fgjj la garnifon d'Afti pri(bnnière de guerre. 

Péc, 1 6 Les Kfpagnols entrent dans la ville de Milan, Cettç 

ville fans fortifications eft dans l'ufage de Ce rendre , 

fans réfîftance , à toutes les armées qui Ce pré(èntent 

à Ces portes : l'infant D, Philippe y fait fou encrée le 
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ï9 5 & reçoit le ferment de âdélité du fénat Se des T745T* 

habitans. 

Pendant qu'on Ce battoîten Italie^ en Allemagne ^f^ires 
& en Flandres , l'Angleterre ne jouifibit pas dans d^tcajfe^ 
ion itte des douceurs de la paix , comme elle i'avoic 
de/îré & projette. 

Le prince Edouard aborde â la fin d'août dan^ le 
royaume d'Ecofle. Il déclare dans un manifefle 
qu'il s'y eft rendu pour réclamer fts droits , qu'il 
fera le plus zclé défenfeur de la religion 8c de la liber- 
té des Anglois, qu'il efjjcre monter fur le trône (ans 
autre (ècours que celui de fi nation , & qu'il n'em* 
ploiera point de troupes étrangères, à moins que Ces 
ennemis ne l'y forcent , en s'en fervant contre lui. Il 
trouve dans ce pays un petit nombre de partidins de 
la maifon de Stuard. Il efl , à la vérité , bientôt à U . 
, tête de dix à douze mille hommes ; mais ce nombre 
n'augmente point. Il s'empare de la ville d'Edim- 
bourg 9 & de plufîeurs autres places* 

Le prince Edouard bat 4000 Anglois i Prefton. » ^^* 

Il entre en Angleterre & pénètre jufqu'âLancaftre» s Dec», 
'fans trouver d'ennemis qui le combattent j ni d'amis 
qui le fecourent : il s'avance à Maclesfield , à qua- 
rante trois lieues de Londres'; mais il ne le fait aucun 
jnouvément en ù, faveur. Le duc de Cumberland 
marche à lui : il fe replie du côté de l'EcolTe: Ion 
arrière-garde ed battue à Clifton 9 Se le lejoiut en dé- ' *^ 
fordre à Carliile. 

En Amérique , les Angloîs enlèvent à la France Afakes 
Louifbourg , dans Tifle royale , après un fîége de deJifyr» 
cinquante jours : le bonheur qu'ils eurent de s'em- 
parer de la batterie royale qui couvre le port > & de . 
s'en fervir conir» '• »aia. Init avoit facilité cette 
conquête. 
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",y4ç. Le combat de M. de Macnémara avec le fevl vaîft 

Dec. 2d ^cau l'invincible^ contre quatre vaiflèaux de gucne 
Arglois qu'il met en fuite , foutient rhonneut de U 
marine du tloi. 

4ffdiV« Mort du maréchal de Bfoglie. 

frénéri- On fait à Paris la cérémonie de là dédicace de Tc- 

/m. glife de faint Sulpice. 

Mai 2 2. Madame la duchedc de Chartres accouche d'une 

Juin 3c. princeflë au château de (àint Cloud. 

Juiî.i 3. Le Poi rétablit la charge de dîreâeur-général de 

Août 4é la cavalerie , en faveur de M. du Chayla. 

Sept. i. Les conférences de la diète pour Téleâion d'un 
Empereur commencent à Francfort. 
13. Le çrand duc de Tofcane eu élu roi des Romains 

par rdcâeur de Maïence& par les ambalTadeurs de 
ceux de Trêves, de Cologne, de Bohème y de Ba- 
z j, vicre , de Saxe &' d'Hanovre ; & enfuite Empere«r> 
fous le nom de François premier , malgré le5 pro- 
ceftations du roi de Prufle & de Péleâeur Palatio « 
centre Paâivité rendue à la voix éleâorale de 
Bohème. 
Sept; I L'abbé de la Ville , minifire du Roi en Hollande , 
réclame au nom du Roi les vaifTeaux de la compa- 
gnie des Indes , l'Hercule & le Jafon , pris par les 
Anglois , & achetés à Batavia par le gouverneur 
général , nonobftant les traités des deux nations qui 
défendent de donner retraite dans les ports récipro- 
c|ues à ceux qui auront fait des prifès fur Tune ou fur 
Taiure, bien loin de permettre d'en traiter 5: de les 
acouérir. Les Etats généraux en ordonnèrent la 
rcliitution le 30 décembre. 

Ce miniftre propofe aufii aux Etats généraux Taf- 
(èmblce d'un congrès général pour mettre fin à la 
guerre ; S: forme oppofuion à l'envoi qu'ils failoient 
en Angleterre des iix mille hommes des gurnifoitf 
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île Tournay & d'Oudenarde, engagés parleur capi- Tt^sT* 
tuiatioo à ne faire aucun fervice militaire jufqu'au 
premier janvier 1747. L'oppofition étoit jufte, Se 
les Hollandais furent obligés de les faire revenir , 
attendu que le Roi pouvoit attaquer l'Angleterre , 
& que les Anglois ne pouvoient pas lui oppofer des 
troupes engagées par leur capitulation à ne pû>at 
(èrvir contre lui* 

Célébration 3^ à Péterfbowrg, du mariage du grand 
duc de Ruffie , Charles-Pierre-Ulric de HolUein » 
avec la princellc d'A nhalt-Zerbft. 

Première audience de M. Van- Eyck, envoyé ex- i» Sepiw 
traordinaire de Tévêque prince de Liège. 

M. de Crémille , maréchal général des logis de 0^bre« 
l'armée du Roi , à qui les fuccès des deux dernières 
campagnes ctoient dus en partie , eu nommé inspec- 
teur de cavalerie, infanterie & dragons. 

Création des régimens de b Moriière 6c Ferrari* ' ^* 

Le Roi fait une promotion de dix-huit lieutennns * * • 
généraux , trente- un maréchaux de camp , & loi- 
xante- trois brigadiers. 

L*Abbc de Roqueft>rc ed nommé à Tévéché de 
^éziers, & celui de Leiâoure eu: donné à Tabbé de 
Nârbonne. 

Création du régiment étranger de Nalîku Saar- x Nor; 
bruck. 

Création de celui des Cantabres. 1 5 . 

M. de Machault d'Arnou ville» intendant du Hai- 4 Dec, 
nault, eft nommé controUeur général des finances à 
la place de M. Orry , dont la charge de direàeur gé- 
néral des baûmens efl donnée à M. le Normand de 
Tournehem* 

M. de Lucé, intendant de Tours, eft nommé à 
rintcndance de Hainault; & M, Savalette, maître 
des requêtes, à celle de Tours. 

Le prince de Soubi^è époufe à Saverne la princeflê 24. 
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Anne-Viftoire Marie-Chriftine de Hefle-Rinsfeld ^ 
fille du prince héréditaire deHefTe-Rînsfeld. 

T^. I 7 4 <^. 

Jaav. 1* Le Roi nomme commandeur ecclé/iaftlque de 
Tordre du Saint-Efprit M. de RafHgnac archevêque 
de Tours , & chevaliers de cet ordre le prince d'Ar- 
dore ambaifadeur des deux Siciies, le. marquis du 
Chayla, les comtes de Lowendalh, de Berenger» 
d'Eflrées, de Thomont &le chevalier d*Apch-r. 

■ U NaîfTance de M. le duc de Rambouillet fils de M. 
le duc de Penthièvre. 

ïf« M. de Vandières obtient la fiirvivancc de la place 
de direâeur général des bâtimens dont M. de Tour- 
nehem eft revêtu. 

*2» Création d'une compagnie de vingt- cinq Fu(è- 
liers'guides , aux ordres de M. de Crémilie maréchal 
général des logis de l'armée de Flandres. 

a4« Cent quatre - vingt officiers Suédois obtiennent 
du roi de Suède la permifCon de (êrvir le Roi en 
France. 

a 5. Le Roi des deux Siciles nommé chevalier de Tor- 
dre de faint Janvier le marquis de Lhopical ambaflk- 
deur du Roi. 

Traité de prix entre le grand Seigneur Mahomet 
V & Schah-Nadir roi de Perfe. Auffitot après la 
conclufîon de ce traité , le grand Seigneur fit renfer- 
mer dans la citadelle de Cars le prince de la famille 
des Sophis qu'il avoit fait proclamer roi de Per(ê au 
commencement de la guerre : trifie jouet de la for- 
tune. 

»«• Le prince Edouard gagne , en Ecoflè , la bataille 
de Falkirk. 
Fév. 19 Leducd'Huefcar, ambaflkdeur extraordinaire du 
roi d'E(pagne > obtient là première audxencejdu Rou 
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La maréchale de Duras, nommée dame d'tH>niiear 
de Mefdames » prête (ërment 8^\en^ç en exercice*^; * 

Les Etats généraux , df plus^en.plus inquiets de }a 27. 

rapidité des, conquêtes divXoî > lui.depucent le cornue 

de VafTenaib'r en qualité de minc|jif6fdénipoteiitiairei; 

. il a audience le 179 & n'obtient ^uçun changemeiic 

aux projets formés pour la campagne* \ 

Mort de M. de VintimiUey ardievéque de Pan/* xaMttfii 
M. Gigaut de 3ellefond, archevêque d'Arles, .^ 
nommé à cette place ; Tabbé de Langles à i'i^yêçlié 
de Tréguier ; Tabbé de Jumilhac , çvêque de Vznniss^ 
à rarchevêché d'Arles-; l'abbé de Mifly à l'évêd^é 
d'Avranches; Tabbé de la Mufknchere à ceiui.ae ^ 

Nantes , & l'abbé Bertin à celui de Vannes* 

La princeflè de Bévern , ci-devant régence. 4e xi^ 
RufTie , meurt à Arcangel , lieu de Ibn exil. 

Le Roi envoij^ à Madrid le maréchal de Noailles • . ^p- 
miniftre d'état, pour régler avec là cour d'E(pagne 
les opérations de la campagne prochaine en Itaue^ ^ . . 
& quelques autres affaireis. 

Sa majefté nomme M* de Lamoignon de Blanc* 
mefhil, ci-devant préfîdent à mortier du parlement» 
à la place de premier préfîdent de la cour des aides 
de Paris, vacante par la démidion de M. le Camus* 

Déclaration du Roi envoyée & publiée en CofCe , , Avnl^ 
par laquelle (à majeflé promet 1^ proteâion aux ~ 
Corfès fidèles à Jeurs maîtres. Cette déclaration , 
demandée par les Génois > produit l'efiFet qu'ils en 
attendoient, Ôc fait rentrer dans le devoir plufleurs 
rebelles. 

M. le Dauphin fait, au nom du Roi d'E(pagne , x^ 
la cérémonie de revêtir le duc de Lauraguais du col^ 
lier de l'ordre de la Toifon d'or. 

Le prince Edouard perd le bataille de Culloden en ' 

Ecoflè , contre le duc de Cumberland. Cet événe- 
ment oblige le £1$ du chevalier de S, Georges à fuir^ 

II. Pm'ic. " G 
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■- -^^ à (ë cacher dans les montagnes îufqu'au mois de Ap« 
cembre, qu'il fut aflez heureux pour échapper â la 
poursuite de Ces ennemis ,^ & pour s'embarquer 9c re- 
pafTer en France. Le Roi avoit favorifi rentreprilè 
de ce prince , autant que la prudence le permettoit , 
par kf préparatifs apparensdune defcente e^ Angle* 
terre qu*il avoit fait faire â Calais, par la préfence en 
cette ville du duc de Richelieu a la tête de trente 
• mille hommes toujours prêts à s'embarquer & mê- 
me s'embarquant quelquefois > 9c en tenant dans la 

- Manche une efcadre commandée par M, de Roque- 
'feuil. Ces feintes fervoient en même tems à retenir 
'^r ks câtes d'Angleterre des troupes qui aur.iient 

été en Ecoflè accabler le Prince Edouard , fit i les 
^«mpécher de paiTer la mer ëc de venir en Flandres. 
Le retour de ce prince mit fin à cette diverfion. 
^^. Entrée publique à Paris de M. Durini nonce du 

P^pe. 
[tÔB • Le Roi donne audience a M.Gilles, nouveau dé- 
puté des Hoilandois pour de nouvelles infiances & 
"de nouvelles proportions. 

' La France regrettoit de n'avoir pas donné lejour 
au maréchal de laxe ; & le maréchal de Saxe , Fran- 

- ^ois dans le cœur , defîroit d'être regardé comme 
tel. Il demande & obtient des lettres de naturalité. 

lAn I • Le marquis Pallavicini, envoyé de Gènes , reçoit 
fa première audience du Roi. 
.*• Le Roi part de Verfailles pour Ce rendre à fbn ar- 
mée en Flandres ; il arrive le 3 à Gand. Un&impor* 
tante conquête > faite au milieu de Tbiver « avoit ac- 
cru fa puinknce dans ce pays-là. 

Campu" £g maréchal de Saxe avoit fait inveftfr la ville de 
gnt de Bruxelles lez 8 janvier, avoit fait ouvrir la tranchée 
Flandre, devant cette place le 7 février, & avoit poulie les 
Janv.2» jTîiYaux avcc tant de vivacité. -^^^^^hng^W^do 
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!a GàCan , que la ville âyoh été obligée de capituler 174^. 
le 2o , & de laiflêr entre, les mains du Roi une gar- 20 ftré 
ni fon de neuf mille hommes prifonnière de guenee. 
Cette garnîibn en étôit fonîe le 15 , & le maréchal 
avoît pris poflèflion de la ville le 25. 

Le Roi fait Ton entrée dans Bruxelles. Lé magiC^ 4 n^Àt 
trat en corps le reçoit 5c le harangue à la porte de la 
ville ; & le comte de Lowendàlh , établi gouverneur, 
lui en préftnte les clefss 

Le Roi (è met à la tétc de Con armée ; elle marche 
fur (ïx colonnes; & le prince de Soubifè, avec les 
brigades de Piémont > d'Auvergne 9l du Roi , s'em- 
pare de Maiines. 

Les ennemis , a l'approche du Ro! , évacuent 
Louvain, Lier, Arichot, Hérentals» & le fort 
fàinte Marguerite* 

Le marquis defirezé marche à Anvers» La garni- i$il 
Ton paflè de la ville dans la citadelle. Le marquis de 
Srezé entre dans la ville avec la brigade d'Auvergne, ao; 

Le comte de Clermon^ fait le fiegè de la citadelle 1 <>• 
d'Anvers » Ar s'en rend le maître. 

Le Roi fait foh entrée dans cette ville ; & après 4 Juin« 
avoir ainfi pris poflèflion des deux capitales des Pays- 
bas , il laifte (on armée au maréchal de Saxe » & re- 
tourne à Ver&illes pour (è trouver aux couches de 
madame la Dauphine* 

M. le prince de Conti fait in vefiir la ville de Mons 7;i 
par le comte d'Eftrécs & le duc de Boufflers, s'en 
rend maître le 10 juillet, & fait la garni(bn prison- 
nière. 

M. de Lowendàlh s'empare de la ville d'Huy ; & 2 1 Juil« 
le marquis de la Fare , du fort S • Guillain, 2 a. 

L'armée du Roi prévient les ennemis au camp des . | i^ 
cinq étoiles, enûiite à celui de Gemblours^ par des 

giarches fçavantes, combinées & dirigées par M* dq 
fémiTf 9 maréchal général des logis» 

Cil 
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Le prince de Conti réduit à robéiflance du Roî h 
ville de Charléroi en trois jours de iiége ^ & en £uc 
la garnifon prifonnière, 
,i9* . Marche de l'armée au cahrp de Tyne, en préfence 
des ennemis, commandés par le prince Charles de 
Lorraine. Ils ne peuvent en déranger l'ordre & la 
disposition , quelques efforts qu'ils faflënt« 

Sept, 5. M. le comte de Qermont inveilic Namur , £ûc 
ouvrir la tranchée le 1 1 , & oblige la ville de fe ren- 
dre le 19. La garnifon pàflê dans les châteaux: on 
3 o. les attaque le z f , & ils (è rendent le 3 o. 

pô. I z . Bataille de Raucoux » gagnée par le maréchal de 
Saxe fur le prince Charles de Lorraine. Les ennemis 
y laifTent 12000 hommes tués. Se 3000 prisonniers • 
tandis que les François y perdent à peine 1 000 hom- 
mes : la nuit qui furvint empêcha l'armée des alliés 

• * d'être détruite pendant (^retraite, 

''Affaires H s'en falloit bien que les affaires des deux con- 
â'itaiK» ronnes fuffen t en fî bon état en Italie qu'elles Tétoient 
en Flandres. La reine de Hongrie n'ayant plus i 
combattre le roi de Prufîè , avoit envoyé en Italie un 
renfort de 30000 hommes, qui lui rendoit la fiipé* 
riorité. 
Mari 5 à Le marquis de Montai , furpris dans Afii par le rw 
de Sardaigne , avoit été obligé , dès le commence- 
ment de la campagne , de Se rendre priSbnnier de 
guerre avec les troupes qu'il commandoit. Un traité 
convenu entre le roi de Sardaigne & les deux cou- 
ronnes , qui manqua au moment de l'exécution ^ 
avoit caufe cette révolution , & enleva à l'Infant 
toutes Ces conquêtes en Lombardie* 
JtU A la nouvelle de la prîfe d'ASli, l'infant D. Phi- 
lippe évacue la ville de Milan > éc Se rapproche ig 
-Pavie & des troupes FrançoiSès, ^ 

269 Le comte de Sro wn reprend la ville de Quafialuy 
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i»etenfuitele fiége devant celle de Parme. Lemar-. 174^,, 
quis de Caffellar la défendoit ; mais ne pouvant pas 
la garder, il ert fort le 20 avril avec fa garnifon , la 
baionnette«u bQutdufuïïl, & (èfait jour à travers 
le camp des affiégcans. 

Les ennemis reprennent Valence. Ils gagnent la* 
bataille de Plaifàncc , & obligent l'armée Ses deux j i Juil, 
couronnes de repaflêr dans les états de Gènes, quoi- , 
qu'elles cuffent enfuîte un avantage au combat du lO , 
août , fur le Tydon , où le marquis de la CSiétardie . 
brûla le pont des çnnemis ; mais cette viâoire ne (er- 
vit à l'armée des deux couronnes que pour faciliter 
fà retraite, 

Philippe V, roî d'Elpagne, meurt dans Con 
palais du Buen - Retiro , âgé de (bixante • deux 
ans. Le prince des Afturies Ton fils lui (uccède , fous 
le nom de Ferdinand VI. 

Le nouveau roi .d'E(pagne rappelle Ces troupes , 
d'Italie relies abandonnent l'état de Gènes, &re- 
paflent en Provence avec l'armée du Roi. 

L'armée Impériale , après avoir repris dans cette 7* ^P^ 
campagne tous les poftes conquis la précédente par 
celle des deux couronnes, fè présente aux portes de ' 
Gênes. Le Sénat n'efpérant plus de (ècours , fait ou- 
vrir les portes au Général Nadafli ; conlènt par Iz. 
capitulation que la garnifon (bit prifonnière ; s'obli- 
ge d'envoyer le Doge avec fîx Sénateurs (comme 
autrefois à Louis XIV) faire des excufès à la reine 
de Hongrie de s'être lié avec (es ennemis , implorer 
(a clémence ; & s'engagent de payer fiir le champ 
cinquante mille Génoiiines, faisant environ 400000 
livres de notre monnoie ^ pour être diflribuées aux 
troupes Impériales. Le marquis de Botta d'Adorno 
efl établi commandant dans la ville. 

Les çommifTaires Autrichiens, trois jours après loiL 
cette capitulation des Génois, leur impo(ènt en-: 
core une contribution de trois millions de Génouir 

Ciii 
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1 74^» nés I ou vingt-quatre millions de liyies^pajraUes , ffl 
tiers dans quarante-huit heures, un autre dans hoH 
taine ,& le dernier dans quinzaine, 

Nev«3o L'armée Autrichienne & Piémontoi(ê, fiivori(ee 
par une flotte Angloi(è, pafle le Var» Se entre en 
rrovence* Le marquis de Mirepoix la harcèle ^ â:re» 
tarde fa marche avec quelques brigades qu'il com- 
mande , en attendant que Tarmée du Roi , comman- 
dée par le maréchal de Belle-Ifle qui veiioit à Ion fi-; 
cours, foit en état d'agir* 

3Dec. 5« Le peuple de Gênes , maltraité par les Impériaux 
pour le défaut du troifième paiement delà contribu- 
tion impofêe , mécontent de voir enlever la princi« 
pale artillerie de cette capitale de l'état > Ce révolte 
de lui-même, attaque la garni(bn Autrichienne, la 
combat ,^la chaiTe de la ville, & la repoufllè jusqu'au* 
delà de fes frontières. Cette glorieufë expédition eft 
imitée par les habitans de la campagne ; & la répu- 
blique , débarraflee du joug des Allemands , recouvre 
en peu de jours (à liberté. Le Roi , pour l'aider à la 
conferver, lui fournit de puiflanslècours & iPhabilee 
généraux.* 

Affaires Sur mer, les événemens font entremêlés de bon^ 

de Mer. ^^ ^ ^^ mauyaifè fortune. 

Juil. 22. U"® efcadre Françoife, coinâandée par le duC 
d'Anville, part de Tlfle d'Aix pour rAmérique; 
mais fon voyage n'eft pas heureux : le duc d'Anville 
meurt furies côtes de l'Acadie, (on e(cadre eft dif^ ' 
perfée , & les Anglois prennent U Mars , qui en bir 
toit partie. 

Scft. 15 M. de la Bourdonnaie , gouverneur de l'Me Bour- 
bon , après avoir battu & difperfe , avec une e&adre 
de neuf vaifleaux , la flotte Angloifè de l'-amiral Bar- 
net , fait une defcente près de la ville de MadraSj, 
s'en empare le 1 1 , & convient avec le gouverneur 
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9*un rançonnement de onze cents mille pagodes 1741^* ^ 
d*or, & de la valeur de cinq cents mille en m«m^^ .. 
tîons & en marchandîfes , le tout faî&nc environ 
treize à quatorze millions de notre monnoie^L Le 
gouverneur de Pondîcbery reifufede tenir cette coloi- • 
vention , & garde la ville |u(qu'à la paîat» ^ 

Une flotte Aogloi(e de cinquaate-fix voiles paroit 19 ^pcg 
à la vue du Port-Louis , débarque k premier, oâo* 
bre fur la côte de Bretagne, à deux Heues de TO»» 
rient, cinq mille hommes de troupes réglées com- _ 

mandées par le général Sinclair. Elles attaquent 
cette ville le j : faifics d^une terreur panique , cUe»^ 
lèvent le £ége 8c (è rembarquent le S, (ans rempor- 
ter d'autre fruit de cette ae(cente que le ridicule 
d'une entreprît vaine Se mal concertée- 

M. Dubois de la Motte , allant â ùint Domingue ^ zp I^h^ 
êc escortant une flotte marchande avec le vaiflèau de 
guerre le Magnanime de (bixante quatorze canons » 
Se la frégate TEtoile de quarante canons, la défené . 
contre quatre vaiflèaux de guerre Anglois, dont 
deux de quatre-vingts canons, les mec ea fuite ^ât 
arrive à bon port i (a deûination. 

L'Abbé die Fleury , neveu du cardinal Je ce nom ; 4F<^îre^. 
eft nommé à Tévêché de Chartres; & l*abbé de Gdnt généra" 
Sauveur à celui de Bazas» /«» 

M. le Dauphin donne le collier de Tordre de la i ^Jaln^ 
Toilbn d'or au comte de Noaiiles, au nom du roi « Jwl» 
d'Efpagne. 

Madame la Dauphine accouche à Verfailles d une i9»> 
princeffe , & meurt le *i âcs fuites de cette couche.. 
Elle eft portée à (àint Déni» ISç premier aoûti 

Mort de M. de Bellefond» archevêque de Paris, 26^ 
peu de jours après qu'il eut prispoflèffion de ce fiége. 

M. de Beaumont , archevêque de Vienne, eft-s Août^ 
nom" i en £k plac&è 

Giv: 



1^46. ' Mort du roi de Dannemârck Chreftîen VI. Le 
!Août 5. prîncé Royal fon fils hii fiicccde fou* le nom de 

Frédéric V. 
Sept. 2, Mort de M. de Tor^y , iècrétaîre d'état; de» aflfàirc* 
étrangères (bus le règne de Louis XIV. 
y^ Sa majefté envoie à Bréda le marqnif de Pay- 
- : fîeulxi en qualité deminiftre plénipotèhuaire , pour 
conférer avec ceux d'Angleterre & de Hollande fur 
les moyens de faire la paix. 
•• L'évéque de Rhodes eft nominé à Tarchevcché de 
Vienne ; & l'abbé de Grimaldi, à l'évcché de 
Rhodes, 
pâobre. Le comte, Defàlleurs eft nommé ambaflàdeur da 
Roi à Condantinople. 
2p» La. ville de Lima, au Pérou , efi détruite par un 
' tremblement de terre. 

Kov# I, Lg Rqj faj't maréchaux de France les marquis do 
Balincourt & de la Farre , & le Duc d'Harcourt. 

Sa majefté nomme a Tévêché de Digne l'abbé de 
Jarente » grand-vicaire de Marfèille. 

Le maréchal de Saxe eft gratifié par le Roi de dx 
pièces de canon , du nombre de celles qui avoieiit 
été pri(ès flir les ennemis à la bataille de Raucoux : 
récompenfè miliuire bien glorieuft pour celui qui 
Ta méritée. 
'23; Mort du maréchal de Montmorency* 
ï>éc 10 Le Roi envoie le duc de Richelieu à Drefde faire 
la demande de la princeilè Marie- Jofèphe de Saxe > 
pour M* le Dauphin. 

Janvt I. Le comte de LofTj ambaflkdeur extraordinaire 
du roi de Pologne éledeur de Saxe ,_ obtient 6 pjre- 
mière audieace. du Roi. 
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' Le Roi déclare le maréchal comte de Saxe mare- 1 747» 
chai général de Ces camps & armées, titre qui avoit 'a Janv. 
été donné à M. de Turenne. Les lettres lui en furent 
expédiées le ii. 

Le maréchal de Coigni efl créé duc & pair de 
France : il eftreçu au parlement le i8 avril. 

Le marquis d'Argenfon Ce démet de la charge de 
Secrétaire d'état des affairés étrangères entre le* 
mains du Roi ; (a majeflé la donne au marquis de 
Puy/ieulx , miniftre plénipotentiaire aux conféren- 
ces de Bréda ^ qui eft remplacé dans cette fondion 
par M. du Theil , fècrétaire du cabinet du Roi. 

Le duc de Richelieu , ambaflàdeur extraordinaire • 7> 
du Roi , fait à Drefde la cérémonie de la demande 
de la princefTe royale de Saxe pour M. le Dauphin. 

La bénédidion du raariaee de cette princeflè avec "lo; 
M. le Dauçhin eft faite â Drefde par le nonce du 
pape ; le prmce royal de Pologne épou(ê la princeffe 
£a fœur au nom de M. le Dauphin. Elle part dd 
Drefde le 14, & arrive le 27 à Strasbourg, après 
que le prince de Lubomirski eut fait la cérémonie de 
. la remettre dans une pre(qu*ifle du Rhin près du fore 
de la Pille au maréchal de la Farre & à la duchcfiê 
de Brancas , chargés par le Roi dé la recevoir. 

Madame la Dauphine arrive à Verfâilles ; le 9 Fév« 
coadjuteur de Strasbourg , grand aumônier de ^ 
France en fiirvivance , lui donne ce jour > & à M. le 
Dauphin , la bénédiôion nuptiale dans la chapelle 
du château. Fêtes & r^ouifl^nces à cette occafifon 
à la Cour 8c par toute la France. 

Mort du comte de Pontchartrain , ci -devant (ecré- 
taire d*état au département de la marine » à Pige 
de 73 ans. 

Ouverture de Taflemblée du clergé aux Augufiins lU 
â Paris : elle donne au Roi onze millions de don 
gratuit. 
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1747* Le Roi crée une charge de colonel des Volofll^ 

taires Royaux en faveur du comte de Chabot* 
Mars 1 9 Mort de la reine de Pologne > duchefle de Lorraine 
& de Bar , mère de la Reine : elle étoit âgée d» 
66 ans* 
ft0 Le comte de Bonneval meurt à Confiantinople 
âgé de 7^ans. Il étoit né François, avoit quitte le 
fervicc de France pour embrauer celui de l'empe- 
reur Charles VI : s*étant brouillé à la cour de ce 
f rince j il s'étoit retiré chez les Vénitiens; depuis» 
tant paifé en Turquie ^ il avoit pris le turban > 
accepte de remploi dans les armées du grand Sei- 

fneur i & s'étoit (èrvi de la connoiflânce qu'il avoic 
es ufàges des Impériaux dans l'art militaire pour 
fe venger cruellement de l'empereur, & procurer d» 
grands avantages au Turc , Ton nouveau maître » 
daais la guerre qui fut terminée par la paix de Bel- 
grade* 
Arr. iS Le pape fait une promotion de cardinaux pour 
les'couronnes ; l'.irchevéque de Bourses efi compris: 
daos cette promotion à la nomination du Roi; 8c 
le coadjuteur de Strafhourg » â celle du chevalier de 
Saint-Georges* 
rj 3 , Madame la duchefle de Chartres accouche de M« le . 

duc de Montpenfîer. 
|t 60 M. Tron , ambafladeur de Veni& » ùk fbn entrée . 

publique à Paris. 
,17. L'abbé de la Ville, miniâre du Roi i la Haie ; 
fait présenter de la part du Roi aux Etats-généraux 
une déclaration * portant en fubibnce que , de la 
même manière qu'en l'année 1744 il* ont envoyé 
dans les î^laines de Lille & de Cifôing , fur le ter- 
^ ritoire de France , quarante mille hommes de leurt 

troupes , (ans prétendre faire la guerre au Roi ; & 
majeflé Ce trouvant forcée par les circondances 8t 
pour la fureté des conquêtes qu'elle a faites (uc h» 



fclT RSÔÎTE DE LÔVIÂ XV. ^J 

i^înc de Hongrie de faire entrer Ces troupes (uç les ^174^ 
terres de la Republique , n'avoit point intention de 
rompre avec elle , mais feulement de prévenir les 
dangereux effets de la protedion que la République 
accorde aux troupes de la reine de Hongrie ; leur 
promettant de ne regarder les pays & les places que 
les troupes de fa majeflé feront forcées d'occuper 
pour leur propre fureté * que comme un dép6t 
qu'elle s'engage de refUtucr auïfî-tât que les ProYÎn- . 
ces-unies ne fourniront plus de fècours à Ces enr 
nemis. 

Cet avertiflementefl le fignal de bofHlités. Can^â^ 

Les troupes du Roi entrent en Zélande ; le comte gne de 
de Lowendalh prend les forts de TEclufe & Dîf- VUndre$. 
lendick* zzAvr» 

M. de Contades s'empare de ceux de la Perle & . 24*/ 
de Lief kenshoech. 

Le comte de Lowendalh réduit le Sas de Gand à < Ma!» 
rôbéiflànce du Roi, & M. de Montmorin le fort- 
Philippine. 

La rapidité de ces conquêtes étonnent les Hollan- 4« 
dois, & font éclorre révénement qui avoit été l'objet 
ées négociations du duc de Cumberland à la Haie 
pendant l'hiver. ' 

Le prince de NafTau efl déclaré Stathoudcr y ami- 
ral y & capitaine général des provinces unies ^ d'a- 
bord par le peuple , enfuite parles Etats généraux 
& dans toutes les provinces. Peu après la nation » 
dans les premiers momens de fbn entboufiafme , tra« 
Tailla à rendre fès chaînes indiflblubes , en décla- 
rant 9 comme elle l'avolt fait autrefois en faveur de ' 
Guillaume III, depuis roi d'Angleterre, le ûat- 
houderat héréditaire en cette mai(on, même en fa- 
veur de la ligne fémiéine; à condition néanmoins 
que les princcflfer V-to "auroient point cpoufé 
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.I747* un roi ni un éleâeun Ladiâature efl le modèle du 
fhthouderat ; maïs les Romains ne pouiïèrent point 
la flatterie jufques à s'expo(ër à avoir un didateur 
femelle. 
ji j. Le maréchal de Saxe fait , en préfence de Tarmée 
ennemie , la conquête des villes d'Hulfl & d'Axel. 
«7. Prifè du fort de Santeberge, 

Les HoUandois rappellent M. Vanhoé leur am- 
balïàdeur en France. 

^Meilleurs du Theil & de Macanas , plénîpoten- 
taires de France & d'Efpagne , déclarent aux mi- 
nières des autres puiflânces que la trop grande 
proximité ides armées ne permet pas de continuer 
les conférences à Bréda; Ôc que le Roi confèntirsi 
qu'il fbit aflemblé un congrès à Trêves > à Colo- 
gne^ ou à Aix-la-Chapelle. En conféquence» ils 
fe retirent 1 & les conférences (ont rompues. 
6x* Le Roi arrive dans la ville de Bruxelles, capitale 
de Ces conquêtes en Flandres ; & en part peu de 
jours après pour fe mettre à la tête de fon armée. 

^uill« z Bataille de Laufeld gagnée par le Roi (ùrleduc 
* de Cumberland. Les ennemis y perdent plus de dix 
mille hommes , (èulement à l'attaque du village de 
Làufeld, qui eiï faite par le corps de troupes que 
commandoit le comte de Clermont. Le comte d'Éf- 
trées, qui les pourfuit après leur déroute, leur 
fait un grand nombre de prifonniers. Ils laiilent fiir 
le champ de bataillç vingt-neuf pièces de canon » 
deux paires de timbales & nombre de drapeaux & 
d'étendards.. Le général Ligonrer-fut du nombre des 
prifônniers. Le Roi coucha le (bir à la coninun-» 
derie du Jonc , où le duc de Cumberland avoit cou* 
ché la veille. Le comte de Bavière fut tué à cette 
bataille, d'un coup de canon. 
'xx« M. de Lally chafle de Sanituliet (èpt ou huit cents 
hommes dei ennemis ) & s'empare de cette ville» 
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Le comte de Lowendalh mtt k fit^t <icvaii! ^a 1747. 
vîlle de £erg-oj>-Zooii: , uut <it.t plu* lor ici jj !;.«-(. .-^ i • --i.. 
des Pays-Lras |-ar les foriilicatiorii , par Its liuriiii 
qui renvirc^rment & tmpcclicnt dt J'iuvellir tn en- 
tier , & plue fur te encore cans ce moiiàent par 1 avan- 
tage d èire rafraîchie contiiiuelleiiKrnt par latinCf, 
au conitt de SIj watz-emucrg , avec la^uelii. el It a v oie 
une cc-isnRunicûtion <ju 'on ne pou voit couper. 

Cetre viiJe eft prilê d*afîâut aprc« loi xaiitt'-ciiKj j j ^tpr, 
jours ce tranchée ouverte* On ne y\xi cjupcch^j- 
le pillage; & les troupes firent un Lucin coulidc- 
rabîe.Les forts Pinfenà Mormont cvittrtiit i jffaut 
en fe rendant de bonne grâce au niar<^uis cv <'Mi 
tine chargé de les attaquer. Le comte de i^ywtii 
dalh , dans la lettre qu*il écrivit le lendemain au 
maréchal de Saxe , efîime ùl perte à quatre cenif 
hommes (êulement, & celle des ennemis a cin<j 
mille tant tués que pril^bnniers ; il fait un éloge 
bien glorieux â la nation de la valeur des troupes » 
& desfèrvices de Meilleurs de Valicre , de Cuûine » 
de Périgord, de Robecq, de Rochefort, de Lu- 
geac Y de Faucon , de CourbuilTon , de Piat , Se de 
S. Afrique. 

Le Roi fait le comte de Lowendalh maréchal de 1 7» 
France : il ne pouvoit pas récomyenfer plus prom- 
ptement & plus dignement les (ervices de ce gé- 
néral. 

Le Roi déclare le maréchal de Saxe commandant z/; 
général des Pays-bas. 

Sa majefté part le même jour pour Ce rendre a 
Verfàilles ; mais en partant elle donne une preuve 
authentique de fa modération, en chargeant Talibé 
de la Ville de déclarer aux Etats généraux que , 
malgré Ces conquêtQi,, elle n'a point chaneé de prinr 
cipes , & qu'elle eft iônjourt prête à accorder la paix 
à Ces ennemis auffitâcfjirïb ft préteroiu zétêwwz 
Citions raifonnableSa' . 
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17477 La campa^e finit en JF* landres par la réduâloa 
Qâ. 1 2« des forts de liUo , Frédéric-Henri , & la Croix. 

Cttnyam La Provence étoxt raflûrée contre Tinrafion des 

gned'i' Autrichiens & des Piémontois , par la préfence du 

uUe» maréchal de l^elle-Ifle ; déjà il les avoit empêchés de 

paflèr FArgens , & tl'étendre leurs cour&s au-delà 

de cette rirxère ; -ils avoient été obligés de Ce rab- 

battre fiir Antîbes, 6c le maréchal ^ préparoit à 

les faire rentrer dans leurs montagnes* 

ïanv«i 4 Le gouverneur des ifles Sainte Marguerite ^effirayé 

des bombes dont la flotte. Angloife Taccabloit » de 

de la defcente qu'elle faxR)it faire à la pointe dt 

rifle , capitule & Ce rend aux Anglois. 

^i5. Les Anglois bombardent Antibes pendant que 

les Autrichiens en font le fîége par terre ; mais le 

comte de Sade la défend avec (liccès y 8c donne le 

temps au maréchal de Belle-Iile d'en faire lever 

^' le fîége. 

JPév. 3* Les mouvemens que le maréchal fait faire à (bn 
armée font craindre au comte de Brown de Ce trou- 
ver enfermé en Provence , fans efpérance de retour ; 
il repaile le Var en défordne & avec précipitation » 
laiffant aux François , en échange de quelques coi>- 
tributions qu'il avoit exigées , plufîeurs pièces de 
canon 9 & toiites Ces munitions. 
fAêtuio Le Roi envoie aux Génois , par mer > un (ècours 
de fîx milljE hommes ; la flotte Angloife' en inter- 
cepte fîx cents , mais les cinq mille quatre cents 
qui y arrivèrent furent bientôt (uivis de plus dé dix 
mille autres. 
Mai s* Il ne manquolt plus aux Génois qu'un général, 
pour afllirer irrévocablement leur liberté. Le Roi 
. y avoit pourvu : le duc de Bf^j-fflers , envoyé par ùk 
' majefté , Ce rend à Gênes le j* mai. 
?!• Le comte de Sbullembourg avoit forcé le pafiàge 
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âe la BocchettSf & avolc pris plnfieurs poftes dans i747« 
la vallée de Gènes , dont il fe flaitoit de faire bien- 
tôt le fiége. Le duc de BouiHers Tattaque, lui tue 
1^00 hommes, & le déloge d*nne grande partie des 
poftes qu'il occupoit. 

Combat dé Rivarola , dans lequel le duc de Bouf- «/^ 
fiers , aidé du chevalier de Chauvelin de du comte 
de Lannion , repouflè encore les Autrichiens , 8c 
les chafTe de toute la cote de Rivarola. Le comte 
de Lannion reprend le château de Tbrilia. 

Pendant cette expédition, le chevalier de Belle- 
IHe , reprenoit en Provence le fort & les ifles fainte 
Marguerite. 

Le maréchal de Belle-Ifle, pour procurer une ) Jwiu' 
diveriton en faveur de la ville de Gènes, fait paflèr 
le Var à (on armée (ûr cinq colomnes qui étoient 
commandées par le chevalier de Belle-Ide, les mar- 
quis de la Ravoye & deBifly » & le comte de Mailly 
d'Haucourt. 

Les Piémontois effiayéf abandonnent la ville 8r 
le comté de Nice, 

Mcntalban eft z&éeé & pris* sJ 

-Villefranche Ce rendavec fa garnitbn , après un ^^. 
ûégt de cinq jours feulement. 

Frife iu château de Vintimille, 

Toutes ces conquêtes & les efforts du duc de 1 3*âty 
Boufflers ne fu&Cznt pas pour faire cefier le blocus 
de Gènes & les atuques fréquentes des Autrichiens 8c 
des Piémontois réunis pour la fub juguer , le maréchal 
de Belle-Ifleavoit envoyé un corps de troupes com- 
mandé parle chevalier de Belle-Ifle, dans la vallée de 
Sture, menacer le Piémont. Ce mouvement fait TefTec 
dé/îrc,Le roi de Sardai^e auffitôt redemande au com- 
te de Shullembourg (es Piémontois : Les Allemands 



refèés trop foibles fe retirent, &C 
L'efçadre Angl^fç qui Uo^oitlc 



8c Gènes eu délivrée, 
porc ne pouyanc 
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1747» "^" ^^^^ feule, & ctaîgnant que tous les efforce 
des François & des Génois ne fe réunifient con- 
tre elle 9 quitte la partie , pi-end le large , Se donne 
le temps à la république de respirer & de fè pré- 
parer à de nouveaux combats. 

J.uil.ip. Le chevalier de Belle-Ifle attaque les retrancht- 
mens d'Exilés, & y eft tué, ainfî que meffieurs 
Darnaut, de Goas , de Grille , de Brienne 6c de 
Donges. 

Sept. 2t La petite vérole avant enlevé aux Génois le duc 

. de BoufRers leur defenlèur , le Roi leur envoyé le 

duc de Richelieu. Ce généra) arrive à Gènes le 

28 fèptembre , & envoyé des détachcmens porter 

des contributions jufques par-delà Tortone. 

bâ,2e. L*infant & le maréchal de Belle -Ifle challèntles 
Piémontois de Lantofca & de la montagne de Caf- 
tel Dappio. 

iWoîrej -^^"^ les armées du Roi auroient été vlôorieufçs 
ieAfer, Partout pendant cette campagne, d les forces ma« 
ritimes, moins négligées pendant (à minorité & 
pendant le miniûère du cardinal de Fleury , avoient 
été en état de balancer celles des Anglois. Deux 
combats inégaux qu'elles eurent à Soutenir cette 
année contre eux, achevèrent de détruire la marine 
Jvin 14. Françoifè , Tun , près du cap Finiftcre , entre l'ef- 
cadre du marquis de la, Jonquière , compofee (èale- 
ment de quatre vaifTeaux 8c de cinq frégates , & la 
flotte de Tamiral Anfon forte de fèi^e vaiilèaiix de 
ligne , qui prit tous les vaifTeaux François ; Pautre 
entre la flotte de Pamiral Hawke de vingt vaiilèaux 
de la première force , & Tefcadre de M. de Leflen« 
duere de huit vaifTeaux, desquels il ne ûnva que 
l Intrépide monté par M. de Lefèenduere, Se le Toa- 
/2fl/2tparlecomteae Vaudreuil. Dans l'une &Pautre 
de ces affaires , les flottes xasirchsindei que les ef- 

cadrec 
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tiares Fran'içoifes elbortoient Ce &uvèrenc pisndant V^7« 
te combat^ & arrivèrent à leur defiinatiom 

Mort du cardinal d'Aùvei^ne. jffiùm 

Le Roi nomme commandeurs de l'ordre du S. Ef- génirom 
prit les archevêques de Paris & de Rouen, de l'abbé /j,, 
d'Harcoùrt. 2i Arri 

Sa majeflé donne Taircfaevéchc d'Albî à Tàbbé de ^^ ^n^ 
la Rochefoucàut grand vicaire de Bourges » de Tévc^ 
ché de Sàrlat à Tabbc de Montefquiou. 

M. Berryter intendàrtt de Poidiers eft i^oihmé 
lieutenant-général de police de là ville de Parii j & 
M. de Marville eft fait cohfeiller d*etat. 

Le Roi nomme dames dé cotnpagnié dé Meflaraesi 
la duchelTe douairière, d^ Brancas , là cûmteflè dé ^ 
Civerac , 8c la mai-quife de là Rivière. 

Le roi d'Anglfeteirrfe côncludv à Péterftoûrg uii iiJi^ 
traité ayec la Czarine , ,par lequel cette princeflè s'o^ 
blige à tenir fur les frontières de la Livônie trente 
milles hommes d'infanterie , pour le (etvice du roi 
d'Angleterre & de Ces alliée , prêts à agir & à fe por- 
ter ou il l^ra néceflàire , & quarante à cinquante ga- 
lères furies, côtes. Pour ces ftcouri le roi d'Angle- 
terre s'çiigagé de payer i la Czarine cent mille livres 
ikrlings. , . • 

On (igne à Drefdelès contrats du double mariage ifS, 
du prince éledoral de Saxe avec la princeflè de Ba- 
vière j & de réledeur de Bavière aved là priricefTe ^e 
Saxe , troinèmfe fille du roi de Pologne* 

Le pape crée cardinal le prince Heriri Stuard i i Jaîl4 
ffère du prince Charles Edouard , (qus le nom du 
cardinal d'Yorck. 

Le marquis Durazro faîtati Roi les ffeniercîmens 2f| ■ 
de la républioue de Gènes pour lespuifTans fecours 
que fa majeïle lui a envoyés , & lés heureux effets 
(jU'ils ont opérés en f» faveur, 

II. Panisi Q 
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747. Le Roi étant à la commanderie du Jonc près LaiH 
D&t i • feld , fait la cérémonie de donner le bonnet de cardi- 
nal à l'abbé de Ventadour , coadiui|eir de Scrafbourg. 
9* Le médecin Biackwald eft décapité à Stockholm^ 
convaincu d'avoir confoiré contre le gouyememenr» 
ept« 4 Le roi & la reine de Dannemarck, parvenus au trâ* 
ne le 6 août 1746, fe font couronner à Copenhague. 
7* Le Roi fait le comte de Laval Montmorency , le 
marquis de Clermont Tonnerre > & le comte àt Isr 
Mocte-Houdancourt » maréchaux de France. 
xs. Le comte de Sandwick écrit au marquis de Puy- 
fieulx , minifhre des affaires étrangères 9 pour lui 
proposer de recommencer à Aix-la-Chapelle les con« 
férencespour la paix > fî cette ville convient au Roi: 
là propofîtion eft acceptée» 

ThamasCouli-kan ou Schah-Nadir eft tué ea Per- 
Vt dans une fédition ; fon neveu qui l'avoit excitée 
eft reconnu roi dePerfe. 
2 3. Le duc de Charoft , ci-devant gouverneur du roi 9 
meurt à Paris âgé de 8f ans. 
iov.4 Le prince d'Ârdore fait à Paris la cérémonie de 
conférer au duc de Villars-Brancas Tordre de S* Jan- 
vier au nom du roi à&9 deux Siciies. 
9 , Mort de M. Orry , mjniftre d'état , ci*devant cot>- 
troleur-géncral àts finances. 
[Al. En Suède , un négociant de Stockholm nonm^é 
Springer » arrêté pour crime d'état, s'étant évadé 
de fa prifbn , & réfugié chez M« Guydickens « envojé 
d'Angleterre ; le fénat de Suède fait environner de 
gardes la maifon de l'envoyé , & l'oblige à rendre le 
prifonnier ; ce qui fait une querelle entre ces deux 
couronnes. 
.25/ Le Roi nomme Pabbé de Caftellane à Tévéché de 
Glandèves. 

^Sa majefté fait une promotion de vingt- huit lieu-;* 
tenans- généraux , cinquante** neuf maréchaux de 



lit 
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camp , & quatrevittgt-dix brigadiers; ce qui lui don- 
Tifi dix-fept régittïcns à diflribuer* 

1748. T^ 

Le Ro! nomme cheraliers de l'ordre du S. Efprît » i Janv* 
le duc de Luynes , le marquis de Puyfîeulx , les com- 
tes de S. Severin & de Ségur» le marquis de Mau- 
bourg , & le comte de Bulkcley. 

Le duc de Nivernois e& nommé ambafladeur à > 7* 
Rome. 

Le grand-duc de Tofcane 9 en qualité d'empereur , 
donne à l'éleâculr de Mayence Tinveôiture de Ton 
cleâorat. , 

Madame Adélaïde eft attaquée d'une petite vérole '® ^^« 
volante dont elle cil guérie en peu de jours. 

Le Magnanime 9 vaSièau du roi commandé par le 
comte d'Albert , revenant de l'Amérique den^âté 
|)ar une tempête , foutienttun combat de huit heures 
contre quatre vaiflèaux Anglois y auxquels il eil enfin 
obligé de ft rendre. 

Affaire de Voltry dans l'état de Gênes > dans la- ^'^ 
quelle le duc de Richelieu repouflè vigoureufement 
le comte de Nadafti qui attaquoit ce pode défendu 
par le marquis de Monti. Les Autrichiens y font une 
perte con/idérable. Cependant ils firent encore juf* 
ques à la paix plufieurs tentatives contre Gènes , qui 
échouèrent toutes par les foins 8c la valeur duduc de 
Richelieu. 

La Czarine, le roi d'Angleterre & les Etats-géné- iqj^ q^ 
raux renouvellent à Péterfbourg les engagemens 
qu'ils avoient pris , par le traité du 12 juin dernier , 
pour les trente mille Ruflès promis par la Czarine. 

Les trente mille Ruffess'étantmis en4n'.rcljearrî- 4è^wit 
vent en Lithuanie à Grodno. 

Dii 
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1 748 . . Le Roi » pour encourager les armateurs François^ 

Mars 5. fait pubiief une ordonnance par laquelle , dif confèfi* 

tement de Tamiral de France , le di^éième des priés 

fairf s fur mer à fon profit ceflèra d'être levé , jufqu*à 

nouvel ordre. - . . • 

*^» Le prince Conftantin obtient du Roi TagrcmenC 
de la charge depremier aumônier de fàmajeâé. 

^^* L'amiral Knoulles s'empare du fort S. Louis dans 
rifle de faint Domingue ; la garnifbn en fort avec les 
honneurs dé la guerre, en s*obligeant de ne point 
fcrvir d'un an contre l'Angleterre. 

i4. Madame Vidoire arrive à Verfailles de Fonte* 
vraux , où elle avoit été élevée t le Roi avoit été au 
devant d'elle jufqu'au Pleffis-Piquet. 

.2 7« Le parlement de Paris enregîftre l'ordonnance des 
fubiiitutions , donnée par le Roi Tannée^dernière à la 
commanderie du vieux Jonc 9 d'oà faniajeflé, mal- 
gré les embarras de la guerre , neperdoit pas de vue 
le^ foins de la légiflation. 
Avr. I } Maëftricht efl inveflie par la plu x belle manœuvre 
de guerre qui ait été faite depuis longtemps. Elle 
avoit été concertée aved le maréchal, de Saxe , qti^ 

. - Texccuta , par deux hommes , peut-être uniques 
chacun en leur ^enre , M. de Crémilles maréchal des 
logis de l'armée , & M» du Verney aufG célèbre 
dans l'art de^ fubfillances , que le premier dans Tor- 
donnance des marphes. Celle-ci ctoit telle que les 
ennemis, également inquiets pour Luxembourg, 
. Maiiflricht & Bréda , divifèrent leurs troupfes , & faci- 
litèrent ainfî rinvefiiffement de Macflricnt.. On ou- 
vrit la tranchée le 1 f devant cette place. 



Les articles préliminaires de la paix entre laFran- 

^ ? , l'Angleterre & la Holkinde font ïïgnés à Aix-la- 

^fi. Chiipelle. 

10. Comme ils portoient une fu/penfion d^armes « 4C 



AffcLirti 
jpo/iri- ce 
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•pie la ville de Macftricht (croit remife par provifion 1 74^'*^ 
3t la France, le duc de Cumberland en donne avis 4 Mifc 
au maréchal de Saxe , âclui envoie un ordre pour le' 
baron d*Aylva, gouverneur de la ville , dé rendre la- 
place , en lui accordant le* honneurs de la guerre ;* 
en confëquence la capitulation eft fîgnçe , la ville- 
rendue au maréchal de Saxe , Se Tarmiflice publié à' ^^ 
k tête de l'armée. / * 

La reine de Hongrie accède aux préliminaires' i»» 
convenus entre le Roi & les deux puifTances inariti- 
mes. 

Les hoftîlité* ceflent en Italie enire k duc de Rî- 15 Juînà. 
chelieu & le comte de Brown. 

Le roi d'Efpagne fr la République de Gènes accc-' ' ^^^ 
disnt aux articles préliminaires fîgnés à A-ix-la-Ch»- 
pelle. 

Les minières plénipotentiaires de France , d*An- i Aoâc#. 
gleterre Se de Hollande , fîgnent à Aix-la-Chapelle < 

une convention , par laquelle il eft ftipulé que les 
37000 Rufles envoyés par la Czarine , qui étoient ar- 
rivés en Bohème ic en Moravie, feroient renvoyés^ 
en Ruffie, & que le Roi rappellera- des Pays: Bas u» 
pareil nombre de troupe*. 

Le traite de paix définitif eft fîgnc à A'îx-h-Cha- ^^f»* 
Jelle ,"Î5onformément aux articles préliminaires. It d'Aix-U 
porte que toutes -les conquêtes faites de part & d*au- Chapelle^ 
tre pendant la guerre Êront re/lituées : que les du- ^* ^^ 
chés de Parme, Piaifance &Guaftalla feront cédés 
par la reine de Hongrie à Pinfant D; Philippe , pour 
hii & fes héritiers mâles, avec claufè de réveriîort 
au défaut de poftérité mafculine, comme auffi dan» 
)e cas où ce prince parviendtoii au trône desdeux Si-' 
çiles où à celui d'Efpagne : que le Duc de Modène 
fera rétabli dans Ces états : que le- roi de Sardaigne- 
l^c» loaincenu dans-la poITefliûn des liens ^ 8i de ceuK. 
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174^* qui lui ont été cédés par le traité de Wotmt, l, 
Oàohtc rcxceptîon de la ville de Plaifance & du Plaîântin 
qui doit appartenir à Tinfant : que la ville de Gèoe« 
rentrera dans toutes les poilèflions dont elle jouifloit 
avant la guerre, & que les fonds confifqués £br elle 
aux banques de Vienne & de Turin lui (èront rcndui • 
^ Le traite de TAifiento , pour la traite des nègjres j y 
cfi confirmé en faveur de la compa|[nie Angloife» Sc 
en lui accorde pendant quatre ans le vaiflèau deper- 
mifïion aux Indes Elpagnoles. On {lipule que les 
fortifications delà ville de Dunkerqwe refteront dans 
rétat oà elles (ont : on confirme le traité de la qua- 
druple alliance pour Tordre de (ùcceffion à la cou- 
ronne de la grande Bretagne ; 8c toutes les puifTances 
garanciflènt à la reine de Hongrie celui qui eftéubli 
en (a faveur par la pragmatique (ànâion « âc au roi de 
PrufTe, la Siléfîe & le comté de Glatz. Enfin on 
convient que le grand Duc fera reconnu Empereuf 
wniverlèllement» 

Par ce traité, Cuite de la modération du RoÎj qui 
f énonce généreu(êment à toutes Ces conquêtes, ^a« 
tes les puifTances qui y contraâent Ce trouvent aa - 
même état où elles etoient avant la guerre, àTcxccp- 
tion du roi de Sardaigne 8c de Tinfant D. Philippe ^ 
aufquels on auroit pu , fuivant les apparences , pro- 
curer les mêmes avantages , 8c peut-être d» plus 
grands j fans r.épandre tant de (àng 8c fans prodiguer 
tant de trélbrs. < Il y a lieu de penlèr que la reine de 
Hongrie Ce Cexoh eftimée fort beureufè , avant que 
Von prît les armes j de s^aflurer , même à un plus 
haut prix , la fuccefiion de fa maifbn ,' 8c de confèrves 
îaSiléfie; &il eut été plus avantageux à la France» 
d'affoibl^r la puiiTance Autrichienne en deçà que par 

Affaira «^^1^- 

gf ^' t'évêque 4e Viviers efl ïiommé à l'évêçh^ df 
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Montpellier; l'abbcde MoflS, à celui de Viviers > 1748. 
labbé de Montazet , à celui d*Autun ; & l'abbé de la 1 + AVr» 
Baflie , à celai de Lavaur. 

M. Tron, ambaffadeur de Venife, reçoit fon au- 21. 
dience de congé. 

Mort de Madame, fille de M. le Dauphin &d« 27» 
l'infante MarierThérèfe d'Efpagne. ^ ^ - 

Le comte de Bafchi eft nommé mîniftre plénipo- 
tentiaire du Roi auprès de i'éleâeur de Bavière. 

Les rebelles de Corfe lèvent le fiége de la Ba(Be 1 5 Mif. 
qu'ils faifoicnt avec le (êcours des troupes Alleman- 
des & Piémontoifes quela^reine de Hongrie & le 
roi de Sardaignc leur avoiei.T'fournies avant la paix; 
pour Ce venger des Génois. Le Roi tint à l'égard de 
cette République une conduite bien différente ; & au 
mois de décembre , il fit paflèr de Voltry en Corfè ^ 
fous les ordres du marquis deCurzai^ trente-deux 
bataillons pour les aider à réduire leurs fujets révol- 
tés. Les fbuverains qui fomentent & entretiennent 
la rébellion chez leurs voifins j agiflènt non feule- 
ment contre le droit des gens , mais contre leurs 
propres intérêts. 

Le Roi accorde au duc de la Valière la charge de 2.0% 
grand fauconnier deJFrànce, vacante par la mort 
du comte Defmaréts. 

Le Roi fait pair de France le maréchal duc de **€ 
Belle-Ifle qui avoit chafTé de la Provence l'année 
précédente les Allemands & les Piémont ois. 

Ouverture de l'aflêmblée générale du clergé ; elle »P» 
donne au Roi (èize millions. 

Le marquis de Biffy^ officier d'une grande efpéraii- juîni 
ce , ayant malheureulcment été tué aun coup de ca- 
non 2 la fin du fiége de Macftricht, le Roi donne fà 
charge de Mettre de camp général de la cavalerie au 
comte de Béthune qui en étoit commiflàire général > 
ac celle de cojnmifikire général au marquis de Cn^ 
tries. D ir » 
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174S; L'abbé de Fontangçs eft nommé à révêcké d^ 
uin X 2. Layaur. .. ^ 

HÎU 24 Lef tentatives ordonnées par le gouyernemenit 
pçur parvenir à faire en France de la porcelaine 
femblable à celle de Saxe ayant réufii , îe Roi établie 
Vne m^nufaâuce royale de cette porcelaine dans (on 
château de Vincennes, &en accorde le privilège à 
Charles Adam exclufîvement à tout autre ; confirme 
cet établiflement le 6 août , & donne le 19, un rè^lef 
çnent poyr les ouvriers qui y font employés, dette 
snanufaôure s*étant perfeôionnée , Se ayant confidér 
ifa^lement multiplié les ouvrages 6c augmenté (b« 
,^ébit « a été depuis trsL^fférée à Sève dans un bitlr 
jnent vafte y convenable Se proportionné â (on con^- 
Bierce. Le fucçès de cette entreprile, qui faithoa- 
;neur à TinduHriç Françpife , qui retient en France 
presque touç T^rgent qu'elle envoyoit auparavant 
^n Saxe, & attire celui de l'étranger 3^ eQ du prin- 
cipalement à la proteâion Sç ^x fecôurs que»la ma^ 
quiCe de Fompadour lui a accordés dans les corn- 
znencemens tpujours labprieu^j;. Quand la marine 
I de cet empire rétablie donnera aux François les 

„ ipoyens de profiter de rbeureufè pofîtion de (es 
pprts dans les deux mers> le fièçle de Louis XV t 
déjà auflTi célèbre que celui de Louis XIV par (es 
. . fiiccès militaires , l'emportera (iir lui pa«r Ces pro-* 
grès dans le commerce, 
leptt x« Le Roi> pour diminuer promptement les chargea 
, . 4^ rétat , & fpulager Tes peuples , donne des ordon- 
nances pour la réforme des troupes. Elle étoit con^ 
fidérable, ftelle fut faite avec tant de précautions , 
qu'il n'en ri '•» pillage , aucun aéfprdre dan# 

toute réti îki. 

Le féft ^""àUji Génois les ducs 

de Rich^ ^e(cendans , 5c 

çrdçnnf Sujjjl 9^ ^viQK 

V ■•■ '.. 
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a'or ( c'eft le catalogue de h haute nobieflê) : n "T^JC 
avoit accordé la mcxne diftindion au duc de Borf- 
flers. Mais ne fe croyant pas par-là acquitte envcri • 
le duc de Richelieu, il arrête , par un décret, qu'il ^"^ 
lui fera érigé une ûatue : témoignage immortel 
du fervice & de la recoHnoiflànce. 

Le Roi , de (à part, récompenfè anffi les fervfces 
du duc de Richelieu en le failànt maréchal de 
France* 

L*abbc Dondel eft nomme a TcTeche dcDoI, 8c «• 
l'abbé de Cauflade a celui de Poidieri. 

Célébration du manage du comte de Brionne , 3^^** 
grand éccyer de France , avec la prxncellê de ^ 

Kohan , fille du pnnce de Montauban. v 

Les Anglois lèvent le fîége de Fondichéry. Quoi^ I79 
que la guerre fut crfî^e en Europe depuis plufeurs 
mois , l'armiâice étanijgncré aux Inàes , les aaii- 
raux Bofcawen k Gn£k aToient fait une descente 
^ Goudculou a cinq Uencs de Pcncichéry, & avoienc 
mis le ûegc devant cette ville le 18 août . efpéranc 
enlever «e ccmptcir à la ccîr.pagnie des Indes : maie 
la belle défenlé ce >L DupfeiT , gouverneur de cette 
ville , l'a (âsvée. L'incerutude du fùccès de cette 
expédidon , pour laquelle les Aaglois avcieut faû 
des préparatifs fcrmictables , leur a peut-être pro- 
curé dts fccxiiiés peur la ccnclu(îcn de la paix, 
qu'ils n'aorcki:: pci^ceues i Ton avoîi pu en pré- 
voir l'inutslisé. 

Nai2âDceûeM.!e(âicdeGùteiii-7xiUxa,fiIs4e lyNov^ 
M. le dïc fie ?tze£ia7-st^ 

M. McT^id . «!i;mnwKir ie Vi-nifr , obtint (é 2 <^ 

premicie aa^rrr^ >u îiiu 

Leï k/Ttâ 5i:u»ï fe '^in'."i;»n , iits^es 'Tu -oi r Ait- 1-. 
glettiT<p''jKT^î*i:;4Ur.fyt iii*.L^îWjboiir^, c.nt yeé* 
Icctéi 213 Rti 

M^aae jfa^ fe j'wjiw*. iSh^tte â ^;le àiri. }i« 
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\i7^2. vent à Versailles pour voir le Roi, eh allant à Paff 

xne prendre poiTeffion des éuts que le Roi avoic 

• procurés à Tinfant D. Philippe» 

Dec. 9] M. de CourteiUe, confeiller d*étai & ambaflâdeur 

en Suifle , eil nommé intendant des ânances à U 

place de M. de la Houflaye. 

Le Roi nomme le marquis de Paulmy £bn am- 
bafîàdeur en Suifle. 

Le comte de Saint-Severin , qui aroît négocié 
& conclu le traité de paix d'AiK-la-Chapdlc , eft 
fait miniftre d'état , 8c prend féance au confeiL 
' ;to« Le marquis de iVlirepoix eu nommé ambaflkdeur 
en Angleterre. 
^Le Roi fait une promotion de quatrevingt^douze 
lieutenans généraux, quatre vingt-dix maréchaux de 
camp , 8c d'un grand nombre de brigadiers. 
' &»• Mort du duc de Fleury pair de France» 

17 45^. 
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Janv» 1 Les ducs d'Ayen 8c d'Efliflàc , le mai^quîs de Lan- 
mari , ambafîàdeur en Suède , & le comte de Vaul* 
grenant ambafladeur en £(pagne , font nommés che- 
valiers de Tordre du Saint E4>nt. 

Le marquis de Paulmy, ambafTadeur du Roi en 

Suifle , eft fait chancelier de Tordre de ùtint Louis. 

M. le Pelletier de Beaupré , intendant de Cham- 

•*- pagne , obtient la place de confeiller d*état > vacante 

par la mort de M. de la Houflaye , intendant des 

finances. 

zâi Mort du prince de Rohan Hercule MérîadeCf Igé 

de 79 ans. 
^9* La reine deDannemarck accouche à Copenhague 
d'un prince héritier préfbmptif de I4 couronna di 
Pannémarck* 
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Mort de (bn alteilè royale madame la docheflê 
douairière d'Orléans , âgée de 7 1 ans. 

Le Roi nomme chevaliers de Tordre du {àïnt-EC- 1, 
prit le duc delà Vallière , le baron de Montmorencl^ 
le comte de Mailly , & les marquis de^Saflênage ^ de 
Souvré & de ChalmazeL 

Le Roi , pour procurer le fbulagement de fcs 4j 
peuples , fupprime par un arrêt du confêil plusieurs 
droits 4ui avoient été établit pour fubvenir aux dé- 
pen fès de la dernière guerre* 

Les cours fupérieures de Paris font leurs compli- *f.< 
mens au Roi , â l'occafîon de la paix qu'il a procttr 
rée à (on royaume. 

Le Pape donne au roi de Portugal le titre de trèS" 
j^è/e , à rinûar de celui de très-chrétien que porte 
le Roi , & de celui de catholique attribué au roi d*EC' 
pagne. 

L'infant duc de Parme arrive à Parme , & prend 7 M»" 
poilèdion de cette ville capitale de Ces nouveaux 
états. 

M. Groff, minifire plénipotentiaire de la Czarîne, »4ki 
part de Paris pour retourner en Ruffie » fans prendre 
congé de la cour , que par une lettre qu'il écrit au 
marquis de Puyfîeulx. 

Le duc d'Huefcar , ambafladeur d'Efpagne , prend 
ion audience de congé du Roi : il ed nommé le &5j 
mai chevalier de Tordre du (âint-E(prit« 

Le maréchal de Belle- Ide eâ reçu au parlement 
en qualité de pair de France. 

Le marquis de Lanmari , ambafladeur du Roi en 
Suède , meurt à Stockholm âgé de 60 ans» 

Le comte de Maurcpas $ miniftre 8c fecréîziro 
d'état , Ce démet de Ces ^mplois par ordre du Roi« Sa 
majeflé nommé M. Rj6ittllé« cao&iller d*état , âb| 
place de fecrétaire d'étt «ent de la ma- 

rine', ^ doniie auçopûi t àéguumtttt 
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1749* ^ Vstris de celui des haras du royaume* 
>■ Le Roi accorde au. marquis de Saâënage la fiinr!*' 

• vance de la charge de chevalier d'honneur de ma- 
dame la Dauphine, dont le maréchal de la Faire eC 
revêtu. 
Le comte de Taillebourg eu fait paie dt France»* 
Mort du chevalier d'Orléans , grand-prieur dû 
France. 

Le Roi obtient du grand -maître de Malthe cr 
grand prieuré pour M. le prince'de Conti* 
' Edit du Roi , portant feippreffion des prévôtés 8c 

vicomtes, & réunion d^celles aux bailUages 8c(éné^ 
chauffées. 
Wii 7» ■ Mort de M. Amelot, mînîdre d'état. 
i4, M. de Machauh, contrôleur-généraWes financer . 
eft fait miniflre d'état , & prend (2ance au con^ 
feil. 

Le marquis d'Avrincourt eft nommé ambafladcur 
en Suède; 6c le comte de Maulévrier miniftre pléni-n 
potentîaire aupfèsde l'infant D* Philippe. 
^ ' Edit du Roi , portant- fuppreflion du dixièmt 
établi au mois d^aoftt 1741 „ & l'impofîtion du ving- 
tième & des deux fols pour livre du dixième ) pour 
fubvenir au paiement des dettes de l'état : en confc- 
quence, le produit en être ver(é dans une caîflè 
des amortifTemens. L'exécution de cet édit ne Et 
aucune difficulté dans le&. pays d'éleâion ; mais il 
en (buffrit beaucoup pour le clergé & dans les pays 
d'états. Ceux de Languedoc refusèrent- de s'y ibu-» 
mettre , 8c furent caiîés : l'impo^tion en fut faitç 
par les intendans. 
Jiân I r • ' M* le prince de Conti eft rec^u au Teniple à Paris 
en qualité de grand prieur de France , par le cha-^ 
pitre des chevaliers de l'ordre de A^althe de c» 
prieuré. 
|2, Le marquis d'Hiautefort eft nommé 'am)}^aflsuim 
du Roi à yienne^ 
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"On découvre à Malthe une dangereufe confpi- "Tm^T 
ration contre l'ordre, le grand-maître & le gouver- ,, j^in^ 
nement, formée & ourdie par pluHeurs prilbnniers 
ïurcs, parmi lefquels étoit un padia ou gouverneur 
de Rhodes , nommé Ofman. 

Le Roi donne à M. de Brezé la charge de prévôt J JoîlU' 
ic maître des cérémonies de Tordre du GânvÉfyxit » 
vacante par la mort de M. Amelot. 

Troubles dans Taflêmblée des admîniflrateurs de '*♦ 
rhôpital-général de Paris. Les adminiftraieurs , ble(^ 
fés de ce que l'archevêque de Paris qui les préfîdoit « 
avoit conclu > contre la pluralité des voix dans l'é- 
leâion d'une fupérieure , fe retirent de l'adminif- 
tration. 

Le marquis de Saint -Germain , ambaflâdeur du xi« 
roi de Sardaigne > reçoit (à première audience du 
Roi. 

Mort du cardinal de Rohan % grand aumânier de if « 
France , aAiffi célèbre par ion mérite , Ces lumières^ 
les grâces de fbn efprit & de fa figure , qu'illuftrè 
par fa haute naifTacce : le cardinal de Soubifê ^ 
Ion petit- neveu , le remplace dans Tévéché de StrzG 
^ourg'doRt il étoit coad]uteur, 8i dans la charge de 
grand aumônier de France , dont il a voit la lurvi- 
vance. 

On dénonce au parlement plufieurs refus de (â« né 
cremens faits à des malades au licHe lam6rt,fauttf 
par eux de rapporter des billets de confeflion , ou 
d'accepter la bulle {//z/g^enifi/j; notamment celui fait 
par le curé de faint Etienne du mont a M. CofBn , 
confeiller au chatelec : mais le Roi (uTpead Taâi- 
vité du parlement fur ces faitr. 

Les Anglois, en conféquence du traité d'Aix- ^U 
la-chapelle, évacuent Tlfle royale & le fçrt de LouiC' 
bourg , qu'ils remettent aux troupes du Roi. S'é 
majexté en futioûruite le ^^ aQutyâc ocdonna aui&< 
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117^9* ^^' ^^ marquis de Puyfieulx de déclarer aux lûfc(< 
Suflèx & Catchart) otages donnés par le roi d*Aa- 
gleterre jufqu a l'exécution de cette reftitution « 
qu'ils é coien 1 1 ibres. 

JuiU, 3 o Le comte d'Aibe marie , ambaflâdeur du rori d*Aii« 

gleterre > reçoit la première audience du Roi* 
Aoàt. Le Roi inâruit des inconvéniens qui réGiItenc (to 
la multiplication des établiflèmens des gens de main* 
morte ^ & de la facilité quileura toujours été laiflee 
d'acquérir des fonds (ans pouvoir jamais les aliéner, 
:&cilité qui tend à faire padèr infënfîblement dans 
leurs mains la plus grande partie des fonds de l'Etat, 
êc qui nuit, à la (bbfîflance Se à la.conlèrvatioii dt$ 
familles; défend par in étlit qu'il puifle être fait à 
Ta venir aucun nouvel établifTement de chapitre , col- 
lège, fémiraire , maifbn relîgieuTe ou hôpitaux, 
fans permiffion expreflè & lettres - patentes ex|>é« 
diées 8c regiflrées dans les cours (buveraines^ réyo- 
que tous les établiflèmens de cette efpèce, exiftans 
uns cette autorifàtion juridique ;fait défenfèt à tous 
les gens de main-morte , d'acquérir , recevoir ou 
poifêder à l'avenir aucuns fonds , maison ou rente, 
làns avoir obtenu des lettres-patentes , lefquelles nt 
feront enregiiirées qu'après une information de Tutî* 
lité & de l'incommodité. Cet édit eft une des plus 
fages & plus importantes opérations du règne du 
Roi; ^ufli elle n'a pas trouvé un Ceul contradiâeur, 
même dans le clergé dont elle borne la pûiSànce ; 
tant l'empire de la raifbn a de forces. 
S» , Le commandeur Pignatelli, ambaflâdeur d'EC- 
pagne , obtient Gl première audience du Roi* 
z6» Les ducs de Biron & de Grammont font reçus au 

parlement en qualité de pairs de France. 
27, Le prévôt des marchands & les échevins de la 
ville de Paris prennent poflèffion de l'Opéra dont 
le Roi leiu: a donné la direâion , comme autrefiHi 
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les édiles de Rome avoient celle des fpedacles de ij^f^ 
cette grande ville. 

Le Roi va au Havre- de-Grace voir & vifîter le 19 sepr^ 
port & la marine de cette ville. 

M, de Ghavigni cft nommé ambaflâdeur à Venife 9 4 0&. 
& M. de S. Confeften Hollande, ^ 

Madame , duchefle de Farme , & l'infante Ifa- tf« 
belle ù, fille, partent de Fontainebleau pour (è rendre 
â Parme. 

D. Louis dlAcunha, ambaflâdeur de Portugal » 2}« 
meurt à Paris , âgé de plus de 80 ans, 

M. Joli de Fleuri efl nommé à l'intendance de 
Bourgogne à la place de M. de S. Contefl, 

Le marquis de Curzai , général des troupes que i Not« 
Le Roi avoir données à la république de Gcnes pour 
achever de réduire les rebelles de Cor(è , après 
avoir pacifié cette ifle , rétablit â la Baflie l'académie 
des belles-lettres dont il n'étoit plus quefUon depuis 
le commencement des troubles de Corfè. 

Mort du duc de Rambouillet, fils aîné de M. le i]« 
ducdePenthièv . 

Le marquis de fàinc Germain , ambaflâdeur du 3 1 d^ 
roi de Sardaigne > fait part au Roi du mariage du 
duc de Savoie avec Tinfante d'Efpagne Marie-An- 
toinette. 

L E R o I nomme chevaliers de Tordre du fàînt- 2 Fév« 
Efprit M. le comte de la. Marche, 5c le prince 
Stanidas de Jablonowski. 

Mort du duc d'Aiguillon , pair de France* 4« 

. Piufieurs riches negocians f afibcient pour établir 
& compofer à Paris une chambre d'aflTurance t dont 
le fonds étoit de douze millions* 

Dénonciation au parlement de Paris de fix reiitf %^ yun 
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de fàcremens faits à Paris & en différentes villes dà 
rellbn; le Roi arrête encore les pour(iiites du pa^ 
lement contre ceux qui les ont faits, 
^^»nBi M. de Berkenroode ^ ambaflàdeur de Hollande^ 
reçoit fa première audience du Roi* 
Avr«z Le chevalier Chauvelin, envoyé escraoïdinatrd 
de France auprès de la république de Gènes , reçoit 
i (on arrivée une députation de quatre nobles Gir 
nois de la part du Sénat, les complimens des prin* 
cipaux officiers de l'état , & le même jour û premiète 
audience du Doge. 
7>- Mort de M. Soifot , premier préfident du parler 
ment de Befànçon : le Roi donne cette charge à 
M. de Quin(bnnas« 
il* La célébration du mariage de ririfîlnte Marie^ 
Antoine ue d'Elpagne avec le dite de Savoie ^fèfài£ 
à Madrid. 
»*• L'abbé de Fuîtteleft nolnmé à l'évéché de Lo^ 
dève. 

Le chevalier deMorofiiii, ambafl&deur de Ye-: 
nife , fait (on entrée publique à Paris. 

L'impératrice reine de Hongrie , à rexeiilple iê 
nos rois , établit à Vienne une matfbn pdur deuX 
' mille invalides logés, tiourris & vêtus a (es frais» 
une pareille a Prague , & quelques autres* inôins 
confidérables à PreAiourg & dans quelques villes 
de (es états. 
Mai s m Le chevalier de la Cerda , envoyé du roi de For: 
tugal, obtient (à première audience duHoi. 
II, La jeune duchelfe dfe Savoie , en allant à Turiri* 
paffe par la France , & arrive à Perpignan. Ltf 
^ comte de Mailly-d'Haùcourt y commandant en Rouf 
(lilon y lui prcfente de la part du Roi une magni- 
fique aigrette de diamans. 
-j^ Plufîcurs violentes fécondes de tremblement dé 
térro fè font i«ntir en Guyenne Se dans le fiéam, 

L'guTcrtHr^ 
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L'ouverture de raflcmblée générale du clergé fe "^TT^ 
fait à Paris aux Auguf&is. Elle élit pour prétiaens jM^ùm 
le cardinal de la Kocnefoucauld , les archevêques de ^^ ^^ 
Sens & de Rouen , & les évêques d'Alais , de Renne* ^^ 
icdeChâlons. ^ , Vjuîn. 

Les commiilaiies du Roi demandent à raflembléé ^ j^^^^ 
du clergé , au nom de ia majeÛé , une fomme de 
ièpt iniUion* cinq cents mille livres , pour cinq 
ans » imputables à rai(bn de quinze cents mille liv. 
par chaque année , pour être employées au rembour- 
sement des dettes du clergé de France ; & ils lui 
annoncent que (à majeûé a adrefTé ce même jour au 
parlement une.déclaration , dont l'exécution a pouc 
cbjet de conflâter là valeur àes biens ecciéfia/liques 
du royaume » Se de réformer les abus qui fe com- 
mettent dans les départemens quife font entre eux ' ~^ 
des impofitions* 

Le même jour » le parlement ënregiAre la décla^ 
ration du Roi , par laquelle il eft or(K)nné que tous 
les eccléfiafliques benéficiers , communautés ^ SC 
généralement tous gen« dé main- morte, donne-*, 
ront, dans fix mois pour tout délai, des dccla«« 
rations des biens & revenus de leurs l}énéfices ^ à 
Teâfèt de conftater les facultés du clergé , & de pro- 
portionner à Tes riche{Iès les (ècour^ que le Roi lut 
demanoie dans les befoins de l'état, 8c aufll de re- 
médier à l'inégalité des répartitions qui fe font 
des impofîtions entre les diiférens membres du 
clergé. 

Remontrances de l'aflèmblée au Roi fur la dé- *^ ^?^ 
claration du 17 aoAt*Elle Ce plaint dans ces remon- 
trances de ce que la déclaration attaque les immu- 
nités du clergé , annonce comme fubfide les dons 
gratuits ^u'il a coutume de faire, tend à lui faire payeur 
le vingtième, & détruit l'honneur des minière» ' 
de 1 -églife , en fuppofant qu'ils fcnt des prévarica^ 
lU Pêrtii, K 
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1750. teursdans les départemens qu'ils font des impoGtîonv 
Sept* Malgré ces remontrances , le Roi ayant ordonné 
à ralTemblée de délibérer fur la demande faite par 
(es commiilàires des quinze cents mille libres par an , 
& le clergé n'y ayant pas obéi furie champ , ùl ina]e(^ 
'* ^* té ordonne , par un arrêt du confèil , que cette (bmme 
fera levée & impoféefur le clei'gé , par les imendans9 
en la forme ordinaire; 8c donne ordre que raïlèmbiée 
fbit terminée le 20 fèptembre : ce qui efè exécuté. 

"Affaires ï-e comte d'Argenfbn , fècrétaîre d'état de la guer« 

générd' X^ » Va en Flandres faire la viiîce des fortifications 

les, des places frontières , pour ordonner les répsirations 

Juin 8, & les augmentations dont elles (ont rufceptibies. 

25. M. Rouillé , fecrétaire d'état de la marine j va auffi 

à Dieppe vifîter le pcrt de cette ville, 
,ao. Le commandeur Pignatelli, ambaflàdeur d'Efpa- 
çne , prête ferment à Paris , entre les mains du çuç 
de Villars, autorifê par le roi d'E(pagne , pour là 
charge de gentilhomme ordinaire de k chambre de 
ÙL majefté catholique. 
,^ 2^ Le Roi envoie au fccoursde fès fujets habitans du 
Beauvoilîs , attaqués d'une maladie épidémi^ue ap-^ 
pellée lafuette^ M. Boyer, un de fès médecins 9 ft 
des chirurgiens expérimentés y par les foins delquels 
il mourut peu de monde. 

La ducheiïe de Penthièvre accouche d'un fils , qui 
eft nommé le comte de Guincamp» 
^ '^P, Le duc de Luxembourg époufè la ducheflè dé 
Boufflers Magdeleine - Angélique de Neuvilie^ 
Villeroy. 
• JuîJ.9, Madame la duchedê d'Orléans accouche i ùdnt 
Cloud de MademoiTelle. 

Mort du maréchal duc d'Harcourt : le Roi donne 
ÙL charge de capitaine des gardes du corps au duc dé 
Luxembourg ; 8c le gouyernement de Sedan au 
comte deBeuvron« 
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Les grenadiers de France forment un camp à Com- î 7f o» 
piègne jusqu'au 17 » & y font en préftnce du Roi de Juillet, 
nouveaux exercices , dont (a majeflé , occupée du 
foin de perfedionner l'art militaire, vouloit voir 
répreuve. .. 

La république de Venife rappelle l'ambaffadeur ^^ 
qu'elle avoit à la cour de Rome , & fè brouille avec 
elle au fujet du patriarchar d*Aquilce. La maifbn 
d'Autriche & la république étoient dans Tufàgede 
nommer alternativement â ce fîége. Les deuxpuif- 
fances étant en diflPérend par rapport à cette nomi« 
nation , le Pape vouloit nommer , par intérim , uh 
vicaire apoflolique. Cette querelle fut terminée 
quelques mois après entre la reine de Hongrie & 
la république, en divisant ce patria'rchat en deux 
évêchés , Tun à Goris pour le territoire de U reine , 
l'autre à Udine pour celui de la république. 

M. Maigret de Sérilly efl nommé intendant d'Al- ^o« 
face; & M. Moreau de Beaumont intendant de 
Franche-Comté. \; . 

Mort du roi de Portugal D. Jean de Bragance ; lïJuîlU 
D. Jofèph fon fils lui fùccède. 

iVIort du maréchal de Brancas , âgé de (bixante- 9 Aoât« 
dix-neuf ans. ,1 

Traité de (ubfîde , conclu à Herrenhauilen , dans s 2* 
le pays d'Hanovre , entre le roi de la grande Breta- 

fne , réledeur de Bavière , & les Etats généraux, 
ar ce traité , Téledeur s'engage à tenir pendant 
fix ans un corps de troupes de fîx mille hommes 
pour le (êrvicç de l'Angleterre & de la Hollande, 
toujours prêt à marcher à la première réquifition , 
& ce moyennant un fubfide annuçl de quarante mille 
livres flerlings [payables , les deux tiers par l'An** 
gleteire , & le tiers par les Hollandois. Il efl porté 
par ce trait' ^ {que ce corps de troupes ne poum 
«tre employé ni contte TEmpereur , ni contre rEm*» 
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4750.. pire. Ainfi cefùbfide ne pouvoît avoir pour objet 
-aue le roi de PnifTe ou cette même France qui a. 
Acrifié tant d'hommes & tant de ttéCors pour pto* 
curer des états 8c la couronne impériale il i'éleâeuc 
de Bavière j père de l'éleâeur (contraâant dans cet 
ade. 

Aoflt2 6 Madame la Dauphîne aceouche d'une princeflË^ 
^i eft ondoyée par le cardinal de SoubiK* 

Sept* !• Le roi de Prufle établit à Embdem une compa* 
gnie de commerce , 8c en accorde le privilège au 
chevalier de la Touche » François de nauon « attaché 
âlbn fervice du contentement du Koi. 
P^. I. Le Roi , pour* exciter l'émulation des peintres de 
leur donner de bons modèles â imiter, ordonne que 
la belle colle âion de tableaux qui lui appartient 
fera fuccefïîvement expofêe aux yeux du public deux 
fois la lèmaine dans le grand appartement du Lu- 
xembourg. L'abbé de Coëtlofquet , évéque ip Li« 
moges , efl nommé à rarchevcché de Tours. ' 
,5, On conclud en Efpagne , au Buen-Redro » uno 
convention entre le roi d'Efpagne 8c celui de la 
grande-Bretagne, par laquelle ùl majefté Briun- 
jiiqué renonce dès- à -prêtent à la jouiflànce de 
l'Affiento, ou traite des Nègres, & du vaiflèaude 
permiffion dans les Indes occidentales^ qui lui eft 
accordée pour quatre années par la traité d'Aix-la- 
Chapelle ; & ce moyennant une fbmme de cent 
mille livres flerlings qui lui fera payée par le roi 
d'Kfpagne , 8c quelques facilités accordées à l'An* 
gleterre pour Ton commerce. 
it, Mefdames Sophie 8c Louile arrivent à la cour9 

<^e Fontevrault où elles ont été élevées. 
>«• Déclaration du Roi qui ordonne, fous différentes 
peines , à tous les mendians de prendre un emploi ou 
de (è retirer dans les lieux de leur n?«jknce» Les 
^lendians avoicnt cette année excité plilu'euuéaieui 
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ies à Paris qui occafionnèrent ce règlement; elles i75«* 
furent caufe auffi que le miniftère établît dans la oaobm 
garde de cette capitale un ordre & une discipline qui 
n'y avoient jamais été ; il la mit fur le pied mili- 
taire , Tobligea à faire Pexerdce , ce dont elle n'a- 
voit jamais entendu parler 9 lui donna un uniforme 
convenable, & convertit un amas d*a«i(ans & d'ou- 
vriers habiller auparavant de toutes couleurs en- yn» • 
troupe réglée, inftruite , difcipl^née , & capable d'im-* 
po^èr ; enfin cette garde fut augmentée d'une pa- 
trouille de jour à cheval , qui parcourant conti- 
nuellement la ville, fè portant au moindre bruit 
& empêchant les attroupemens , alTure pour tou- - 
Jours le repos àeg citoyens. 

M. le Dauphin prend féance pour la première foit ^%^ 
au confèil des dépêches , à la fatisfaâion de toute la 
nation* 

Le Roi donne une maifbn à mefdames Henriette 
& Adélaïde , & nomme l/évéque de Meaux premier 
aumônier, le baron de Montmorency chevalier d'hon- 
neur, & le marquis de Lh6pital premier écuyer 5. 
là majeâé leur nomme auffi des dames de com- 
pagnie. 

. Le Rot, par un édit célèbre qui rendra fen règne * '*^'^ 
mémorable aux (tècles à venir, fonde & établit 
une nobleflè militaire , acquife de droit non feule- 
ment par ceux qui (èronf parvenus au grade d*offi** 
ciers généraux dans fcs troupes, mais auffi à ceuK 
qui le ïerviront au moins en qualité de capitaines ^ 
& dont le père & Taseul l'auront (èrvi dans la même 
qualité , patr€ fy avo militibus* Avant cet édit , (bur 
les règnes de Gharlemagne, de Henri IV , de Louî» 
XIV même ,.un ofiîcier de fortune qui avoit vieilli 
dans le (crvice , en fe retirant , rentroit tout 
couvert de gloire 5c de blcfîurrit danf la foule de» 
xoturitrsdontil étoit forti ^ pendant qu'un j^ublicaia 

Ki4 
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""TtjoT W"chi du ùmg des peuples pouvoit & peut , car cet 
eut n'a pas changé , acquérir la noblefie i prùl 
. d'argent en fe revêtant d'une charge de fecrétaire du 
Rol.C'efl à Louis XV que le militaire François aura 
déformais l'obligation de jouir de tous les droits & 
exemptions des nobles , 8c que Ces enfans » qui le 
mériteront» devront la noblefie qui leur efl accordés 
par cette loi immortelle. 

|Nev; u Le comte de Kaunitz Rittberg , àmbaflTadeur é& 
l'empereur & de la reine de Hongrie ^ eft admis 
pour la première fois à l'audience du Roi« 
[izi M. Eertin> maître des requêtes, e& nommé i 

l'intendance de RouffiUon* 
|(2» IM. le duc de Chartres prend fiance au parle** 
tnent ; l'archevêque de Paris y eflauffi reçu le même 
jour comme duc de S. Cloud. 
Iit7« M. le chancelier Dagueilèau , après trente-tfùif 
annéesde fèrvice dans ce premier emploi de la ma- 
giflrature , remet entre les mains du Roi ù, charge & 
les fceaux. Sa majeflé nomme chancelier de France 
M. de Lamoignon de Blancmefnil premier préfîdeni 
de la cour des aides de Paris , qui avoit exercé pen- 
dant vingt-huit ans avec une grande diflinâion les 
charges d'avocat général & de préfident à mortier 
au parlement de Paris, 8c elle fiait garde des fceaux 
M. de Machault controlleur général des finances. 
;i f • Le comte de Maulévrier , minière plénipotentiaire 
du Roi auprès du duc de Parme , meurt à Parme : 
le marquis de CrufTol efl nommé pour le remplacer 
en cette fondions 
;io. Mort du maréchal de Saxe à Chambord à Page 
de cinquante-quatre ans : il étoit le bouclier de la 
France ; le Roi 8c la nation ne pouvoient pas faire 
une plus grande perte. Le fouverain & les fu jets le 
pleurèrent également^ quelques efpérances qu'ils 
çufTçnt lieu de concevoir des çlçves ^u'il ayoit fai^» 
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Le Roi ne pouvant , à caufe de la religipn que ce i75o« 
général profefloit, lui accorder les honneurs funèr 
bres qui bnl été décerpës à M. de Turenne , ordonna 
que les frais de fon tranfport & de Con inhumation 
à Strafbourg feroient* ptis fur fon tréfor royal, & 
qu'il lui fèroit en outre élevé un maufolée de marbre 
qui fèroit conflruit 8c travaillé par le fieur Pigalle 
célèbre fculpteur, pour fervir de monument à Ce$ 
fervices. 

Les troupes de la compagnie des Indes défont dans z ; Déc« 
linde en bataille rangée Nazerfingue 9 ufurpateur du 
royaume de Golconde , qui efl tué dans le combat, 
& rétabliflènt fur le trône fon neveu à qui la cou* 
ironne appartcnoit. / 

Le parlement décrette de prife de corps le frère z^ 
Bouëttin , curé de faint Etienne-du-Mont» pour 
avoir, étant mandé en la cour àToccafion d'un re- 
fus de facremens par lui nouvellement fait au fîeur 
Coffin confeiller au châtelet , refufé avec indécence 
de répondre à la juftic€, 

. Ce même jour les gens du Roi (ont députés k 
f archevêque de Paris pour l'engager à faire admi-j 
niflrer le iieur Coffin : l'archevêque leur répond qu'il 
3 trouvé l'ufàge des billets de confeffion établi dans 
fon diocèfè , & qu'il ne peut s'en départir. Cettâi 
difpute des billets de confeffion introduite originai* 
rement contre les prétendus reformés , employés 
enfuite contre les appellans , a occasionné bien des 
troubles , Se a donné au Roi , pour les calmer, des 
peines & des (oins que ne prennent point les (buve- 
rains à qui le bonheur & la tranquillité de leurs fujet^ 
font indifFérens, & le gouvernement de leur état 
étranger. 

Le parlement rend arrêt contre le frère Bouè't- 30* 
tin , lui fait défenfe de récidiver, & le condamne à 
unç aumône de trois livres* 

ÈiY 
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1750. Dcputatîon eu parlement au Roi ; là fnaîe(K 
Dec. a X retient la connoiiTance de la fuite de cette afi&ire^ 

"TTTT I 7 y 1- 

Janv. I . D A N s le chapitre de ce jour le duc de Cbaulne^t 

& le marquis d'Hautefort ambaflkdeur de France î 

Vienne 9 font nommés chevaliers commandeort 

de Tordre du (àint-Elprit. 

^« Mr Bcrryer , lieutenant- général de PoUc9 » efi £à 

confèiller a'état. 
^e* Madame , ducheflêde Parme, accouche i Parma 
d'un prince qui eft nommé fiir les fonds Ferdinand- 
Marie-Philippe* Louis. 
^* Le Roi fonde & établit une école militaire , pour 
le logement » îùbMance & éducation gratuite dans 
l'art de la guerre, de cinq cents jeunes gentils- hom* 
mes François , fur-tout de ceux dont les pères dé- 
pourvus de biens (èront morts au (èrvice oe (â ma« 
jedé * ou le (erviront encore dans fes armées. Cet 
établiflèment l'emporte autant fur celui de (àint Cyt 
qui efl a beau Se qui a fait tant d^honneur à Loui» 
le çrand , qu'il y a de difproportion entre l'éda- 
catjpn paifîble , bornée de deux cents cinàuante de- 
moifèlles , Se l'inlbruâion étendue du aouble de 
gentilshommes dedinés à la guerre & à la politi- 
que, dans tous les arts Se dans toutes les (ciences 
qui leur conviennent pour remplir ces objets im« 
portans. En vain la critique, qui cenfiiretout, fana 
confîdérer que cette fondauon met en œuvre fiic- 
ceffivement une multitude d'enfans trop maltraités 
de la fortune pour être inftruits , trop glorieux pour 
être fbldats , cultivateurs ou commerçans , & par-là 
def^inc'sà une perpétuelle inutilité, demande quelle» 
places on Icyr procurera en fortant de cette école J 
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fcomme fi elles ctoîent rares dans un empire comme Tt^TT 
la France ; 5c comme s'il n'étoit pas plus avantageux . j^^y^ 
pour rétat que les emplois militaîret (oient remplis 
par une nobleiîe inftruite , exercée (bus les yeux du 
mini{lère> que par une foule de citoyens fouvent ^ 
fans autre mérite que la faculté d'acheter. On fer^ 
rente de mettre la grandeur & la beauté de ce pro- 
jet au defliis de celui des Invalides , quoiqu'il n'en 
foit que l'imitation. Mais la pofiérite (èra furpriA 
ique le fondateur de la nobleile & de l'école mili- 
taires , le vainqueur de Fontenoy & de Laufeld > 
le rémunérateur des troupes , le réformateur de la 
difcipline n'ait pas été un conquérant ambitieux & 
un u(urpateur ; & de (e voir forcée d'admirer en 
lui un monarque fâge , modéré , amateur de fa 
paix , qui n'a fait la guerre & des conquêtes , qui 
n'a gagné des batailles , que par liéceffite , par hon- 
neur, ou pour aflurer la paix à Ces peuples. 

L'abbé de Fleury efi nommé à l'archevêché de Z7« 
Tours. 

Mort du chancelier Dagueflèau, âgé de plus de * ^^^ 
to ans, homme de lettres & fa van t, magidrat 
intègre & éclairé » enfin légiflateur fàge & judi- 
cieux. 

Le Roi accorde à la ducheflê de Chevreufè , la xx; 
fùrvivance de la charge de dame d'honneur de la 
Reine , dont la ducheue de Luynes eil revêtue. 

Les ducs de Rohan- Chabot , de Villars-Brancas »^ 
ic de Fleury (ont reçus au parlement 6n qualité 
de pairs. 

Le parlement pré(ènte au Roi les remontrances ^ u^^^^ 
qu'il avoît arrêtées à la fin de l'année dernière , par 
Icfquels il lui expo(è combien le frère Boucttin , 
curé de (àint Etienne du Mont » étoit repréhenfîblc 
pour avoir refu(c de fe (bumettre à l'autorité royale 
j^nfiée au parlement , Tabusdes billets de confemonj 
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les înconvénieni & les vexations qui en réfblcent. 

L'abbé delà Romagère cfl nommé àrévcchcde 
Tarbes. 

2 3. Déclaration du Roî, contenant un nourean rè« 
glement pour Tadminiàration de Thoplcal -général ; 
cette déclaration portée au parlement^ le 25 avril 
fuivant , il y efl arrêté qu'elle fera examinée par des 
commiffaires autorifés à. Ce transporter an burean 
de riiopital , à fe faire repréfenter les rcgiftres 
de lamailbn , & à prendre connoiflànce deTadmi- 
nidration qui en a été faite. 

Juil. 20f La déclaration eu enregiftrée le 10 juillet ayec un 
grand nombre de modifications. 

Arrêt du confêil qui , uns avoir égard aux mo- 
difications portées par l'enregiftrement du |>arle- 
ment» ordonne que la déclaration fera exécutée pa- 
rement &fîmplementlelon là forme & teneur. Cet 
arrêt donne lieu à diverfes repréfentations , remon- 
trances du parlement , ordres du Roi & lettres de 
jiiffion de (à majefté. Enfin le Roi , fatigué de unt de 
délais » ft fait remettre par le premier préfident les 
minutes des arrêts & arrêtés du parlement * les fiip- 
prime de (on autorité, évoque à. lui toutes lesaJF- 
faires de l'hépital , 8c finit par en attribuer & en- 
voyer la connoif&nce au grand confeil. 
Dec* X Le parlement qui avoit ceffé Ces fonéUons le 24 
novembre reçoit des ordres du Roi pour reprendre 
fon fervice , & s'y foumet. 

Marsz 9. Ouverture du jubilé de l'année ^înte dans le dîocè- 

' fe de Paris : les autres diocèses de France l'accordent 

fuccefEvement aux peuples. 

3 T. A Londres, mort du prince de Galles; le comte 

d'Albcmarle, ambaflâdeur d'Angleterre, en fait part 

au Roi le 10 avril. 

Avril 5 Le roi de Suède Frédéric, landgrave de HefR-.CaflèI„ 
meurt à Stockliolm : le prince AdolpUc;- Frédéric d^ 
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Holftein Eutîn , défigné fiiccefleur, lui (iicccde au 17 Jl» 
trône de Suède ; & le prince Guillaume de HeSe» 
frère du feu Roi , au landgraviat de Heilè-CaflèL 

Le Roi nomme Tabbé d^fiugues évêque de Nevers 
à rarchevéché de Vienne, Tabbé Tinfeau évêque de 
Bellay àTévêché de Nevers, l'abbé Courtois à celui 
de Bellay , & l'abbé de Cêri^ à celui de Lombez. 

Le duc de Nivernois ambafladeur à Rome eft nom- 2 s Krti 
tné chevalier de Tordre du fâînt-EQ>rit. 

M. Chauvelin , intendant d'Amiens , obtient du Mai^ 
Roi l'agrément de la charge d'intendant des finances» 
vacante par la mort de M. de Fulvy ; M. d'Aligre de 
Bois-Landry l'intendance 4' Amiens ; & M.Deiiignt 
celle de Pau, 

La diette de Ratîfbonne donne à la reine de Hon- ^♦^ 
grîe 8c au roi de Prufle un aâe de garantie du traité, 
conclu entre ces piiîflànces à Drefde le t^ décembre 
174^ > par lequel la fucceflîon de la raaîfbn d'Autri-. 
che eft aflurée à la reine , ôç la Silé/îe avec le comté 
de Glatz au roi de Prufle. 

Arrêt du confèil , portant fuppreffion de trente- ^, 
neuf écrits imprimés furtivement & fans permiffion , * 
pour ou contre lès immunités du clergé. 

La ducheflè de Savoie accouche à Turin du prince a4^; 
de Piémont* 

Une efcadre de dix Vaiflêaux de guerre & de qua* Juin, 
tre frégates part dejrefii commandée par M. Perrier 
chef d'efcadre» 

Le Roi achettc d'un nommé Braffàrd, maître chi- 
rurgien en Berry , le fecret de l'Açaric de chêne ^ 
dont la propriété eft d'arrêter uns ligature dans les 
amputations les hémorragies du fang ; & (à majefté 
le fait auffi- tôt publier dans tout fon royaume pour le 
fbulagement de (çs fîijets. 

M. de Berkenroode ambafladeur de Hollande fait ï S 
fpn entrée jpuWique à P^i|, 
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' 1 7 5 1 • Le duc iç Nivernois ambaflTadeur du Roi ^ Rûne 
Jtiîll»4 fait auffi fon entrée publique dans cette ville. 

*• Le cardinal deTencin, mlniftre d'état, ardicvê* 
que de Lyon^ parvenu à Tâge de 2^ ans, quitte le 
ccuileil avec la permiflion du Roi , & (t retire dan» 
ion diocèfe pour ne s'occuper que duiôin des amea 
qvi lui (ont confiées. 
1x4» D. Pignatelliy ambafTadeur d'E^agne, meurt^à 
Compiè^ne , Sl^c de 67 ans. 
'iMr. Le Roi établit » i)our le bureau dés ponts & chau^ 
fées, un architede- ingénieur en chef, quatre înfpec* 




1 pa 
antérieure , comme dans pîufîeurs autres. L'art des 
chemins, û nécefïàire pour le commetcc, n'étoir 
qu'ébauché & dans (on enfance (bus le rëgne précé- 
dent; il a été perfedionné Cous celuirci , & porté auffi 
loin qu'il puifle l'être : on a (^u y réunir la commo- 
dité > Tutilité 8c ra?cément : ces plants agréables 8t 
snafeflueux qui bordent les grandes routes feront uil 
jour une reffource contre les effets d'un luxe qui eo-. 
gloutît les plus grandes forets. 
^5» Le Roi admet au confeil comme mihiflre d*état » 
M. Rouillé (ëcrétaire d'état de la marine* & le comte 
de S. Florentin (ècrétaire d'état depuis zS ans , k 
icptième de (on nom dans ïz même charge , à qui une 
fuite d'aïeux non interrompue dans le miniflère avoit 
tranfmis l'efprit d'admini(tration unfavec la probité. 
& les fèntîmens du citoyens 
'30t le chevalier Moroiîni, ambafladeur de VéniCe%, 
reçoit (on audience de congé. 
ScfT, I j Le Roi permet au marquis de Puyfîeulx , fècrétaire 
d'état au département des affaires étrangères . de qviit- ' 
ter cette place à caufe de fa mauvaifè fanté , & de ne. 
plus faire d'autre fervice que celui d'aifiôer au coik»' 
ièil en qualité de minidre d'état* 
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M.» de ùint Contefi , ambafladeur en Hollande ^ eft "rjTï^ 
mbmmé à la place de (ècrétaire d'éut des afiàirea ^* 
étrangères* 

Naiflànce de M. le d'jc de Bourgogne auquel ma- »l ^^ 
dame la Dauphine donne le jour à uneiieure du matin* » 

Cette naiflance cau^ i la nation f rançoifè cette ')oiê 
Si ces transports dont fea caraâère aimable 6c fon at* 
tachement pour la mai(bn régnante la rend fufcepti* 
bie à tous les événemens heureux qui lui arrivent » 
&rur-tout lorsqu'elle la voit s'affermir & fe perpétuer; 
& elle occafîonne des fêtes & des réjouiflances dans ; 
tout le royaume. Le Roi , pour les faire tourner 
tout à la fois à l'avantage de 1 état 8c au bien des par- 
ticuliers, ordonna aux prévôt des marchands 5c 
échevins de la ville de Paris d'employer à dotter do 
pauvtes filles les (bmmes qu'ils deûinoient aux fctcf . 
Se aux réjouiflances publiques* Sa majeAé de (a part , 
remit à k$ peuples , en considération de cet heureux 
événement , quatre millions fur les tailles* La ville : 
de Paris, en confequence de l'ordre du Roi, ma- 
ria fîx cents filles. La célébration de ces noce» 
fur faite le y novembre dans les différentes paroifles 
àt Paris avec beaucoup de pompe 8c de (blemnité* 
Cet exemple fut fuivi dans plufieurs prorinces du ^ 

royaume par quelques corps 8c communautés , Se 
par les peribones om roulttrenc faire leur cour au 
Roi. La msnyùb de Vomfndcmt ùifit cette oecafioa 
de faire du bieo; ette iotU U mau'ia dans (es ttrre« 
toutes ie$ £lks mUk^, M. dé M^yiwmanel ^ gard« 
du tréHof^r^fy^ ^ en iim€Mi^AM6 u irait de U 
politique 8c de timmtàté éâUoiâ poétêté dm^ k 
France de»^ mHk me(iém$^ à fé^f itfptth ^/ttHci^ 
Mnie$qÊHèfoi9$é^jm€§fit9^téif(à4kifkH 
dt^fAlmm^Mié^it^A^h!ii^me^é 
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1751" Boufflers ; & celui de Champagne à M. le comte it 

Clermont. 
lept. 16 ^c Roi fait duc le marquis de Mirepoix , par un 

brevet que fa majefié lui accorde. 
pft« !• Le marquis de Paulmy obtient la (ùrvivance de la 
charge de fecrétaire d'état au département de la 
guerre , dont le comte d'Argenfon eft rerétu ; & û 
xnajeilé lui accorde l'exercice & la fignature, con* 
jointement avec Con oncle. 

L'abbé de Montauban eft nommé à. l'évéché de 
Riez , & l'abbé de Beiloy à celui de Glandèves. ^ 

•jqj On lance à Teau dans le port de Rochefort le vaîP 
ftau du Roi le duc de Bourgogrlit^ nouvellement 
condruit. 

;*xt Mort du prince de Naflau , Stathouder de Hollan- 
de : le comte de Buren (on fils efl reconnu Stathouder 
en fa place , Cous la régence de la princeflè £a mère* 
M. de Chavîgni, ambafTadeur à VcniCe, eft nommé 
ambailâdeur en Suiffe ; l'abbé comte de Bernis à Vc- 
wiiCe ; le marquis des Iflàrts à Turin ; Se le marquis 
de Bonac en Hollande. 

'>'• Le chevalier Mocénigo , nouvel ambafladeur de 
Venift, obtient (à première audience du Roi. 
Nov» I B L'abbé de Prades (butient en Sorbonne une thèft; 
dans laquelle étoit la propofition (uivante : » Toutes 
» les j?ucri(bns opérées par Jefiis-Chrifl^ ïïrous 
a» les le parez des prophéties qui y répandent quel- 
M que chofe de divin , lont des miracles équivoques , 
M attendu qu'elles reifemblent par quelques endroits 
m aux guérilbns faites par E(culape ce Cette propo- 
fition jointe à quelques autres excite beaucoup de cia« 
meurs contre la thèfè & (on auteur. Le parlement 
s'élève contre elle ; elle eil dénoncée en Sorbonne aa 
prima ' i de décembre » condamnée le 17 février 
iff ^écref •*- '- fruité de théologie , & le 

xi i ^archevêque de Pazis« 
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L'abbé de Prade5 donna en 1 7 54 une rétradation au- j • 
thentique de cette thé(è. 75 • 

Madame , ducheilè de Parme , accouche à Parme 9 Dec. 
d'une princefTe. y 

JLa ttine de Dannemarck meurt à Copenhague. x 9* 

Le prince de Condé eft nommé cheyalier de l'ordre i J^nr» 
du faint-Eiprit , 8c reçu le 2 février. 

Le Roi donne au marquis de Voyer la direâion 2« 
générale des haras du royaume, dont le comte d'Ar- 
^ genfon miniftre de la guerre s'eft démis en fa faveur. 

Mort du prince Charles de Lorraine comte d'Ar- 5# 
magnac , grand écuyer de France , âgé de foixante- 
fêpt ans i le comte de Brionne Ton neveu , qui étoic 
reçu en furvivànce de cette charge , lui fuccède. 

Le prince de Soubife eô reçu au parlement en qua- 3 r. 
lité de pair de France, 

Le Roi nomme le comte de Brionne chevalier de 2, Fév. 
Tordre du làint-Efprit. 

M, le duc d Orléans meurt à Paris, à fainte Gène- 4» 
viève , où il s'étoit retiré depuis pluiieurs années. 

Madame Anne-Henriette de France meurt à Ver- io« 
failles , à Tâge de vingt- quatre ans , emportant dans 
le tombeau l'amour , Teftime & les regrets de toute 
la cour : elle fut portée à faintDeny^ le i5 , & inhu- 
mée le 24 mars fuivant. ^ 

L'abbé de la Merlière eft nommé à l'é vêché d'Apte M ari^ 

Le comte de Broglie eâ nommé ambaflàdeur de 28* 
France auprès du roi de Pologne éledeur de Saxe ; 
& le chevalier de la Touche minière plénipotentiaire 
auprès du roi de PrufTe, à la place du feu lord 
Tyrconnel. 

Le parlemen^de Paris décrète de j^rlTe de corps le ^ti 
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•175 ^* curé de (àint Fftienne du Mont, pour uti refus dc 
fàcremens : ce décret efl caile par arrêt du conCèil. 

Avr« 15 Le Roi répond aux remoatrances 'que le parle- 
ment lui fait à cette occ^on , que (on intention n^ft 
point de lui ôter la connoifTance de cette matière.» 
mais d*impofer de nouveau filence fur de^ di^utei 
qu'on voudroit renouveller, 
1 1« Arrêt du parlement en forme de règlement , por« 
tant défenlès de faire aucuns aâes tendant au tchifme^ 
Se aucuns refus publics de fàcremens , fous prétexte 
. de dé&ut de repréfentation de billets de confel&on , 
ou de non acceptation de la bulle UnigenituSm 
as. Arrêt du confeil en forme de règlement , fat h 
mcme matière; il ordonne de plus j conforinément 
aux loix antérieures , la (bumifiion & le re(peâ à la 
bulle Unigenhus, comme à une loi de TeglKé & 
de rétat. 
Mai, Les parlemens & autresjuges (eculiers pourfixÎYant 
avec vivacité les eccléfiaftiques qui étoient en contra- 
vention à cet égard, & le clergé-regardant cet pcurfiiîy 
tes comme des entreprifès (iir les choies (pirîtuelles 
êc Tadminiflratien des fàcremens ; le Roi * pour 
examiner les quêtions mues à l'occafîon des billets 
de confeffion , établit une commiffion composée des 
cardinaux de la Rochefoucault & deSoubife , de Tar- 
chevéque de Rouen & de Tévcque de Laon ; & dans 
l'ordre de la magifirature , de meilleurs Tnidaine , 
de la Grand ville & d*Auriàc , conftiUers d'état, & 
de M. Joly de FJeury , ancien procureur général du 
parlement^ fî célèbre par l'étendue de (es connoiflân- 
ces & de Ces lumières. Il n'étoit pas pofCble de faire 
un meilleur choix , ni d'agir avec plus de (agefleft 
plus de prudence : cependant vn moyen de concilia- 
tion û raisonnable ne produifît aucun effet. 
a» De nouvelles dénonciations , de nouveaux refus 
de fàcremens s unt irequéte de qi^ciquei curés de 
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ï^arîs tendante à être autoriiés par Tarckevéque ()ans "x^ji* 
i'ufage des billets de coiîfeffioh ^ donnent fieti à d€ 
liouveaux troubles que toute la prudence du gouver^ 
tiement ne peut calmer* 

Leduc de Duras eâ npintné ainbaflàdebr du Rpï 
en Efpagne , le iharquîn d'ôffun à Naples, & 1« 
comte de Baè:hi en Portugal. 

Le Roi nomme l'abbé de Vërcel & révéché dé 
Couleran^. 

A Berlin , le prince Henri , frère du roi dé *4 Mai 
Prufïë , cpoufe la princeife de Heffè. * 

Le cardinal Albéroni, ci-devant premier irtînîôrè ^9jfmi 
d'Efpagnc > meurt à Rome âgé dé quatre-vingts- 
neuf ans. Les moyens qu*il a employés pendant foii 
miniflère pour rendre à TEfpagne la puiflance Se \9$ 
pofîèfïions qui lui avoient été enlevées par la paix 
o'Utrecht , étoieht blâmables , contraires au droit 
des gens , & ont été caufe de ùl di(grace ; mais les 
vues qu il avolt pour cette couronne étoieht \t fruit 
de fon génie. Toute rEuropè s'y oppoft d*abord i 
s'arma même pour les faire échouer ; 8t vingt ans 
après , elles ont eu une entière réuffite du contente- 
ment de toute l'Europe. Le royaume des deux 
Siciles qu'il avoit ehvani, & les duchés de Parme • 
ôc de Plaifaiice qu'il réclartoit , font poflf dés au-^ 
jourd'hui par des princes delà maifbn d'Efpâgne. 

Le Roi envoie le marquis de Paulniy , (ecré^ 3 Jôîîtl 
taire d^état dediné au miniftère important de la 
guerre , vifiter le$ placei des provinces méridiona- 
les de France, & voir les troupes qui font dans ces 
quartiers ; voyage Se infpedion aûffi avantageux 
aux places Se aux troupes, qu'inflruâifs pour le 
ininiâre. 

L'abbé de Baralh eil nommé à l'évêché de Caf^ 
très. 

A Copenhague, célébration du itxarîage du fol ^i. 
IL Fmiu F 
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1751, de Dannemarck avec la princcflè de Brun(wîck-. 

Wolfembuttel, 
Juil.14. M. Branciforte , nonce extraordinaire du Pape, 
prc fente au Roi de la part de fa (âinteté les langfs 
bénit5 pour M. le duc de Bourgogne* 

io« Le comte de Sartirane , ambailàdeur du roi de 
Sardaigne , reçoit fa première audience de là raa- 
jeflé; Se le marquis de Saint- Germain , ton au- 
dience de congé. 
ÏAo&t« I M, le Dauphin ett attaqué de la petite véroles 
fà maladie donne d'abord des allarmes aflèz vives ; 
mais le 10 il efl hors de danger^ 8c la France efi 
lalTurée. Pendant tout le cours de cette maladie 
contagieuse & effrayante , madame la Dauphine 
s'attire l'admiration , le refpeô& Teftime générales 
par le courage Se la tendreilè avec lesquels elle 
rend à M. le Dauphin les foins les plus amdus > lui 
apporte les (ècours les plus utiles 9 & lui donne la 
çonfblation la plus tendre Se la plus (àtis&i&nte* 
;«. Le Roi donne la première audience à D« Maifla-' 
nés de Lima, ambailàdeur extrâor^'nsdre d*E£r 
paçne. 

^3, L'impératrice reine de Hongrie & de Bohème 
accouche à Vienne de rarchiducheflè d'Autriche 
Marie- Charlotte , qui efl tenue fiir les fonts de ta* 
terne au nom du Roi & de la Reine* 
' ^sl Aly Effèndi , envoyé de Tripoli , fait au Roi dei 
Ibumiffions au nom de fà nation , & lui demande 
grâce & pardon des fujets de plainte que ks cor- 
l^ires Tripolitains ont pu lui donner. 

27, Le Roi , la Reine , M* le Dauphin Se toute la fa- 
mille royale Ce rendent à Paris pour y rendre grâces 
à Dieu folemnellement , dans Féglifè de Notre- 
Dame , du rétablifTement de la fanté de M. le Dau- 
, pbin , & ils afTiflent au Te Deum qui y eft chanté. 

Leures patentes portant établiflëment de Tacadé» 
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fcîe des fcîences , arts & belles lettres de Beûnçcn, "577J7 
Jamais les fcienccs 8c les arts n'ont fait plus de pro- , ^ * 
grès que (bus le règne du Roi ; il a vu établir des 
académies émules de relies de la capitale, dans \é$ 
J>rincipales villes de lOB royaume : il y en a à fier* 
deaux , à Soiilons , à Marseille » à Lyon , à Pau ^ 
à Montauban , à Angers , à Amiens , à Villefranche , 
à Caën , (ans |>arler de plu(ieurs (bciétés littéraires 
dans d'autres villes. L'intérêt fai(bit les (gavants (bus 
Lpuis XIV , & rhonneur fous Louis XV, Les lettres 
font le go6t du Roi & l'efprit de la nation ; let 
femmes apprennent la phyfîque 8c la géométrie. 

De ce jour on commence en Angleterre à compter 14 Sepiè; 
la datte des jours fuivant le nouveau aile , ft on 
abandonne abfolument l'ancien. 

A l'exemple du Roi , le roi de Sardaigne donne Oâ^l^ 
un édit (par lequel il eu défendu à fes fujets de faire 
Tiucune donation de biens fonds aux monadères j 
communautés de eccléiiadiques , par teftament ou 
autrement, à peine de nullité : il fait plus ; il afliijet- 
tit tous les biens qu'ils poilèdent aux charges & con- 
tributions payées à l'eut par (es autres fujets. Sans 
doute û les biens des gens de main morte étaient 
employés (ûivant leur deftination au foulagemeni 
dés pauvres, les princes ne pen(èroient pas â en tirer 
d'autres avantages , & les peuples ne les verroient 
point atec jaloufie francs èc quittes entre les mains 
des eccléfîafliquesi 

La ville de Valencîennes fait la dédicace 4*une 
{latue pédeflre du Roi en marbre; ouvrage dufieuc 
Sâly célèbre fculpteur: le piedeftalfur lequel elle cff 
pofée efè orné de deux bas reliefs repré(èntàns , l'un 
la vidoire de Fontenoy dont la France eut l'obli- 
gation à la fermeté & à la pré(ènce d'efprit de ce 
monarque j 8c l'autre fon entrée dans la ville de 
-ValencicnncSè 
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1751. Le Roi nomme le marquis de BoufBert menin ii 
Août, j M. le Dauphin. 

L'abbé de la Roche- Aymon 9 archevêque de Ton* 

lou(è , ta nommé à l'archeyéché de Naii>onne. 

s* Madame, ducheiTe de Pahne, arrive à Fontaine^ 

bleau , pour voir le Roi fir toute la femîlle royale^ 

16. Le Roi accorde le tabouret 8c les honneurs de 

duchefle à la marquifè de Pompadpur. 

M. de Lucé , intendant de Hainault j efi nommé 
à rintendance d'AKâce ; M. de Moras , intendant de 
Riom , â celle de Hainault ; & M. de la Micho- 
dière à celle de Riom, 
Nov. I. L'abbé de Prunieres eil nommé à révéché de 
Graife. ^ ' 

5. Le ccmte de Kaunigts-Rittberg , ambaflâdeurde 
la cour de Vienne , outienc Con audience de congé 
du Roi. 
Dec, 9 M. le Dauphin fait la cérémonie de recevoir M« 
le duc d'Orléanc chevalier de Tordâ-e de la ToiTon 
d'or > auquel le roi d'Efpagne l'avoit nommé* 
- Le marquis d'Aubeterre cft nommé miniûre plé- 

nipotentiaire du Roi à Vienne, 

On publie à Paris & à Stockholm une ordon- 
nance des rois de France & de Suède, portant 
exemption , à compter du premier janvier 1753 » 
des droits d'aubaine pour les biens de ceux de leurs 
fujets réciproques qui viendront à dé c céder dans lei 
étuts de Tun ou de l'autre, 

Tjn nouveau refus de facremens fait à Paris par' 
le curé & les vicaires de faint Médard à une (ôcnr 
de la communauté de fainte Agathe 9 donne lieu â 
de nouvelles procédures du parlement , à des dé- 
crets contre le curé & les vicaires, à des arrêts por- 
tant faiiîe du temporel de Tarchevêque & convoca- 
tion des pairs , à un arrct d'évocation de cette af- 
iaiit ku confeil du Rei » à des dvfen(es au parlemeac 
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• t3f convoquer les pairs fan« Tordre de (à majeflé , i, lye^J 
de nouvelles repréfentations Se de nouvelles remon- 
trances du parlement ; enân à tous les effets néce(^ 
lâirement contradîâoires du zèledes magidrats d'une 
part , & de la prudence & des égards du gouverne- 
ment pour le clergé de l'autre. 

i 7 S %• "^^tHT 

L E R G I nomme clievaliers de l'ordre le duc de »• Jaa?* 
Fleqry , le comte de la Vaugiiyon , les marquis 
d*Armentièrcs & de Lhopital , le comte de Céreft- 
Brancas , le marquis de Cruffol miniftre plénipa- 
tentiaire a Parme, . 

On dénonce au parlcracrç de Paris divers refus de 1 1; 
(àcremens faits à Orléans auv'religieu les de S. Loup , 
de THotel-dieu , Vautres, fur lelquelsie parlement 
ordonne qu'il fera informé; & enfuite condamne ii» 
révéque d'Orléans en 6000 livres d'o^mende payables 
(ans départ. 

Arrêt du confeil ^ qui évoque la connoiflànce de *4« 
cette affaire , & caifè larrét du parlement* 

Le parlement arrête qu*il fera fait au Roi des re« * J» 
montrances fur cet arrêt du conleiL / / 

Mort de madame la ducheflè du Maine* 2 »• 

Le Roi nomme Tarclteveque de Narbonne, te 1 Fén 
prince Conftantin, & Tabbé de Canillac^ prélats^ 
commandeurs de l'ordre du faint-Efpriu. 

Ordonnance du Roi , portant établifîement fixe y . 1 7» 
uniforme & général des exerçicp» &fervicesde Tin- 
fanterie Françoile en campagne. 

Lacontradidiojn paroiffant augmenter le nombre 
des refus de facremens» au lieu de le diminuer, 8c 
la compétence des magiftrais étant conteftée par le 
clergé i le Roi, par des leitjces-pàtentes envoyée* 2U 

Fiij 
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^753. a« ps^kncfrît, hi fs^ein, fi»! peine ieOûlbtiP' 
ùsze j et isTÎfcir i tentes pourCbkes & procédures 
czncersfisLi I2 suiiere cm rtfts de fiaeracns , jiiiqni*à 
ce cn'ii f s zfc zi:c?n:esc ordosnr. 
Fér, xj le pirlncent irrêie ço'îl fèn ^t des remon- 
traire 5 fjr ces letrrs , Â qB'elIet iéronc inférées 
dizs cellei iizèztts leic îzuTier* 

M«». M. ce Pcr.:carre de Vhnnc, întendaDt de Bre- 
tagne , en fiii cczlêiUer d'étit ; & M. le Bret 9 avo- 
cat gtzérai du pirleicect de Paris » eft nommé à 
rimendance de Bret2?ne. 
I ,, Madame la duchsile de Penthicrre accouche d^ime 
princeilê* 

Le chevalier Chanvelin eft nommé ambaflàdeuc 
auprès du roi de Sardsigre, à la place du marqaîs des 
liïarts qui avoit deman^;? (en rappel ; & le prcfident 
Ogier etl nommé miniitre plénipotentiaire du Roi 
anprèsdurci de Dannemarck. 

Avril* Le duc dVzhs Ce démet de Gt pairie en faveur da 
comte de CnxfTol Ion fils. 

Le Roi donne au duc d'Aiguillon la charge de 
lieutenant-général du comté Nantois , dont le duc 
de Chauines a donné (à démiiCon j & le nomme 
commandant dans la province de Bretagne. 

}A»j0 Le comte de Gifors obtient du Roi le gouverne- 
ment de Metz & du pajs Meffin , dont le maréchal 
de Belle-Ifle (on père eftrévétu, &con(èrve lafiit- 
virance. 
9« Célcbration du ^« de M« le prince de Condé 

aveclaprinceflè' "Îodcfride-Elîfihcth de 

Rohan-Soubife , tlle du ch*"^^»» Ver- 

failles j en pré(i k de to^ ^lê 

royale : le card b« gra» *e 

France, leur do J^on nu ^ 

iff II y avoit. ei ■crel^■ * 

ment ^' ' n % fii^ 
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Tort : à Orléans , à Touri , à Troyes , à Lan^rçs ^ à I75 ?5 
Amiens, & ailleurs, on avoît procédé^ viviemént 
contre les auteurs. Le Roi efpérant cainier ces divi- 
sons par les voies de la douceur , en tmpolânt (ilencê 
aux deux parties (ur ces matières qui détournoijeqt 
les juges de leurs fondions ordinaires , en avoît (bii- 
vent évoqué à lui & à £bn confeil la connoiiTànce , 
& par (es lettres-patentej du 21 février, avoit 
enjoint au parlement de fiirfeoir à toutes poùrfuiteï 
fur ces affaires : mais ces évocations & ces lettres-pa- 
tentes faifoient partie des objï^ts des remontrances 
auxquelles le parlement travailloit depuis quelques 
mois : enfin il les porte au Roi le 4 mai. Mais fa. 
majeilc, qui avoit connoiHànce des objets dont elle$ 
craitoient > & qui vouloit terminer cette querelle . 
refufè de les recevoir , & ordonne de procéder a 
i*enregiftrement de Ces lettres patentes du 11 fé- 
vrier. 

Lettres dejuffion en conféquence , auxquelles W 7 Miî^ 
parlement arrête qu*il ne peut obtempérer fans mail* 
^uer à (on. de voir et à fon ferment. 

Le Roi efl offenfé de cet arrêté , & de ce que •* 
la juflice ceilè d'être rendue à fk$ fujets â cette oc- 
Cai|on« 

Les préffdens & confêillcrs des enquêtes & re- fi ' 
quêtes (bnc exilés en différentes villes du reflbrt dû 
parlement ; quatre d'enir'eux font confiitués pri- 
fbnniers» 

La graod'- chambre en corps eft transférée à Pon- 1 1,* 
toiCe , pour y rendre la juftice. 

Entrée publique à Paris de M. Branciforte ^ nonce 17 Juîn^^ 
extraordinaire du Pape. 

M. le Dauphin fait la cérémonie de pofcr la pre- % Juill, 
mière pierre de Téglife de Pantemont à Paris. 
. Le régiment du roi commandé par le comte dç 10. 
^^uercby forioe un camp à Compiégne , où il f^ic 
* . Fiv - ' 
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ilis* enpréfencedu Roi rexercîcc & le maniement des 
arme?, fuiyant la nouvelle ordonnance. La durée 
de ce camp fiit de neuf jowrj. 
?vl« 29 La Reine donne la charge de fur*intendant de â 
maifpn & de Ces finances au préfident Hefnaut , au- 
teur deTexceUent^^ir^g^ chronologiqne dç Pfùfioire d$ 
France , qui a fervi de modèle pour toutes le* 
hidoires , 8c qui a été imité (ans être égalé. 
^ !• Le comte de LofT-, ajmbaflkdewr extraordinaire du 
JToi de Pologne éleâeur de Saxe , prend (on audience 
. de congé. 

Les parlement de Toulouft ^ d'Aix 8c de Roaen 
faifoient aufli des pourfliites contre les eccléfîafli- 
ques qui vouloîent introduire Tufage de» refus pu- 
blics des ftcreniens , & h ftrvituoe deji billets de 
çonfeffipn naturellement contraire à la liberté chré- 
tienne. Mais les procédures faites par le parlement 
de Rouen contre l'éyéque d*Evreux ayant paru trop 
^ vives à la çpur , $ç ayant été caflees par vrét du 
Août I. confèil, le marquis de Fougères Ce tranfporoK paf 
prdrç du Roi au parlement de Rouen , fé feic te^ 
présenter les regiftres , 8c fait rayer fit biffer en i? 
préfence les arrca & arrêtés de cette cour: (itr quoi 
elle arrête qu'il (èra fait des ifemontrances a & 
xnajeilé. 

L'abbé de Bernis , comte de Lyon Se- ainba(&« 
âeur du Roi à Venifè , e& nommé coafeiller d*état 
eçclé/îaftique. 
fcj. Le Roi nomme révêque de Bayei^x à TarcheTé- 
ché de Sens , Tévcque de Blois à celui de Touloufè » 
révéque d'Evreux à Tévéché de Bayeux % Tabbé de 
Termcnd à 1 évéché de Blois , & Tabbé DilloR i celui 
d'Evreux. 

M. de la Marche de Neuilly eft nommé envoyé 
extraordinaire de France à Gênes» pour remplacer 
le che\nalier Chauvelin c[uiétoit deyen^ am.bafla4NM( 
i Turin, 
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Laducheflè de Mirepoix eft nommée dame dupa^ lyçj, 
laîs de la Reine. / 2oÂoàc« 

Le Roi , pour exercer (es troupes pendaiic la Septeou' 
paix, fait former (ix camps dans le cours de ce 
mois , un dans le Haynaut commandé par le prince 
^e Soubifè y un flir les frontières de Champagne par 
le marquis de Brézé » un (bus Sarlouis par M, de 
Chevert , un en Al(àce parle marquis de iaint Pern » 
un en Bourgogne par le marquis de Randan , & un 
en Langue&c par M. de Crémille. 

Madame la Dauphine accouche d'un prince au- xl ' 
quel le Roi donne le titre de duc d'Aquitain<^ : les 
François témoignent leur joie par toutes (cri-tes de 
fêtes. Celles que les généraux donnèrent dans leur 
camp furent remarquables, fur- tout celle du mar- 
quis de (àint Pern , qui fè réunit avec iVI. de Lucé \ 
intendant d*Al(âce , pour doter fîx ^lles AKàciea-* 
nés qu'ils marièrent avec fîx (bldats Alfaciens. Cette 
fête militaire étoit dans le goût politique & bien- 
faisant du Roi , qui en.avoit donné l'idée â la ville 
de Paris 9 lors de la naiiïance du duc de fiour^ 
gogne. 

M. de Brancifbrte, nonce du Pape > prend (on au* 1 1; 
dience de congé. 

Etabliflement d'une chambre des vacations , corn* 1 8« 
f ofée de confeillers d*état & de maîtres des requê- 
tes, dont les féances reçoivent tenir aux grands 
Auguftins à Paris. 

Elle députe le 30 des commifTaîres qui (« tranCr 
portent au châtelet de Paris, & y font enregiftrec 
en leur préfènce les lettres patentes de (on étabii(^ 
fèm^nt. 

M. de Baralh eft nommé vice-amiral de France, 21; 

Madame , duché ffè de Parme » part de la cour pour 27, 
fetourner dans /es états. • 

i^^ reine de O^nntmarçk accouche à CopenbaguQ xi O^ 
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,^^«. du prince de Dannemarck 9 (ècond ûls duRoî» 
Koyem* ^^ ^^^ nomme Tabbéde Lavai-Montmorency à 
• réréché d'Orléans, l'abbcjde Rochefort de faint- 
Ponjt à celui de Châlons ^ & Tabbé dt firogiie à 
celui d'Angouiéme. 

Le comte de Graville eft nommé commandant 
^n Rouâillon ; & M, de Bon , premier prciîdent 
de la cour des aides de Montpellier, eft nommé 
intendant de cette province, 3c chef du con(èil fupé* 
rieur de Perpignan. 
'4>» M* Durini , nonce du Pape , reçoit Ton audience 
de congé. 

Le comte de la Serre , commandant à Duukerque» 
obtient le gouvernement des invalides, 
^o* Le comte de Cantillana , ambaflàdeur extraordi- 
tiaire du roi des deux Siciles, obtient (k premièro 
audience du Roi. 

Le temp^ prelcrit à la chambre des vacations 
étant expiré, (à majefté occupée des intérêts de Ces 
fujets&du foin de leur donner des juges, fait ceflèr let 
féances inutiles de la grand'-chambre à Pontoifè, 
l'exile à Soiffons , & donne des lettres- patentes por- 
tant établiflèment d'une chambré royale pour rendrd 
la juftice , compofée de conseillers d'état 6c de mai<» 
très des requêtes, à laquelle la connoifTance de tou- 
tes les affaires de la compétence du parlement t&. 
attribuée. M. le chancelier en fait l'ouverture le i) 
dans la falle du Louvre où elle devoit tenir Tes 
féances. 
91, Le comtede Stainville eftnomméambaflàdeur à 

Rome , au lieu du duc de Nivernois. 
.30, M. le comte de Clermont eft élu par l'académie 
Françoife pour remplir la place de feu M. de Bote, 
Cet événement doit être aufll célèbre dans l'em- 
pire des Mu fès qu'il eft honorable pouc l'académie , 
^ 9 la gloire du prince qui yeut bien s'en croire 
Jionc^ré, 
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le roi de Sardaî?ne renonce , par un aâe conclu 17^24 
à Nice entre (es députés & ceux delà chambre de ij p^^ 
commerce de MarlèîUe, en faveur desfiijetsdu Roi» 
à la perception du droit qu'il faifbit*payer aux na- 
yires ^ui paiToien^ à 1^ hauteur de yiUefr4nçhe. *^ 

M o R T de la ducheiïe de Tallard : le Roi nommé 4 J^av^ 
la comteflê de Mar(àn gouvernante des ehfans de 
France en fà place» 

Le comte de Stharemberg, miniftre plénipoten- **• 
tiaire de l'Empereur & de l'Impératrice reine , reçoit 
fà première audience du Roi . 

Le duc de Chevreufe eft nommé colonel- gêné» 
rai des dragons ^ fur la démifCon volontaire du 
maréchal de Coigni ; & le comte de Coigni > (on 
petit-fils , efi fait meÔre de camp général, 

La princeflê royale de Pologne accouche à DreOe * ^i 
d'un prince qui efl tenu fjjr les fonts au nom de 
M, le Dauphin & de madame la Dauphine , dç nommé 
Jfofèph-Maric-Louis, 

Mort du duc de Chatîllon, ci- devant gouverneur is F^ 
deJVL le Dauphin. 

Le cardinal de Soubife fùpplée à M. le ducd'Aqui- %i^ 
laine les céréjpnonies du baptême; ce prince efl 

* La Muiique Françoife éprouva .cette année nne révo-* 
lution avantageufe , à Toceafion de quel^uessBouffont Ita^ 
liens , auxquels pn permit de rapréfenter leurs farces fur 
Ife théâtre de l'Opéra, teur genre , trop burlefque , déplut 
en général. Leur mufi^ue fut critiquée : mais on l'imita ou^ 
Yen: ment ; on la maria avec la muiîque Franf oîfe , qui ei» 
#ft devenue plus riche , plus variée âc plus a^éable. Ç'écoi§ 
''4f|»al€ loDÇ*tcm|^s Vm ç^hi d» IUaieaU| , 
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i;54« nommé XzTÎer-MirJr-Jofrpli par le mar^ciud de If 
lActfae & la coiBirflc de llaiûa fe» paron & mar- 
reiDC. 
'«^•22 M. le ènc éTAqtiaàDt meint; il eft porté i S» 

DcBÎtleiv- 
^^' 5. Le Roi f22X , an corn da roî dïïp^iie « là céré- 
monie .% revêtir M. le dac de Bourgogne dePordre 
de la tciVcn d*cr. 

L'abbé Dronzs de BosSèy eft oomaBC i révéché 
deTonl 
« <• Le Roî donne à M. de S. Conteft , (ecrécaire d^éut 
des afEiirc s étrangères , la charge de prév6t maître de» 
cérém onîes de Tordre dn S. ETpric. 
Uaî 4« I^ marquis de Loftange obtient la Cnrrîvance de 
la charge de prenuer écnyer de madame Adélaïde p 
à Tocc^on de Ton mariage avec la fille do marquis 
de Lhopital , qui en efi revêtu, 
lo* p^r un conciufum de la diète de Ratiiboniie » le» 
princes de la Tour-Taxis & de Scfawartzboiirg fiwt 
admis dans le collège àcs princes de rEmpirr« 
r 2. £a Corfe , nouveaux giouvemens des rcbeUes de 
cette iOe ; ils inveâiilênt à la Baftie la tour de (an 
Félegrino ; & le 15 , ils font cepooflés par la gar- 
nilbn. 
itf. Le comte de la Rivière eft reçu par le Ro! capi« 
raine-lieutenant ét% moulquetaires noirs, à la pla^ 
du marquis de Iklontboimer > qui a obtenu, la per« 
miffion de (è retirer. 
S4« En Canada , les. An^lois avoient des deflèins d^l- 
iiirpatîon fur le territoire des Fraacois : ils y avoient 
^^' ^â le fort de la Néceifité. Un oflkier Fran- 
■•nr^ ' *>■■" '^ville , député vers eux par le 
^^ ^namandant des croupes Fran- 

ttneur d*une^ lettre par la- 
^^ ne p^'* *w>ler la 
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France, eft indignement afTaffiné par ceux-mêmes >7Ç4* 
à qui il étbit envoyé ; & Ton efcorte comporée de **•*• 
trente homme efl arrêtée , & faite prisonnière* 

M. de Villiers , frère de Jumon ville , chargé par 
^n général de punir les afiàffins de fon frère , de 
procurer la liberté aux prisonniers qu'ils avoient 
faits , & de forcer les Anglois de Ce retirer du ter* 
ritoire de k France, attaque & prend le fort de la i Jo£U 
Néceflîté ; & , au lieu de la mort que méritoîent 
les ailiégés, il leur accorde une capitulation hono- 
rable. Le major Washingthon, leur commandant ♦ 
s'oblige de renvoyer les François de Telcorte qui 
avoit été faite prifonnière , & envoyée à Bofton. A 
cette condition, on les lailTe retourner à leur colo« 
nie. Mais la convention n'eft point exécutée ; 8cÏ9 
duc de Mirepoix ; ambaflàdeur de France en Angle- \ 

terre, malgré les recherches les plus fbigneufès S^ 
les plaintes les plus réitérées , de vingt-deux de ces 
prifonniers» n*en a pu recouvrer que fept qu'il a 
fait repafîcr en France. - ' 

Le comte de Rochechouart Faudoas eft nommé lî* 
minidre plénipotentiaire auprès de Tinfant duc dç - . .'.;^ 
P4rme , au lieu du comte /de CtuffbU 

Mort de madame la ducheiïc de Penthièvre Marie* lo» 
Thérèfe-Félicité d'Eft, fille du duc de Modène. . ; 

L'impératrice-Reine accouche , à Vienne, d'un i« Juîi^ 
prince. 

Le Roi accorde au comte de Bafchi l'expeûative dff s m 
la. première place de confèiller d'état qui vaquera. 

M. Gualterio , nonce du Pape , reçoit ùl pre- 2^ 
inière audience du Roi* 

Le baron de Kniphaufèn, miniftre plé^giipotentiaire » 7 Juîl^ 
du roi de Pruffe , obtient auffi (à première audience. 

M. de Saint Contefl , fecrétaire d'éwt des affiûres , af* 
étrangères , meurt à Paris. . - 

Le Roi donne 'à M. Rouillé, fecrétaite i'étu de 
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~j^- la marine, le département des.afiàîres étrangères^ 

Juillcc* ^ ^ï* ^^ Machault , garde des tceaux & contr6ieur 

* général des finances , la charge de fècrétaire d'état 

de la marine ; & la charge de contrâleur général des 

finances a Al. de Sécheîles , intendant de Lille , 9c 

un des plus grands intendans d'armées que Ton ait 

encore vu. 

Sa majeflé donne aufli à M. Rouillé l'agrément 
de la charge de trélbrier-commandeur de l'ordre du 
Saint-Efprit , dont M. de Machault a donné (à dé» 
xniflion. M. de Moras , intendant de Valenciennes « 
e& nommé pour travailler (bus les ordres de M. de 
Sécheîles , avec les fonâions d'intendant des finan^ 
ces & l'expeâatiye de la première chaîne de cette 
espèce qui vaquera. M. de Beau mont , intendant de 
Franche-Comté, e(l nommé à Tintendance de Lille; 
M. de Boifemont à celle de Valenciennes ; & M, de 
£oynes à celle de Franche-Comté. 

Le Roi nomme l'évcque de Gap à l'évéché d*Aa- 
xerre ; l'abbé de Pérou(ë » à Tévéché de Gap ; & 
l'abbé de Montlouet , à celui de Saint-Omer. 
Août II 1^* 1* prince de Condé fait pour la première 
fois > en qualité de gouverneur de Bourgogne , l'our 
verture des états de cette province, 
ii^. Arrêt du parlement de Rennes > qui condamne 
révcque de Vannes en 6ooo livres d amende , paya- 
bles îm4éporï) faute par lui d'avoir fait faire le 
fervJGflfeH^^^ par c^rte cotif pour le curé de Car^ 
faire célébrer dans huiiaî- 
T comme infraâeur des 
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charge de maître des cérémonies de Tordre du faint- 
Efprit. 

M. Maynon d'invault eft nommé intendant d'A- 
miens, à la place de M. d*Aligre de Bois-Landry. 

Le Roi , pour exercer fucceffivement toutes &s 
troupes , fait afTembler quatre camps , pour celles 
qui n'avoicnt point été des camps de l'année pré«r 
cédente ; fçavoir , un à Aimeries dans le Hainaut , 
commandé par le prince de Soubifè , un fous Sar- 
louis par M- de Chevert , un en Al(àce par le comtt 
de Maillebois , & un près de'Gray en Franche- com- 
té , par le duc de Randan. Le maréchal de Belles 
Ifle &le marquis de Paulmy , fecrétaire d'état , firent 
enfèmble la vifite des camps , 6c la revue des trou-^ ^ 
pes qui les composent. 

Suppreffion de la chambre rovalc « & rétabliffe- 4« 
ment du parlement de Paris datls Ces fonâions. Il 
enrégître le ^ la fameuiê déclaration du 2 (èptemr 
bre, ouvrage de la fagefle du Roi, qui impo(è uo 
filence absolu fur les di(putes de religion, & charge 
le parlement d*y tenir la main. 

Tremblemens de terre à G^nftantinople , qui oc- •4i 
ca/ionnent la deftruâion d'un grand nombre de 
xnaifons & d'édifices publics. 

Le Roi , par un aripét de (on conlèil , ordonne tfé 
qu'à l'avenir le commerce des grains fera, entiè- 
rement libre dans l'intérieur du royaume , de ^ 
province à province , fans qu'il (bit befoin 
de pafleports , ni de permif&ons ; 8c accorde aux 
provinces de ^.anguedoc & d'Aufch la perraifSon 
indéfinie d'en trafiquer avec l'étranger. La liberté' 
du commeree des bleds & autres grains étoit depui» 
longtemps défilée en France : elle fait la richeflè 
de l'Angleterre ; elle pourra faire celle de la Fran- 
ce ) quand elle fera établie (îir les mêmes principes» 
^ prudence du légiflateur l'a empêché de donaer 
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*I754. d*abord à cette loi toute l'étendue dont elle eff 
fufceptible : il étoit de (a fâgeflè d*eii Nconfidéicf 
auparavant les premiers efièts* 

Sept. 29 Entrée publique à Paris de M« de Mocénigo» 
ambafladcur de Venifè. 

Oûob« z La grande ducheflè de Ruflie accouche d*un princt 
â Féterfbourg4 
t. Le duc de Gcvres ^ gouverneur de Paris , pofèaii 
nom du Roi la première pierre de la place qui doit 
être conflruite devant régli& paroiffiale .de (kiotSul- 
pice de cette ville* 
5, La ducheflè de Savoie accouche à Turin du duc 
de Montferrat. 
,10, Arrêt de la chambre des vacations s qui condamnt 
quinze chanoines d'Orléans en douz« mille livres 
d'amende , payables (fins déport , pour avoir refiilS 
les facremens » au lit de la mort ^ à un de leurs con- 
frères appellant. Le chanoine étant mort Hins ûcre- 
mens , & Tévéque d'Orléans ayant approuvé la con* 

NoT. 19 duite des chanoines par une lettre publique 3 le Roi 
l'exile à Meun , avertit le parlement qu'il a puni ce 
prélat; mais exhorte cette cour , pour le bien de 
la tranquillité publique , à préférer les voies de b 
douceur à celles de la rigueur* 
. >• Le Roi déclare qu'il a nommé au chapeau de 
Cardinal , à la recommandation de madame la Dan* 
phne. M, de Luynes, archevêque de Sens, pre- 
mier aumônier de cette princefl[è« 
Uo. Les états de Bretagne font la cérémonie de la 
dédicace du magnifique monument de bronze qu'ils 
avoient décerne au Roi en 1744 9 en mémoire de 
(à convalefcence & de Ces viÂoires : il confifle en 
trois figures pédeftres de la main du (îeur le Moine. 
fameux fculpteur : la première repréfente le Roi 
habillé à la Romaine , le bâton de C04nmandemenc 
à la main j & porté fur un piédeûal : la (èconde , la 

dêcft 
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'iéettç de la Santé , facrifiant fur fon autel ; & la troi- 1 754* 
Écme , la province de Bretagne à genou , mon- 
trant aux peuples Tobiet de fa ioie. 

Le comte DéfdUeufs , ambalHideur de^ France , a Vf 4 
meurt 2 Conftantinople. 

^ Le Roi & la Reine tiennent fur le« fontf de bap- i Déc« 
téme le û\s du comte de Sartirane > ambafiadeur du . 
jroi de Sardaigne. 

Le Roi, inftruit par le parlement d'un refus de U 
iàcremcns fait par ordre de Tarchevéque de Paris » 
exile ce prélat 2 Conflans. 

Le Roi accorde au grand confeil un apparte- 
ment du vieux louvre , pour y tenir Ces (eances. 

M. Dorand, con(èfiler au parlement de Metz^ 
•efl nommé minière de France auprès du roi & de 
la république de Pologne. 

Le àey d* Alger eu tué par un conjuré dans une tU 
icdition. Cet événement ne furprend point en Bar- 
barie : il feroit horreur en Europe. 

Mort de Mahomet V, empereur des Turcs , à '^^ 
rage de ciniquante-huit ans : fon frère Ofman III 
lui fucccde. : 

Le prince héréditaire de Hefle-Caflc^ cmbraflê 
la religion catholique. 

Le comte d Abemarle, ambaîfâdeur d'Angle*- i^ 
terre ^ meurt à Paris , âgé dexinquante-deux ans. 

1 7 ; y. 

^ ^^ 1755* 

QuiiQDM refus de facremens, autorités par Té- i.Janr» 
véque deTroies, déterminent le Roi à Texiler à 
Mery fur Seine. 

Le curé de fainte Marguerite , fauxbourg de tshivfi 
Paris 1 eu décrété de prife de c#rps par arrêt du 
parlement , pour refus df ùç^crnsn» laits à la damft 
li. Panit. Q 
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1755. de Perth; le 8 mars fuîvant il eft condamné i un 
banniirement perpétuel (a). 

M. de Séchelles , contrôleur général des finan- 
ces y eft nommé minière d'état , 8c prend place au 
conseil d'état. 

M. de Vergennes efi nommé envoyé extraordi- 
naire à la Porte. 
Fér, 3* Quelques prêtres de faiift Etienne du mont fbm 
bannis à perpétuité par arrct du parlement. 
>• Le duc de CruHrol eâ reçu au parlement en qua- 
lité de pair de France. 
9* L'archevêque d'Aix eft exilé à Lambe(c « pour 
avoir contribué à un refus de (àcremens. Se donné 
lieu aux pourfuites du parlement de Provence, 
iiot Mort du préfident de Montefquieu , dç l'acade» 
mieFrançoife, célèbre par plusieurs ouvrages de 
littérature 9 Hir-tout par celui de Tefprit des Loix. 
[xtf. Madame la princeiFe de Condé accouche d*iue 

prîncefle. 
■a 6. Le comte de Bellegarde, envoyé extraordinaire 
du roi de Pologne éleâeur de Saxe % meurt à Paris» 
l^arffkz Les ducs de Rochechouart , de Fitz- James» 
d'Harcourt , d'Antin , & de Vaientinois (ont xequM 
en qualité de pairs au parlement. 
a I9 Arrêt du parlement qui déclare qu'il y a abus dans 
les délibérations du chapitre d'Orléans au refus de 
iàcremens fait au fieur Cogniou , membre de ce 
chapitre , & reçoit le procureur général sippellaot 
comme d'abus de l'exécution de la bulle Ûnigem- 
tus , notamment en ce que aucuns ecdéfîaltiques pré- 
tendent lui attribuer le caraôère ou lui donner les 

(.1) L'amniftic que le Roi a accordée depuis , par la dé- 
claration du 10 décembre 1755 1 l'a rétabli dans fon état 
Se dans Tes fondions» comme tcus ceux qui ië Ibnt troavéi 
{«r la fuite dani les mcmes ciictnlUiKei» 
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dfets de règle de foi ; & faifatit droit fur ledîr ap- i7Si» 
pel , dit qu'il y a abus; &, en conféquence, or- 
donne à tous ecclcfîaftiques de garder le /îlence pre(^ 
crit par la déclaration du 2 (eptembre lyH* 

Cet arrêt eft cafle par arrêt du çon(çil à caufe de f Avrîl# 
l'appel comme d'abus qui regarde la confiitution 
Unigenhus , déclarée règle de l'églife & de Tétat 
par plusieurs déclarations du Roi,. 

M. de Folard , miniftre ^du Roi à la diète de 
l'Empire, eft nommé envoyé extraordinaire auprès 
de réiedeur de Bavière. 

La ville de Quito , au Pérou , eft détruite par un i?.' 
tremblement de terre. 

Ordonnance du Roi far l'exercice de l'infan- «Maî. 
terie. 

Le parlement mande le (yndic de Sorbonne > & 7» 
lui enjoint d*étre plus attentif à empêcher qu'il Coït 
foutcnu aucune thèfè contraire aux loix , aux maxi- 
mes du royaume , & à la déclaration du i feptem- 
bre , rend arrêt à ce fùjet dont il ordonne l'enré- 
giflrement en Sorbonne. \ 

Le doyen, le fyndic , le grand maître, les pro- jç$i 
fefîeurs de Sorbonne & de Navarre (ont mandés 
au parlement , ou le premier préfîdent les répri- 
mande 5 au nom de la cour , d'avoir refufé d'enré- 
gtflrer Tarrêt du 7 mai , le fait enrégiftrer en leur 
pré(cnce fur leurs regiftres par le greffier du parle- 
ment , & leur défend de s'aflèmbler jufqu'à nouvel 
ordre. 

Mort du maréchal de Lowendalh. Le Roi donne ^7j 
au comte de Low^endalh (on fils fon régiment d'in- 
fanterie Allemande & une penfîon de -»ngt mille 
livres à (a veuve. Un traitement auffi généreux ne 
dégoûtera point les étrangers de s'attacher au (èr- 
YÎce du Roi. 

'Ouverture de l'aflcmblce du clergé aux auguftins itq 

Gij 
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i75f. de Paris : elle donne au Roi un iêcours de ftîrt 
èâau millions. Ses fcances furent prolongées julqu*au 31 
oôobre : elle les finît par une lettre circulaire 
qu'elle écrivit aux archevêques & évéques du royau- 
me, dans laquelle elle expofoit les Jentimens des 
prélats de rafTemblée fur le degré de re(peâ dû k 
H bulle Unigenitus , fur la quefiion de la notoriété 
du droit & du fait , & fur la compétence en ma* 
tière de facremens ; & comme ils étoient partagés 
en deux avis , l'un de dix fept prélats , l'autre de 
feize , ils joignoient à la lettre circulaire la copie 
d une autre lettre qu'ils écrivoient au pape pour 
avoir fon (eniiment. 

Cette lettre circulaire parut au parlement de Paris 
une contravention à la déclaration du fîlence , & 
donna occafion à cette compagnie de faire de» repré* 
ièntations à fa majeflé. Les parlemens de Rouen » 
Aix 8c Bourdeaux en ordonnèrent la (uppref* 
Hon comme contraire aux loix & aux u(àges du 
royaume. 

L'efprit de jaloufîe & d*invalîon qui avoît été fut 
cité en Angleterre à l'occafion des colonies Fran- 
çoifês de TAmérique , étant connu à la cour , le 
Roi envoie M. de fiufïy , un des premiers commis 
des afFaires étrangères , à Hanovre auprès du roi 
d'Angleterre, pour s'expliquer avec luf fur les 
fuites qui pourroient réfulter de la fermentation 
qui rcgRoit dans la grande B^tagne» 

M de Brou, maître des requêtes, eft nommé i 
l'intendance de Rouen à Tige de vingt-trois ans, 
autant en faveur d'un mérite & d'une capacité au- 
delTus de 1 ^n âge , qu'en confidcration des fervicet 
d'un père généralement eflimé & refpeâé* 

M. Dupleix , ci-devant gouverneur de Pondi« 
chery pour la compagnie des Indes, arrive au port 
de l'Orient avec les vaiÎTeaux le duc ée Bourgogne 
Se le duc d'Orléan^ 
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L*abbé de Belloy, cvcqtte de Glandèvcs, cft 
tiommé à Vérêché de Marseille. 

L'amiral Bofcawen, à latcte d'une ciadreAn* 
gloi(è de treize ou quatorze vaiffèaux de guerre f 
rencontre fur les bancs de Terrene^ive les vaiffèaux 
du Roi TAlcide fie le Lys féparés de Teftadre Fran- 
çoifê , les approche (bus le voile fie les apparences 
de la paix, 8c tout-à-coup les attaque , les envi- 
ronne ) fie s'en eiçpare. Auffitôt oue le Roi eft inflruic 
de cette hoftilrie , commife cr cre le droit des gent 
& fans déclaration de guerr préalable, il rappelle 
fbn ambafladeur en Angleterre, & Cju miniflre â 
Hanovre ; leur ordonne de partir (ans prendre 
congé , fie fak faire tous les préparatifs néceflàires , 
tant pour fortifier Dunkerque, cet ancien objet de 
la ialoufîe des Angiois, -que pour venger Tinfulte 
faite à fon pavillon fie à (à couronne , s'il ne peuc 
en obtenir Juftioe par les voies de la douceur & de 
3a raifbn ; ce que fon amour pour la paix le déter- 
mine à tenter auparavant de toutes manières. 

Le baron de Van Eick , envoyé- extraordinaire de i4i 
Tclfâcur de Bavière , obtient (à première audience 
du Roi en cette qualité. 

Combat fur 1-Ohio, près le fort du Quefne entre 9 JuîUi 
les François , fi: les Anglois commandés par le gé- 
néral Braddock , dans lequel ces derniers (ont battus 
à platte couture , leur général fi: prefque tous leurs 
officiers tués , leurs magafîns fi: provi/ionstuievés» 
êc les papiers fi: indruâions du général Braddock 
pris. On y découvre le projet formé par les An- 
glois, au milieu de la paix, pendant le cours àt^B 
négociations les plus hnccres en apparence pour 
le règlement des limites de TAcadic, d'envahir la 
•plus grande partie des éiablifrcmens des François 
en Amérique. Ils dcvoiett pcrtir cet effet envoyée 
<le fortes eHadrcs Angloifcf fermer aux Françoig 

Ciij 



102 Journal historique 

rentrée du fleuve S. Laurent., pendant que qnauf 
armces fondoient fur lef derrières (le leurs colonicfr 
Le générd't Braddock avoit ordre de prendre le fort 
du Quefne , de remonter enfuite VOhio pour ioindre 
parie lac Eric M* Shirley qui i'attendoit à Choa- 

fuen ou Ofwégo avec quatre â cinq mille hommes, 
es barques & du canon. Réunis enfemble , ils d^ 
voient prendre Niagara & Frontenac. Pendant ce 
temps le colonel Johnfon avoit ordre de s'emparer 
du fort Frédéric, du lac Champlain , de la rivière 
de Richelieu , & de (ê mettre ainH en état de prendre 
au printemps la ville de Alontrcal, tandis qu'une 
autre armée Angloi(e pénétreroit jurîju'à Québec 
par la rivière de lâint Jean. Si cevafte projet d'ufur* 
pation avoit réufli , les Anglois, maîtres abfolusda 
Canada & bientôt de la Louifianne, Ce feroient-ili 
contentés du terrein qu'ils prétendent faire partie 
de TAcadie , & pour le règlement duquel on tra- 
vailloit de concert à Paris f On n*avoit pas pu 
prévoir en France ni fuppofcr une pareille entre- 
prife contre le droit des gens & contre la benne 
foi. Mais on avoit vu un armement & des prépa- 
ratifs en Ang^lererre : par précaution , on avoit 
envoyé au printemps une efcadre fous les ordre» 
de M. Dubois de la Mothe , avec des troupes de 
<lébarquemcnt commandées par M. Dieskau : 3 
l'exception de deux vaifleaux pris, tout éioii arrive 
beurcuièment. On étoit en état de défenlè , & h 
nation Angloi(è eA autant haïe des Sauvages que 
les François en font aimés, 
juiUxot On fait à Munich la célébration du mariage de 
la princelfe Marie de BaWère avec le margrave dâ 
Bade-Baden. 

Le comte de Noailles eft nommé ambaflâdeur 
extraordinaire du Roi auprès du roi de Sardaignei 
à reflet de faire fatisfa^^^n à ce prince de lapait 
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Ht fa majeiîé de rentreprilè de quelques foldats de i^$9- 
Tes troupes , qui ayant été bravés & infultés fiiç 
les frontières de France par un nonuné Mandrin^ 
chef de contrebandiers & fujct du Roii avoientoft 
le pourfuivre jufques fur ks terres du roi de Sar- 
daigne , où ils Ta voient pris avec quelques-uns de 
fes camarades, & d'où ils l'avoient ramené en France.' 
Le comte de Noailies s acquiia le é feptembre de 
cette commiffion. 

Le Roi donne à la marquifè de Civrac la place de Acte 
dame d'atours de madame Adélaïde, dont la com- 
teffe d'Ellrade s'ctoit dcmife. 

Mort de l'ancien évcque de Mirepoix, Jean-Fran- 2o«. 
^ois Boyer , ci-devant précepteur de M. le Dauphin , 
charge , depuis la mort du cardinal de Fieury , du 
détail & de la feuille des bénéfices. Le Roi , par un 
choix digne de fa fagefle & conforme aux vœux du 
clergé & de toute la nation , confie au cardinal de 
la Kochefoucault cette importante partie du mi- 
ni fie re. 

Le parlement de Paris demande au Roi d'être iji 
prorogé pendant les vacations , pour rexpéditioii 
âes affaires arriérées ; le Roi lui accorde des lettres- 
patentes â cet effet , Se il n*y a point cette année de 
chambre des vacations. 

Mort de madame Marie Zéphirîne , fille de M, le ^ Septï 
pauphin , âgée de cinq ans : elle e(l portée à faint 
Denysle^. 

En Canada , M. Dieskau à la tête d'un détache- i> 
ment des troupes Françoifcs & de quelques Indiens, 
bat & met en déroute , près le lac Georges , un corps 
d'environ ijoo Anglois commandés par le colonel 
Williams; il les pourfuit jufques Ibus les retranche- 
mens du camp du général Johnlon , où il eft bleiïe. 
& fait prifonnier. L'échec que fouffrirènt les An- 
glois dans cette occafion , quoique compensé parla 
• Giv 
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TTjfT P'ift de M. Dîrskau , fut aflez confîdérable pont 
faire échouer tous les projets de conquête dont 1« 
général Ançlois étoit chargé. 
ikpc»x5 Le Roi érige en pairie le duché héréditaire dd 
Duras ) éc donne au maréchal de Duris le gouver- 
nement de la Franche-comté, & celui du cha.eau 
Trompette au duc de Duras (on fils. 

Le comte de Bernis eu nommé ambafladeur en 
Éfpagne, Se le marquis de D«rfort à Venife, 
|n» M. Dubois de la Mothe revient à Breftavec Tept 
vaifTeaux dcrcfcadre qu'il avoit menée au printemps' 
à l'Amérique. 

Le chevalier de Grefnai eft nommé vice-amîral 
ëe France, MM. delà Galîfonnière âr Dubois de 
la Mothe lieutenans-généraux des armées navales» 
& MM. de la Clue » de Baufremont & du Que(ht 
chefs d'efcadre. ^ 

i»* - M. le prince de Dombes meurt à Fontainebleau ; 
âgé de cinquante-cinq ans* Le Roi réunit au' dépar- 
tement de la guerre le détail des carabiniers dont 
ce prince étoit revêtu ; donne à M. le comte d'Eu 
fbn frère la charge xie colonel général des Suiflfe» 
& Gri(bns , avec le gouvernement du haut & du 
• bas Languedoc > en fe démettant par lui de la charge 
de grand-maitre de l'artillerie de France que (à roa- 
]e&é fupprime^ & dont elle réunit auffi le détail 
' siu département de la guerre. Ce pri nce remet encore 
au Roi le gouvernement de la Guienne« qui eft 
donné au maréchal de Richelieu , dont la lieute- 
jiance générale de Languedoc pafTe entre les maint 
du duc de Mirepcix. 
^obre. Par un nouveau Dail que le Roi paflè aux fermiers 
généraux, (a majeiié augmente leur nombre de vingt« 
pour en faire une compagnie de foixante ; fupprime 
â cet effet toutes les fous-fermes , fait donner aux 
lerœiers généraux une avance de foixante snillioni» 
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Sr porte Ifur bail à cent dix millions» i755« 

One des frégates de Tefcadre de M. le comte du oaobr«n: 
Guay ayant , en revenant de Cadix , au mois d'août ^ 
rencontré & prislafré^ateAngloifeieB/a/z^/brrf^le 
Roi ne veut point profiter de cet avantage , malgré 
Tinfidélité des Anglois; leur donne l'exemple de U 
plus grande modération ; &non feulement ordonne 
que la frégate Angloife fbit relâchée, mais fait re- 
conduire jufques dans les ports d'Angleterre le fîeur 
Lidieton , gouverneur de la Caroline , qui avoit été 
pris fur la frégate ^c fî/a/jrf/ord. Cette fage conduite 
du Roi & Ces égards pour le roi de Sardaigne après 
Taffare de Mandrin , feront dans Thifloire , avec les 
procédés des Anglois, un contrafle accablant pour 
l'Angleterre. 

Déclaration du R oî, pour Texécution, dans l'éteiî- x«^ 
due du royaume , des arrêts , ordonnances & mande- 
mens rendus par le grand conleih Cette déclaration y 
obtenue par le grand confeil à l'occafîon d'un confliç 
de jurifdidion entre le parlement '& lui.« a donné 
lieu â beaucoup de réclamations de la part des 
parlemens contre ce tribunal ; a occafionné des 
remontrances prélèntées aU Roi par celui de Paris , 
le vingt -fèpt novembre, celles des «parlemens 
de Touloufe, Bordeaux , Rouen , & autres ; diffc- 
rens arrêtes de celui de Paris, tendans à la con- 
vocation des pairs du royaume pour le maintien des 
droits delà cour des pairs , convocation à laquelle 
le Roi n'a pas jugé à propos que les pairs fe rendif- 
£ènt , & qui à été fuivie d'un arrêté du parlement du s 

6 avril 1756 , & d'un arrci de règlemew du même 
jour- 

Le comte de Saulx-Tavannes obtient la charge de 
chevalier d honneur de 1q reine , vacante par la mort 
du maréchal de la Mothe-Houdancourt. 

Affreux treinblemcns de terre en hfpagne & ca x.Non 
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Barbarie ; le Portugal en eft fî maltraité que la ville 
de Lilbonne en eft prefque entièrement rcnverfée & 
détruite , avec plus de trente mille habi^ns. Quoi- 
que le palais du Roi en (bit abbatu , la famille royale 
n'eft heureusement point corn prife dans ce malheur , 
étant alors au château de Bélem que le mouvement 
de la terre ne fit qu*ébranler. Le Roi & tous les ha- 
bitans delà ville fe retirèrent dans des barraques au 
milieu de la campagne. Tous les malheurs (c réuni- 
rent contre cette ville infortunée; le feu, Teau» 
les brigands achevèrent fa dérblation. L'am- 
bafTadeur d'Efpiîgne, en voulant fe (àuvcr , fut 
ccrafc à fa porte par la chute du portail de (on 
liotel : le comte de Bafchi » ambaflâdcur de 
France , fut plus heureux, & fauva avec toute 
fa famille -le fils de rambalfadeur d'Efpagnc. 
Plu/îeurs autres villes de Portugal fe reflèn tirent de 
ce dclàilre. Toute l'Europe fut avertie decethor-" 
rible événement par des lècouffes plus ou moins 
fortes» à proportion de Tcloignement du principal 
foyer. Mais liir les cotes d'Afrique , le ro^^aume de 
i\!aroc en fut cbran'c-; une peuplade entière d'A- 
rubes fut engloutie dans la terre. Ces pays étoienc 
2 peine raflurés, lorfque le 21 décembre une nou- 
velle fecoufTe aufïi forte leur rendit toutes leurs 
frayeurs & leurs allarmes. 
I ' • Célèbre combat fur mer entre le vâiflèau du Roi 
iEfpérance^ commandé par le vicomte de Bouville » 
armé en flutte , & monté feulement de vingt-quatre 
canons , contre le vâiflèau Anglois VOxford de 
foixante-quatorze canons, & enfuite contre toute 
Tefcadre de Tamiral Wefl# Ce combat inégal dura 
plus de cinq heures, par la valeur inexprimable du 
capitaine François & de fon équipage ; il ne finit que 
lorfque le vaiffeau François cribié de coups fut près 
de couler à fond ; alors le vicomte de Bouville fe 
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rendît à Tamiral Anglois ; qui n'eut que le temps 1755* 
de faùver tous les braves^ François qui avoientfait Novem 
cette belle défenfe. Le capitaine de ce vaifTeau Ce fit 
encore une grande réputation par les foins qu'il 
prit des matelots François prifonniers en Angle- 
terre y & par la fermeté héroïque avec laquftle il re- 
fufa les pafîeports qui lui étoient offerts comme pri- 
fonnier de guerre , oCunt (butenir aux Anglois qu'ils 
étoknt des pirates ^ & qu'ils Tavoient pris en temps 
de paix contre le droit des gens, 

NaifTance de M. le comte de Provence auquel i/'.- 
madame la Dauphine donne le jour à trois heures 
dumatin , à Verlaiiles. 

Le roi de Pologne, duc de Lorraine , fait à Nancy 2<^« 
la dédicace delà ilatiie pédeftre du Roi qu'il a fait 
ériger dans la magnifique place dont cette ville lui 
a Tobligation, Ce monument , comme tous les ou- 
vrages de ce prince , (ont marqués au coin du goût 
& de la grandeur : fon r^gne eftpouir la Lorraine le 
ficelé d'or. 

On agite dans le parlement d'Angleterre deux !• Dec. 
quefiions importantes : la première , de fçavoir fi 
on demandera au roi delà Grande-Bretagne de lever 
une m.ilice générale dans les trois royaumes ; la fé- 
conde, fi on le requèrera de déclarer légitimes & va- ^ 
labiés les prifès faites fur la France pendant le cours 
de cette année. Après de longs débats fur ces pro- 
pofitions, la négative l'emporte : ainfi les Anglois 
doutoient eux-mêmes de la iégimité des pri(ès mul- 
tipliées que la marine Angloifè avoit faites fur les 
négocians François navigeans fans inquiétude & fans 
défenfe fur la foi des traités, & à l'ombre de la paix. 
Quelle politique les rafTurera contre le cri de leur 
confcience , contre la réclamation de tous les peu- 
ples du monde! . 

.Une crue du Rhône fubitc & extraordinaire caujic 
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175 5* une Inondation confîdérable i Avignon 8c dans tomle 
Décéffl* territoire d'Arles; Vtttc de la Camareue en efi filb^le^ 
gée , & la provf nce y perd un nombre prodigieux de 
chevaux , de meubles & de bétes- à corne 8c à laine. 
M- Rouilla , minldre des affaires étrangères , écrit 
par ordre du Roi à M. Fox , miniftre de celles d'An- 
gleterre, & lui adreiïè un mémoire par lequel (k 
xnajeûé , avant de Ce livrer aux effets de (on ref 
ièntiment> demande au roi d'Angleterre (àtisfac- 
cion de tous les brigandages commis par la marine 
Angloife, Se la reftitution de tous les vaiflêaux , tant 
de guerre que marchands, pris fur les François; 
déclarant qu'elle regardera le refus qui feroic £iit 
comme une déclaration de guerre authentique. 
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Les événemens de Tannée que nous- allons par- 
courir nous feront voir le Roi accablé d'affaires au* 
dedans & au-dehors , occupé dans l'intérieur du 
crifte foin de calmer les divisons toujours renaiilàntes 
dans le clergé de Con royaume , entre les jurifdiâions 
ccclé/îaftiques & civiles, & même entre les tribunaux 
fcculiers ; & dansle même temps, étonner au-dehort 
fes ennemis par Ces préparatifs de guerre, par le 
rctablifîèment fubit de (a marine , furprendre l'Eu- 
rope par les coups inattendus de fa politique, pré* 
parer & procurer à Ces armes les fuccès les plus 
brillans dans toutes les parties du monde, 
•«nv-, ï. Le Roi nomme chevaliers de l'ordre du (aiiic- 
Efprit le prince Camille , les ducs d'Harcourt ,de 
Fitz- James & d'Aiguillon , le comte de Stainville 
ambaiTadeur à Romei le comte de Bafchi ambaira» 
deur en Portugal , le marquis de faint Vital che- 
y^hci d'honneur de madame , ducheife de Parme» 
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le prince de Jàblonow^ki & le prince Louis de ijm^^ 
Wirtemberg. . ^ ^ Janvier! 

Toutes les forces des Angloîs étant principale- 
ment maritimes, il étoit également néceflaire de 
pourvoir a la défenlê des c6tes maritimes de la 
rrance, de donner aux ennemis de l'inquiétude pour 
leurs poflèffions & leur territoire : il falloit les méttro^ 
dans la néceffité dç tenir des efcadres dansla Manche» 
dans rOcéaUi dans la Méditerranée & aux Indes 
occidentales ;^ il falloit leur faire craindre des deC- 
centes à Minorque , aux ifles de Garnefay , en An- 
gfeterre même , & des invafions dans leurs colo- 
nies ; en un mot , il falloit les confommer en frais » 
& en occasionner peu à la France. Pour y parvenir , 
le projet de la cour de France ell bien émple. 

Depuis le commencement des hoftilités , le Roi , 
principalement occupé de (à marine, a voit fait cônf- 
truire quinze gros vaiilêaux neufs , Se rétablir tous 
les vieux qui en étoient (ufceptibles. Il ordonne qu© 
l'on arme trois fortes efcadres : une eâ deftinée à 
porter des renforts en Amérique ; une autre à reitcr 
dans la rade de Breô armée > & prête à fe porter où 
il fera nécefTaire ; & la troifième doit > du port de 
Toulon, menacer rifle de Minorque, Se s'y rendre 
à la moindre négligence des Anglois. Quatre-vingts 
mille hommes des meilleures troupes du Roi reçoi- 
vent ordre de paflcr dans l'intérieur du royaume lîir 
les rives des deux mers ; & fa majefté , pour donnée 
plus à penfer à fes ennemis, meta leur tête deuxgé-^ 
néraux également aâifs & vigilans. Le maréchal dm 
Belle Ifle e(l nommé commandant général des cote» 
maritimes de TOcéan depuis Dunkerque jufques à 
Bayonne , Se le maréchal de Richelieu de toutesi 
celles de la Méditerranée. Un nombre prodigieujç 
de barques & de bâtimens de tranfport arrivent au 
Havre de toutes parts ) le roi d'Angleterre lui-npiéna^,; 
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de Paris : elle donne au Roi un fecours de Ccizm 
millions. Ses fcances furent prolongées ju(qu'au 31 
oâobre : elle les iînit par une lettre circulaire 
qu'elle écrivit aux archevêques & cvéques du royau- 
me, dans laquelle elle expofoit les fentimens des 
prélats de rafTembJée fur le degré de refpeâ dû à 
la bulle Unigenitus , fur la queHion de la notoriété 
du droit & du fait , & fur la compétence en ma» 
tîcre de facremens ; & comme ils étoient partagés 
en deux avis , l'un de dix fept préhts , l'autre de- 
fèize , ils Joignoien^ â la lettre circulaire la copie 
d'une autre lettre qu'ils écrivoient au pape pouc 
avoir fbn Sentiment. 

Cette lettre circulaire parut au parlement de Parif 
une contravention à la déclaration dii /îlence , 8l 
donna occasion à cette compagnie de faire des reprc» 
ièntations à fa majeflé. Les parlemens de Rouen » 
Aix & Eourdeaux en ordonnèrent la fuppreP* 
"ûon comme contraire aux loix & aux ulàges du 
royaume. • 

Juin. L'efprit de jaloufîe & d*invalîon qui avoît été fuC- 
cité en Angleterre à l'occafîon des colonies^ Fran- 
çoifês de l'Amérique , étant connu à la cour , le 
Roi envoie M. de £ufïy ,'un des premiers commis, 
de» affaires étrangères , à Hanovre auprès du roi 
d'Angleterre, pour s'expliquer avec lu* fur les 
liiites qui pourroient réfulter de k fermentation 
qui rcgRoit dans la grande Bretagne» 
ja, M. de Brou, maître des requêtes, eft nommé k 
l'intendance de Rouen à TAge de vingt-trois ans, 
autant en faveur d'un mérite & d'une capacité au- 
dcffusde ikfnàgty qu'en confîdération des fervice» 
d'un père généralement eftimé & refpedé. 
•• M. Dupleix , ci-devant gouverneur de Pondi-* 
chery pour la compagnie des Indes, arrive au port 
de l'Orient avec les vaiiTeaux le duc «te Bourgogm» 
Se le duc d'Orléan^ 
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L'abbé de Belloy, cvcqttc de Glandèves, eft 
«ommé à l'crêché dcMarfeille. 

L'amiral Bofcawen, à la tête d'une e (cadre An» 
gloifè de treize ou (juatorze vaifleaux de guerre « 
rencontre fur les bancs de Terreneuve les vaiflèaux 
du Roi l'Alcide &le Lys féparés de l'efcadre Fran- 
çoife , les approche fous le voile & les apparences 
de la paix , 8c tout-à-coup les attaque , les envi- 
ronne 9 8c s'en eiçpare. Aufïîtot oue le Roi eft inftniic 
de cette hoftilite , commife cr tre le droit des gent 
& fans déclaration de guerr préalable , il rappelle 
Ion ambafladeur en Angleteire , & f^n miniftre à 
Hanovre ; leur ordonne de partjr (ans prendre 
congé , & fait faire tous les préparatifs néceflâires , 
tant pour fortifier Dunkcrque, cet ancien objet de 
la ialoufîe des Anglois , -que pour venger Tinfuhe 
faite à fon pavillon & à (à couronne , s'il ne peuc 
en obtenir juftioe par les voies de la douceur & de 
3a raifbn ; ce que fon amour pour la paix le déter- 
niine à tenter auparavant de toutes manières. 

Le baron de Van Eick , envoyé- extraordinaire de i4« 
l'élcdeur de Bavière , obtient Ql première audience 
du Roi en cette qualité. 

Combat fur TOhio, prb le fort du Quefne çntre 9 JuîUi 
les François , 8c les Anglois commandés par lé gé- 
néral Braddock , dans lequel ces derniers font battus 
à platte couture , leur général & prefque tous leurs 
officiers tués » leurs maga/ins 8c provi/ions tuievés» 
êc les papiers & inftruâions du général Braddock 
pris. On y découvre le projet formé par les An- 
glois, au milieu de la paix, pendant le cours des 
négociations les plus fincères en apparence pour 
le règlement des limites de TAcadie, d'envahir la 
plus grande partie des établiflemens des François 
en Amérique, Ils devoieit pour c€t effet envoyer 
4e fortes elcadres Angloifes fermer aux François 

Giij 
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rentrée du fleuve S. Laurent., pendant que qiÈirC 
armées fondoient fur le« derrières île leurs colonies* 
Le général Braddock a voit ordre de prendre le fort 
du Quefne , de remonter enfuite VOhio pour jolndref 
parle lac Érié M* Shirley qui Tattendoit à Ghoa- 

'r. çuen ou Ofwégo avec quatre à cinq mille hommeS'» 

des barques & du canon. Réunis enfemble , ils dé- 
voient prendre Niagara & Frontenac. Pendant ce 
temps le colonel Johnlbn avoit ordre de s'emparer 
du fort Frédéric , du lac Champlain , de la rivière 
de Richelieu , & de fê mettre ainfî en état de prendre 
au printemps la ville de Montréal, tandis qu'une 
autre armée Angloife pénétreroit jufqu'à Québec 
par la rivière de làint Jean. Si ce vafte projet d'ufur- 
pation avoit réufïi , les Anglois , maîtres abfolus du 
Canada & bientôt de la Louifianne, fë feroient-ils 
contentés du terrein qu'ils prétendent faire partie 
de TAcadie , & pour le règlement duquel on tra- 
vailloit de concert à Paris .' On n'avoit pas pu 
prévoir en France ni fuppofer une pareille entrc- 
prife contre le droit des gens & contre la bonne 
foi. Mais on avoit vu un armement & des prépa- 
ratifs en Anglererre : par précaution , on avoit 
envoyé au printemps une efcadre (bus les ordres 
de M. Dubois de la Mothe , avec des troupes de 
débarquement commandées par M. Dieskau : à 
l'exception de deux vaifTeaux pris , tout étoii arrivé 
beureufcment. On étoit en état de défenfe , & la 
nation Angloife efl autant haïe àts Sauvages que 
les François en font aimés. 

^uil.xoi On fait à Munich la célébration du mariage de 
la princeiJè M^rje de Bavière avec le margrave do 
Bade-Baden. 

Le comte de Noailles eft nommé ambaffàdeur 
extraordinaire du Roi auprès du roi de Sardaigne., 
% l'effet de faire âti^f^âion à ce prince de la paii 
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de fa majeàé de rentreprKè de quelques (bidats de i7$5».' 
fês troupes , qui ayant été bravés & infultés Hic 
les frontières de France par un nonuné Mandrin ^ 
chef de contrebandiers & fujct du Roii avoientoft 
le pourfuivre jufques fur les terres du roi de Sar- 
daigne 9 où ils Tavoient pris avec quelques-uns de 
fes camarades, & d'où ils l'avoient ramené en France,' 
Le comte de Noailles s acquita le 6 feptembre de 
cette commiffion. 

Le Roi donne à la marqui(è de Civrac la place de Ao^ 
dame d'atours de madame Adélaïde , dont la com- 
tcffe d'Eitrade s'ctoit dcmife. 

Mort de l'ancien évéque de JWirepoix, Jean-Fran- lo. 
^ois Boyer , ci-devant précepteur de M. le Dauphin , 
chargé , depuis la mort du cardinal de Fieury , du 
détail & de la feuille des bénéfices. Le Roi , par ua 
choix digne de fa fàgefle & conforme aux vœux du 
clergé Se de toute la nation, confie au cardinal de 
la Kochefoucault cette importante partie du mi- 
niflère. 

Le parlement de Paris demande au Roi d'être 17^ 
prorogé pendant ks vacations , pour rexpédition 
des affaires arriérées ; le Roi lui accorde des lettres- 
patentes à cet effet , Se il n*y a point cette année de 
chambre des vacations. 

Mort de madame Marie Zéphirîne , fille de M, le ^ ^tptî 
Pauphin , âgée de cinq ans : elle e(l portée à (kint 
Denys le j. 

En Canada 9 M. Dieskau à la tête d'un détache* <«; 
ment des troupes Françoitès & de quelques Indiens > 
bat & met en déroute , près le lac Georges , un corp« 
d'environ ijoo Angiois commandés par le colonel 
Williams; il les pourfuit jufques Ibus les retranche- 
mens du camp du général Johnlon , où il efl blcfïc 
& fait priibnnier. L'échec que fouflfrirent les An- 
giois dans cette occafion, quoique compenG^partà 
• Giv 
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\y^6. Qué fon appel , accepté la conftitution , & établi urf 
l^ài. lormulaire qui devoit être fîgné par tous ceux qui 
fe préfenterôient en Sorbcmne. 

Cet arrêt fut cafTé le 24 mai par arrêt du confèiL 
te motif du parlement étoit le maintien de la loi 
^u /îlence auquel ce formulaire & fà (îgnature pa- 
roiflbient contraires. Le motif du conlèil étoit la 
crainte de voir renouveller & augmenter les divi- 
fîons du clergé , en relevant trop le parti des appel* 
lans pre(que abattu. 

Le roi dlAngleterre reconnoît enfin la néceffité^ 
d'une déclaration de guerre contre la France , & U 
fait publier. Le Roi fit publier la/ienne contre l'An- 
gleterre le i^ juin. 
20. L'efcadre Angloifè , commandée par l'amiral 
Bing , & partie de Spithéad le 5 avril , arrive de* 
vant Mahon. L'efcadre Fraiiçoifè , commandée par 
le marquis delaGaliiïbnnière qui couvroit le fiege , 
Combat ya au-devant d'elle , lui livre le combat , & quoi- 
'iiMahon qu'inférieure en nombre de vaiflêaux , la met en 
déroute , & la force de Ce réfugier en dé(brdre à 
Gibraltar , fans avoir pu remplir fbn objet de faire 
lever le fîege du fort S. Philippe , ni même celui 
d'y jettcr du fecours. 
î^*» Le duc de Luxembourg fè rend par ordre du Roî 
à Rouen à raffemblée du parlement , y fait rayer 
ferles regiflres quelques arrêts de cette cour , con- 
traires aux volontés de fà majefté , & fait enrégiftrer 
des lettres patentes portant cafTation de ces arrêts. 
hsi L'afTemblée des é tats généraux des Provinces-untes 
arrêté, par une concluuon de ce jour, qu'elle ob- 
fèrvera une exaôe neutralité dans la guerre pré-* 
^ fente. Le comte d'AfFry lui déclara en confequence 
^' peu après , au nom du Roi , que le territoire de la 
République feroit à l^bri de toute infulte de la pit$^ 
jdc Ûl$ troupes^ & illu^ renouveUa la prome 
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iwutralitc faite le premier mai à la reine deHoa« iTtiT* 

grie pour les Pays-bas Autrichiens. 
Le chevalier Mocénigo « ambalTadeur de Vtnift , • * ^^ 

meurt à Paris* âgé de quarante- fîx ans. 

Entrée publique à Paris de M. Guaherio , nonce ^^ 
du Pape. 

Le Roi donne au comte de Saint-Flotentin , le- 
crétaire d'état , la charge de chancelier de Tordro 
du raint'Efprit 9 vacante par la mort de Tabbé de 
Pomponne ; & celle de fecrctaire de cet ordre au 
marquis de Marigny , direâeur général des bâtiment 
& manufaâures de France. 

Le marquis de Puyfieulx , miniftre d'état » ob« 
tient la permiffion de Ce retirer du confcil. 

M. LeCcakrpirr , intendant de Montauban , efl 
nommé â Vmunàzncc de Tours , à la place do 
M. SaTal^^^'&eJ&^fianville, à qui le Roi a donné 
V'àgrimtvi <e h imtge de garde du tréfor royal » 
x^uimt par U mon & (on pcre. M. de la Gulai- 
fitrc el mtoxm^ * ïmini^^nct de Montauban. 

Dant tlrtwfe^ U^ i\^un$ du pays chaffcnt Iff 
Asgioh ie ^UMcAfTJi f 4u t<>tt Guillaume , Se de tout 
lc« hsè&Semxk^^ ml;^ ar^c^ient (ur la û>xit df. Hen^ 
gak* VÂ^o^ezs^é ^ ^dxk dan^ c<^fte ^>ccnRon plii# 
3c ctn^tt&iKjiç «iaitiSflW ei^A'iffi^ r^irre l<f f av^rsuffeê 
gu'^tte seiik$^d^($<$ifim^i«(;^ iitim^rtfe rju*eU#î &i- 
foiî '.&n^ S»\tS: f^^ <^ f filcfe. 

renv^<ferlt0i}b^rté'v*.itjrt!?': d!^ 'f,-v'>rf ^rhff^ lat 

veiUCjv^^, {ftfK iw- ]hdeî^t=, a^ofc ;t: rrrrrrr- .i la 

IftIÇ- Ifc^ c«tîrtl^^ eW <ra-r^ r^ .-î'^r-.îi's, la 

IVfflgft^atKttt'lés'^^^^^ ^ ;<• i< 

TH.dBÉfiMtft'',^^^^^^j.^;..^^ ^^,,.. ^^^ 

fUWrè'q'wrrr^ 
*^ -^ '-''cor.r^'î-^l'es d>f?I(? 
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mois de janvier,* fe rendent fur les cotes de roccatr^ 
& fe didribueiK en plufîeurs camps ♦d'où elles don* 
nentde l'inquiétude aux Anglois pourleurs propre» 
foyers. 

Plufîeurs officiers du parlement de Bordeaux ifont 
exilés par ordre du Roi, à Toccafion de quelque» 
arrêtés & arrêts émanés de cette cour, & contraire» 
aux ordres du Roi , au fujet d*une attribution àb 
juriOîâion donnée au bureau des finances de cette 
ville , des conteflations relatives au terrier des do- 
maines de cette province. Le parlement de Pans 
.fit le 14 août de très-humbles remontrances au Roi, 
en faveur du parlement de Bordeaux , Sc de celui 
de Rouen dont quelques membres avoient aufG été 
exilés ; elles furent écoutées du Roi avec bonté ^ 
ôc fa majeflé y eut égard. 
^t. Prifê du fortfaint rhilippe dans Hflè de Mînor- 
que. Le fîege étoit peu avanqé depui» fîx (èmaines 9 

{►ar la difficulté de faire les approches , & de mettre 
es affiégeans & les batteries à couvert (ur un ro- 
cher où, faute de terre « il eft împoffible de ikire 
des tranchées ; mais la nuit du 17 au 28 ,1e maré- 
chal de Richelieu fait attaquer en même temps Se 
donner Taflâut à cinq forts qui foutenoient celui àt 
iaint Philippe : il réuffit à en prendre trois. Les aflSé- 
gés , effrayés dû fuccèsL d'une entreprit prefque 
furnaturelle , capitulent y obtiennent de fbrtir avec 
les honneurs de la guerre , d*être conduits à Gi- 
braltar , & remettent tous les forts le z9^Lt maré- 
chal , après cette conquête , laifîè le comte de Lan- 
nion pour gouverneur général de l'ifle, avec une 
forte garnifon , s'embarque le 8 Juillet avec le refïe 
de les troupes , & arrive le 1 6 û Toulon. 
Wllct. Le vaifTeau de gujcrre Varc-enciel ^ €& pris par 
«ne efcadre Angloife qui croifoit devant Louif* 
bourg. 
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Arrêt de la chambre des vacations du parlement . JJSf* 
ïe Provence, qui condamne l'arche vêque d'Aix en iiJuîlî^ 
dix mille livres d'amende , payables fans déport , 
Êute par ]y\ d'avoit retraâé le formulaire co<n- 
<raire aux iUk du royaume qu'il avoit introduit. 

Mort dii maréchal duc de Biron-, âgp de quatre- ^^•^ 
vingt-treize ans. 

Le cardinal de Soubi(è , évêque de Straffiourg , ^« 
Se grand aumônier de France ,, meurt à Saverne. Le 
Roi donne (a place àt grand aumônier au cardiiiaL 
de la Rochefoticault ; 8t le prince Confiàntin efl élu 
le 23 feptembre évêque die Sirafbourg par le chapitre 
de ceue ville. 

On conclut à Paris un traité entre le Roi & là i4Ao<^ 
République de Gènes , pour l'envoi d'un corps de 
troupes FrançpUès dans l'ifle de Corfe , à l'efFet d'y 
garder & mettre hors d'în fuite lès c6tes du nord 8c 
de Toueft de cette iflè , pendant que les gîirdès-côtes 
de la république g?rdèront celles dlifudôc dô l'eft. 

En Canada, les François commandés par le mar- 
quis de JMontcalm, prennent fur les Anglois les 
forts dé Cfiouaguen ou Ofwego ,. Ontario Se Geor- 
ges. La manœuvre hardie de JVÎ. Rigaut.dé Vau- 
dreuil qui , à la tête d'un' corps de Canadiens^ paflà 
la rivière dé Chouague» à l'a nage 9 pour couper la 
co m mu nication du iort Georges avec celuide Choua- 
guen , décida cette importante conquête. Les Fran- 
çois y firent feize cens pjifbnniers , slemparè- 
rent de fept navires de guerre, dé deux bâtimens- 
de tranfport, de cent. cinquante pièces dé canon» 
quatorze mortiers, cinq obufiers- y,, quarante - fêpt:. 
pierriers , & d'^îiri magaïïh immenfe de boulets», 
bombes, munitions & vivres dé toute efpèce, def^ 
tiné pour les entreprises projettéespar les Anglois», 
qui furent déconcertés fans redburce par cet avan- 
tage d!autant plus remarquable qu'il n'a coûté'ai^ 
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prince , des forces qu'elle a raflêmblées fur les fron- 
tières des états de Pruflê , & la {omme^de déclarer 
formellement qu'elle n'a aucune intention d'atta- 
quer le Roi fon maître , ni cette année, ni la fiii- 
vante, 
[xi» L'Impératrice Reine répond au mémoire du mi- 
nîftre de PrufTe que les mefiires qu'elle a prifès pour 
ÛL Cureté & celles de Ces alliés ne tendent au pré- 
judice de qui que ce foît , & que le traité qu'on 
fiippofbit qu'elle avoit fait avec la Czarine , pour at- 
taquer les états du roi de PrufTe , étoit faux & con- 
trouvé, 

L'Angleterre faifoit depuis n an la guerre à la 
France fur la mer & en Amérique, Le r«i de Pfuflè 
fe préparoi ta en engager une en Allemagne qui pou- 
voit devenir générale & fort vive : il falloit des 
iècours d'argent au Roi pour fubvcnir aux dépenftf 
jiéce flaires. 

Le Roi tient (on lit de juftice à Verfaîlles , & y fait 
fenregiftrer trois déclarations qui tendoient à lui en 
procurer. La première contenoitl'établiflfementd'un 
lècond vingtième pareil à celui qui lubfifle depuis 
l'année I74P ; la (èconde , pour la continua- 
tion pendant dix ans des deux fols pour livre 
du dixième; 8c la troi/îème, pour la prorogation 
de quelques droits d'entrée dans la ville de Paris* 

Sur les remontrances qui furent faites au Roi 
le i8 Septembre par la cour des aides de cette ville » 
fur l'incertitude de la durée de ces impôts, fàma- 
jefté voulut bien confentir que l'époque de leur 
fuppreflîon courût du jour de la ceffàtion des hoC^ 
tilités , au lieu de ce}Ie de 1^ conclusion dç \^ 
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. M. de Villîers enlève aux Anglois un convoi ^1756. 
confîdérable fixr la rivière de Chouaguen, leur tue Aoiit, 
quatre ou cinq cens hommes , & fait quatre-vingt 
prifonniers. C'efl un avantage dans ce pays, oà 
les hommei^ font plus rares & les armées moins 
nombreufes qu'en Europe. 

Le maréchal de Richelieu obtient pour le duc 
de Fronfac fon fils la furvivance de fa charge de 
premier gentilhomme de la chambre , avec la per- 
miffion d'en faire l'exercice. 

Le prince Ferdinand de Brunfwicfc , à la tcte de if .] 
foixante millePrufliens , entre en Saxe , & s*empare 
de Leipfîck, Cette inva(îôn eft accompagnée d'un 
manifefte , dans lequel le Roi de Prufle déclare qu'il 
efl forcé à cette entreprise par les projets hoûiles 
de la reine de Hongrie qu'il eft de fà prudence de 
prévenir , en attaquant cette princefTe dans Ces états 
de Bohème ; mais qu'il regarde ceux de Saxe comme 
un dépôt qu'il remettra au roi de Pologne auflxtôt 
qu*il le pourra 'faire fans s'expofer. 

Le Roi donne à meffieurs Caifini , Camus & Mon- 7 Sept; 
tigny, de l'académie des fciences , des lettres- pa- 
tentes pour la confedion diune carte exafte géo- 
métrique 6c détaillée de la France* Il étoit naturel 
& raifbnnable qu'un prince qui avoit porté fbn goût 
pour les fciences jufqu'à envoyer aux extrémités du 
monde des fàvans & des aftronomes, déterminer la 
figure de la terre , ne négligeât pas de faire exécuter 
un fplan de fbn empire , ftlon les règles les plus 
ftriftes de la géométrie & de l'aftronomie. Cet 
ouvrage & le didionnaire encyclopédique des (bien- 
ces feront deux des plus beaux monumens litté- 
raires du (îècle de Louis XV. 

Le roi de Pologne fort de Drefde après avoit fait ï^t 
faire au roi de Pruflè toutes les propo/îtions de neu- 
tralité ^ue I4 çirconâance lui pouvoit fuggérer > Se 



122 JOURMAL HISTOlllQU* 
»7f ^. après avoir reçu cette réponlê accablante ?T(;i^' ré* 
Sepr, 9"* *'^"^ ^^ FT^P^fiZ ^^ ^^ convient pas. ^ Je n'ai 
aucune fropojition à faire. Il fc rend a Pyrna , oxs 
dix-fèpt mille Saxons étoient campés , commande» 
par le comte Rutooski. Ce camp de^Pyrna fera 
célèbre , quelque malheureulê qu'ait été (afin : car 
' en arrêtant le roi dé Pruflè pendant cinq (èmaines, il 
a > fait échouer tous fes projets*, a donné le temps 
à l'Impératrice d'aflèmbler i^ts forces , & au Roi 
d'envoyer à cette princefie desfecours dont rtiiAoîre 
parlera longtemps. 
ppa. Le roi de Pruflè arrive le même joirr à Drefde, y 
met une garnifon ; établit à Torgaw un diredoire 
de guerre pour la perception des revenus du pays » 
(é lert des armes qu*il trouve dans les' arfenaux,. 
fait àcs levées de troupes , tire tout l'argent, 1er 
vivres 8c\ts munitions qui lui font néceflaires ; exige 
de la reine de Pologne la clef des arcKîves de la- 
maifoB de Saxe , enlevé les- papiers qui lui con- 
viennent ; fait inveftirle camp 6ks Saxons à Pyrna, 
& de celui qu'il occupe z Zedlitz, commande dans - 
la Saxe en conquérant; apprend de -là dans fesr 
manifeftes à l'Europe étonnée qu'il commence 1er. 
hoflilités, fans être aggreflêur , & que fon inva- 
sion dans les états d'un des principaux membrer 
de l'Empire n'a pour but que la^ confervatîon der 
libertés du corps Germanique, 
ï*"?» L'empereur fait fommer le roi de Pruflè dé retirer 
fes troupes de l'éledorat de Saxe,, feus^ les peines 
prefcrites par les loix deFEmpire» 
!>t. Le marquis de Lhopital eil nommé par le Bor 
ambaflàdeur extraordinaire auprès de la Czarine , ■ 
pour faire hâter les fecours qu'elle a promis à là* 
reine de Hongrie par fon acceffion au traité de Ver— 
failles, & pour cimenter L'alliance de laEracosé 
aveclaRufCe». 
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Sa majefté, pour fztisfàire de (à part à Ces en- 1756* 
gagemens , & procurer au roi de Pologne le fè- $cpt« 
cours qu'il demande, fait marcher vers les fron- 
tières d'Allemagne les vingt quatre mille hommes 
qu'il s'eft obligé de fournir, de nomme le prince 
de Soubift pour les commander. Cctoît le (eçours 
flipulé par le traité de Verlâilles; c'étoit ce que h 
reine de Hongrie avoit droit de demander ; c'étoit 
l'engagement auquel tout prince eût été louabte 
de fatisfaire. Mais le Roi ne le crut ni fuffifant , nî 
digne d'un allié tel que lui dans la circonftance i 8Cy 
au lieu de virtgt-quatre mille homrfies, il en en- 
voya au printemps (bus les ordres du maréchal 
d'Eflrées cent mille , faire en Weftphalie une diver- 
fîon efficace. Cette armée fut peu après fuîvie de. 
deux autres ; l'une (ur le haut Rhin commandée 
par le maréchal de Richelieu , & l'autre ftir le Mein , 
par le prince de Soubilè. Il n'efl pas ordinaire d'avoir 
des alliés aflêz puiffans pour rendre de pareils (er- 
vices ; mais il efl bien plus rare d'en trouver dont 
l'ame (bit aflêz grande , aflez géncreufè pour vou- 
loir & pour faire tout ce qu'ils peuvent. 

Mandement de l'archevêque de Paris , publié à *^# 
Conflans , portant défenfes fous peine d'excommu- 
nication aux juges de connoitre de la matière des 
iàcremens; 

Arrêt de la chambre des vacations qui fait dé- *4<; 
fen(es*de publier ce mandement $ de l'imprimer. 

Le comte de Bernis eft nommé ambafladeur à 
Vienne , & le marquis d'Aubetérre en Efpagne» 

Bataille de Welmina fur les frontières de Bohème x.OÛ; 

entre les Autrichiens commandés par le comte de 

kiMUHl ' ^ l'armée commandée par le roi de Prufîe. 

^È^^B^Jx partis s'en attribuent la'viâoire; mais 

Y ^^^e n'a été décifîve , ni pour l'un , ni pour 

T elle n'a point procuré au roi de Pruilè 
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ij^é» la facilité de pénétrer en Bohème^ qu'il dé/îroît i 
;>ôobre. & le comte ile Brown n'a point réuffi à délivrer 
les Saxons enfernaés daus le camp de Pyrna, cq qui 
étoit Ton objet. 
tï5. Le roi Augufte^ de Pologne Ce retire au château 
de Konigflein avec le prince royal ; & l'armée 
Saxonne , affoiblie par la famine , Ce rend par capi- 
tulation au roi de Pruflè qui incorpore tous les Col- 
dats dans Ces troupes, les officiers ayant refufé 
de (èrvir contre leur patrie & contre leur foùve- 
rain, 
*7» Le Roi nomme le comte d'Eftrées pour aller con- 
certer avec la cour de Vienne la manière dont la 
France peut lui être utile. 

Le baron de Kniphaufen, envoyé de Pruflè en 
France , reçoit ordre de Ce retirer de la cour & de 
fbrtir du royaume. 

Le marquis de la Galiflbnnière , qui avoit ga^né 
le combat de Mahonymeurt d*hydropifie à Ne- 
mours. 
27. Le roi de Pologne & les princes Xavier & 
Charles Ce rendent du. château tle Konigflein à 
Warfbvie. 
Novem, Le Roi nomme vice-amiral le marquis de Con-. 
flans -Brienne. 

La faculté de théologie préfènte au Roi un mé- 
moire par lequel elle demande la fupptefHon des 
décrets portés contre elle par le parlement. ~ • 

Plufîeurs évêques adhèrent au mandement de Tàr- 
chevcque de Paris du ip fèptembre. 
Péc, 1 7 Arrêt du parlement de Paris portant fuppreffion 
du bref du Pape du i^ oâobre. 

Pour terminer ces combats de jurifdiâions eccW- 
fîaflique & civile, le Roi déterminé à porter au 
parlement des loix capables de faire cefTer cette 
guerre inteftine, ordonne préalablement à tous ie| 
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cvêques qui font à Paris de retourner dans leurs 
diocèfès;. 

Lit de juftice au parlement , dans lequel le Roi 
fait publier & cnregiftrer en fa prélence, !**• une 
déclaration par laquelle (à majeHé renouvelle le 
filence prefcrit fur les matières de la bulle , or- 
donne que les aâions civiles concernant Tad-ni- 
lîiftration & les refus de (àcremens lèront portés 
devant les juges royaux pour les cas privilégiés ; & 
au furplus ordonne une amniflie générale pour le 
pafTë , & que les ponrfuites , décrets & jugemens 
intervenus a ce fujet feront fans aucun effet. 

20, Un édit portant fuppreflîon de deux cham- 
bres des enquêtes & de tous les préfîdens des cinq 
chambres des enquêtes. Il étoit ordonné , par cet 
édit , que les trois chambres des enquêtes refiantes 
feroient à l'avenir pré/îdées par un des préiîdens à 
jnortier de la cour', comme il efl d'ufàgc dans la plus 
grande partie des autres parlemens du royaume (a)# 

30. Une déclaration contenant règlement pour 
la difcipline du parlement* 

Le même jour les préiidens 8c confèillers des 
enquêtes & requêtes, & quelques confèillers de 
grand'chambre croyant leur état changé 8c altéré 
par la dernière déclaration , remettent la démiflion 
de leurs offices entre les mains de M. le chancelier. 
Mais de cet événement même & du fein de la conC^ 
ternation qu'il occafioTtna, le Rdi fera iviitre Isi 
tranquillité & la paix, Ç5). 

(a) Le Koi a changé cette difpontion Tannée fuivance^ 
lors de la réunion des membres du parlement , fur la r«pré- 
Tentation des préfidens ï morrier s &• a ordonné que les pré<- 
fidens des enquêtes feroient remplacés par des confèillers dcf 
chambres qui feroient nommés par fa majefté fans finance* 

(b) Toute cette affaire a été ea effet terminée à la Um^ 
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Janv, I Le prince de Beauvau , le marquis de Gontaut i 
le comte de Maiileboîs > les marquis de Béthune y 
d'Aubcterre , & d'Oflun & le comte de Broglio 
font nommés chevaliers de l'ordre du St. Efprit 
dans le chapitre de ce jour. Réception du comte 
de fiafchi en cette qualité, 
'5* Un fanatique infènfé , de la lie du peuple, la* 
quais de profeffion , nommé Robert-François Da- 
miens, attente à la vie du Roi , 8c le bleflfe d'un 
coup de couteau au côté droit entre les côtes > 
dans la cour du château de Vet(àiiles , fur les cinq 
heures trois quarts du (bir, (à majej^é étant prête 
à monter en carofle pour aller fouper & coucher à 
Trianon, 

Ce (célerat fut arrêté (lir le champ , jtigé le %6 
mars par la grand -chambre affiliée des princes 8c 
àçs pairs > 8c exécuté le 18^ à la ûtisfaâion de 
toute la nation indignée. 

Le Roi fit difiribuer cent fnille éctis aux pauvres 

des paroifTes de la ville de Paris > pour remercier 

Dieu de l'avoir tiré d'un fi grand danger, 

's* Mort de M« de Fontenelle, le ^feftor des geor 

de lettres ; il étoit âgé de cent ans moins un mois» 

Le Roi permet au duc ^ BrifTac de remettre (à 
pairie au comte de CoflS , An fils. 
;i3. M* le Dauphin entre au conlèil d'état pour la 
première fois. 

faôioD générale , le premier feptembre fuivant : lec démilHont 
oDt éié rendues ; lec membres du parlement réunis font ren- 
trés dans leurs fondions ; les exilés, tant du clergé que da 
parlement, ont été rappelles; & il en léfultc un concoofj^ 
unaDÎmc au bien & au repos publie* 
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Le duc de BouîHon obtient lapermîffion de le* i7S7« 
ver dans fon duché, pour le (èrvice de fa majefté, 
un régiment qui fera fur le pied étranger ; d'ea 
donner le commandement au prince de Bouillon , 
ion petit ûls» & la place de meihre de camp au 
baron de Cinq Marc. 

La dicte de Ratiibonne arrête par un conclufum »7J«>^^ 
que tous les états de TEmpire concourront de tout 
leur pouvoir au rétabliilèment de la tranquillité . 
publique, à cehii du roi de Pologne dans (es états 
héréditaires , avec le dédommagement 4e plus com- 
plet > & à procurer à l'Impératrice, comme reine 
& éledrice de Bohême , la fàtisfaâion qui lui eft 
due : à cet effet $ que tous les cercles porteront leur 
contingent au triple , Se le tiendront prêt à marcher * 
pour fecourir tous les états opprimes. 

Mort du marquis d'ÂrgenCbn , ci-devant minière <^* 
Se fecrétaire d*état des affaires étrangères. 

En Angleterre) le conlèil de guerre afiêmblé à z9« 
Portfmouth pour juger l'amiral Bing , le condamne 
a la mort , & demande (si ?race , déclarant qu'il n'a 
manqué ni de coeur, ni de fidélité , & qu'il n'ed 
coupable qi^e par incapacité ; jugement contra die- 
toire qui cependant fut exécuté Je 14 mars ; la grâce, > 
demandée par les juges., ayant été refufée, 

M. de Machault^ garde des fceaux & fecrétaire i FeV^ 
d'état de la marine; & fe comte d'Argenfon , fecré- 
taire d'état de la guerre , (e démettent de leurs 
emplois , & fe retirent dans leurs terres par ordre 
duRoi. Le marquis dePaulmy reçu fecrétaire d'état 
& adjoint aucomted'Argenfon depuis Tannée 17^1, 
lui fuccède ; & le Roi donne la charge de fecré- 
taire d'état de la marine à M. de Moras , contrô- 
leur général àes finances ; l'un 3c l'autre furent ad- 
«lis au confeil d*état comme minières , le 6 février. 

X'4>bè , coxme de Bernis ^ eft ap£)eUc par (à ma« 2j 
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jeflé au conlèll d*ctat en qualité de minière d'étaf; 

En Angleterre , on obrerve un jeûne général ; 
& on fait des prières publiques par ordre du gou- 
vernemeut 9 pour obtenir la cefTation des adverfités 
dont la nation efl accablée , & implorçr la béné- 
diâion de Dieu fur les armes de ce royaume. 
12. Le duc de Duras eil; reçu au parlement en qualité 

de pair de France. 
24, Le Roi donne le bâton de maréchal pe France, 
aux marquis de Senneôere & de Maubourg^ au 
comte de Lautrec , aux ducs de Siron 8c de Luxem- 
bourg , aux comtes d*Ef!rées Se de Thomont t Se au 
duc de Mirepoix. 
^«» M . Berthier de Sauvigni, intendant de Paris , cfl 
nommé con/ciller d'état. 

Ordonnance du Roi portant qu'a Pavem'r chaque 
bataillon d'infanterie aura une pièce de canon à la 
Suèdoifè , avec un fërgent 6c Ceize fbldats pour la 
manceuTre. 

En AUenvagne l'Impératrîce-Reîne, à l'exemple . 
du Roi , accorde la nobleflè à tout officier national 
ou étranger qui aura (ërvi dans iès armées pendant 
30 ans. 
)tt» Le comte d'Affiry , minif!re-plénipotentiaire da 
Roi à la Haye , prévient les Etats-Généraux que 
Sa Majeôé , comme garante du traité de Weflphalîe» 
& en conféquence de celui de Verfàilles du premier 
mai 17$^ » fe propofe d'aflèmbler un corjps d'ar- 
mée fur le bas-Rhin à la hauteur de Duffeldorp , 
pour rintérét de Cçs alliés opprimés par le roi de 
Prufle ; mais que les troupes du Roi , bien loin d'en- 
treprendre rien qui puifle donner de l'inquiétude 
aux Etats-Généraux , feront employées à leur dé- 
fenle , s'ils viennent a être, inquiétés àl'occafion de 
la neutralité qu'ils ont promi(è« Les Etats -Géné-^ 
raux répondirent le premier mars , au mémoijP^.da 

comtflt 
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Ifemte d AflFr)' ^ par la promfllê cfune exsAr nt^iu- ^y^^j 
tralité réitérée formflJem^nt. ^ ^^^^ 

Le Roi n'ayant point "onimr dr gar^e étf^cmitXf 
tient id^méine ie fceau à V^rfaiikf , êr f<;ic f<jeiier 
«n Cd préftnce près de nujt cent tupéàivone» A^ref 
la mort du chanceltei Sfgvarr en 67 1 ^ Lo i$ 
XIV Tavoic tenu orne foît Le Koi la t^nu juf- 
qu*au ig oâobre tjn 9 ^ H remit kf Ice^x a M# 
Bcrr)-er. 

Mort du comte d«» S. Serf nn , miriftre d état* ^« 

Création du régiment d'infanterie Allemande^ 
foyal DeuxrPonts. 

Loi fomptuaire pour la réduâion de$ é<}u pagef 
À de la table des' officiers pendant la guerre dant 
les campagnes. Le caradère de çénérofît'' 6c d« 
gaieté qui anime la nation Fran<^ci(è , la porte t^l* 
iement à la dcpenfe, que , n la prudence du mo* 
rarque ne la réprimoit quelquefois en re"Ouvel- 
lânt les ordonnances , elle poufïêroit 1rs choies à un 
e>cès embaradiinc pour les armées & ruineux pour 
elle même. 

L'abbé tie Breteull efi nommé chancelier de M. «••: 
le duc d Orléans , à la place de M. de Silhouette , 
maître jdes requêtes. 

Une fociété d'agriculture , de commerce 8c de$ *••. 
arts s'établit dans la province de Bretagne avec l'a- 
grément du Roi ; elle eft composée de Gx perfbn- 
nes par évéché , & d'un bureau de correfpondanco 
à Rennes. 

Toutes les fciences de fpéculation & d'utIHt< 
relatives , ont des académies en France ; elics y 
font étudiées & approfondies avec foin 2 Icspartiet 
feules de l'agriculture Se du commerce , qui font de 
néceffité Se d'utilité prcihière ♦ les plus intére J.rr'-f 
de toutes pour le fou<i' -^Wioœdjun grand 

«mpire , étoient ncT*' ' '** ii^**t 

//. Partie. 
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17J7, de Louis XV de les porter au degré de peifeôîoll. 
dont elles font fufceptlbles , & de procurer i U 
France tout l'avantage qu'elle eft à portée de retirei^ 
de la fertilité de Ion fol d'une part^ & de (on heu-^ 
leufe pofition tut les deux mers de l'avtre. L'e- 
' xemple de la province de Bretagne fut bientât fuivi 
par toutes les autres, 

L'évéque de Laon nommé ambailàdeur du Roi. 
à Rome , à la place du comte de Stainville » nommé 
à l'ambaflade de Vienne» ^ 
Att. t ( ï)éclaration du Roi > ponant défen(ès , Covts peine 
de mort « de composer , imprimer y vendre ou dé-, 
biter aucun écrit contre la religion » l'autorité 
royale , ou l'ordre public La licence des écrits^ étoifr 
extrême, & contribuoit tellement à entretenir les 
troubles intérieurs , que l'on crut devoir préférer 
la tranquillité de l'état à l'avantage que la France a 
depuis quelques années dç voir fleurir (a librairie». 
& d'avoir enlevé à l'Angleterre & à la Hollande 
cette portion de commerce* 

^foires Le Roi ayant ré(blu d'envoyer cent mille hom-^ 
de la mes en Weflphalie pour le fervice de l'Impératrice* 
guerre. Reine & du roi de Pologne , &$ alliés ^ fous let . 
ordres du maréchal d'Eârees, les prenoières colom- 
nes de ces troupes étoient arrivées à Nuvs & i Du&. 
fildorp les derniers jours de mars & les premier^, 
d'avrih L'Impératrice y avoit auffi envoyé un corpf ' 
de troupes Allemandes , pour (ervir (bus les ordres, 
des généraux François* Le prince de Soubi(è , char- 

Sé du cominandement de l'armée ju(qu'à l'arrivée ■ 
u maréchal d'Eûrées, s'y étoit rendu des premiers 
avec le comte de Maillebois , maréchal général 
des logis de l'armée , le comte de St. Germain & 
phi/ieurs autres lieutenans-généraux , & ils avoient 
fait toujours les difpoiitions préliminaires» 



Le prince de Soubi(è envoie un détachement des 
troupe) de Tlmpératrice-Reine > enlever au roi de 
Prui^ la ville de Clcves ; ce qui efl exécuté lé même 
Jour. 

Un autre détachement des mémej troupes prend «• 
l^offèffion de la ville dé Welèl au nom de (à ma- 
jefté impériale , par ordre de ce général 9 qui eil 
moins de huit jours , enleva au roi de Prude tout 
rétat de Clèves & de Gueldres , à l'exception de 
3a ville de Gueldres que Ton fe contenta de blo- 
tjuer, & qui (è rendit (àn$ coup férir. Le 23 août> 
}ts troupes Pruffiennes , qui défendoient le duché 
de Glèves , avoient été forcées de (è retirer d'abord • 
à Lipûad ; mais , étant ptefféés , elles l'abandonnè- 
rent auffi pour aller joindre , à Bielefeld , les trou- 
pes Hanovriennes commandées par le duc de Cumv 
beriand* 

Le Roi accorde amnifiie à tous les (bldats Fran- '^•è 
çois pafTés au (èrvice étranger qui rentreront dans 
le fien , permettant néanmoins à ceux qui (èrvent 
ùs alliés , de ne les point quitter jufqu'à la paix. 

Le prince de Soubife envoie le comte de St. Ger- >Z) 
main s'emparer de Lipdad. 

Le maréchal d'Riirees arrive à Wefel » & prend 
le commandement de Tarmée. 

Cependant le roi de Pruffe , qui s'ctoit repofé 
fur l,es Hanovriens de la défenfè de (es états de 
Weflphalie que le prince de Soubi(è venoit de lui 
enlever, avoit fait des préparatifs formidables con- 
tre la Bohème : quatre corps d'armée de fes troupes 
entrent en même tempis dîtns ce royaume par qua- 
tre endroits différens, (ans que les Autrichiens puil^ 
fcnt l'empêcheri 

Bataille de Prague entre le roi de Pruflè & lei «; Uol 
Autrichiens commandés par le prince Charles de 
Lorraine Se le maréchal de Brown ) ceux-ci) moinâ^ 

In 
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Ï7J7. de Louis XV de les porter au degré de ftifeàiott. 
dont elles font fufceptibles , & de procurer i la 
Francetout l'avantage qu'elle eft à portée de retire^ 
de la fertilité de Ion fol d'une part ^ & de (on heu-» 
leufe pofîtion (ur les deux mers de l'avtre. L'e- 
' xemple de la province de Bretagne fut bîentèt fiiivî 
par toutes les autres, 

L'évéque de Laon noitimé ambaâkdeur du Roi. 
à Kome , à la place du comte de Stainville » nommé 
, à l'ambsmade de Vienne. ^ 
îA-rr. t ( déclaration du Roî , ponant défenfes , fous peine 
de mort , de compofcr , imprimer » vendre ou dé-, 
biter aucun écrit contre la religion » l'autorité 
royale , ou l'ordre public. La licence des écrits étoifr 
extrême , & contribuoit tellement à entretenir les 
troubles intérieurs , que l'on crut devoir préférer 
la tranquillité de l'état à l'avantage que la France a 
depuis quelques années dç voir fleurir £â librairie». 
& d'avoir enlevé à l'Angleterre & à la Hollande 
cette portion de commerce. 

^foires Le Roi ayant réfolu d'envoyer cent mille hom*^ 
de la mes en Wefiphalie pour le (èrvice de l'Impératrice- 
guerre. Reine & du roi de Pologne , fis alliés , fous lef , 
ordres du maréchal d'Eârees, les premières colom- 
nés de ces troupes étoient arrivées à Nuys & à DuC*. 
fildorp les derniers jours de mars & les premier^, 
d'avril. L'Impératrice y avoit aufli envoyé un corps' 
de troupes Allemandes , pour firvir (bus les ordres, 
des généraux François. Le prince de Soubilè , char- 

Se du cominandement de l'armée jufqu'à l'arrivée, 
u maréchal d'Eflrées, s'y étoit rendu des premiers 
avec le comte de Maillebois , maréchal général 
des logis de l'armée , le comte de Su Germain Se 
phi/ieurs autres lieutenans-généraux , & ils avoiens 
fait toujours les difpoiitions préliminaires» 



Le prince de Soubife envoie un détachement des TtTt? 
itroupeî de l'Inapératrice-Reine , enlever au roi de ^ Avr^. 
Pruilè la ville de Cicves ; ce qui efl exécuté lé même 
Jour, 

Un autre détachement des mémej troupes prend «• 
|)ofre{rion de la ville de Wefel au nom de (à ma- 
jeflé impériale » par ordre de ce général « qui en 
moins de huit jours , enleva au roi de Prude tout 
rétat de Clèves & de Gueldres , à l'exception de 
3a ville de Gueldres que Ton fe contenta de blo- 
t]uer> Se qui Ce rendit (àn$ coup férir. Le 23 août> 
}ts troupes Pruffiennes , qui défendoient le duché 
de Glèves,avoient été forcées de fe retirer d'abord ■ 
à Lipûad ; mais , étant ptefTées , elles l'abandonnè- 
rent audi pour aller joindre y à Bielefeld , les trou- 
pes Hanovriennes eommaiidéés par le duc de Cumv 
berland* 

Le Roi accorde amniilie à tous les (bldats Fran* ^•l 
çoîs pafTés au fèrvice étranger qui rentreront dans • 
le fien , permettant néanmoins à ceux qui fervent 
ùs alliés , de ne les point quitter jufqu'à la paix. 

Le prince de Soubifè envoie le comte de St* Ger- >â 
main s'emparer de Lipiladè 

Le maréchal d'Kirees arrive à Wefel , & prend 
le commandement de l'armée. 

Cependant le roi de Pruffe , qui s'ctoit repofé 
fur l,es Hanovriens de la défen(è de (es états de 
Weflphâlie que le prince de Soubi(è venoit de lui 
enlever, avoit fait des préparatifs formidables con- 
tre la Bohème: quatre corps d'armée de fes troupes 
entrent en même temps dans ce royaume par qua- 
tre endroits différens, ùltïs que les Autrichiens puif- 
fent l'empêcher^ 

Bataille de Prague entre le roi de PrufTe & lei ^ }Ao^ 
Autrichiens commandés par le prince Charles de 
Lorraine Se le maréchal d^ Brown ) ceux-ci, moinâ 

m 



' ,"y-- Bombf^vx que les Veuttiens , font coupés & lîéfaie» 
Maû* avec UB pcri^ confidéraWc. Trente cinq mille Au- - 
trichions, it retifent 9ff o leun généraux dami la 
ville de Prague ; le roi 3e FruiTe Tinveûit & en fait 
. lefiége. 

Quoique cette vidoire coûtât cher à ce prince ; 
q\i'il eût perdu dans cette aôàire pretque autant que 
iQtf Autrichiens, que-le maréchal de Schewrin 9 fon 
général de confiance , y e&c été tué , la pri^ de 
Prague pou voit le rendre maître de toute la Bo« 
hçme , êc lui ouvrir toute l'Allemagne : mail l'Im- 
pératrice- Reine avott encore à Bomiihbrod une 
ai:mée de près de quarante mi4e hommes , com- 
mandée par le feid maréchal Daun qui n'avoit pu 
joindre le prince Charles avant la bataille de Pra-!> 
gue, âc qui la fervit bien* Le Roi de (à part n'a-- 
bandonna pas cette princeflê dans un befbin £ pre(^ 
: lànt 9 & e^vOyi* aûffitot à fon fecours un corps d'ar- 
mée confîdérable commandé par le prince de Sou- * 
bife , pour faire diverfion du cdté de la Sdxe, 

Juin 18, Bataille de Chotemitz en Bohème , dan5 laquelle 
f .' le roi de Pruflè eft banu par l'armée du fnaréchal 
Daun : cette défaite cauCè dans la fortune de ce : 
pdnce une révolution furprenantfh. 
i2»« Le roi de Prufle Icve.le fiége de P^guc* Le prince 
Charles de Lorraine fài fit l'occaiîon , fait une for- 
tie fur Tarrière-garde Fruffienne & lui tue deux mil? 
le hommes: la délèrtion le mine ; ks buiTards l'in- 
quiètent 9 le détruifent. Enfin , le prince Charles & 
le feld-maréchal Daun réunis \ le forcent > au bout 
de deux mois , d'évacuer la Bohème ; pendant 
qu'une armée de Rudes « après lui avoir pris le cinq 
juillet la ville de Mémel , entroit.dans la Prufle 
ducale , que la féconde armée auxiliaire du Roi , 
fous les ordres du prince de Soubi(è 9 marchoit en 
Saxe > 6c que les i6uédûi| & préparokat à aua%ttcir 
la P omcrat^« 



L^Impératrice- Reine, fonde , à roccafioa de la 
viâoire de .Choteniitz , un ordre militaire fous le 
nom de Marie -Théred , àTinfiar de l'ordre deS, 
Louis en France. 

- Pendunt que ces choies Ce pailbient en Bohème, 
le maréchal d'Eflrées avoit inquiété le duc de Cam- 
berland par Ces différentes marches 8c contre marches» 
lui avoit fait appréhender d'être enfermé dans le 
champ deBielefeld, & Tavoit forcé de l'abandonner* 

Le duc de Cumberland repaflè le,We(èr, pour 
défendre l'éledorat d'Hanovre. 

Le marquis Dauvet , maréchal de camp ^ s'em^ ^ ^""^ 
parc de l'doftfrife & de la ville d'Embdem , dont 
le roi de Pruflè étoit devenu maître en 1744 par 
l'extinâion des princes d'Ooflfrife ^ & où il avait 
établi en 17^0 une compagnie de commerce» 

Bataille d'Hadembeck gagnée par le maréchal ^^• 
d'Eûrées , ftir le duc de Cumberland. Ce prince > 
après cette défaite , Ce réfugie à, Minden , de-U à 
Jïiembourg, forcé d'abandonner aux troupes Fran- 
'^oifes , la ville 6c l'éledorat d'Hanovre , les étau 
le BrunCwick , de Zell , de Lunébourg & Volfem» 
buteh Ain/i la politique du roi d'Angleterre , foti, 
alliance avec le roi de Pruflè , la guerre odieuf^ 
flu'il a fufcitée â l'Impératrice- Reine pour fe vanger 
ce Con alliance avec la France , Se tous les moyens 
ou'il a employés pour écarter les François de Ces 
ctats héréditaires, les y ont conduits & ont été l'oc* 
cafîon & la caufe du malheur de Ces peuples 8c de 
toute l'Allemagne. 

Prifc de la ville d'Hamelen ; on y trouve ^3 pié- **• 
ces de canon. 

L'armée commandée fur le Rhin par le mare- 3 AoAu 
chai de Richelieu, devant joindre celle de Weft- 
phalie , ce général arrive à Hamelen & prend le 
coftîtnandement de l'armée , comme plus ancica, 
échal de France* I iij 
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Le maréchal de Richelieu , après avoir laiffc re*' 
pofer fon armée Cous Hanovre 9 marche au duc de 
Cumberland , le pouflê dans le d^ché de Verden, 
l'y pour(iiit, entre dans Verden le z8 , mène leiç 
Hanovriens toujours fuya'ns devant lui , s'empare 
de Bremen , oblige le prince Angloîs de Ce retirer 
auprès de Stade > où il auroit été forcé de Ce rendre 
prifbnnier de guerre avec toute Con armée. 9 fi l*on 
n'avoit eu la facilité de lui accorder une amnilUe 
& la liberté d'évacuer le paySf 
Sêpçt jo Convention de Çlofterfcven , par laquelle il efl 
^rrété 9 fous la garantie d\i roi de Dannemarc , pro- 
mife par le conite de Lynar » que le général An- 

flois renverra Ces trpupes auxiliaires de Heffè, de 
Irunfwick, de Saxe -Gotha & du comte de la Lip- 
pe ; ^ que le n^aréçhal de Richelieu leur donnera 
ces pafTeports pour retourner dans? leurs pays & y 
être di(pér(ees ; qu'il fera auffi donné des paflèporti 
au refle des troupes du duc de Cumberland pour 
paflèr l'Elbe ; 8t que celles qu'il laifTera en garni* 
fon à Stade, ne pourront être augipentées ni recru- 
tées ; qu'elles ne pourront ^ire aucun aâe d'hof^ 
tilité 9 ni même s'éloigner de la ville & paflèr lesf 
limites qui (èront défignées & marquées nar des po- 
teaux ; enfin , que les troupes Françoifes refieront 
çn poflèflîon des duchés dp Bremen & de Verden 
Jufqu'à la conciliation définitive des deux puiflânces. 
Si ce traité eût éfé folide , il procurpit au Roi 
les mêmes avantages qu'une viâoire ; le rendoit 
maître abfolu & (ans con^radiâenr de tous les étatsf 
du roi d^Angletcrre en Allemagne « & de ceux de 
Ces alliés \ donnojt à fon général la facilité de con- 
duire de nouveaux fècours à l'Impératrice Se au roj^ 
de Pologne, éleâeur de Saxe; enfin , de porter 1^ 
guerre au roi de Pruflè dans ^e duché de Magdç^ 



t>U BI6KC DE COUIS XV. l^f 

Le roi de Proflfe en aroic fi bien prétn la coofe* i7f 5« 
^uence , qn*3 ar^c cent au roi d'Angleterre la let* Scpces* 

tre fuivante ; 

» Je viens d'apprendre qv'il eu encore qnetËon 
M d'un traité de neutralité ponr l'éleâorat dé Hano^ 
»> vre. Votre Majefié anroit^elle aiïez^ peu de fer* 
» meté Se de confiance ponr (ê laiflêr abbattre nar 
9> quelques revers de fortune ? Ites afl&ires font-ellef 
» /i délabrées qu^on ne puiflê les rétablir i 

3> Que V. M. hSk attention à la démarche qu'elle 
9> a deflèin de faire , & i celle qu'elle m'a fait fajre# 
3» Elle eft la caufe des malheurs prêts â fondre for 
» moi : Je n'anrois jamais renoncé à l'alliance delà 
9» France Gtns toutes les belles pronifflês que V« WU 
» m*a faites. Je ne me repen» point du traité que 
» j'ai fait avec V. M. ; mais qu'elle ne m'abandon* 
M ne pas lâchement à la merci de mes ennemis ^ 
» après avoir atpré toutes les forces de VEurofp^ 
» contre moL Je compte que V. M. fê reflbuvien- 
9? dra de des engagemens réitérés encore le té du 
«9 pafle y Se qu'elle n'entendra à aucun acc;pmmode^ 
» ment que je n'y fois compris. 

Quelque preflânte que fut cette lettre » bcifconC' 
tance Tétant encore plus , le traité avoit été con* 
du 8c en partie exécuté , le duc de Cumberland étoit 
retourné en Angleterre mécontent ou difgraciéff 5c 
il avoit remis tops Ces emploi)^ en & retirant dans 
fes terres. '•, 

Bataille de Rofback gagnée par let roi de Pniflê s N*r# 
fbr le prince de Saxe Hil&urçhau(ên « commandant 
l'armée de l'Empire , combinée avec les troupe^ 
Françoifês aux ordres do prince <^ Soubifè. 

Prife de Schwednitz en Siléfie , par les Aytrî- **• 
chiens. 

Bataille de Breflaw gagnée par le prince Charr *** 
les de licrraioe , (ùr les rnifTiens. 
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Prifedc Breflaw , par le5 Autrichiens* ^• 

Bataille de Lifla "en Silélîe , gagnée par le roi de, 
PrufTe fur les Autrichiens, [ 

hcs Pruflîens reprennent la ville de Breflaw. 

Le maréchal de Richelieu repalTe TAlkr à I« 
iéte de l'armée Françoi(è , Se objige \e's Hinovrient 
( <îui , malgré la convention de Clofter(<?ven % 
avoieht repris les armes) à Çt retirer à Luné'aourg 
hvec perte de cinq à fîx cens hommes & de 15^ 
ehariots de vivres ^ de bagages. 

StfJpwTM '. Quoique les Anglois e»\{rent enlevé dans le mois 

iiMer^ jàc février , à la compagnie des Indes Ffançoi(e^ 
le comptoir de Chande^riagore à Tembouchure du 
tîange & dans un pays de neutralité , les affaires du 
roi d'Angleterre n'en étoient pas pour ceU meil- 
leures fur mèir en Càn^di. 

!ranv«}o Le chevalier de Bauffremont aroît mis à la voilo 
pour le Canada avec une f fcadrê de cinq à iîx vai£^ 
îèaux de guerre & de trois frégates. 

Fév«'xx M. de Kerfaint , pa'-ti dès la fin de Tannée der- 
niert avec une efcadre de trois vaiffeaux & de trois 
frégates , défuit un fort appartenant aux Anglois > 
fur la cote d'Afrique , & leur prend plufîcurs nar 
tires. 

|4ars 21 ffi.àc Vaudreuil , gouverneur des Trois-Rivicres 
au Canada , Ce porte au fort Georges , fur le lac du 
ïàint Sacrement , a^ec quinze cens hommes » y brûle 
les maga/ins des Anglois, quatre brigantinsde dix 
canons j deux galères de cinquante rames , & trois 
cens cinquante bâtimens de tranfport préparé* peur 
une expédition importante contre les poffeffions 
Fran^oi/ês , qui édhoue par ce moyen. 
Mai î. Le comte Dubois de la Mothe , lieutenant -géné- 
ral désarmées navalss, part de Breil avec une eÊ^re 
de neuf vaiiTeaux do ligne de trois frégatss^ portaas 



Îuatre à cinq mille hommes de renfort au Canada* ^757, 
ïlie empêcha les Anglois de rien entreprendre cette 
année contre Québec 6c Louilbourg ; elle rentra i 
$reâ le 13 novembre. 

Le même jour 3 mai » M. Daché part du port de 
rOrient avec une autre efcadre pour les Indes Orien^ 
taies , 8c y conduit trois mille fbldats* 
, En Canada , prife du fort Georges ou Guillaume ^ Ao&c 
Henri , par les François commandés par M. de 
JMontcalm ; c'étoit un poâe important pour les An- 
glois (urie lac du faint-Sacrement^ dans lequel ils 
«voient deux mille cinq cens hommes degarnifbn. 

Une flotte Angloilê de plus de cent voiles , char- » J Sept, 
gée d'environ douze mille hommes de débarque- 
ment, aborde à TiHe d*Aix ^ à rembouchure de U 
Charente , y demeure dix jours & remet à la voile 
le premier odobre, fans avoir pu rien entreprendra 
fur les terres de France. 

' Dans le même temps, une violente tempête ac- tsi 
cueillie une flotte Angloi(e commandée par l'ami* 
tal Holbourne qui croifoit devant Louilbourg, la 
difperle , fait échouer ou périr plu/îeurs vaifTeaux , ^ 

défrmpare les autres , & (èmble vanger TEurope des 
maux que.cette guerre lui caufe. 

Le fîeur de Kerfaînt combat une efcadre Angloîfç 21 04k. 
de cinq vaiflêaux de guerre & de quarante corfaires , 
qui fcrmoient une chaîne près faint Domingue pour " 
enlever une flotte marchande qu'il convoyoit, & 
qu'il amesaheiureufement dans les ports de France, 

Le Roi fait lieutenans - généraux de (es arniées ^ffaîret 
navalf s Mrs*-Duperier , Ouguay ; & Mrs. de Cpur- généra" 
bon-BJenac , St. André , Duvcrger, de Guebriant, ^«*» 
d'Aubigni chefs d'efcadre ; Sa Majeflé fait en même » « Avr, 
temps une promotion de 59 capitaines devaifleaun 
jj lieutenans, & dç nj enfeigncst 
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TtTtT m. de Boines , intendant de Franche-Comté y «fff 
nommé à la charge de premier préfîdent du parle- 
ment de Befânçon , vacante par la mort de M* de 
Quînfbnnas; & M. de Miromenil^ maître des 
requêtes « à celle de premier préfîdent du par- 

, lemènt de Rouen, vacante par la démiflion de 

M. dePontcarré. 

Mort du cardina^de la Rochefoucauld grand au- 
mônier de France, chargé du départenient de I9 
feuille des bénéfices 8c des affaires eçcléfîafticfues» 
Le Roi nomma le :n juin le cardinal de Ta- 
vannes à la charge de grand aumônier ; Tabbé de 
Rochechouart , évéqjue de Laon , à celle de grand 
9um6nier de la Reine ; Se donna la feuille des b.é« 
néfices à l'abbé de Jarente"^ évéque de Digne, 
chargé depuis deux ans, par les états de Pro- 
vence > d'une députation importante auprès de Sa 
MBJefté. 
Maî. L'abbé du Quefnoy efi nommé à l'évéché de 
Coutance, & l'abbé Voëies à celui deSencs. 

ÎTain i^ L'abbé de Bouille , comte de Lyon, prête fer- 
ment entre les màîns du Roi , pour la charge de 
premier aumônier de Sa Majeflé , dont le prince 
Conflantin de Rohan , évéque de Strafbourg » 
«'étoit démis en ik faveur. 
p.9é M. le duc de Berry , nomtné par le Roi^ grand- 
maître de Tordre de St. Lazare ou Notre-Dame 
du MontCarmei , efi reconnu en cette qualité dans 
tin chapitre de cet ordre afïèmblé au Louvre* 

M. de Tourni , inaître des requêtes, eft nommé 
à l'intendance de Bourdeaux , fur la démifUon de 
JW. de Tourni, confeiller d'état, fon père. 

Lettres-patentes pour la formation & décoration 
de la place deflinée à la fiatue équeflre du Roi ^ 

Î>ar lefquelles Sa Majefté cède pour cet effet , à^ 
à ville de Paris, toute l'elpianade qui efi entre 1q 
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^ardîn des ThuîUeries & les Champs Elilees. 1757. 

M. Rouillé , minière d'état , fe démet de la charge ^ 5 Juin, 
de fecrétairc d*état des affaires étrangères , & Sa M^- 
jefié lui donne la (ur-intendance des pofles de France ; 
fie nomme â la place de Secrétaire d*é(at des affaires 
étrangères, l'abbé comte de Çerni^, qui, après 
avoir été plufieurs années ambaflàdeur à Venifè , 
avoit été nommé fiicceffivement aux ambafl^des 
d'Efpagne & de Vienne , mais avoit été retenu ^ 
la cour pour la négociation 8^ la conclufîon du traité 
de Verfàilles du premier mai 17^6- 

Arrêt du conieil portant établifîèment de quarante JuîUctt 
millions d'annuités du prix de (luit ceps livres cha- 
cune. 

Le Roi donne la première audience au comte lAoât 
de Beiluchef , ambaffadeur extraordinaire 4ç 
Ruffic* 

L'abbé de Phelippeaux efî nommé à rarchevéchc * '• 
de Bourges , dont il étoit grand vicaire^ 

Le marquis de Paulmy cft rev^u chevalier de l'ordre 2 1« 
de St. Lazare , parle comte de §t. Florentin ,en pré- 
iènce de M. le Duc de Berry, 

Décret du confeil aulique, p^r lequel le roi de 22, 
Fruflè efi cité au ban de l'empire. 

Le comte de Starhemberg, qui, en qualité de iSi 
mîniftre- plénipotentiaire de Leurs lHajeilés Im pé- 
nales , avoit négocié, conclu 8c ûgné avec l'abbé 
comte de BerniiJ^ M. Rouillé» le traité de Ver- 
failles & la réunion des maifbns de France & d'Au- 
triche , ayant reçu de fa cour le c^radère & le titre 
d'ambailàdeur , a audience du Roi en cette qualité* 

M» de Moras s'étant démis de la charge de con- 
trôleur-général des finances pour fe livrer entière^ 
ment aux affaires de la marine , M. de Boulogne, 
intendant des finances, nommé par Sa Majcfié con- 
^âleur-général > prête fç^ment entre les mains diji 
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"75757 Roi pour cette charge. Comme il travailloît depuîf 

Sffpt* I. plu* de trente ans dans cette matière av<^c une eftîmô 

' ^ * * générale , il avoir le vœu public. M. de Boulogne , 

ion fils fuccède à l'intendance deç finances , dont il 

avoit déjà la furvivance* 

Le Roi , fur les repréfcntatîoris & les inftancef 
réitérées de la grand'chambre du parlement de Pari» 
.j>our la réunion des membres de cette compagnie ^ 
*rcnd les démiflîons qui lui avoient été données, 
rétablit le parlement lians Ces fondions , & lui ac- 
corde toutes les interprétations relatives aux déclar 
rations enregiftrées au lit de juftice, & toutes les 
' grâces pour le rappel des exilés que Ton pouvoit 

attendre de la bonté de ce monarque , Tamour ôc 
les délices de la France. 

Déclaration en interprétation de l'édit du moî^ 
de décembre 17^^ » par laquelle le Roi ordonne que 
les préfidens des enquêtes, ftipprimés par cet édît» 
continueront d'exercer le (Hits offices jusqu'à cq 
qu'ils deviennent v^cans par leur décès ou leur dc- 
miffion ; & qu'alors ils feront remplacés par deux 
confèiilers qui feront nommés au choix de Sa^Ma-^ 
jeilé 9 & commis (ans finance, pour pré/îder auxdites 
chambres , au lieu des préfîdens à mortier nomméf 
à cet effet par l'édit ; lefquels continueront , comme 
' par le pafTc , de pré(ider le parlement & de faire 
le fèrvice de la grand' -chambre & de la TourneUe* 
4* Madame , ducheffe de Parme » arrive d'Italie i 
Choify : le Roi sy était rendu pour la recevoir i il 
Ja mène le lendemain à Verfàilles. ^ . 

•*^» Mort du duc de Gcvrés, gouverneur de Parîs^ 
Le Roi donne fa charge ^e premier gentilhomme 
de la chambre au duc de Duras, le gouvernement 
de Paris au duc deChevreufe, & celui de Tiflede 
France au duc de Trefmes. 
La marquife d'Efcars eâ nommée à la place de 



DÔ RIONE Dï LOVIS XV. 141 ^ 

3ame dupalai$ de la Reine , vacante par la mort de '757« 
H princefle de Montauban. 

Le maréchal de Mirepoix , qui 5*étoit didîngué par 25 Scpc^ 
plufîeurs adions d'éclat en Italie,dansla guerre précé- 
oence, & qui êtôitaâuellement occupé de la défenfè 
des côtes maritimçs du Languedoc 6c de la Provence » 
meurt à Montpellier, âgé de cinquante ans. (^e mar-; 
^uis de Gontaut eUnoinmé en fa place , lieutenant* 
général du Languedoc; le prince de Beau veau , ca^. 
pitaine des Gaf<les du corps ; & le maréchal de Tho- 
ihont, commandant fur les c6tes de la Méditerranée» 

M. de Maupeou fe démet de la charge de pre- , q^- 
mier président du!' parlement de Paris : le Roi lui 
donne une pen/îon de quarante mille livres^ Se 
nomme à cette place M. Mole, doyen des pré/îden* 
à mortier. 

Le Roi -, pour confommer l'ouvrage de la paci- 
fication intérieure «sappelle les prélats exilés. 

M. de Laval , eveque d*Orléans , eil nommé à 
l'évccbé de Condom. 

Madame la princefle de Condé accouche d'une j^ , 
princelîè.. 

• Naifîànce de M. le comte d'Artois, que madame ^^ ' 
là dauphine met au monde à cinq heures du foir au 
château de Verfailies. 

Une députation des états d'Artois fait au Roi des 1 *. 
remercimens de l'honneur que Sa Majefté a fait à 
leur province en donnant (on nom au jeune prince. 

Mrs. Gilbert de Yoifîns & Berryer, conleillert. 
d*état, font nommés coiifèillers au conffil des dé- 
pêches. Sa Majefté donne ïa place de lieutenant d« 
police , qu'occupoit M. Herryer, à M. Bertin, in- 
tendant de Lyqn ; l'intendance de Lyon à M. de U 
JWichodiere, intendant de Clermont; & celle de 
Clermont à M. de Bdinvilliers à n^e des rc^; 
<iuetes. - ..- 
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i7jf7« L'introduôion au confèil des dépêches de iéyai 
confèillérs d'état « inflruits des loix j des formes ju;^ 
dicîaires , àes droits ^ jurifdiâioris & u(àges des dtf- 
férens tribunaux du royaume > fit autant de plaifîc 
au public qu'elle étoit utile & avantageufè au bien, 
de l'état. 
Kovçm. A Conflantînôple, mort du (ùltah Ofînah III ; 
Muflapha , Ton coufîn » lui fiiccède. 

Le Roi donne le commandement de la Guienne 
ail comté de Langeron , lieiitetiant- général de Ces 
armées. Ce général étant à Rochefort à l'arrivée de 
la flotte Angloifë àTifle d*Aix , avoit contribue par . 

"Ces Coins , là vigilance & la bonne difiribùtion des 
troupes qui étoient (buà (es ordres > à empêcher 
lés Anglois d'entreprehdre une delcèhtefur cette 
côte. 

«7. A Drefde, mort de Marie JofèphedlAu triché» 
reine de Pologne , éle'drice de Saxe « fiUè de Tem-» 
pereur Jo(èph » & mère de néidame la dauphineé 

>^« La comtéflê de Clermont-Tonnerre eu gommée 
dame du palais de la Reine à la place dont la du- 
chefle d'Antin s'étoit démife. 

'*^* Edit de création de quatre millions de remet 
viagères > fur le pied de dix pour cent à tous 
âge. 

Pour (atisfaire au deiîr du public qui les acquit 
en quinze jours de temps , le Roi en créa au mois 
de décembre fiiivaiit pour deux liiillions de plus : 
ces deux édits lui produifîrent en moins de deuié 
mois foixante millions. Le Roi fit à cette occafion 
une aôioii fort noble > en réfulànt l'argent que les 
Anglois envoyèrent aii tréfbr royal pour avoir dd 
cts rentes. 

Le Roi accorde la charge de grand-maitre de (k 
^arderobe au duc d'EfiiiTac fur la demiflion du due 
se la Rochefoucauld» 
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l*archevêque de Paris cft exilé & envoyé dans une ♦• Janv. 
terre duPérigord près de Sarlat, pourn'avoir pas 
voulu lever Tinterdidion des religicufès hofpitaliè- 
xesdu faubourg S» Marceau ; il nomina» avant de 
partir, quatre grands Vicaires pour gouverner Coii 
oiocèfê en fon ablènce. 

Le duc de Broglio , en Wefiphalie » prévient les » ^* * 
Hanevriens , qui , après avoir pris les arnxes mal- 
gré la convention ^e Cloflerfeven , voilloîent s'em- ' 
parer de la Ville de Brème ; il y arrive devant eux, 
& «*y établit» 

Le Roi nomme l'évêque de Digne àrévêché d'Or- ' zsi 
léans ; l'abbé du Quaylard àTévéché de Digne ; & 
Vabbé de Cicé , grand vicaire de Bourges , à celui 
de Troyes , vacant par la démiflîon de M. Poncet* 

Le comte de Clermont > prince duûng , part de z F^r* 
Paris pour aller à Hanovre , prendre le commande- 
ment de Tarmée du Roi. 

L'abbé dé Bernis, fècrétaire d'état des affaires z« 
étrangères, eâ nommé commandeur de l'ordre du 
S, Efprit. 

Une efcadre f*ranço!(e de trois vaîffeaux de guerre 1 1^ 
& deux frégates , commandée par le marquis du 
Quelhe , chef d'efcadre , & partie de Toulon pour 
joindre & renforcer à Carthagène celle de M. de la 
Clue , eft jettée par le vent au milieu d'une flotte 
Angioife de fei^^e vaiflèauxde guerre 8c de cinq fré- 
gates, commandée par Tamiral Ofborn ,qui , après 
un combat de cinq heures , s'empara du Foudroyant 
monté par le marquis du Quefhe, & de l'Orphée 
monté par le fîeur Derville ; mais ne put empêcher 
le refte de l'efcadre Françoîfe de fe r«^irer dans le* 
ports de France^ 
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^17 $8. Le Roi nomme le mstréchal de Beîle-Ifle , CecteT 
r«v# 2f taire d*ctat aU départefuent de la guerre , fur la dc- 
miffion dti marqui$ de Paulmy* Le marquis de Cré** 
. " mille , lieutenant-général des armées dii Roi , ed 

ti'ommé en même temps pour aider le maréchal dû 
Eelle-Ifle dans les détails & les fondions de ce dé- 
partement ^& travailler avec'Sa Majefté , conjoin-? 
tement , ou (eparément « fuivant les circonfhnces 
Mars ;. Le cardinal de Tencin meurt à Lyon, âgé der 
quatre vingt-quatre ans : l'abbé de Montazet , évc- 
que d*Au :un , efl nommé en Gl placé à l'archevêché 
. de Lyon. 

Les comte de Berchînî ^ lieutenant-général dcf 
armées du Roi , & de Conflans > vice-amiral » font 
nommés maréchaux de France. 

Le Roi crée dix nouvelles charges de payeurs 
des rentes de l'hôtel de ville de Pans , & autant do 
contrôleurs. ' 

'•7» Le parlement de Paris enréçiftre une déclaration 
du Roi , par laquelle Sa Majefté lui rend la con- 
noilTance des af&ires de l'hôpital-général , qui en* 
I7< I , avpit été attribuée au grand confeil. 
Avril. L'abbé de Rouillé » doyen des comtes de Lyon , flt' 
premier aumônier de Sa Majeflé , efl nommé à Té- 
véché d'Autun. 
' «• Mort de Mademoîfelle de Charolois , princcflê 
du fang. 
9» Le marquis de Paulmy efi reçu dans la charge de 
tréforier de l'ordre du S, Efprit. 

Edit du Roi , portant création de trois millions 
deux cens mille livres de rente payables , moitié en 
anciennes rentes fur la ville, moitié en argent comp* 
tant 9 8c rembourlables en trente années , par forme 
de lotterie. 
1 1 • 'Les minidres des Rois d'Angleterre & de Pniflê 
£gnent à Londres une convention) j^ar laquelle ces 

princes 
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i)rînccs s'engagent de ne conclure autùn traité de »7Î^« 
paix '; de trêves ou de neutralité avec leurs ennemis» 
que conjointement & d'accord entre eux, 

Prife de Schweidnitz par le roi delPruflè fur les itfMart 
Autrichiens* 

Le Roi décide , çaf un règlement folemnel , qu'a 2 ji 
l'avenir aucun officier ne fera pourvu d'un régiment, 
qu'il n'ait auparavant fervi pendant fept ans , dont 
cinq[én qualité de capitaine; & gu'on ne pourra pa- 
reillement être reçu capitaine lahs avoir préalable- 
ment été deux ans enleigne , cornette ou lieutenant: 
, Le Râifbnnable y vaifleàu de guerre. comn^andé par • 
le chevalier de Rohan, eii padànt du port Louis à 
Breft, eft pris par unee(c dre Angloife. 

M, le duc de Bourgogne paffe entre les mains des * ^^« 
hommes choifîs par le Roi pour l'éducation de ce 
jeune prince. Le comte de Lavauguyon en étoit 
nommé gouverneur ; l'abbé deCoet-Lofquet , évê* 
que de Limoges , précepteur ; les dievaliers de la . 
Ferriere & de Béaiijeu j fous-gouvernetirs ; l'abbé 
de Radcnvillièrii , Cous - précepteur; le baron de 
Lùpé, &les marquis de MarbeuF, de Montefquiott 
& de la Haye , gentilhonimes de la manche. 

Dans rïiide, le fieur de Lally, lieuienant-géné- . 
rai des armées du Roi» prend aux Anglois le foii 
de Goudeloùr ; iïjeiir prit encore le 1 juin celui de 
S. David : & le 4 » celui de Divicotay; 

Mort du pape Benoît XlV,run des plu^ fçavans aï 
Se des ^luà refpfeÔablès pontifes que rÊglirè ait eus : 
le Roi en reçut la nouvelle le ii. SaMajefté nomma 
le 13 les cardinaux de Luvnes & de Gefvres»com- 
jnandeurs de l'ordre du o. Efprit , jk ils partirent 
le 1 5 pour fe rendre au conclave.. 

L'abbé dé Dillon, évêque d'Evreux, eft nonimé 
àrarchevcché de Toujoufe 4 & Tabbé de Stainville à 
l'cvcché'^d'Evreux. 

IL Pafm ' K 
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175g; Le Roi donne le régiment des Carabiniers à M. Itf ' 
Mai 15. comte de Provence, & en nomme le comte de>Gî- 

fbrs , Mefire de camp lieutenant. ' 
Juîq, 1. M. dkrMTifiac, lieutenant- gi^néral des armées^ 
navales, prête ferment entre le.s maint du Roi pour 
la charge de (ècrétaire d'état de la marine , que Sa 
IWajefle lui avoit donnée fur la démiffîon de M. de 
Moras, M. le Normand de Mezy lui fut donné pour 
adjoint avec le titre d*intendant général de la marine 
& des colonies. 
>t Loi fbmptuaîre pour les troupes de France , par 
laqtielle le Roi règlp, & modère la table des offi- 
ciers dé (es armées en campagne , Se défend d'y 
porter des plats & affiettes d*afgenf. 
5. Une flotté Angloifè tnouille dans la baye de 
Càncale prés S. IV&lo ; y débarque , le lendemain « 
quatorze o» quinze mille homme* qui t'avancent 
vers cette ville dans le deflein d'en faire le fiege t 
mais les Anglois, effrayés par la nouvelle du coiv- 
cours des troupes Fjfançoifes qui fe raflèmbloie;ic 
pour les combattre * fe retirent & fe rembarquent 
avec précipitation , les r », ii& i^ du même mois, 
»!• Combat de Crevelt fur le Rhin entre Tarmée Ha* 
novrienne, commandée par le prince Ferdinand de 
Brunfwick, 8c Taik gauche delVmée Françoifè * 
qui y après avoir combattu avec beaucoup de va- 
leur fous les ordres du comte dfe S. Germain ^ & 
réfîflé feule aux ennemis > fè retira à Nuy tSr où le 
refte de Tarmée s'étoit porté i la perte fut é^g^ale de 
part & d'autre; mais les François y perdirent le 
comte de Gifbrs « fils du maréchal de Belle-lfle » 
qui étoit ùn officier de la plus grande efpérance. 
Juin. 2 Le maréchal d'Eflrées & M. Berryer , ci-de- 
vant lieutenant de police , font admis au confeil 
d^état en qualité de miniflres , au lieti de Mrs. de 
KouiUé » de Faulmy & de- Moras , qui s'en çtoient 
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tetîré^, aveclapermîâion du Roi, le i^ juio. 

A Rome , le cardinal de Reztonico , Vénitien, cfl 
élu Pape fous le nom de Clément XIII. 

Le comte de Clermont remet le commandement •• 
de Tarmée entre les mains du marquis de Conta- 
dcs , le plus ancien lieutenant-général , & part pour 
revenir à la Cour. 

En Canada • le marquis de Montcalm , retranché 
avec ûx mille Fran<jois (bus le fort de Ticonderaga, 
efl attaqué par vingt mille Anglois qu'il bat à platte 
couture^, & auxquels il tue quatre mille hommes & 
leur général Howe. 

Attaire de ^undershaufeli « dans laquelle Tavant- tté 
garde de Tarmée du prince de Soubife > commandée 
par le comte de Broglio « défait huit mille Hano« 
trkns aux ordres du prince d'Kèmbourg. 

Les Anglois s'emparent de Lonifbourg. * 7* 

Les Anglois font une (èconde defcente fiir lés ^ ^•■* 
câtes de France, entrent dans la ville de Cher* 
bourg , en emportent les cloches & quelques canonSf 
& fè rembarquent avec précipitation la nuit du quin* 
2e au Ceîze. 

M. de Pontcarré de Vîarmc , confeillcr d'état , eft « *• 
élu prévôt des marci^ands de la ville de Paris ^ pour 
la première prévôté. 

Le marquis de Contades^ commandant Tarmée 24« 
du Roi en Weflphalie , efi honoré par le floi du bâton 
de maréchal de France. 

Le Roi fait duc & pair le comte de Lavauguyoh . &5« . 
gouverneur 8c premier gentilhomme de la chambre ' 
de M. le duc de Bourgogne ; ducs héréditaires , le 
duc d'Efliilàc, 8c le marquis de Laval -Montmoren- 
cy ; & accorde un brevet de duc au marquis de Gon« 
tault. 

Bataille de Zorndnorf entre les Pruflîens , çom- ^s%iii 
siandés par leur Roi en perfonne i & les RufKs» de ^Z« 

Kij 
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.I7.f8. laquelle les deux parties s'attribuèrent l'avantage; 
les RufTes > parce qu'ils eurent le champ de bataille'; 
'& le Roi de Pruflè , parce qu'il fit lever leiîege de 
Cuftrim. 

^Fc» * La reine d'E(pagne meurt à Âraiijuéz ; elle étoit 
de la maifbn de Dragance &fœur du roi régnant de 
Portugal, 
Ij?» . Le roi de Portugal , revenant /ur les onze heures 
du Ibfr à Llfbontie , eft attaqué en chemin par des 
aflkîïîfls qui tirèrent prufîeuf* coups de carabines fuir 
la chai(e dans laquelle il étoit ^ 8c le blefsèrent 
grièvement à l'épaule: un valet de chambre, qui 
étoit à câté de lui, fut auffi blefTé. Ce prince fe fît 
conduire (ur le "champ chez Con chirurgien , qui mie 
le premier appareil, & l'afRiVa que (à bleÏÏure n'é-- 
itoit point mortelle. Les auteurs de ce parricide » 
ayant été découverts, furent arrêtés le ij décem- 
bre y & enfuite punfe de mort. Les chefs de la cons- 
piration étoitent le duc d'Aveyro > le matquis de 
Tavora & le comte d'ÀtogUia. 
;4» Troifîèmè defcente des Anglois à S. Briàc en Bre - 
tagne. Cette fois-ci , ils furent punis de leur au- 
dace : le duc d'Aiguillon les joignit le ti â Saint 
Caft : les força de fè rembarquer précipitamment » 
leur prit fept cens hommes^ i ïeut caù(â une perle 
de plus de quatre mille hommes tant inéi , que 
sioyés & prilbnnrers ; en forte que , de treize mille 
qu'ils avoient mis à terre , il s^eti (âuva â peine huit 
'mille» . 

>!• M% de Boulogne , controUeur-général des finan- 
ces , eft reçu dans la charge de tréfbrîer-comman* 
deur de l'ordre du S.|E(prit > £Ur la démiffion du mar- 
quis de Paulmy. 

t)ô. 2. Ouverture de l'affemblée du Clergé aux Augufi 
tins à Paris , elle donna au Roi un Ucours de Uize 
million;;» 
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Bataille de Lutzelberg dans le pays de Cailèl , ga- 17.5 % ' 
gnée fur Karmée des Hanovrîens, Hefibis 8c An« lo^Oâ^ 
glois , par l'armée Françoife aux ordres du prince de 
Soubifë , auquel le Roi envoya le i^,, pour récom- 
penfe , le bâton de maréchal de France» 

Bataille de; Rotki(c|i, ou HocIkÀrken en Lufâce^ <4< 
gagnée par les Amcricbiens , aux ordres du maréchal^ 
Dawn , fur le Roi de Prullê , dans laquelle le camp . 
de ce prince fut forcé après un combat.de quatre 
heures , où. il perdit neuf, à dix millç hpmme.s y cent 
q,uatorze pièces de cation , vingt neuf drapeaux « 
trois étendai^ds , toutes Ic^tentes^. bagages ; le ma* 
réchalKeit, le prince. Fran<jQisde Brunft^^ick .& le 
général Klçift , qui y fur^eiit tués, Quelque grand 
que fût. ce revers» le monarque, perdij; pejudç, terr^ 
rein , 8c prit tranquillement un autre camp à une 
demi*lieue de l'armée viâorieufe. 

M. de Maffiac , fecrétaire d'çtat de la marine »efi w Now • 
remplacé par M. Berrycr. 

Le ducdeChoilèul'^ aoabaflfadeur du Roi à la cour 
de Vienne, eâ aufli nommé (ècrét^re> d'état des . 
afiàires étTangèrejt , à la plac^du cardinal dp Bernis. 

Le maréchal Dawn ai:riye.4^vant Drefde , dans le 
deflèin de délivrer ente ville; mais il en futempê-, 
ché par l'arrivée des générayx PrufGens.d'Hpna 8c 
.Vedel 9 & il (c retira Icl 1 6 en Bohème.., 

Le Roi fait la cirémot^ie.de donner au cardinal de 
Bernis. le bonnet de. cardinal, qui ayoit été apporté 
delà part- de. Sa. Sainteté p^i^ Tabbé. Archinto Ton. 
camerier* 

Le maréchal de Soubife.fSdt, en:jin même temps x Déc^ 
efcalader la.ville.de S. Goarparlesrégimens de Saint 
Çermain & de la Feronnaye , furprendre le château 
de Rhinfels par le marquis de Cafiries , & prendre 
Sçhuartshaufeja 8c le château de Calze par le comt^ 
djç Sççy,. 

-» xr- ••• - 
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tjft» Les miniftres plénipotentiaires des roi d'Angle^ 
Dec, 7 terre & de Pruffe fignent â Wefimihder une conven- 
tion porunt confirmation de ralliance fignéc entre 
ces princes le i^ janvier 175^, & flipulation de 
670 mille livres fterlings payables par le roi d'An- 
gleterre au roi de Pruflc. 

«4» Le Roi nomme l'évéquc de Vence i Tcvcché 
d'Angers; Tabbé Moreau^chanoine de Notre Dame 
de Paris, à Icvéché de Vence ; & l'abbé Gauthier, 
grand-vicaire de Bourges , à celui de Luçon. 

«s. Ordonnance du Roi pour rétabliflèment des quar- 
tiers pour Ces Gardes-du-Corps « dans les villes de 
Beauvais , Orléans , Amiens & Troyes , & pour 
leurs exercices flk difcipline. Sa Majeftë venoit d'ac- 
corder à cette troupe une augniencation confidé* 
rable d'appointemens* 

Janv. I. £e Roi nomme chevaliers de l'ordre du S. Ef^ 
pritt les ducs de Chevreufe & de Broglio , le ma- 
réchal de Contades « les comtes de Graville ^ de 
Rochechouart Ôc de Guerchy , le prince de Crouy 
6c le comte de Lannion* 

Les ireurs d'Hervelay , Michel , Gauffins , Le- 
maitre & Baujon Ce chargent de fournir « pour le 
fêrvice de la marine , dans le cours de la préfènte 
année , trente- ffx millions , à railbn de trois mil- 
lions par mois, moyennanc un intérêt que le Roi leur 
accorde , & des délégations fur les receveurs géné- 
raux pour leur rembourftment- On avoit pris qycl- 
ques mois auparavant de lèmblables arrangemens 
avec le fîeur de la Borde , banquier , pour le paye- 
ment & l'entretien des armées de terte. Le Roi , 
pour fe procurer encore d'autres^'fecours capables 
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€e fiibyenîr aux frais de la guerre , cède aux états "Tts^ 
de Bretagne plufieurs droits qu'il percevoit dans . 
cette province » fçavoir le centième denier « le con- 
. trôle , moyennant le pnx principal de quarante mil- 
lions qu'ils s'obligent de lui payer , outre le don 
gratuit de trois millions qu'ils avoient accordés le 
mois précédent. . 

Le Roi accorde au marquis de Villequîer , fils du ^ **^ 
duc d'Âumont , un brevet de duc ; & permet tu 
comte d'Albert , fils du duc de Chevreufè , de pren* 
dre le titre de duc de Lnynes. 

Fn Pologne , le prince Charles de Saxe, fils du •• 
roi de Pologne , eu invefiî des duchés de Curlande 
& de Semigalle. 

Le duc de Lavauguyon , gouverneur de M. le lu 
duc de Bourgogne , eft reçu au parlement en qua« 
lité de pair de France. 

A la Haye, mort de la princefle Anne de^Brun(^ 
-wicfc- Hanovre, fille du roi d'Angleterre , veuve d« 
Gv^iaume- Charles -Henri de NafTau-Dieâ , fiât- 
faouder de Hollande , gouvernante des Provinces- 
Unies pendant la minorité de (on fils. 

Le fleur de la Cafe , préfident à mortier du par • 
lement ie Bordeaux, «fi nommé premier préfidenc 
du parlement de Pau. 

Les Anglois , au nombre de huit mille honrmes, i#« 
font une defcente à la Martinique , en (ont challes 
par les habitans , & obligés de (è rembarquer le 
lendemain avec perte de fix à fept cens hommes. 

Le parlement de Paris condamne par contumace 17; 
i un banniffement , le curé de S. Nicolas -des- 
Champs de cette ville , & quatre eccléfiafiiques de 
cette paroilTe , pour refus de (àcremens. 

En Angleterre , convention & renouvellement 
d'alliance entre le roi d'Angleterre 8c le landgravt 
4e H elle. 

/ Kiv 
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TtîTT Le duc de Choîfeul , mîniftre & (ècré taire d'état 
Janr.is des affaires étrangères , efï reçu au parlement enf 
qualité de pair de France. 
2»« L'abbé de S. Aulaire , eft nommé à la place de( 
prçmier aumônier de Madame ( Adélaïde » ) vàcantci 
par la mort de l'abbé de Fontenille , évcque de 
JMeaux. 

L'àbbé de Beaumont eft nommé à l'évçché de 
Rennes^ vacant par la démiffion de l'abîmé de. 
Vauréal* 
rév, 9 Mort de madame la ducheflè d'Orléans , Louife- 
Henriette de Bourbon-Conti. 
li. Le Roi nomme l'abbé dé S. Aulaire à Tcvcché 
de Poitiers. 
' \%, Le maréchal prince de Spubife eft admis au con* 
fèil d'état en qualité de minière. 
?i7* Le comte de la Marche & là princeflè Fortunée, 
d'Eft, fille du duc de Modènè , reçoivent ia béné- 
diôion nuptiale par les mains du cardinal de L^ //nés. 
au château de Nangîs eh Brie, i ' 

4« M« de Silhouette , maître des requêtes « eft nom- 
mé contr61eur-génér4 des financf s â la place de 
M. de Boulogne. 

L'abbé ce S. Simon eft ipommé à Tévêché 
d'Agde- ' ' , l 

xo. Mort du cardinal de Tatannes , grand aumônîet 
de France. 
Avr. I Le Roî nomme à l'archevêché de Roven , l'abbé 
, de la Rochefoucault , archevêque d'Alby ; à l'arche* 
vêché d'Alby , l'abbé de Choifcul , éveque d'E- 
yreux;5c à l'é vêché d'Evreux ;» Tabbéde Marnelîa. 
s. Les comtes de Tallerahd & du Rpure font nom- 
més menins de M, le Dauphin^ 
ijrj^ Affaire de Berghen près de Francfort » dans la-^ 
^ * *■ quelle le prince Ferdinand de Brunfwick , à" la tête 
^t l'arii^ée HoflOYfieçnc ^ ayant attaqué les Frari- 
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çoîs 9 commandée par le duc de Broglio , eft re- 175^^ 
pouffe avec perte de plus de dix mille hommei , du 
nombre defquels étoit le prince d'Ifembourg. 

Par arrêt du confeil Se lettres patentes enrégif- ^7^^'i 
trées en la cour des aydes de Paris, le Roi réforme 
quelques abus qui s'étoient introduits dans Tes fermer 
y crée forçante 8c douzç mille adions de mille li- 
vres chacune , intérefTées en icelles , auxquelles 
Sa Majefté attribue la moitié du bénéfice dont jouiP 
ifoient les fermiers généraux. Cette opération de 
finance fut fort applaudie , parce qu'elle devoit pro- 
duire au Roi foixante & douze millions 

Le même jour , déclaration portant furpen/iom 
de plufîeurs privilèges qui exemptoient de la taille. 

Autre déclaration tendante a la rédudion des 
pcnfîons, dont la multiplication exceflivç ctoit de- 
venue à chargé àTétat. 

Prife de la Guadeloupe par les Anglois. » Mfî^ 

Ordonnance portant règlement pour le corps du *«• 
génie , tant à la guerre que dans les places. 

Trente- trois jeunes çlèvçs de Técole militaire, ^9ji 
nommés à différens emplois dans plufîeurs régi- 
mens, reçoivent en préfence de M. le duc de Berry , 
la croix dp S. Lazare par hs mains du comte de S. ,' 
Florentin , admipifirateui: de cet ordre. C'étoit la 
première colonie fortie de cette école depuis (on 
etabliflèment. 

Ordonnance du Roi, portant règlement pour le **<î 
(èrvice des oflSciers ayant rang ou cçmmifllon de 
colonel o\i de meftre de caaip. 

L'abbé de Lafcaris efl nommé à Tévéché de Tou- 27,' 
Ion , vacant par 1^ mort de Louis- Albert Joly dç 
Çhoflîn. ' . 

Le marqius de Eatf^*"" » ci - devant fecrétairç J»iîn# 
. d'état de la gucrre^'l* «** par le Roi. ambaffa- 

çcur avpirès d\i*jc >li^ue de Pologne. 



^ 15*4 JOURHAL HISTORIQUE 

175^* Lo! (bmptuaire pour la table des capitaines de 

Jaîn, 1 1 raiffeaux & autres officîeirs de la marine du Roi. 

Jwii# I Une flotte Angloift de trente-deux voiles , paroît 

à la rade du Havre ^ & le bombarde , mais (ans effet* 

Elle Ce retire le 7 , après avoir perdu deux galioi- 

tes à bombe. 

5» Le Roif fait la revue des troupes de Qi maison au 

champ de Mars dans le parc de Marly. 
f • Le duc de Broglio prend la ville de Minden en 
Weftphalie , Tépée à la main , fauve cependant la 
ville du pillage , & fait la garnifon prilonnicre de 
guerre. 
^•» M. de Silhouette, contrôleur-général des finan- 
ces , eft fait miniilre , & prend en cette qualité » 
féance au con(èil d'état* 
**• ^ Le Roi établît Tordre du mérite militaire en fa- 
veur des officiers de Ces troupes, qui» nés en pays 
proteflans , ne peuvent être admis dans l'ordre de 
S. Louis à caufè de leur religion. 
*^» Bataille de Croflen , dans laquelle les Pru (fie ns , 
commandés par le général Wedel , font battus par 
le général Solticof à la tête des Ruffes. 
Août, I Bataille de Minden entre l'armée Hanovrîenne , 
commandée par le prince Ferdinand de Brunfwick, 
& les François, commandés par le maréchal de Con- 
cades , qui abandonnèrent le champ de bataille » Se 
Ce retirèrent à CafïèK 
)*• En Saxe, les Pruflîelis , qui avoient menacé de 
brûler la ville de Leipfick , n on vouloit les forcer 
, de la rendre , évacuent cette ville fur la fîmple fom- 
mation que leur fait un'colonel Autrichien , qui leur 
accordoit la liberté d'en fortir avec les honneurs de 
la guerre. La fituaiion du roi de Prullè , barré d'un 
côxé par les Autrichiens , & de l'autre par les RuO 
Ces , fut fans doute caufe de cette facilite. 
>^* Bataille de Francfort fur TOder , dans laquelle le 
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roidePnif&ffttnixBparlegciiéfid Rii2é,Soldcof^ i7)^* 
& le géfiénl Laodoii , Aotruchieii. 

A Madrid , k m d^fp^ne , Feràinsmd VI , 
meurt âgé de ^aame-cinq ans , daiu la qnator* 
2ièine année de (bu r^ne. Don Carlos « &« irére 
roi de Naples » las fiucède (bus le Bcm de Gar^ 
le* III. 

Combat nanl il b cbm de Lagcf entre quatorze t^Âaê^ 
vaifff au Aflgkô â: iirpc TTdBianx fraa^zs , corn" 
mandéf par Je fienr de fa Clse , def^o^ deux Ak 
rent brfilés, VOcan i le Rfdciitabie; cr<:.is firenc 
prit, k Centaure , le Témé-aire Se > Mciie^fe > a^ 
deux (ê retsrcrent faenresiéïReiic a liibctne y ]e 
Guerrier êc k Soxcvtœtu MUdheareniémerx ^aë/t 
les Françoû , kcr edacre rr-^ic fsé <eçar*« ;>:«' *?* 
coup derentala Icrise ca ièrr'.ve 4^ô^tM^i?5if , !1( 
cinq de lenr» TazSéasx ar7ec tri.it ff-f^ace* <i»'M^t' 
perdus, & arcknc est reiicb^ ^ C^^-^^- 

LeRoîreçcttksfrs«erf diertoofTSife^i^''^^ #^,^ 
mérite mHtmt çol arr^sk iifémé > m'-.f^ jK^^yf-- 
dent, âr £dc \ev6see 4e 3^^4»i. v-^^kV ;^«ftP 
croix de cet crûce , i^ k iar-i* -ie^jk^wV ia^-^ 
^mandenr. 

le comte d^ î^imtKs» f*frî T^ w > -o* ?>«<« < ^^ 
au prince de Df^t^i-P^iae^ < #: ov'V « ^i VV^n^fc^t^ 
de la goene, te k ;iemi&vc «( jft «^bgus^f ^ Ab^- 
deboorg. 

Aox Indes , tn^Au i»nj 'tK^e ) Vfi^^f ^»«<^iâr^ i4i* 
commandée par le fiew^î'i^iit ^ ^y^Af^i^^^ /—fj-^^ 
le , comtnaMéf par ï^mk^ i^^/Af^ -. ^\^ «^ o'>>^'^ 
defe retirer t &df iaffîer #iii &i^< Acg«: «# ;m^ 
de débarquer à Fç r^téû^^f^ > . .^ ii«M:«f<^-^ 

£f proviGonf éom Û é$i^ << '^^^ <^ Y^^ 

aprè* , le 5^ » Je ïtm C*0|^ t ' ^^^»^ an 

frenadîers au "(k^mmêiét t^i'^y , «*v«^ <^*^^ ^^-^ 
f an^oi» j battis un^ ' fn^ naiu^ ivvii# 

i ' 
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^7S9* dans la province^^d'Areate , à trente lieues de PoiA 
dichery „ & leuf enleva quatre pièces de canon Se 
deux chariots d'artillerie. 

Sept. 1 1 jLe parlement de Paris enrégiftre un, cdit portant 
iuppreflion des pffiaes 8c de pîufîeurs djiohs fur les. ^ 
cuirs multipliés au profit des propriétaires , & éta- ' 
blinèment d'un droit unique au profit du Roi* 

Il enrégiflre le même jour des lettres patentes par 
lefquelles l'entrée des. toiles peintes, efl; perinifè dans. 
le royaume , en payant un droit* 
(x«« Prife de Québec par les. Angloîîi, après un ficge 

de foixante-quatre jours* 
**^- Le Roi tient un lit de jufiice à Verrailles., dans 
lequel il fait enrégiftrer un édit de fubyention^ & 
deux autres édit;s qui n'eurei^t pas d'exécution , 8c 
furent ren>plaçés par d'autres quelques mois, après». 
S»» Ces mêmes cdits font enrégiftrés. à la chambre 
des comptes , en préfence de M. le duc d'Orléans, 
aflifié du marécha^ de Lautrec 8c de deux confèil-. 
1ers d'état ; 8ç à la cour des aydes de Paris * en çrc- 
içnce de M. le conite de Clermont.» aflifté de mcme 
du maréchal de Berchini 8c d« deux coofeillers, 
d'état. 

ipâob.V Le roi des Deux-Siçiles i, Dom "t^ai^los i après, 
avoir fait confiater Timbécillité fç rincapacijtc du, 
prince royal Dom Philippe , ton fils aine , & faitpro*. 
clamer y le $ (eptembre , roi des Deux-Siciles » 
Dom Ferdinand , (pn troifième fils , âgé de dix ans », 
s'embarque , & part de Naples pour fc rendre en, 
Efpagnç , emmenant avec lui le prince Charles- 
Antoine , le deuxième d^ Ces enfans , defliné pour 
lui (ûccéder au trône d'EQ>agne , & qui , fiiivant 
les derniers traités , ne pouvoit pas réunir (ùr 
fa tête la couronne des Deux-Siciles 8c celle d'Ef-- 
pagne. 
:i5. Le capitaine ThurQt, çélçbrç sirmaj;^^r9 mçA4 
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la Voile, & part de Dunkcrque arec quatre fréga- I75^* 
tes & quinze ceo< hommes de dcbarquemenr. 

L'archevêque de Paris arrive à Paris , lappellt de ^ * • ^^ 
ïbn exiU 

Arrêts du coa&îi , par lefquels le Roi fu^nd 
peitdant un an le paiement ^e$ failiets des ferme 
& des re(criptions des receues ^nérales , & les 
rembourfèmens des capitaux qui ûeroient être £iits 
par le tréibr royal , 8chkaâ£k dts axnoniilêinens. 

Autre arrêt du conseil, par lequel k Roi , en z^. 
exhottant Ces (ûjeu à porter leur raiiSelle à la mon- 
noie , pour être convertie en e^cc^ pour les be« 
ibins de Têtat , fixe le prix qui leur en fera pajé. 
Sa Majefté donna l'exemple, & comment pàt y 
envoyer la fîenne* 

L'e(cadre commandée , par le maréchal de Con- 2oKov« 
flans 9 compoCe de vingt-un vaiflèauxr de ligne U 
iîx frégates. Se fôrtie de Brefi le 14 , eil attaquée 
par une efcadre Angloife bien plus nombreuse, 
compolee de plufienrt elcadres réunies ,êc€Û. battue 
& di(per(ee. 

En Saxe, le maréchal de Daun fait mettre bas 2r« 
les armes à douze mille Pruifiens campés à Maxcn 
près Pirna , 5c les fait prisonniers de guerre. 

M« Bertin , beutenant de police de la ville de 
Paris , eft nommé par le Roi , tx>ntr61eur*générâi à 
la place de M. de Silhouette ; & M. de Sartines p 
lieutenant criminel, eu, fait lieutenant de police. 

Madame in&nte , ducheffe de Parme , meurt de 5 Dec. 
la piétite vérole à Verfâilles* ^ 

Le parlement de Paris enrégiftre un édit portant 1 7. 
création de trois nûllions de rente en forme de ton- 
tine , au principal de trente millions* 

Le Roî doQiie le bâton de maréchal de France au 1 1. 
due de Broglîo* \ 

Le ihar^ha éit i w ftieurc ï Pàxis , igi 

de quatrevingt-di«r^ 



tjS Journal ristoriqov 

Jtnr.t 1^1 Roi nomme chevalier de Tordre du Sainf-^ 
Efprît , le comte de Choi(èui , (on ambdiladeur i 
Vienne* 
»• Le prince de« Afhiries 8r Wnfant d'Efpagne, Dom 
Louis ^ font nommés par Sa Maje^é, crievaliers do 
l'ordre du Saint-Efpric, M. Bignon , prévôt de cet 
ordre , bibliothécaire du Roi de maitre des requêtes, 
fut chargé par le Roi , de porter le collier de Tor- 
dre à ces princes, 
n5. On célèbre à Notre-Dame un rèrvîcc folemnel 
Dour le roi d'Efpagne , Ferdinand VI » & pour la 
Reine, Ton époufe , Marie* Magdeleine de PortugaU 
M. le Dauphin, le duc d^Orléani & le prince de 
Condé y aflîftèrent pour le deuil du Roi. Madame 
la Dauphine , Madame , Se madame Viâoire pour 
le deuil de la Reine* Les trois cours (upérieures « 
le corps de Ville & TUniverfité s'y 'trouvèrent 
au(n« 
19. Le landgrave de Heflê-CaflTel meurt, âgé dff 
(bixante< dix-huit ans, au château de Rintein, 

Le Roi, dans le chapitré de ce jour, nomnie le 
roi àt$ Deux-Siciles^, chevalier de Tordre du Saint- 
Efprit. 

Fév. 2, On célèbre dans Téglifë Notre-Dame de Paris t 
un (crvice folemnel pour le repos de Tame de ma- 
dame Louife-Elifabeth de France • fille aînée du 
Roi , infante d'Efpagne , & duchefle de Parme. M* 
le Dauphin , le duc d'Orléans & le prince de Condé ; 
Madame la Dauphine , Madame , & madame vie* 
toire y aflîftèrent, amfi que les cours fupérieuref* 
L'évéque de Troyes prononça Toraifon funèbre de 
la Princcflè* 
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Le capitaine Tburot , corfalre François , à la ly^o* 
tète de trois frégates & de huit cens hommes envi** 1 7 f^^»^ 
ron de troupes de débarquement que le gouverne- 
ment lui avolt donné , fait une descente à Carrlck* 
Fergusau nord de Tlrlande ; s*enipare le 11 de la 
ville de Carrick qu'il meta contribution. Mais, 
«'étant rembarqué le i8 pour faire voile vers la 
France , il fut attaqué par une elcadre Angloife^ 
beaucoup plus forte que la fieniie , qui força les 
trois frégates Françoifès à baiser pavillon & à (è 
rendre après un combat de deux heures» dans lequel 
Thurot rut tué» : 

Le parlement de Paris enrégifire un édlt portant 9 Uên^ 
révocation de Fédit de fubvention » cnrégiflré au lit 
de juflice du mois de fèptembre précédent 9 & éta- 
bjlflêment, au lieu des impo/îtions portées par l'é- 
dit de fubvention , d'un troifîéme vingtième , d'un 
doublement de capitation pour les fujets du Roi non 
tailiables , 8c d'un triplement pour les gens de û- 
n^nce ; ces deux impo/itions pour les années 1760 
& 1761 feulement. L'édit portoit que ces impofi- 
tions auroient auffi cours pendant l'année 17^ zi 
mais^, flir les repréftntations du parlement , le Roi 
consentit avec bonté à retirer de Ton édit les impo- 
ijtionspour Tannée i7^x. 

Le même jour ^ le parlement cnrégiflre une dé- ' 
cUration du Roi , portant impo£tion d'un fol par 
livre d'augmentation (Ur tous, les droits des fermes 9 
à i'excepuon du papier timbré , des droits de greffe , 
du tabac 8c du marché de Seaux. 

Mort de la princeffe de Condé , Charlotte-Gode- %• 
fride-Elifàbeth de Rohan-Soubifè, époufe de Louis- 
JoCeph de Bourbon-Condé , prince du fang. 

Ouverture de l'afiemblée au clergé. Elle fait au ^ 
Roi un don gratuit de Ceize millions. 

Le Roi nomme gentilshommes de la manche des 
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^ytfoi cnfans dé France, le comte de Mbntaut & le vP 
tomte de Boifgelin , (bus-précepteur de ces princes ^ 
Tabbé de Loftegue , grand-vicaire de Chartres ; & 
£bus - gouverneur , le fieur Sineti, capitaine aux 
gardesTran<joifts; 
Mârf;it Arrêt du confcil, par lequel ilëll ordonné que 
les billets des fermes , dont le paiement avoit été 
fufpendu indéfiniment , par ùnarrét duii oâobre 
précédent , feront payés en cinq paiemens égaux , 
d'année en année i à compter du preniîier avril. 

Par un autre arrêt, du 17 9 le Koi pourvut au(& . 
au paiement d'un tiers des refcriptions des receveurs 
généraux , qui avoit été (îifpendu , & au rembour- 
' lement des deux autres tiers. Par ces fages difpofi- 
tions, le Roi rétabliffbit fucceffivemènt le crédit 
qui avoit été aliéné par les opérations précédentes; 
24, Traité conclu à Turin, entre le Roi & le roi de 
Sardaigne, portant fixation dès limites de la France 
& de la Savoie i depuis les états de Genève jufqu*à 
Tembouchure du Var. 
3 ï. Le parlement de Parii enrégiftrè lih édit portant 
rétabliilèment des offices & droits fur les ports , 8t 
des droits fur les beurres , o&ufs & fromages julqu'aU 
premier janvier 178^ ; f^avoir , au pront de l'état , 
jufqu'au premier janvier 1771 ; &,* à compter de ce 
jour jufqu'au premier janvier 178», pour fërvirati 
rembourfement des offices fur les ports. 
Avrils* Le fieur Erizzo, ambaffadeur de Veni(e, a (bn 
audience de congé du Roi qUî , (liivant rufâge , le 
fait chevalier, & lui fait prélènt d une épce Ôc d'un 
baudrier d'étoffe d'or, 
xo. On fait une opération à M. le duc de Boiirgo*- 
gne , auquel il étoit furvenu une tumeur confîdé- 
rable à la cuiffe : ce jeune prince la foutint avec 
une fermeté & un courage infiniment au-defltts de 
fon âge« 
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Le Roi crée par nn édit , cent ^wtre TÎBgt inîHc "TtJoT 
livres de rentes héréditaires , à rai(bs den-oif pomr 



cent d^ititérct, & am principal de fiMxame milÛoiii 
fur les deniers p i ofc uaof dn ét<m établi fîtr les 
cuirs. Cet éditfut enrégiilré an pariemem de Pirif » 
le 13 mai. 

Ordonnance ilef fBarédnvx de Fnu^ce , par fa- €^ 
quelle il efi arrêté qu'on ne pourra plni^ povrroir 
a leur triji>unal pour dettes du jeu au-deflus et 
mille livres ; défendu â tous gentilfboiBmes te mili- 
taires 9 (bus peine de prilbn , de jouer (ur leur pa* 
rôle au-deflus de cette fbnime 9 fr ordonné à ceux 
«ui auront plufoirt demandes à faire tu tribunal ^ 
de les énoncer toutes dans la même requête, arec 
la cau(è àts billets d%onneur ft ét% engagexneof 
dont on demandera Texécntion. 

Arrêt du con(èil d'état, par lequel il eft ordonné f f* 
qu'il fêta ouvert au tréfbr royal un emprunt de 
cinquante millions rembourûbles en dix années par 
la voie du fort , dont les biliets feront acquis , i 
ralfbn de trois cinquièmes en eflea royaux dé* 
fignés dans l'arrêt , & de deux dnquiemes en ar* 
gcnt. 

Cette o'iération de finance ne procuroit au Roi 
que vingt millions d'efpèces ; mait elle lui donnoft 
des facilités pour s'acquitrer, fans débcurfer d'ar* 
gent , avec un grand nombre d'entrepreneurs êc iit 
munitionnaires qui avoient allez gagné pour Ct 
con enter d'un intérêt médiocre de Targenc qui leur 
étoit dû. 

Le Roi , par arrêt de Ton confeil , pour punir la 24* 
ville de Hambourg de ùl ptrualité pour les entie-' 
mis de la France , la prive des avantages accofdéf 
aux villes anféatiques, par le traité de Yerfâilles dn 
z« (cptembre 1716 ; & ordonne qu'elle fera ï rare- 
fiir > elle & Tes fùjecs , traitée comme une ville se»- 
//. Partie. t 
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' 1760. cre ay«c laquelle il n'y a point de traités de com-4 
meroe. 
7mn. 9 Etablif&irnent d*une poile aux lettres pour l'inté- 
rieur de la ville de Paris.; Tufâge en a fait recon- 
noîtrc l'utilité. 

2 1, Le Roi donne audience au comte de Fuentes , 
aoibaflàdeur d'Eipagne à la cour d'Angleterre. 

M. deCipierre, maître des requêtes, efl nommé 
intendant d'Orléans, 

2 3. Bataille de Landshut fur les frontières de la Sîlé- 
iie , dans laquelle le général Autrichien Laudon dé- 
fait un corps d'environ dix -huit mille PrufTiens, 
commandés par le général Fouquet, dont huit mille 
furent faits prisonniers & le refie tués , à l'excep- 
tion de deux ou trois cens qui prirent la ftute. 

29 • L'abbé de Jumilhac efl nommé à l'évéché- de 
Laidoure» 
Jtii]. xo Bauille de Corback, gagnée par le maréchal de 
■Broglio fur un détachement de trente mille Mano- 
vriens commandés par le prince hérédiuire de 
Êrunfwich , qui y fut bleile d un coup de feu dans 
Jes reins. Les ennemis perdirent dans cette affaire 
' le champ de bataille qui étoit un point efPentiel 
pour rentrée de la Hefie , douze pièces de canon 
Se quatre obufiers. 

;x4. Le Roi donne la charge de grand aumânier de 
France, vacante par la mort du cardinal de Tavan- 
nes , à l'abbé de la Roche-Aimon , archevêque de 
Narbonnc & président de raffcmblée du clergé. Sa 
Majeilé annonça cette grâce au prélat à la tin de 
Taudiencc qu'elle donnoit aux membres de l'aflèm- 
blée en corps , pour leur témoigner la (àtisfadion 
qu'elle avoit de la manière dont ils s*étoient com- 
portés pendant leurs féances. 

* 3» . Mort du comte de Charolois, prince du (ang. 

??• . Le rei ^f PrufTe çft forcé de lever le fiége-dQ 
Drefile-.. 
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Arrêt du con(èil qui ordonne la confiniâion d*un TfSoI 
rempart ail midi de Pariât depuis la barrière de la 9 Abàcj 
ruade Vareûnè, du câté des Invalides julqu'aa 
bord de la fîvîcfe près de rhâpital* 

Le Roi donné révéché de Metz à Tévéque de X5« 
Condom , & celui de Coadom à Tabbé de Brienne* 

Le nouveau pont d'Orléans ,^ de mille pieds de *•• 
long) & coinpofë dé nèu^ arches, étant, entière « 
inent fini , èft ouvert pour la première fois au 
public. 

La charge de fîir-intendant des poûes de France i **• 
vacante par là démiilioii de M. Rouillié , eu jdonnée 
par Sa Ma jeflé au duc de ChoiTeul » fecrétaire' d*éut 
des affaires étrangères; 

M. Hurfon » ci-devant intendant de la Martini^ 
^ue j efl nommé intendant dç la Marine à Toulon* 

A Parme ,, célébration du mariage de Tinfante 7 Sept« 
Ifabèlle de Parme , petite fille du Roi , avec Par- 
chiduc d'Autriche ,, nls aîné de l'Empereur & de 
l'Impératrice -Reinr>dë Hongrie. Cette cérémonie 
fut renoùvellée à Vienne le é oôobre fiiivant , jour 
de rentrée de la pnncçfle dans cèts^çapîtale. 

La ville dé Montréal & tout le Canada fe rendent *i 
aux Anglois« 

Le Roi donne la première audience au fieur Panv* $4 
phili, nonce du Pape. 

L'archevêque de Paris fait la cérémonie de la dé<* ^. 

dicace de l'églife paroiffiale de Chpifî-le-Roi , en 

présence du KoiyafCfté des ^Archevêques d'Arles, ié 

Tours i de Befançon ^ de Touloufe &• d: Albv , flc 

des évéques de Grenoble , de Chartres ^ d'Orléans » 

de Meaux , de Metz & d'Autun. Tous les prélats 

confécrateurs , les évéques qui avoient af&flé à 1^ 

cérémonie « êc les deux agens du Clergé , eurent 

l'honneur de dîner avec Sa Majefté. 

A Madrid . Marie- Amélie de Saxe , reine d'Efpà- 27^ 
*■ j .. * • 
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t^^ |«e , inttni âgée- iflè tr^te-^dnà an*. 

1%-ineè AtitrlchièAQêVlp^^iiiin^dée pafr fe général 
Lafcy , entre (Uii* Jîéi^'v& <û*t cettfe Viîlc â coû- 
tribiitîoti. 

16. Cotnbat de RWîtfbètfjf ftr le fia*iRWh, dâh^le* 
quel Itfs PiraïKjois, fbuJlW <>rdre« di rtiât^rt de 
Càftrits', lieutenarit-générifl , ic^mpôrtèirUa Vidoire 
for le* Hanovriens , cattiéaikiàés J)ar le prince hé- 
rcditaîte de Brunfwipk ^ui fut /obligé , aprèi la dé- 
faite , de repaflcr le Rhjh- * de Ifever le Hégt de Ve- 
fW. Les brigades d' Atnrergrie , (?e Noi'mkndic , d'Ai- 
lace & de la Tour-^opin^ foinintent ptet^Ue (culef 
le choc des ennemis. 

31 j, À Londres , mort dn roi 4'Angléleyrê p Ocorge- 
Anguite il de Brunfwick ,'élefteii? d*Haht)Vrfe , âge 
6e foixante & dix-(ept an^ , laifiàtit fa côutûnne & 
fès états d'Allemagne à Geo^ge^Guiilaulrtic-lPrédé- 
tic, prince de Galles , fon petit-»fiis, âgé de lï ans, 
Kov« Zm Bataille fànglante près de Y^pgau en Saxe ^ entre 
les Autrichiens & les PirufSens , commandés par 

! leur Roi , dauffilaquellc ces dernifets etrëni l'a- 
vantage* 

29, M* le duc de Bourgosn.e reçoit \es (fétél^nies d» 

^ • • iMptérhe qui lui font adminiilréeâ par rirt>tiî dé 6a- 
rai , aupiônier de Sa Mjiieflé ; \^ Roi et ht Rtoine , 
•- - -jiarniih & marraine ♦ lui dpOttetit Ib jiom de'Louis- 
îofeph-XaVier, Ën^ite le ptittct reçut le îktréinent 
^confirmation par les mains de PéVèqA' âe Li- 
'Àîogts , fon précepteur > ^ûi en avoîit teçu tei pou- 
Tolri) de l'archevêque de Paris > le lltfiâémain il fit 
& première communion dans ùl chainbi^V^â fkaté 
nelui permettant pas d'étfetranl^Cnrté aâitrab* 
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Le Rqi fipfitfli^ Vév^'K 3'AiîXéitP à l'fiv&fcé de • J«Wt 
Lîfîeuxii.^'jéYéQue^ TfoyfC^ «celui d*Au^rrff vft 
Tabbe 4e P^Mi l'un ^ ^s aumonief 9 , i celui de 
Troycs. 

Mort (k te dachf i& i^ Modènc i Charlotte- Agli^ i<^ 
d'Orléans. 

. Les Angloif s>mp$irefu de la ¥tUe de Pondi- ^s^ 
chéry. 

Mort du maréchal duc de Belle- Ifle, ipînîftre $ 2 5» 
iêcrctaire d'état au département de la gueire- Le diiç 
de ChoiCèyl , (ècrjétaire d'état é^9 ^^ires étrangèf- 
res 9 quoique dans le fort des négociations , efi enr 
core chargé de ce i^iniilère? Le Roi donna ^u ms|- 
réchal d'Êiîrées le gouvernement de Mei;^ » Se îfi 
commandement .dans les trois évéchés , au marquis 
d'Armentièrcs. 

Arrêt du conftil , portant établiflensient d'une fo- * ^^f 
ciété d'agriculture dans )a généralité de Paris « coov 
pofêede quatre bjireaux diâribués à Paris i à Meaux » 
i Beauvai's k â $e|is, ne formant cepç^dapt qu'une 
ftulo fççiété , dont ions les membres ftront correP 
pondans entre eu^t^ ^Ujro»tYoix & féamce dans 
chacun des bureaux. 

jLe Roi 9 d^ns le ch^f^itre de l'ordrp <ia S. Efprit 2» 
de ce )0}it , nomme cofnmandeur de l'ordre l'eVé- 
que de Laon, (on aipb^^SSideur à Rome êc l'iiYcqa^ 
d'Orléans. 

A Coblentz , mon de Téledeur de Cologne « 4^ 
Cl émcnt- Au gufte-Marie -Hyacinthe de Bavière. H 
fut remplace le 6 avril par te comte de Konigfcg» 
grand doyen du chapitre de Cologne. 

Les Anglois prenaeiii à !§ Wxmct 9 Mahé fur la io« 

cote de Malabar. 

« ••• ■ 
JLu) ' 
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i^fu .Etabliflcment d'une fbciété d'agriculture cora-: 
Fén ^4 ^à(ée de trois bureaux > â' Tours , a Angers , & au 

Alans. ^ c 

.Ma» 21 £^ maréchal de Broglio met en déroute à Altzen- 
hayn près Grunberg ; le corps commandé par le 
prince héréditaire de Brônrwibk 9 le force de paflêr 
la rivière de TOhm^ f^it fur lui plus de deux mille 
prisonniers , & lui enlève treize pièces^de canon & 
dix^neuf draf>eaux , (ans avoir eu de Çz part plus ée 
cinquante hommes tues an blefles. Cette afiaire pror 
cura la levée du fîége de CafTel ; & l'évacuation de 
la Heflè , dans laquelle le prince Ferdinand avoit 
fait une irruption fubite le 1 3 février qui fuç d'aborà 
brillante fit devint enfûite fîinede à fès troupes. On 
chanta à Paris en VégtiCe Nôtre - Dame « un Te 
Deum (blemnel le preâiier avril en aâib|is de gra* 
ces de cet événement. 
^2. M. le duc de Bourgogne meurt à Vcrfeillcs fiir 
les trois heures du matin. 
Mars 27 Par ordonnance de ce Jour, le Roi augmente te 
^ -nombre des grand - Croix & dés commandeurs de 

Tordre de S. Louis ; fixe celui des grand-croix , 
ayant Gx niille livras de penfion , à vm^t- quatre ^ 
au lieu de treize qu'ils étoient 9 & celui des com- 
mandeurs , ayant trois mille livres , ^ cinquante a^ 
lieu de quarante qu'ils étoient. ' 

AnH» Le Roi rappelle les officiers du parlement de Be- 
fànçon qui étoient exilés ; nomme M. Fyot de la 
Marche, premier président de ce parlement y au lieu 
êc place de M. de Bonnes , que Sa Majedé fait con- 
ièiller d'état. M. de la Corée, intendant de Mon-, 
iauban , efk nommé à l'intendance de Beiançon ; Bc 
-^ M. de Gourgues , traître des requêtes , à l'inten- 

dance de Montauban. 
^ Les Anglois font une defcente à Qelle-ine , 8^ 
■ font rcpouflcs, . ' " • 
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Le Roi donne la première audience au comte de 
Czernichef , nouvel ambaflàdeur de la Czarîne. 

La cour des aydes de Paris enrégiOte une décla- 
rauon du Roi du 13 avril contenant un nouveau rè« 
glement pour Timpcfîtion , levée & recouvrement 
de la taille , & autres impositions accefibires. 

Le paflàge de Vénus, (ur le difque du (bleil , eft Juin 6^ 
obfèrvé avec beaucoup de foin à Tobfervatoire de 
Paris , 8c dans des pavs très-éloighés où le Roi avoit . 
envoyé à cet effet d'nabiles agronomes. ' 

Les Anglois ayant fait une (èconde defbente à ' 72 
Belle- Ifle , s'emparent de la citadelle , dont la gar- 
ni fon^ retire avec les honneurs de la guerre. 

Le parlement de Paris enrégiffare un édit portant r^; 
création de deux cens mille livres de rente , tanc 
viagères qu'héréditaires , fur Tordre du S. Esprit» 
au principal de deux millions prêtés au Roi par 
Tordre. 

MefHames Adélaïde 8c Vi^oîre de France partent jo« 
du château de Marly « pour aller à Plombières pren- 
dre les eaux minérales. Elles revinrent à la coup 
le 17 Septembre. 

Mefdames de France , Sophie 8c LouiP; Ce ren- s JuilJU 
dent à Paris pour la première fois, & font remues à. 
la porte de Téglift de Notre-Dame , par Tarche- 
véque de Paris , à la tête de Çbn chapitre. 
^ O» célèbre dans Téglife de Notre-Dame de Pa- 9^ 
ris , un fervice (ôlemnel pour le repos de lame de 
la feue reine d'£(pagne , Marie-Amélie de Saxe , au« 
quel M. le Dauphin , le duc de Chartres , le comte* 
de la Marche , mefdames , Sophie 8c Louife Se 
les caurs fupérieures de Paris affiftèrent ; Tévc- 
que de Senlis prononça Toraifbn funèbre de la 
Reine.. 

Le maréchal de Broglio attaque & force le vil- ' 15U 
lage de Filinkaufen j défendu par le prince Ferdi- 

Liv 
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^TjéiT Msdf B»i^ ce prince le reprit le lendemain dr fof^ 
let^ François de & récrier* \ 

Après cette aSàire , Us deux armées de Spubi(ê 
& de Broglip , qui $*étoîent jointes^ fe fêparèrent. 
Le maréchal die Soubirè renforça de quarante-deux 
mille hommes celle de Broglio qui écoit chargée^ 
de grandes opérations ; mais les projets qu'elle de- 
voit exécuter ne réudkent pas, & furent dérangé» 
p^les mouvemetïs de Tarmée ennemie. 

M# Pajot de Marcheval, intendant de Limoges « 
eft nommé à l'intendance de Grenoble, vacante par 
la déaiiffion de M. de la Porte, & M, Turgot à celle 
de Limoges. 
5ail.>x Le Roi tient Con lit de juflice au parlement > & 7 
fait enrégiûrer en (à pré|ènce un édit por»nt créa- 
tion de neuf cens mille livres de rentes héréditaire» 
fvLT les cuirs, à trois pour cpnt , 8c une déclaration 
portant prorogation pour deux ans de l'édit du 
mois de février tjSo , qui ordonnoit le paiement 
du troifôme vingtième , du doublement de la capi- 
talion pour les non taillables » & du triplement 
pour les financiers. 

Ces mêmes édits & déclaration furent enrégiihrc» 
le 31 à la chambre des comptes en préfènce du duc 
d'Orléans, affiftc du maréchal de Clermont -Ton- 
ner re,& de MM* de Brou & de Bernage , conlèil- 
lerS d'état ; & à la coui: des ay des de Parii , en pré- 
fènce de M. le comte de la Marche » prince du ûng, 
affilié du maréchal de Lautrec , k de MM. d'Â- 
guefleau , con^illers d'état. 
Aoàt« 6 Le parlement de Paris enreeifire une déclaration 
du Rpi , par laquelle il eA orponné aux (ûpérieurs 
des différentes mailbns des jéfîiites y de remettre 
dans iix mois au grefiè du confeil » les titres de leur 
étâbliflèment en France. 

Le même jour, le paiement rend un arrêt, fsm 
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lequel il reçoit le procureur-général , appelUn'" 
xomme d'abut de plufieurs bulles , brefs 8c confU- 
tutîons de$ jéfiiites» 

Et un ^cond arrét^ fur la dénonciation qui lui 
avoit été faîte, le S juillet précédent , de plu/feurs 
ouvrages de(dîts jéfùltes,. par lequel il condasine 
ces ouvrages à être brûlés par la main du bour- 
reau ; &, pour prononcer définitivement (ùr ce qui 
réfulte deldits livres > de l'enfeignement confiant & 
non interrompu de U doârine de la fociété^ & 
de rinutilité des désaveux Se rétraâations defdits^ 
jéfuites, joint la délibération à Tappel comme d^abus 
interjette par l'arrêt précédent : & cependant, par 
provifîon , fait défenfès à tous (u jets du Roi d'entrer 
dan^ ladite fbciété , aux prêtres de ladite (bciété « 
de les recevoir & de continuer leurs leçons publi- 
ques j Cous peine de (àifîe de leur temporel ; & i 
tous fujets du Roi d'entrer dans leurs écoles , pen, 
fions , liminaires & congrégations , fous peine d'être 
déclarés incapables de prendre aucuns degrés dans 
l'univerfîté , & de poflcder aucunes charges & oflFices 
civils & municipaux» 

Le Roi & le roi d'Efpagnc concluent un traité »!• 
ou paâe de famille , tant pour eux que pour le roi 
des deux Siciles, &. l'infant, duc de Parme, con- 
tenant XXVIII articles , par lesquels ils ctablilfcnt 
entre eux une alliance perpétuelle , convenant de 
regarder à l'avenir comme ennemie toute puifTan/ e 
ennemie de l'un d'eux, & (ê garantiffant récipro- 
quement tous leurs états dans quelques parties du 
monde qu'ils (oient (itués , fuivant l'état où ils fe 
trouveront au moment où les trois couronnei fie 
le prince de Parme Ce trouveront en paix avec les 
autres puifTances ; s'obligeant de fe fournir les (C" 
cours nécefTaires, de faire la guerre conjointeir.en?, 
& de ne point faire de paix féfarée l'un de rnauc. 
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I7^i< Ce traité porte encore (ûppreffion du droit d^au^ 
baine , en fareur des fujets dey rois d'Elpagne & de 
Sidle; & convention exprefle que les (ujets det 
trois Couronnes jouiront 9 dans ieurs états récîj>ro- 
quest des mêmes droits> privilèges & exemptions 
^ueles nationnauXf par rapport a la navigation & 
au commerce, fans que les autres puiffances de 
l'Europe puilTent être admises à cette alliance de 
famille ) ni prétendre, pour leurs (ujets ^le même 
traitement dans les états des trois couronnes. 

Les ratifications de ce traité furent échangées le 
S'ièptembre. 
Aoûcip Paflâgedu Welèr à Hoxter, par le maréchal de 
Broglio. 

Le comte de Choifèul, ambafladeur du Roi à 
Vienne, Se plénipotentiaire au congrès d'Augfbourg j, 
€&. fait minière d'état , & prend (eance au confeii 
d*état« 

Edit, par lequel le Roi crée une charge d'au- 
monier ordinaire : Gl majellé la donne à Tabbé de 
Sain te - Aldegonde. 
$fpt« s A Londres , le roi d' A ngleterre époufe la prînceflê ' 
de Mecklenbourg-Strelitï. 
^^^ Le maréchal de Thomont meurt à Montpellier r' 
le commandement de Languedoc > qu*U avoit , efi 
donné au duc de Fitz- James; & le régiment de 
Clare , au duc de Thomont ^ (on fils* 
«KO, Mort de M. Rouillé , mmifire d*état , à l'âge de 
fbixante-treize ans. Il avoit été fiicceffivemeiit (è-^ 
crétaire d*état de la marine, & des afF^res étran- 
gères: il s'étoit démis de cette dernière charge , a» 
moîsde juillet 1757. 

Rupture des négociations qui fè fai(bient pour I^ 
paix, entre la France & l'Angleterre, depuis le 
^6 mars. Les Anglois n'ayant pas accepté les pro- 
portions du Roi, §• Majeflé envoie au fieur Stanie^^' 
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tnînîftre d'Angleterre, des paflepom pour retour- nbi- 
ner en Angleterre ; & ordre au èeur de Bufly., foa 
jniniftre â Londres , de revenir en France. 

Le marquis de Conflans , détaché par le mare- ** -P^ 
' chai de Soubilè , en Ooft-frift > s'en^pare de la ville 
d'Embden ; en fait la garnifbn ^ q^i étoit toute 
Àn^loifè , prifbnnière de guerre. 

Dans le même ten^ps , le marquis de Viomenîl 
f 'étoit emparé du comté de Diéphold , S avoit pé- 
nétré jufiju'à Ho/a , & brûlé les magafîns des enne- 
mis* Ces di^érentes opérations , exécutées par Us 
ordres & les détacfa^mens du maréchal de SoubiCè , 
£ren^ beaucoup de rnal aux ennen^is- 

Le général Laudon prend par e(calade la ville de J®» 
Schweidnits , en Silé/îe , & iàitl^ garnilbn Pruflien- 
ne , & le major-général Zaflrow qui la commandoit , 
prifbnniers de guerre. 

Le prince de Condé » décaché de l'armée de Sou- }• Oft, 
bife , prend la ville de Mepperl , après quatre jours 
de tranct^ée ouverte ^ & fait la garnjlgn prifbnnière 
de guerre. 

En Angleterre , le fieur Pitt fè retire du minif^ 6. 
tère ; & le roi d'Angleterre nomme , à la place de 
(ècrétaire d'état des af&ires étran^rères , dont il étoit 
revécu , le comte d'Egremont. 

Le comte de Lufàce, à la tête d'un détachement io,| 
de l'armée ÏFrançoife, s'empare de la ville de Wol- 
fenbutel , fip en fait la garnifon prifbnnière de 
guerre. 

Le Roi donne les fbeaux à M.Berrier , fècrétaire 1 3, 
d'état de la marine ; réunit le département de la ma- 
rine i celui de la guerre , qu'avoit le duc de Choi- 
feul ; & remet celui des aflfeires étrangères au comte 
de Choifeul , miniflre d'état, ci-4cvant ambafTadeuc 
à Vienne. 

M. de Brou , confèiller Vétat, efl admis , par Je 
Rqî , au çonfeil àcs dépêches, 
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i7^'« M. Pineau de Lucé» Intendant d'AKàce, eft fait 
pôobre, conff iller d'état. 

Ordonnance du Roi, par laquelle Sa Majefté In* 
corpore les régîmeni^e cavalerie, pour les former 
tous de quatre elcadrons. 

Xe gouvernement de Mçnt-Dauphîn , vacant par 
la mort du marquis de Clermént-d'Amboilê » eSt 
donné au duc ic Laval* 

Le baron de Sc^eSèr , ambaflâdeur de Suède « a 
fn première audience du Roi , 8c lui préftme 
(es lettres de créance» 

T5, Le prince Clément de Saxe , frère de madanif la 
dauphine, arrive à Verûîiles. 

it. Les cérémonies du baptême font (îhpp)éées par 
rarchevcque de Narbonne , grand âDmpnier d« 
France , a M. le duc de Berry » & a M« le comte dé 
Provence, Le roi de Pologne , éledeur de Saxe, 
parrain, repréfcnté par M. le duc d'Orléans, 8c 
madame Adélaïde, marraine, aommprfnt M. lo 
duc de Berry , Louis-Augufte ; de le roi de Pologne, 
duc de Lorraine , repréfcnté par le prince de Conti, 
avec madame Vidoire , marraine , nommèrent 
M. le comte de Provence , Leuis-Stàniflas Xavier. 

*^» Les mêmes cérémonies furent (ûppléées le len- 
demain à M. le comte d* Artois , & à madame^ M* le 
comte d'Artois fut nommé Charles ^Philippe , au 
nom du roid'Efpagne , par M. le duc de Berry , 8c 
par madame Sophie* Madame eut pour parrain S: 
marraine , M. le duc de Berry 8c madame LouUè » 
qui la nommèrent Marie- Adelaïde-Xavtèrc. 
N*r. 5 Ordonnance du Roi, portant fuppreflîon des cent 
compagnies franches de la marine * & incorpora- 
tion de ces troupes dans les régimens de Royal- 
Marine, Vieille-Marine, & Royal-des-Vaiflèaux» 
pour ^rvir également (iir terre & fur mer. 

«£• Il parut f en Bourgogne » furies quatre à cinf 
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heures du matin , dansTaîr un phénomène rc'étoit TtTiT* 
un globe de feu , qui paroifibit aux yeux , de la Novcnié 
ÇroiFeur d'une* tonne ,. de laquelle (brtoient , avec 
des éclats fèmblables au bruit iu canon , des feux 
<îui s'élançoicnt de tous c6lés, & qui tomboien» 
jufqu'à terre ; il en entra même dans quelques 
tnaifbiiS) mais (ans caufèr aucun mal, ni aucun 
incendie. 

Les états de Languedoc , àfftmblés à Montpellier , 2 tf. 
par une délibération glorieûftpôUr la nation, & 
qui fait connoître reQ)rit patriotique dont elle cft 
animée , arrêtent d'offrir au "Rôi un vaiilèau de ligne 
de foixante- quatorze pièces de canon. Cet exemple 
efl auditôt fuivi par les plus richei particuliers du 
royaume, & par tous les corps dé Tetat. Les (îeijrs 
de Montmartel 8c de la Bordé , banquiers du Roi ^ 
de Pangé & de Boullongne, ti^foriers de Textraûi;- 
dinaire des guerres ; Michel & le Maître , tréforiert 
de l'attillerie ; Marquet Se de Bourgade , entrepre- 
neurs de? vivres de l'armée , (è réunirent , & don- 
nèrent leur foumifllon pour un vaîfleau de quatre- 
vingt canons. Les compagnies des receveurs-géné'^ 
raux , des fermiers -généraux , des payeurs des ren- 
tes , les fîx corps des marchands de la ville de Paris , ' 
la ville de Paris elle-mcine , les états de Bourgo- 
gne, les adminiftrateurs des jpoftes de France, la 
chambre de commerce de Marfeille, les états de 
Bretagne , le clergé , tous firent leur (bumiffion 
pour donner au Roi , chacun un vaifTeau de ligne 9 
plus ou moins fort, fi'lon leurs facultés. Un zhié 
aufli efficace annonce aflêz les reflburces qu'un Roi 
de France , chéri de lès peuples, peut trouyer dans 
le cœur de fes fujets, 

La province de Languedoc , qui a donné ce bon 
exemple, & a eu Thonneur de l'invention, avoit 
déjà, en 1744» marqué (b*: zèle , en donnant au 
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1701. ïloile régiment de Septimanié qu'elle entretient» 

Ces frais. 
29N0V. Déclaration du Roi, portant prorogation ^cs 
quatre fols pour livre des droits des fermes. 
' ^* La commiffîoh dlu cpnfeil , établie pour examiner 
les conâitutioni des jéfuités^, ayant defiré d'avoir 
l'avis des evcques de France 5 éx archevêques & fix 
évéque^ àvoieht été rioniméi pour donner leur ayît 
fîir les quatre pointa (iiivans : i^. de quelle utilité 
font les jéfuites en France, relativement aux différen- 
tes fondions auxquelles ils (ont eraiployés: *•• quel 
eft leur enlèignement fiir lei points *de dodrine 
conteftés; le régicide, led^ opinions ultramontai- 
nes , les libertés de l'églife gallica«è , & les quatre 
articles du clergé : 3**. quelle efi leur conduite dans 
l'intérieur de leurs maifons ; & quel ùftge ils font 
de leurs privilèges, vis-à-vis des évcquè* & des 
curés : 4^, comment on peut reniédier aux încon- 
Véniens dé l'autorité éxcéflive que. leur générât 
exerce fur ceux qui CQmpofêht la (bcîété. 
jXètm. Première aflèmblée'de doùie prélats , fîir cette 
à(¥àire. 

Ordonnance du Roi , portant augnientatioii de 
trois brigades dans le corps Royal d'Artillerie. 

Ordonnance , portant règlement pour le^ régi- 
mens de cavalerie. 
1 7* \ Les RufTes prennent , par capitulation ^ la vîQe de 
Colberg fiir le roi de PrùfTe. 

Ordonnance de police pour la ville de Paris, 
par laquelle il éfl ordonné que toutes les enfèigne^ 
& étalages des marchands boutiquiers qui excèdent 
ks bâtimens dans les rués , feront 6tées » ou du 
moins appliquées contre les murs , pour la sûreté 
des paffans, & rembjéliflêment de la ville, qu'elle* 
cffuiquoîent. 
'is. Le chitelet de Paris enrégidre la comnliffionqui 
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& été donnée par le Roi « pour înftniire Se juger 1761* 
le procès de piu/îeurs officiers civils 8c militaires^ . 
accufês de prévarication, concuflion & brigandage 
dansl'exercice de leur emplois au Canada* 

Lettres-patentes par lesquelles le Roî zatotiCc *' ^^ 
rhôtel royal des Invalides ^ à faire un emprunt de 
trois millions : elles furent enrégiftrées au parle- 
ment de Paris , le quatorze janvier ûiivaBt. 

i 7 6 2^ 17^». 

Le Roi reçoit chevaliers de l'ordre du ûînt-Ef- i.Janr* 
prit le cemte de Choifèul , (ècrétaire d*ccac des 
affaires étrangères , & nomme le marquis de Gri- 
maldi , ambaiTadeur d*£Q)agne » pour être re^i au 
premier chapitré du deux février* 

Le comte de Fuentes , ambafladeur d*E(pagne i 
Londres , le retire de cette cour 9 après avoir donné 
pne déclaration par écrit des cauCès du méconten- 
tement de ion maître > 5c de Tordre qu'il a re^ de 
fe retirer. 

A Londres , le roi d'Angleterre fîgne la déclaration 2; 
de guerre contre l'Efpagne. 

A Péieribourg , mort de rimpér;|trîce de Rulfie , 5. 
Elifkbeth Petrowna , âgée de cinquante-un ans* Le 
duc de Holftein-Gottorp,.ron neveu» fuccède à û 
couronne , (bus le nom de Pierre. IIL 

M* le Dauphin fait la cérémonie de revêtir de 
Tordre de la Toi(bn d'or ^ le duc de Choifeul^ que 
Je roi d'Efpagne en avoit gratifié , en reconnoiflànce 
des foins que ce minifhe s'étoit donné pour la con-< 
cludon du pade de famille entre toutes les branches 
de la maifon de Bourbon* 

Lé Roi fait une réforme dans la marine^ donne 
ci(tt grades aux ofEçifrs confervés» & augmente 
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leurs appointemenf pour les mettre en état de A 
ibvtenir convenablement , fans être entraînés % en 
fpCznt leur (èrvice, par des vues d'intérêt* Sa-Ma- 
jf fié fit, peu de jours après, une pareille réforme 
<]ans les oficiers de plume , pour augmenter du pro- 
duit de leurs appointemens ceux des officieri 
^•épée. 

io. Le Roi donne la barrette au cardiiud de Choi- 
feul. 
Fév, I Le prince Conôantin, cardinal de Rohan,éYC- 
quê de Straibourg J reçoit la barrette des mains 
du Roi. 

Le duc de Chartres & le marquis de Câfiries (ont 
nommés chevaliers de l'ordre , dans le chapitre 
de ce jour* Ils furent reçus le jour de la Pente- 
côte, 
If* A la Martinique , le Fort Royal , affiégé parles 
Anglois , fe reiid par capitulation c la colonie %na 
fa capitulation le fbpt; <Sr le âeur de la Touche, 
gouverneur, qui s'étoit retiré au fort S* Pierre, 
le rendit le treize. Après cette conquête ^ les An- 
glois n'eurent pas de peine à s'emparer des iâes de 
la Grenade & de S« Vincent* 
7. Mort du maréchal de Maillebois , âgé de quatre- 
vingt ans. Son gouvernement d'Aliacc fut donné 
âu duc d'Aiguillon ; ic le commandement au maré- 
chal de Contades. 

2 3 » A Péterfboucg , le comte de . Woron20W , grand 
chancelier de Ruiïie . aiTemble chez lui les mtniftres 
des couri de France, de Viennent de Pologne, ft leur 
déclare que Sa Maietié ii«ipériale eft préjcede (kcrifier 
iès conquêtes pour le biendela ]^aix, Se les exhorte 
i faire de leur part> tout ce qui efien leur pouvoir 
pour l'accomplifrement d'un ouvrage û important 
êc G falutaire* Le Rot fit ^'re par Ton minière à 
Vienne une réponfe i cette ouverture du Caar , par 

laquelle 
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laqticUe il rafluroit qu'il étoît prêt à écouter favo- 'vjôu 
rablement toutes les propofitions qui tendoient â Février^ 
une paix Iblide & honortble ; mais el^ agiflant tou- 
jours de concert avec fes alliés* Les RufTes ^ au con- 
traire, (è réparèrent , le vingt-quatre mats fuivanl , 
de Tarmée Autrichienne > avec laquelle ils étoien: 
combinés dans le comté de Galt£ ; & ^^uelques mois 
après , ils fe joignirent au roi de Frufle. 

Le duc de Lhoifeul eft re<^u par le Roi colonel. 4 Martel 
général des Suilles& Grifons , à la tête du régiment 
des gardes Suiflês. Sa Majeâé lui avoir donné cette 
charge 9 fur la démidlon de M. le Comte d'Eu qui 
€n étoit revêtu, 

A Vienne , rarcWducheflè , époufe de rarchiduc ^^i 
Jofeph , & petite fille du Roî » accouche d'une prîn- 
cefle. 

Echange entre le Roî 5c le comte d'Eu ^ de la prin- t n 
cipauté de Dombes ^ cédée au Roi par le comte a Eu» 
avec le comté de Gifors \ les autres terres ve- 
nant de la fuccefiion du maréchal de Belle-Ifle ^ 
& la terre d'Armainvilliers, données parle Roi» 
en contr'échanger La déclaration du Roi > portant 
union de la principauté de Dombes à la couronne » 
fut regiârée le trente août au parlement de Dombes* 

Le parlement de Paris enregiâre unédit du mois a#j 
de février, portant création de trente mille aâions 
ou parties de tontine de quarante livres chacune » 
avec accroidement « en faveur des matelots Fran- 
çois ou étrangers à fon fervice, par lequel le Roi -^ 
leur facilite le moyen d'acquérir ces aâions en arr 
gent ou. à crédit (ur les trois premières années de 
leurs appointemens. 

Mort de M Germain- Louis Chauvelin , ancien i Atr; 
garde des fceaux de France, ancien minière & (c- 
crétaire d'état des aflU étrangères ; il étoit âgé 
de foixantedix-huf*^ "•'' 
IL Paniu 
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17^*» Les Suédois & les Pnifficns convienhent d'unB 

Avr, 7 ^{benfîon d*armes pour deux mois. 

*2* Le duc de Villequier ; fils du duc d'Aumontt 

prête (èrment entre les mains du Roi pour la charge 

de premier gentilhomme de la chambre » dont Con 

J>ère ëtoit rctétu^^ dont Sa Majefié lui a accordé 
a (urvivance; 8c le duc de Chatillon» pour celle 
de grand fauconnier de France , dont le duc delà 
Vallieire , Con beau-père , efl revêtu. 
!»»• M. le comte de Provence , étant parvenu à Tâgt 
de (èpt ans, eft remis par Sa Majefié enue les mains 
du duc de Lavauguyo;, gouverneur des fils de 
France > & des autres otfïders prépoCs pour leur 
éducation , & pour leur comnagniei. 
Mai T* Ouverture de Tailèrtiblée du clergé , convoquée 
pQur donner au Roi un (ècours d'argent pour la con^ 
iîiiuationdélaguerrft.Elie détermina, le onze, de 
«tonner au Roi un don gratuit de (èpt millions cin) 
•cens mille livrés, & d*un nuliion pour contribuer 
fiu rétabMement de la marine. Elle finit Ces leances 
lcvin«-fêpt. 
'f^ Le iloiv four la première fois tient Con conlèii 
privé ) autrement le confeil des parties pour Tad* 
mimftration de la juftice» préfidé ordinairement par 
le chancelier pour Sa Majefié. 
y* . En Poitttgal, la ville ae Miranda Ce rend aux EJf* 
paçnols» 
^ r , . Le Roi nonfime Tabbé de Bourdeille à TEvéché de 
^ Tulles , vacant par la démiffion de Tabbé Thierry , 
que le Roi y avoit nommé d*abord> Se qui en re- 
mercia Sa* Majefié. < 
Iso* Le Roi & la Reine tiennent à Verlailles, fiir les 
fonts de baptême le fils du comte de Starfaemberg» 
ambaflâdeur de la cour de Vienne. 
'^4* Mefdames Adélaïde & Viâoire partent pour aller 
aux eaux de Plombières; elles revinrent le neuf 6p« 
tcmbre» 
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A Parme) Pînfent-duc feit la cérémonie de rc- Tjélm 
vêtir le prince (bû fils de l'ordre du S. Elprit, ffbe itjm^ 
le Roi lui avoit envoyé ptr le £eiir de Perfeville, 
liufifierde Pordre« 

A&ire de Grébenfiein) on imitrement , de Vil* ^4^?- 
'lemfhdc , entre Pamlée det alliés 9 commandée par ^* ' 
le prince Ferdinand , & Parmée Françoifè , com- 
mandée par les maréchaux d*Efirées Se de Soobifè» 
dans laquelle plûfîeurs corps des François furent 
maltraités , entre autres^ les grenadiers de France > 
' les grenadiers Royaux te le régiment d*Aquitaine« 
Ils perdirent environ deux mUle prifonniers. 

Ce même jour une e&adre de deux yaifïï^ux de 
ligne & de deux frégates feulement > commandés pat 
le chevalier de Ternay , arrivé à la baie des Tau- 
reaux, dans Pifle de Terre-neuve ) y débarque quinze 
cens hommes, (bus les ordres du comte d'Hauiïbn* 
ville , qui s'empare de la placede S* Jean , de Plaî- 
fance. Se de toute Pifle; mais les Anglois la repri- 
rent le^x-huitlèptembre. 

En Rnffie , Pempereur Pierre III ed détrôné* 9 ïuîH; 
L'impératrice Catherine , fbn époulê, ed reconnue 
fouveraine de toutes les Ru(Iies;.& le prince, fou 
fils , eft déclaré fixccefleur à Pempire. 

Le 3 1 Juillet , les Ruilès qui étoient à Paris prê- 
tèrent ferment de fidélité à cette princedè , entre les 
mains du cointe de CzernichtWs ambaJIàdeur dq 
Ruflîe, 

Arrêt du parlement de Paris > qui Ju^e Pappel 4 Xo(bt 
comme d*abus , des bulles $ brefs , conftitutions , Se 
règlemens de la (bciété, dite de Jefus : déclara 
qu'il V a abus; diiTout cette (bciété; fiiit défen(es 
aux Je(uites d'en porter Phabit , de vivre fous Po- 
béifiance du général Se autres (iipérieurs de ladite 
fociété; d'entretenir aucune correfpondance avec 
eux , dirt âfmçAt » ni ipdireâemcnt ; leur enjoint 

B<1 iV 
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i fis^. de vuîder les itiaîfbns qui en dépendent , & leur fai< 
Août» dèfenfes de vivre en commun*, ré(èrvant d'accorder 
â. chacun d'eux ^ (tir leur requête, les penfions alî* 
mentairesnéceïïàires, &leurînterdirantde peuvofC 
pofTéder aucuns canontcatf , bénéfices , ckaires , oo 
autres emplois à charge d'ame ou municipaux» 
qu^en prêtant préalablement le ferment porté audit 
arrêt. 

Cet arrêt avoit été précédé de plusieurs autres qui 
avoient interdit tous leurs collèges du refibrt du 
parlement , & avoient ordonné que ces collèges (ë- 
roîenc à l'avenir tenus par de nouveaux maîtres choi* 
£s & infUtués par les o£Sciers des bailliages & (ené^î 
chauffées des lieux. 

Le parlement de Rouen avoît pareillement proC 
crit& diflbut le régime 8c la fociété des jé(uites, par 
Tes arrêts des douze février & vingt un juin ; & celdi 
de Bretagne , par (es arrêts des dix , douze & vingt- 
un mai, 

;z i. Dans l'ifle de Cuba , la ville de la Havane , aux 
E(pagnols » capitule & Ce rend aux Anglois y le fore 
Moore , fa principale défenfe » ayant été emporté 
d*afîàut. 

Il 5. Mort de M. Berryer, garde des fceaux. Le^Rpi 
les donne à M. de Brou, doyen des confeillersâ^étau 

jft^. En Portugal , la ville d'Almeyda (è rend aux ET- 
pagnols , après huit jours de tranchée ouverte. 

Mort de Tarchevêque de Rheims , Arntand-Julel 
de Rohan^Guémehé. Le Roi nomma à Xà placi 
l'Archevêque de Narbonne , Charles-Antoine de la 
Roche- Aimon , grand aumônier de France , qui fut 
remplacé à Nirbonne par M.deDillon archevêque df 
Touloufe. 

jso. Bataille de Joanntfberg, en Hefle, près les Sa- 
lines de Friedberg , gagnée fur les alliés par l'ar- 
mée des maréchaux d'Eârées &dc Soublte» La dh 
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Irifion commandée par le prince de Condéeutlaplus iy6u 
grande part au (ùccès. Ce prince avoit déjà eu un 
avantage le i$ fur le priace héréditaire de BrunC- 
wick , mais moins importï^nt ^e celui-ci* 

Ouverture des états de Bourgogne. Ils offrent des i Sepej 
ce jour au Roi un vaifTeau ie cent canons ; & le len- 
demain ils donnent trois millions de don gratuit. 

Le duc de Nivernois part pour aller négoder la 4* 
paix eh Angleterre j comme minière plénipoten- 
tiaire du Roi. Il s'embarqua à Calais (Urle yack qui 
avoit amené le duc de Betfort , minifh'e du Roi d'An- ' 
gleterre , & arriva à Londres le douze. Le duc d« 
fiedfort arriva à Paris le dix. 

Le château d'Amènebourg Ce rend par capitulation i U 
aux troupes du Roi; la garnison Angloife fut faite 
prifbnnière de guerre. 

M. de Brou prête ferment en qualité de garde i Oâob» 
des Iceaux. Sa place de con(èiller au con(eil royal 
àes finances, fut donnée à M* de Courteille> inten-, 
dant des finances ; celle >ie confeiller au confeil des 
dépêches» à M. Dagudlèau'deFrefne; & celle de 
concilier au confeil royal des finances , à M. d Or- 
xneflbn, intendant des finances, auquel ie Roiac- 
eorda auffi les entrées de fà chambre. 

En Siléfie, la ville de Schweidnits Ce rend aux 9» 
Pruffiens , après une défenfè de deux mois ^ demi, 

M. Dubois de la Mdthe efl nommé vice-amiral 13; 
du Ponent. Cette place étoit vacante par^ la mort 
de M. de Barrailh. 

M. Baftard , maître àes requêtes , prête ferment 1 «• 
entre les mains, du Roi pour la charge de premier 
président du parle ment de Toulouft. 

Le comte de Choifèul , miniftre des affaires étran- i Nov». 
gères , efi déclaré par le Roi ^ duc Se pair de Fran- 
ce , fous le nom de duc de Praflin. Il fut reçu en 
cette qualité au parlement le 10 décembre» 

Milî 
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: 762* Lsi ville de Caflel (ê rendit ce jour-lâ aux ennemi' 

£ar capitulation t la garnifon Françpife en Cottit 
bre , 6c avec lés honneurs de la guerre. 
Leduc de Praflin, minifire du Roi, le marquis 
de Grimaldi , ambaf&deur d'Efpagne , & le duc de 
Betfort , ambafiàdeur plénipotentiaire du roi d'An- 

fleterre , fignent à Fontainebleau lès préliminaires 
e la paix conclue entre la France , TEfpagne 8c 
l'Angleterre , en ving-fix articles , qui font : - 

i^* Ceflàtion des bofiilités par terre Se par mer 
entre les lu jets des trois puiflànces* 

***• Ceffion par le Roi à celui d'Angleterre , de 
TAcadie , du Canada & du Cap-Breton, 

3*^. Confirmation à la France , de la pêche de h 
morue fur les côtes de Tifle de Terre-Neuve , fie 
même dans le golfe de S« Laurent , mais a la dis- 
tance de trois lieues des câtes appartenantes aux An-* 
glois , & de quinze du Cap-Breton« 

4^. Les Anglois cèdent au Roi lesifles de Saine 
Pierre & de Miquelon. 

^9^ Les ville & pdrt de Dunl^-erquè (èront mis 
dans l'état fixé par le traité d'Aix-la-Chapelle , âç 
par les traités antérieurs. 

é*"* Les états des deux puiflànces en Amérique 
feront fixés par une ligne qui partagera le fleuve du 
Miffiffipi en deux , depuis (à naiilànce jufqu*â la nou- 
velle Orléans , qui eft réfervè i la France ; la droite 
\ du flelive à la France , & la gauche , à l'Angleterre. 

7*^. Le roi d'Angleterre refiitue à la France U 
Guadeloupe , Marie- QalaAte, laDefirade , la Mar- 
tinique & Belle-lHe. 

8®. Le Roi cède i l'Angleterre la Grenade & les 
Grenadins, ficconlènt au partage des ifles neutres ; 
(Ravoir, Sainte- Lucie pour le Roi, S. Vincent, K 
Pominîque & Tabago pour l'Angleterre. 

9?f Le roi d'Angleterre reftituc à la France l'ille 
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I5ç Corée , & le Rqî cède le Sénégal à TAngleterre. if 6%^' 

lo^*. Les deux puiflàncei fe reitituen% récîj^ro- ^ovenu 
quemeat toutes les conquêtes faites aux. Indes orien- 
tales, 8c le Roi renonce aux acquittions qu*il a 
&ites (ùr la câte de Coromandel depuis Tannée 
1749. 

II®» L* Roi refiitue Tifle dç Minorque aux An- 
glois. 

Il®* Le Roi refiitue àTéleâeur de Hanovre, au 
Landgrave de Heflè & au comte de la Lippe toutes 
les places occupées par Ces troupes. 

13*. L'évacuation réciproque detoutes les places 
en Wefiphalie , fiir le haut 8c bas Rhin , & dans tout 
l'Empire ; 8c jpromeiTe de ne donner aucuns fècours 
aux alliés réciproques des deux puiflânces engagées 
dans la guerre d'Allemagne. 

14*^. Les troupes de France évacueront les villes 
d'Ofiende 8c de Nieuport. 

.15**' La décifîon des prifts faîtes réciproquement 
fur mer par les Anglois 8c par les Efpagnols, lêra 
jugée (èlon le droit des gens, pa; les juges de la 
nation qui aura fait la capture. 

i6\ Les Anglois démoliront les fortifications 
qu'ils peuvent avoir dans la baie de Honduras ; 
mais ils pourront y prendre du bois de campéche. 
^ i7®. Le roi d'Éfpagne fè défifie déroute préten- 
tion au droit de pécher de la morue au banc de TerrC'^ 
Neuve. 

i8^. L^Angleterre rend Tifle de Cuba m rpi 
d'Efpagne. 

19*^. L'Efpagne cède à l'Angleterre to^t ce qu'elle 
pofsède à l'efi 8c au (ud-efi du Mi(Cffipi« 

zo9. La paix efi déclarée commune avec le Por-* 
tugal ; en conféquence , ceflâtion de toutes les ho(^ 
lilités 8c évacuation de toutes les places occupée^ 
par les Efpagnols* 

H lu 
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~ij6u ***• Rcftîtutîon générale de toutes les ptacet 
|ir»vçm« occupées ps^r le$ troupes Françoifes & Efpagnoies^ 
ds^ns quelque pays que ce (bîc 

zi^. Dé/ignation des termes pour les reflitution$ 
êc évacuations des places» 

>3**. Confirmation de tous les traités antérieurs. 

14®. & 25°. Rcflitution réciproque des prifon-» 
tiiers , ain/î que des vaifTeaux qui pourroicnt être 
\ pris dans les tems défignés fuivant la diitance des 
lieux. 

2^®. Les ratifications des pré(èns articles feront 
cjçpédiées 5ç échangées dans un mois « du jour de 1^ 
fîgnature. 
7« M. Bertjn , contrôleur général des finances prend 
féance auconleil comme miniftre d.*étac. 
'*5» Ordonnance du Roi /portant réforme des régî- 
mens d*infanterie de Béarn , ^ainaut, greffe j ïa, 
J^îarçhe-province * Brie, SoifTonnois, Iflede France » 
Royal-lorraine , Royal-Çarrois Se Royal-Canta-i 
bre. Le Roi , par cette ordonnance, accorde de« 
pèhfîons aux officiers , à proportion de leui^ gradeSi^ 

Lettres patentes portant établifTement dans la 
ville de Paris d'une nouvelle halle au bled , fur le 
terrein où étoit ci- devant Thotel de Soiffons , 5ç 
d'une garre pour les bateaux ay-deffus de Thopital. 

Le duc de Praflin efi nomnié à la charge de lieu-> 
tenant-général en Bretagne , vacante par la mor^ 
du duc de ÇhatiUon ; & le niarquis de Monclare y 
fils du duc d'Ayen , au gouvernement de Vannes en, 
Bretagne. 
P<«t 10 Ordonnance , par l;^quçllele Roî fait une grande 
réforme dans (ks trçupe^, fiç réduit fon infanterie à 
dxx-neuf régiment de quatre bataillons , yingr-deux 
4e depx Isaiaillons , & fi^ d*un bataillon. Ordonne 

3 "lie tous les régjmens porteront à l'avenir des nomsi 
Ç prQYÎncç, f pw mieux çgntWYçr la mémoire 4^ 
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buff aâions ; Ce réfervc de nommer à Tavenir le« \j6z. 
lieutenant colonels & les majors; crée une caifTe & DScemb» 
un trcfbrier pour chaque régiment ; fine les enga- 
gement de ^Idats à huit années au lieu de hx ; 
établit une demi-folde & un habillement pour ceux 
<)ui ne fe retireront qu'après avoir (èrvi le temps de 
deux engagcmens , & une (bide entière pour ceux 
qui en auront feryi trois , avec le choix de la poner 
chez eux , ou d'être reçus aux invalides ; augmente 
les appointemens des officiers , fur-touten temps de 
guerre; fe charge des recrues & armemens dont les 
officiers étoient auparavant chargés; & enfin , or- 
donne que tous les régimens d'infanterie Françoife 
feront à l'avenir vêtus de blanc , à rexfeption de 
celui des gardes Lorraines^ 

Par d autres ordonnances de ce mois , le corps 
df s Carabiniers , de quarante compagnies, fut ré- 
duit à trente : celui des grenadiers de France fut 
établi fur le pied de quarante huit compagnies , de 
cinquante grenadiers chacune, ^ 

Le régiment Royal-Corfe fut réformé & incor- 
{pré dans'Royal-ltalien. 

La cavalerie fut réduite à trente régimens , non 
cpmpris celui des carabiniers. 

Les eompàgnies des gardes Fran^joifts furent ré- 
duites de cent quarante hommes à cent vingt-fîx. 

Les régimens d'infenterie Allemande furent ré-» 
4uits à deux bataillons, â l'exception de celui d*Al- 
face , établi fur celui de trois. 

Les dragons furent réduits à dix-(^pt réeimens. 

Le Roi récompenfe les (êrvices du maréchal d'Ef *^« 
trées , par un brevet de duc» 

L'abbé de Noé cô nommé à Tévéché de TEfcar. 

Edit, wr^'^* *^ ' ' "«ï^lit l'office de tréfo- 
rîtr généra ^ - - ^ fupprimé en 



iB6 JocritNAL; ntiS^QKlytilià, 

1 176J. ï 7 ^-5^ 

î«nv# r £c Roi nomme chevalier de l'ordre du S.EfprIe 
le prince de Lamballe , fils du duc de Penthièvre. jÙ 
iut reçu le deux février. ' 

Le duc de Pra/Iin préftnteau Roi le marquis dV^p* 
beterre, nommé par Sa Majeflé, ambaŒideur à 
Rome. 
i* *• Le Roi nomme Tabbé de la Cropte de Cfaanterac 
àrévcchéd'Alcth. 

La Czarine ayant fait, le 21 novembre 176% » une , 
déclaration en forme de reverCàle , que le tîtr^ im- 
périal n*app^neroit aucun changement au çérémo*- 
nial ufîté entre les cours c^ France & de Ruffie. Le 
Roi , par une déclaration publique , accorde à cett& • 
{>rinceflè le titre Imjpérial, & le reconnoit eh elle 
comme attaché au trône de Ruflie. 
Ï7. A Liège , '• cardinal de Bavière, printe & évê- 
que de cette ViUe , meurt âgé de cinquante - neuf 
ans. 
FéTt 2 Le Roi nomme Pévéque de Condom ^i Tarche- 
véchéde Touloulè; & l'abbé d'Auteroche, vicaire- 
général du diocè(è de Cambrai , à l'évéché de 
Condom. 
3fi Le parlement de Paris enregifire , i®;un édit du 
Roi , en date du préfent mois , portant un règle- 
ment pour les collèges qui ne dépendent pas des 
univerfités , Se dont Iç nombre avoit été fort aug- 
menté à l'occafîon de la deflitution des ]é(uites, par 
lequel Sa lUajefié les foumet » pour le fptri(uel à la, 
jurifdiâion des Ordinaires ; & pour le temporel , à 
celle des cours & juges des lieux , & fous leurs or- 
dres i un bureau compofê de l'évéque « des princt; 
paux magiilracs du lieu ; & des notablest \ 
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2®. Des lettres-patentes concernant radmînîftra- i7^3« 
don des biens & revenus eccléfîafHques « attachés Fçvficr* 
aux établifTemens des jéfuites, par lefquelles Iç 
Roi la confie à réconomie féquefire des bénéfices 
du royaume , à collation royale , pour faire prpcé-" 
der , ju(qu*à concurrence de leur revenu annuel ,. 
aux réparations des bâtlmens qui en dépendent , & 
payer fur le produit delclits bénéfices les (bmroes 
néceflàires pour (lippléer à la (ùbfidance des collèges, 
établis , au lieu deMits jéfuites. 

3*. Des lettres-patentes pour l'abréviation des 
procédures , & la diminution des frais dans la dif- 
cuflion des biens des jéfuites. 

La paix eft (ignée à Paris entre le Roi, le roi lo Fêté 
d'Efpagne & le roi de la Grande-Bretagne » par le duc 
àç Praflin , lècrétaire d'état des affaires étrangères , 
le marquis de Grimaldi» Se le duc de Bedfort, mi* 
nifires plénipotentiaires des trois puiflànces* 

Le roi de Portugal accède a ce traité , par un aôe 
particulier , figné Te même jour par Dom Mello de 
Cafiro {bnambainideuF& plénipotentiaire. 

Par ce traité , qui contient zy articles , i^. la paix 
eu rétablie entre les quatre puiflànces ; *<*. les a«- 
ciens traités (ont confirmés ; 3^» les prifonniers ren- 
dus de part Se d'^autres » en foldant réciproquement 
les avances faites pour leur fubfîfiance & entretien ; 
4^. le Roi renonce à (es prétentions furTAcadie, 
cède en toute propriété au roi d*Angleterre, le Ca- 
nada , rifle du Cap Breton & les ifles du golphe Sf 
fleuve de S. Laurent ; 5 ^« la pêche & la (echerîe dd. 
la morue ed confirmée aux François (iir une partie 
des cotes de Terre-Neuve, &,dans le golphe de Saint 
Laurent , à trois lieues des côtes Angloifes; le roi 
d'Angleterre cède au Roi ^ en toute propriété , les 
ifles de S. Pierre Se de Miquelon pour les pécheur^ 
Fran<|0is ; 7^* une ligne tirée au milieu du fieuvQ 
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' ' Miiïiflîpî , dans toute (à longueur , (èra la lîmlte dcf 
»/ • ' territoires François & Anglois , la nouvelle Orléanf 
Février, yeftant cependant à la France dans (on entier ; 8**. les 
iflesde la Guadeloupe « de Marie Galante ft de la 
Defîrade, de la Martinique & de Belle- Iflc (ont 
rendues à la France ; 9^. le Roi cëde à l'Angleterre 
celle delà Grenade & des Grenadins, & partage les 
ifles neutres « en forte que S. Vincent , la Domini- 
que & Tabago (ont â TAngjeterre , & Sainte- Lucie 
à la France; lo*, Tifle de Gorée eft rendue à la 
France, qui cëde à l'Angleterre la rivière de Séné- 
gal & les comptoirs en dépendans; 11?. refHtution 
réciproque par les rois de France & d'Angleterre àt^ 
comptoirs & places (ùr les c6tes de Coromandel & 
d'Orixa; iz<>. Tifle de Minorque & le fort S. Pkî- 
lippe (ont rendus par le Roi au roi d'Angleterre; 
13**. la ville aie port de Dunk rque feront tox% dans 
l'état ^Y.k par le dernier traité d'Aix-la Chapelle ; 
140. re(Utution des places & pays occupés en Alle- 
magne par la France ,15*^. l'évacuation des places 
de Clè ves , Vefel , Gueldrcs & autres lieux appar- 
tenans au roi de Prufle , eflflipulée pour le 15 mars» 
avecpromeflê réciproque de ne point fournir de(è- 
cours aux alliés; i^*. le (brt des pri(es faites en 
temps de paix fera décidé par les cours de juâice » 
félon le droit des gens, & des traités; 17*. dans la 
baie de Honduras, appartenante àrEfpagne,1e roi 
d'Angleterre fera démolir \tt ouvrages & fortifica- 
tîons qu'il y a fait faire ; & il (èra permis aux Anglois 
de couper & de tranfportsr du bois de teinture & 
de Campéche, (ans trouble de la part des E(pa- 
gnols; i8^« le roi d'Efpagne (è défîfte de (es pré- 
tentions à la péch© de Terre-Neuve ; i^^, reftiti)- 
lion par l'Angleterre à TEfpagne de l'ifle de Cuba 
& de la place de la Havanne ; lo^. cc(fion par l'El^ 
pagne à TAngleterre de la Floride & de Ui)aie d» 
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Penfàcola ; z 1 ^. les places ptiCes en Portugal par les 17^). 
. Efpagnols 5c les François, feront rendîmes ; ti**. tous Février* 
les papiers pris avec les places , (èront rendus ré- 
ciproquement ; 13*^. tous les pays & territoires q^î 
pourroient avoir été conquis de part ou d*a*2tre « 
non compris dans le préfènt traité , rendus refpeâir- 
vement ; 14*. fixation des époques pour les difie- 
rentes reftitutions 8c évacuations ; 15^- tous les 
états du roi d'Angleterre , comme éleâeur de Brunf- 
vrick-Lunebourg , (ont compris & garantis par ce 
traité ; z6^. promeflê d'obCcrver 8c faire ob(èrver 
par les fujets relpeâifs des puiflànces les conven- 
tions du traité ; 27^. les ratifications du traité (èront ^ 
échangées au plus tard dans un mois. 

A Kati/bonne, la diète der£mpire,en accep- u»^ 
tant la déclaration de Tlmpératrice-Reine , qui âiC" 
penlè les états de l'Empire de tousfècours ultérieurs, 
permet aux états de rappeller leurs contingent» 
Cette neutralité avoit été ménagée par la médiation 
de la France» 

Le traité de paix entre l'Impératrice âc le roi de isi 
Prude y €& (îgne i Huberfbourg , en Saxe , par leurs 
plénipotentiaires relpeâifs, de même que celui du 
roi de Pologne & du roi de Pruilè. 

Par le premier , la Siléfie refte au roi de PruifTe ^ 
& le comté de Glatz lui efi refiitué par T Impéra- 
trice- Reine. Et par des articles fêcrets , le roi de 
Pruiïè promet (à voix à l'archiduc Jo(èph , lors de 
réleâion du roi des Romains , & à l'archiduc qui 
épouCèra laprinceflèdeModene, pour l'expeâative 
des états de Modene. 

Parle (ccond, le roi de Pruflc s'oblige d'évacuer 
Se de refljncr wutt» les places qu'il occupe e n Saxe ; 
^ b r-* W »•<«■ établie pour faire la li- 

mitr J I de Saxe & de Bran- 
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X'262. Ordonnance du Roi , portant réforme d'Une pâp 

Mar« 1. t.ît des troupes légères « par laquelle le Roi con* 
ièrve feulement quatre légions de ces troupes 9 ^"^ 
voir la légion Royale, celle de Flandres , celle de 
«Haynaut & celle de Conflans , outre les régfmens 
des volontaires de Clermont ^deSoubife, & fait 
plufietirs rè^lemens pour la discipline de ces troupes* 

AthI z. Déclaration du Roi par laquelle il eft défendu aux 
corps & communautés des marchands de anirànsdii 
royaume , de faire aucun emprunt » (ans y être au- 
torifés par lettres-patentes. 
^» A Londres^ le comte de Bote» premier lordd^ 
-la trélbrerie, -Se le chevalier François d*Ashwod « 
chancelier de l^chiqiiier , fe démettent de leurs em- 
"plois , & le roi d'Angleterre nomme à ces denx em« 
plois le fieur George GréenvîUe. 

Ce même jour ^ la (àHe de l'Opéra de Paris e& 
conliiméepar le feu, avec unepartie de l'aile du 
palais Royal qui y tenoit« 
, !)• Les forées de la vallée d'Af^e, enBéarn , dmàs 
lesquelles il y avoit beaucoup de bois propres pour 
la marine, avoient été miles en coupe par les or- 
dres du gouvernement , & le G ave avoit été rendu 
navigable dans un cours de vingt-quatre lieues , hé-* 
ceflaire pour le trahfport : le premier convoi de 
mâtures arrive à Rayonne par cette voie , conduit 
parle fîeur Détigni , intendant de la province , fous 
la direâion duqu.el tous les obftades que l'on avoit 
cru ju(ques-là invincibks , avoient été (tirmontés« 
Ce convoi fut re^ dans la ville au bruit du canon êc 
aux acclamations de tous les habitans. 
17* Le comte de Guerchi^ nommé parSaMajefié^ 
ambafladeur en Angleterre , au lieu du duc de Ni-» 
vernoisqui revenoit^ après avoir conclu la pair, 
eft préfenté au Roi en cette qualité. 

Mai il*. Le Roi tiemt à Paris Ton lit de jufiice» ^y ÙH 
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(nregifirerim iàk qui ordonne « i?« k dénombre- ijéXm 
ment des biens-fondi dn rojanme , pour panrenir i Mji^* 
établir les impoQûorn dans une jaÂe propottion ; 
z«. la prorogation pocr ûx ans de degx Vip gt î éaei 
& des deux ibis pour livre du dixième , deiqadf 
le produit dn premier TÎngtîème fera porté à b 
caiue des amortiflèmens , pour être eu^loyé an 
rembour&ment des dettes de Tétat ; flc le produit 
du (ècond ft des deux fols pour Hnelèni porté an 
tréfbrroyal; 3*.laceflâtion dutroffièmeTingtièm» 
& des ooublemens flc triplemens de capitttion; 
4** rétabiiftment d'un fiuème loi pour lirrv fur 
les droits des fermes ; 5*« ^ cofmssatioB fuC^'en 
l'année i770,des dons gramits des rilksac bourgs 
du royaume. 

1^' Un iêcond édit pour la tt^uidation des âet' 
tts de rétat^ qû ordonne que toutes lesrentes êc 
charges feront rembouiiZes fur le pied du denier 
Txn^ du produit aânél, & les restes viagères fur 
le pied qu'elles ont été couftitnécs , flc les tontines 
par daflà ft divifions. 

Enfin, une déclaration qei rétablit le centième 
denier & deux fols pour livre de plus , fiûfânt avec 
les quatre anciens, fix Ibis pour livre de droits 
d'iofinuation fur les immeubles fiâifs dans les cas 
d'aâes tnnû^à^ de propriété p même fiir les dona- 
tions entre- via & temmenudxcf des biens mobi« 
liers» & aflûjettit aux ^oits d'amortiffinnent ces 
mêmes effcî»^ lor^'ilf feront acquît par les gens 
de main-morte* 

Le Roi a depuis retiré cette décbratiofl f fitr kf 
repréft aurions des cours* 

Arrêt du parlement de Paris 9 qui ordonne que les JaSaf# 
faetrii^ de diéolMfe êc de médecine de cette ville» 
dof»-*^-«« *'**É*^ ii«(MÎqnederînocularion 
df j^ N m aâÉê on inconvé* 
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niens d'icélle, êc s'il coftvient, la permettre^ fa 
défendre ou la tolérer ; Se cependant , pat proyîfîoB» 
fait défen fes de pratiquer Tinoculation dans les vil- 
les & fauxfcourgs du refibrt de la cour ; & aux per» 
fbnnes gui auront été inoculées « de communiquer 
avec le public depuis le jour de leur inoculation 
jufqu'au délai de âx (èmaines après leur guérifon. 
*^» Déclaration du Rbi , par laquelle , pour éviter les 
(lirprifes dans la perception des rentes viagères , il 
cft ordonné que tous les certificats de vie feront 
fignés par les rentiers « autant qu'il fera poffible » 
& contiendront une déclaration expredè de leurs 
noms y furnoms 9 âgé^ qualité , profeffion 8c demeu- 
re, àTcfftt de quoi ils lèront tenus de Ce préfèntar 
devant les juges royaux ; 6c dans les pays étranger») 
devant les mirtiflres du Roi. 
laïiUi^ LebarondeBreteuil, minière plénipotentiaire en 
Ruflfse , eu nommé par Sa Majeilé » fon ambaflàdcur 
en Suède. 
oa.4# M. Feydeau de Br®u» garde des (beaux , s*éta8t 
démis de cette place , entre les mains du Roi » Sa 
Majefié remet les iceaux à M. de Maupeou » ci« 
devant premier pré/îdent du parlement de Paris« 
5- A Drefde » mort du roi de Pologne, éledeur de 

Saxe. 
2^. M. Mole, premier préfîdent du parlement de 
Paris , s'étant démis de cette ch^irge , M. de Mau- 
peou , préfident à Mortier , fils du garde des fceaux, 
a qui le Roi Tavoit donnée , prête ierment entre les 
mains de Sa Majeflé* 
jo. L'abbé de Laftic , cvéque de Comminges , cil 
nommé à Tévcché de Chaalons fur-Marne } l'abbé 
d'Ûfmont , comte de Lyon , à Tévêché de Com- 
minges; Tabbé de la Chateigneraye , aumônier du 
Roi , à celui de Saintes > & Tabbé de Narbonne* j 
Lara , à celui de Gap, „• i 

^ Sflt ;] 

1. . * ! 



Snr la déioiffioii do dnc flf ViliercH- , j^ tfa^*it> "TST^ 
corde an msa^uis es XïbtrDj ^ &r jktvsj; , j^ ^ji»;^ 
▼ernemem de k rilk de Ly0i: ^t/^^untmn^srni- ^ 
Villeroy la place de lieifteciir. '^*:wst^, -^ ^^ ^^i^p. 
vin ce 9 dont é margnif de^'ilrtTî>^ «vr s^s^^r^j,^ 

Lccoîl^ de lÀftenx^ éc tum ^. i^jv^i^^ '^ >'ltai?- 
collègef UB5 ezercioe 9 ï^ror. x'w^îhfi^t^st <k^^ i$, 
collège de Louis 1^ Qtaeat ^ v»r t^vt^^^^^^i^ft^ ^^k^ 
regifirécf ce jour an par fej w in: fi^'^cr^î. 

Le parlement entegiBst ^ i0ttr;^ ^^1^ ^.»yf#^ 
lettres-patentes 9 yortàin ^K^^ifw^n' ^îh.i* jp^^l ^^^y^,- 
niôratecTf des collège* , ci- ôev*at ^dîei >,t ^' ^^ 
jéfoites 9 ar les ty-nàks dç lei*« tf-ç^K^tn. 

Le Rx» Aomme i*évé9iiede V^^A^e > Vi-wK^,^ 
Micon. 

A Vienne, rardiiducbeflê MaKk 4:;ià>*ti. 4^ 
BoQfbon 9 inÈuitf i^Eipagnc 9 y^^^^/ti^: ««: i'^4t^ 
jnenrr de la petite verok# 

Le parleiDemdeFafistffifc^iftf^ »*<»^ -O^UfiiUv» >X^ 
du Boî conoemam if i^ad^foe^^KT^J , L: A^^i^^ 
tion ft rembourîeinent d^ d«l«-0<t i tut , <î<#«M*i^ 
for les reprciéntatkmsde^ <.OiW , *« M«Kfj^^ut^<^ 
df s édkf du mois de ««li pr'é-';/.o^*#* ^^^i- JL*<jueik 
le Roi fiippriœeiectmjèiiie ^«i^-r tuUi k^i <uilit 
de yuâict^ fyr !« «nitjetivks (iàik , CiuikMèt \^ 
dotée des riogdènw* ^ d^ i/CKO** <it j viik* ^ ^ 
prend des arrangemeri^ pvjK k *<mU/i*riciéKiit <i(;^ 
dettes de Tétat* 

Le même Jow « k |wk1«ik>ik ^nrigi^r dt^ kt- , c^^^ 
tres-patemes^ponafHmhli^Hi^ïmduiM: <.v«iuiit'- ^ 

£on compolec de m^ifUau^ , pvur rfr^k^iui^ti kj 
moyens de parvenir ;» Uflfr sncilkMre Mluiiiiilir^vii 
des finances, 

L'inteodaflc 4ii Cm«^« ^ plufknf^ oftckr* oui i>o* 

a 
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mens d*iceUe, êc s'i( convient « la permettre ^ fa 
défendre ou la tolérer ; Se cependant , pat proyifîoBf 
fait défen fes de pratiquer Tinoculation dans les vil" 
les & fauxbourgs du reilbrt de la cour ; & aux per* 
fbnnes gui auront été inoculées, de conam^niqucr 
avec le public depuis le jour de leur inoculation 
jufqu'au délai de lix (èmaines après leur guéri(bn. 
*^' Déclaration du Rbi , par laquelle , pour éviter les 
furprifes dans la perception des rentes viagères , il 
cft ordonné que tous les certificats de vie feront 
fîgnés par les rentiers , autant qu'il fera poffible , 
& contiendront une déclaration expredè de leurs 
noms y furnoms , àgc, qualité , profeffion 8c demeu- 
re, àTefïèt de quoi ils feront tenus de fe préfenter 
devant les juges royaux ; êc dans les pays étrangers, 
devant les mirtiflres du Roi. 
laïiUi^ LebarondeBreteuil, miniilre plénipotentiaire en 
Ruflfse , eu nommé par Sa Majeilé , fon ambailàdcut 
en Suède* 
Oft.4# M. Feydeau de Br®u» garde des fceaux , s*éta8t 
démis de cette place , entre les mains du Roi , Sa 
Majefié remet les fceaux à M. de Maupeou , ci« 
devant premier préfîdent du parlement de Paris. 
5- ADrefde, mort du roi de Pologne , éledeur de 

Saxe. 
J6. M. Mole, premier préfident du parlement de 
Paris , s'étant démis de cette ch^irge , M. de Mau- 
peou , préHdent à Mortier , fils du garde des fceaux> 
à qui le Roi Tavoit donnée , prête ierment entre les 
mains de Sa Majefté. 
jo. L*abbé de Laftic , évéque de Comminges , ti 
nommé à Tévéché de Chaalons fur-Marne ; l'abbé 
d'Ofmont , comte de Lyon , à Tévêché de Com- 
minges; l'abbé de la Chateigneraye , aumônier da 
Roi , à celui de Saintes > Se l'abbé de Narbonne- 
Lara , à celui de Gap, 

- Sut 
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Sur la déinîflîon du duc de VîUfroy , le Roiac- n^i* 
corde au marquis de Villeroy , Ton neveu , le gou- 
vernement de la ville de Lyon , & donne au duc de 
Villeroy la place de licutenam-géncral de h pro- 
vince , dont le marquis de Vilieroy étoit pourvu. 

Le collège de Lifieux, & tous les bour/îers des *^Non 
collèges fans exercice « font tranfportés dans le 
collège de Louis le Grand , par lettres-patentes en- 
regiftrées ce jour au parlement de Paris. 

Le parlement enregiftre ce même jour d'autres 
lettres-patentes, portant règlement entre lesadmi- 
niftrareurs des collèges , ci- devant defïèrvis par les 
jéfuites , & les fyndics de leurs créanciers. 

Le Roi nomme Tévêque de Vcnce à Tév^ché de 
AIâcon« 

A Vienne , rarcbiducheffe Marie -Eli ftbeth de 
Bourbon « infante d'Efpagne , princeffe de Parme , 
meurt de la petite vérole. 

Le parlement de Paris enrégiftre une déclaration *7» 
du Roi concernant le cad^Hre général > la liquida- 
tion & rembourfement des dettes de l'état, donnée 
fuT les repréièntations des cours, en interprétation 
des édits du mois de mai précédent , par laquelle 
le Roi fupprime le centième denier établi lors du lit 
de juftice , fur les immeubles fiâifs , diminue la 
durée des vingtièmes & des oârois des villes , & 
prend des arrangemens pour le rembourfement des 
dettes -de l'état. 

Le même jour , 1« parîeïnent enrégîflre des let- i Dec 
très -patentes, ponant établifîèment d*une commif- 
£on compo(e« de magifîrats , pour examiner les 
moyens de parvenir à une meilleure adminiftr aiion 
des finances. 

L'intendant du Canada, & plufîeurs officiers qui lo* 
étoient fous Ces ordres dans cette colonie , font con- 
damnés par jugement en dernier reffort des officiers; 
IL Partie. N 
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17^3* du châtelet, commiffaires du Roi , à un banniflè* 
ment perpétuel du royaume, pour crime de pécu- 
lat ^ 5r i de groffes amendes éc refiitudons envers 
le Roi* 
Dec* Il M. de Laverdi , confêlller au parlement , efi 
nommé par le Roi, contrôleur-général des finan- 
ces, fîir ladémilGon deM« Bertin, pour lequel Sa 
Majeflé rétablit la quatrième charge de fècrétaire 
d'état, quiavoit été fiipprimée. 

17» A Drefdc, Frédéric-Chrétien-Léopold , élcdeur 
de Saxe , fih du feu roi de Pologne , meurt , n'ayant 
régné que deux mois & demi. Son fils aîné , Frédé- 
ric- Augufte , âgé de treize ans, lui fuccède. 

**• Le parlement de Paris enrégiftre une déclaration 
du Roi,. du 2 5 mai précédent, portant perraiflion 
de faire le commerce & le tranfport des grains de 
toute efpcce , de province à province , fans payer 
aucuns droits. 

* S», Le Roi nomme l'abbé de Lorry , grand-vicaire de 
Rouen , â l'évcché de Vence, 

Arrêt du parlement de Paris , les chambres 8c 
les pairs affemblés , par lequel un décret du parle*» 
ment de Touloufe , donné contre le duc de Fitz- Ja- 
mes , efl cafté comme rendu par juges iscompé- 
tens» 

— — - 17^4' 

17^4. 

J«v. I, Lg comte de Saulx Tavanncs, chevalier d'hon- 
neur de la Reine, Iç chevalier de Muy , lieutenant- 
général des armées du Roi , Se menin de M, le 
dauphin, le comte du Châtelet-Lomont , ambaffa* 
deur de France à la cour de Vienne j êc le comte 
d'Eflaing , maréchal de camp , font nommés dans 
le chapitre de ce jour » chevaliers de l'ordre du (kint« 
^prit. 



T>V RHÔNE OÉ LotJIsXVé IpJ 

L*abbé de Juigné efi nommé à révcché de Cbaa- 1764* 
lon-lur-Marne« 

Le parlement de Paris, affiftc des prince* Bc des *o Ja«n 
pairs , a}ant arrcté des remontrances au Roi, au 
ïù-et des ve »ations exercées contre plusieurs clafftf 
du parlement , & notamment contre celle de Tou- 
loufè , par lefquflles ilexpofe les loix qui fixent let 
bornes de la puiiïànce civile , & les ayant préfên^ 
tces ce jour-là au Rcî^ Sa Majefté, en réponfc» 
déclare au parlement qu'il n'a point d'autre inten- 
tion que de régner félon lés loix & les formes fâgc- 
ment établies , & de conferver à ceux qui enfontlet 
dépo/itaires & les minières, la liberté des fonâiont 
qu'elle leur afTure , & lui en remet une déclaration 
en forme authentique , par laquelle il ordonne l'exé* 
cution de fa déclaration du 2 1 novembre précèdent, 
impofè un filence ablolu fur ce quis'efl pafTé , rela- 
tivement aux objets qui y ont donné lieu ; & défend 
à Ces procureurs généraux dans Tes cours d'en fairo 
aucunes pourfuites* 

Cette déclaration fut enrégifirée au parlement le tÙ 
lendemain vingt-un, 

le Roi réunit , par arrêt de fbn confèil , la direc- 
tion & la fur-intendance des haras des provinces de 
Normandie, Limoufin & Auvergne , a la place de 
grand écuyer de France. 

Ordonnance du Roi , portant nouveau traitement •'• 
êc règlement pour le régiment des gardes Françoi- 
fcs s par laquelle le Roi le charge , pour l'avenir, det 
recrues Se congés des fbldats , Se établit des ca^ernet 
dans Paris pour leur logement. 

Le comte de ^aulx Se le chevalier de Muy font 1 fêté 
reçus chevaliers de l'ordre. 

Arrêt du parlement de Paris , par lequel il eftor- il* 
donné qte tous les ci-devant jéCuites, dans le reflbtt 
delà cour, prêteront ièrmenidanakiotaine • de ne 
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point vivre dclbrinais en commun ^ ni feparément 
fous l'empire de l'inïUtutfic des conftitutiont de leur 
fociété^ de n'entretenir aucune correrpondance dî- 
reâe^ ni indireâe , en quelque forme & manière 
, que ce puiflc être, avec le général ,1e régime, 8c 
les Supérieurs d'icelle , ou autres perfonnes par eux 
préposées , ni avec aucuns membres d'icelle réfîdans 
en pays étrangers, dç de tenir pour impie la doc- 
trine contenue dans le recueil des aiTertions , ten* 
^ dante à compromettre la sûreté de la per(bnne Sa- 
crée des rois* 
ff» Ordonnance de règlemens pour les invalides , par 
laquelle le Roi donne le choix aux officiers &: lol- 
datsqui font à Thotel y d*7 refter ou de fe retirer dans 
leur pays, avec un traitement convenable & propor- 
tionne au grade de chacun. Ce règlement eâ utile, 
non-feulement pour débàrraflèr l'hôtel des invali- 
des , devenus plus nombreux par la dernière guerre , 
mais encore pour repeujpler les campagnes de les 
provinces , & y faire naître Tcmulation. 
Muri f Arrêt du parlement , par lequel it eft ordonne , 
qu'attendu la perfévérance des ci-devant jéfuites à 
ne pas abdiquer un inftitut pernicieux , contraires à 
la sûreté des rois , à la tranquilité de l'état, ceux qui 
n'ont pas fatisfait à Tarrct du vingt-deux février pré- 
cédent , ou à celui du 6 août 1761 * &, en consé- 
quence , prêté le (èrment qui y eft exprimé , ne 
feront plus reçus à le prêter, font déclarés-ne pou- 
voir plus réfîder dans le royaume ; & en confêquence» 
leur enjoint d'en (brtir dans un mois , du jour de la 
publication de l'arrêt, fous peine d'ctre pourfuivis 
cxtraordinairement. Cet arrêt avoit été préparé , Se 
fut fuivi de tous les arrangemens néçeiïàires 'pour 
Suppléer au fervice qu'ils fkiSbient dans les différen- 
tes villes , pour i'inflruâion de la jeuneSIè : le Ro| 
même pourvut à leur fubfîilance » par une déclara^ 
tiondudeuxavriJi / 
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te Roi donne audience aux député» du parlement 1754. 
it Rouen, reçoit leurs remontrances; &, par Gl lo Mars 
réjponfe, ordonne à fon parlement , qui s'é toit dé- 
mis de Ces fondions au mois de novembre précé- 
dent , de les reprendre ; Sa Majefté déclarant qu'elle 
veut que les' deux arrêts du confêil 9 qui avoient été 
tranfcrits fur les regiftres, en vertu des ordres don- 
nés au duc d'Harcourt, fbient annullés; i i'eièt de 
quoi elle enverroit une déclaration pour abolif tout 
cequis*eft paiTé. 

En conféquence de la réponfè du Roi, le parle- 14» 
ment de Rouen reprend fes fondions , & enregiflre 
des lettres-patentes en forme de déclaration du Roi» 
par lefquellfs le Roi annulle Êc révoque les deux 
arrêts du confèil, qui a voient donné occafîon aux 
démiffions. 

A Francfort, l'archiduc Jofeph , fils de Tempe- »7« 
reur, eft élu roi des Romains paryle collège des 
éleôeurs. La cérémonie du (acre de ce prrnce (è fit 
le trois avril fuivant* La nouvelle en fut notifiée au 
Roi par le comte de Diétrikftein; 8c le comte de 
Choi(êul 9 menin de M. le Dauphin , alla compli- 
ter ; de la part du Roi ^l'Empereur êc le nouveau 
roi des Romains.^ 

Lettres patentes portant établiilèment du collège 7 Avrif« 
royal de la Flèche pour deux cens cinquante gentils- 
hommes choifîs 9 nommés & entretenus par le Roi ,~ 
pour y être inftitués dans les belles-lettres, Ôc pafTer 
oe-lâ à l'Ecole militaire à Tage de quatorze ans, ou 
continuer leurs études dans ce collège , s'ils (ont 
deflinés à l'état eccléfiafiique ou à la magifirature* 

Déclaration du Roi , portant règlement pour les 
plombs des toiles de coton 8c toiles peintes.l^lle fut 
enrégiftrée à la cour des Aides de Paris , le quatre 
juin. • 

A Péterfbourg , les plénipotentiaires du roi de 

Niij 
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Pruflc, rimp(^ratrice de Ruffi concluent un trajté 
d'alliance dcfen/îve entre les deux puifïànces. 

La niarquifède Pompadour , dame du palais de' 
la Reine, meurt à Verdiilles à Tâge de quarante- 
deux ans, 
Mâî. I Madame la dauphîne accouche à deux heures du 
ihatin à Verfâilles, d'une princefle qui eft baptifée 
lemémeiour, Hans la chapelle du château ^ &nom- 
jnée Elifîbeth-Philîppe-iVlarie Hélène , par IVl. le 
duc de Berry , au nom de Pinfant dom Philippe ;5c 
par madame Adélaïde, au nom de la reine d*E£^ 
pagne douairière. 
>^* Le Roi nomme Tabbc de Choifèul, archevêque 
d'Alby , à l'archevêché de Cambray , vacant par la 
mort de l'abbé de Saint-Albin. 
itf. Le Roi donne au prince de Tingrî la compagnie 
des gardes du corps , vacante par la mort du mare* 
chai du Luxembourg , & Con gouvernement de Nor- 
mandie, -au duc d'Harcourt. 
30* Le cardin9l.de Bernis eft nommé à l'archevêché 
d*Alby , & l'abbé de Saint-Tropez à l'évéché de 
Sifteron. 
Suin z« La chambre des comptes de Paris enrégiftre un 
édit du mois de mai , portant création d'un (èptième 
office d'intendant des finances. M. Langlois, con- 
fêiller au parlement , en fut revêtu. 
.!• La comtefTe de Narbonnc eft nommée dame d'a- 
tours de Madame. 

L'abbé de Durfort , aumônier du Roi , eft nommé 
â l'évéché d'Avranches. 

Le maréchal de Clermont-Tonnerre obtient la 
lieutenance-générale du Dauphiné , vacante par la 
mort du marquis du Mefnil. 
!• Le parlement de Paris reconnoît par un arrêté , le 
droit des membres des autres j)4riçmen$ , de prendre 
féance dam fei aiTembléet • 
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Déclaration du Roi , portant exemption de tailles 1 764* 
& autres importions pour le« marais qui feront àeC- i^ivùn% 
féchés. 

La compagnie dés Indes affcmblée « rétrocède a« i *• 
Roi le port de TOrient , les côtes d* Afrique & les 
ifles de France & de Bourbon. De fa parr , le Roî 
lui remet les douze mille adions & les billets d'em- 
prunt dont il étoit en poiïedion) & lui laiiïe la li- 
berté de prendre à fon gré , & fans Tafliftance d*au- . ^ 
cuns commifTaires royaux , les arrange mens & les 
moyens les plus convenables pour le rétabliflement 
de fon commerce : en confequcnee, cette compa- 
gnie devenue libre, nomme (yndics, & arrête le 
plan d'adminiftration qu'elle entend fuivre. 

Le Roi envoie ordre dans tous les ports de fon Juillet, 
royaume d'établir (ur fcouiles vaifîèaux la machine 
diliillatoire proposée par le fieur PoifTonnier , méde- 
cin de Sa Maiefté, pour deflalër l'eau de ijHpipr» 

L'utilité & TefFet de cette eau avoientKTvérifiéf 
& reconnus^par les expériences faites à bord du Bril- 
lant , fous les yeux du ccm':e d'Eftaing , gouver- 
neur de Saint-Domingue, du fîeur Magon, inten^ 
dant de cette ifle , & de tous les officiers qui les 
avoient accompagnés dans leur paiïâge à Saint- 
Domingue. 

Edit , par lequel le comtticrce des grains eft ren- 
du entièrement libre , (ans qu'il (bit bejfbla de per- ^ . ; 
miffion pour les faire entrer ou (brtir du royaume « 
en payant (eulement un droit d'un pour cent pour 
rentrée du froment ,n $c de trois pour cent pour 
l'entrée des feîgles & menus crains , ne défendant 
Texportation par les ports & lieux (îtués fiir la fron* 
ticre , que lorlque le prix du bled aura été porté 9 
pendant trois marchés confecutifs ^ à la (bmme do 
douze livres dix fols le quintal. 
Cet édit fut enrégidré au parlement ie i«« 

NÎT 
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Déclaration du Roi , portant fufpenfîon pendant 
trois ans des privilèges des commenfàux de la mai- 
Con du Roi ; & que les officiers de judicature ne joui- 
ront d*aucune exemption de taille , qu'en faif%nt 
résidence dans le lieu de rétabliiTemen^ de leurj 
offices. 
If 5. L'évéque de Senlis prête (èrment pour la charge 
de premier aumônier , dont Tévcque d'Autun l'eil 
démis en fà faveur. 
it. M. Amelot , maître des requêtes, cft nommé i 
l'intendance de Bourgogne ; M. Rouillé d'Orfcuîl» 
intendant de la Rochelle , à celle de Champagne > 
& M. le Pelletier , maître des requêtes , à celle de 
la Rochelle. 

Aoftt }• Déclaration du Roi contre les mendians. 

' 10» Le Roi établit par deux ordonnances, la manière 
dont les congés des officiers de Tes troupes doivent 
être diflj^és, pour qu'il en refle toujours au corps 



tredifl^wés, 
un nonllSqûiffifant. 
Le parlemen 



parlement de Paris enrégiftre un édit portant 
règlement pour l'adminidration municipale des vil- 
les & bourgs du royaume. 

M, Bignon , confeiller d'état , bibliothécaire citt 
Roi , 8c commandeur de Ces ordres , eâ élu prévôt 
des marchands de la ville de Paris. 

»*• Mort du comte d*Argenfon , ancien minifire;^ 8c 
Secrétaire d'état de la guerre. 

Z99 Le Roi nomme l'abbé de Bourdeilles » évéque de 
Tulles, â révêché de Soiflbns , vacant par la mort 
de l'abbé de Fitz-James ; & Tabbé de Saint-Sau- 
veur , grand- vicaire d'Amiens , à l'évêché de 
Tulles. 
Jcpt, I Le parlement de Paris déclare , par arrêt , que les 
abbayes dé S. Vincent , du Mans » S. Sulpice de 
Bourges , S. Martin de Secs , S. Alire de Clerment^ 
& de Chenal -Benoit > qui étoient depuis long-tempi 
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pofTédéeSjpar les religieux Bénédiâins qui y nom- 17^4» 
moienc par éleâiofi , dévoient être , 8c (êroient à 
Tavenir à la nomination du Roi. ^ 

La cour des aides de Paris enrégîftre des lettres- i SepçJ 
patentes , portant établiflèment d'un tribunal légal 
dans ]a ville de Saumur, compofê de magiftrats de 
ladite cour des aides , pour juger prévôtzuement & 
en dernier reflbrt les procès des contrebandiers & 
fauflàuniers qui infeftent les provinces d'Anjou ^ 
Poitou , Berry & Nivernois. 

M. de Laverdy , contrôleur-général des finances , *• 
eft élu par l'académie des in (cri prions , académi* 
cien honoraire , au lieu du feu comte d'Argenfbm 

A Varfovie , Staniflas - Augufte Poniatowski , ^ 
grand pannetier de Lithuanie , eft élu roi de Polo- 
gne. La cérémonie de fbn couronnement Ce fit le 
vingt- huit novembre. 

Ce jour , le Roi pofè la première pierre de la 
nouvelle églifè de (àintr Geneviève à Paris, *" 

Le prince Colonne, archevêque de ColoiIe« non- 9» 
ce du pape , fait (on entrée à Paris. 

Mort de Jean -Philippe Rameau» célèbre mufi- '*• 
cien & composteur. 

Le gouvernement fait publier deux nouvelles or- i4» 
donnances du Roi pour ia marine , par lesquelles 
le Roi rétablit le garde de capitaine de frégate , 8c 
y nomme cinquante lieutenans de vaiflèau. 

Le Roi nomme M. de Blair , intendant de Valen* * » H«Tt 
ciennes » à l'intendance de Strafbourg , vacante par 
la mort de M. de Lucé ; & M. Taboureau , maître 
des^ requêtes , à celle de Valenciennes. _ 

Le marquis de MaijUac , lieutenant général des tf» 
armées navales , & ci-devant (ccré taire d'état de la 
marine , eft nommé vice-amiral â la place du fea 
comte du Bois de la Mothe. 

M. Hocquart, intendant de la marine à BreA , cil a. 



ao2 Journal historique 

176/^ nommé à l'intendance des clafîcs ; & M. de Clugmi 
ci-devant intendant de Pifle Saint-Domingue, i 
l'intendance de Breft. 

L'évéché de Coutances eft donné à l'abbé de 
Talaru. 
I>cc. !• Le parlement de Paris enrégiftre un édit du moîi 
de novembre, par lequel il eft ordonné que }a fo- 
ciété des jéfuites n'aura plus lieu dans le royaume, 
permettant néanmoins à ceux qui la conipoCbient 9 
de vivre en particulier dans les états dû Roi , fous 
l'autorité fpirituelle des Ordinaires des. lieux , en 
fe conformant aux loix du royaume. 

Le parlement , en enrégiftrant cet édit , a rendu 
un arrêt , par lequel il leur défend d'approcher de 
la ville de Paris de dix lieues. 
!©• Le régiment de Tournaifîs ^ commandé par le 
marquis de Gontaut , faifant partie des troupes en- 
voyées par le Roi , en CorCe , fous les ordres du 
comte de Marbeuf , pour affifter les Génois contre 
les rebeller , arrive à Calvi : le refle des troupes 
arriva le vingt-un luivant à San-Fiotenzo. 
•^ 7» L'édit pour la libération làes dettes de l'état 9 eâ 
cnrégiflre au parlement de Paris, 

Cet édit porte étabiifTcment d'une chambre, com- 
pofée de membres du parlement, pour veiller à fon 
exécution , en conduire toutes les opérations , & 
décider toutes les queôions & contcftations qui 
pourront s'élever à leur occafîon. 

Il porte encore établifTement de deux caiflès , fou$ 
les ordres de cette chambre ; une pour le paiement 
des arrérages de toutes les rentes & effets dâs par 
le Roi , & une pour l'amortiflèment Se rembour- 
fement des principaux. 

Les fonds de la caifTe des arrérages feront le pro- 
duit des deux vingtièmes 8c des deux fols pour 
liiNre du dixième, avec le fupplétnent néceflàire ^ui 
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fera fourni fur le produit des fermes générales^âc i7^4» 
par le tréfbr royal. Déccmb. 

lés fonds de la caiiTe des amortiflèmens feront 
i^. les fonds qui feront ordonnes être verfes tout 
les ans par* la caiflè des arrérages ; fâvoîr , dix mil- 
lions , les deuXj premières années 17^6 & 17^7» 
ffpt millions en 17^8 & l'^épt & ainfîde fuite jul^ 
qu'en 178 • ; i*'. le montant des deux tiers des arré- 
rages & intérêts des effets rembourfês ; 30.1e mon- 
tant du tiers àe$ arrérages de rentes viagères Sc 
tontines qui s'éreindront ; 4®. le produit d*un droit 
de nation , ou d'un relief établi par le préfent édit 
fur toutes les rentes ou flicceflions collatérales det 
rente» dues par le Roi & par les corps & commu- • 
nautés ; 5°. le produit <lu droit annuel repréfenta- 
tif du droit de mutation , payable par les gens de 
mainmorte, & ccnfiflant dans le quinzième du re- 
venu de leurs rentes; 6^, enfin , du dixième qui 
fera payé par les gens de finance (ùr tous leurs 
émolumens ; 7**. du dixième établi par Tédit (ur 
les arrérages de toutes les rentes dues par le Roi ^ ^ 
Si même des effets payables au porteur. 

Le comte de Montbel , brigadier des armées du 2©; 
Roi , & enfeigne des gardes du corps, eft nommé 
fous gouverneur de M le duc de Berry à la place 
du chevalier de Reaujeu qui s'eft retiré. 

L'abbé de Cucé efl nommé à Tévéché de Lavaur , ii^ 
& labbé de Mandoux^ , curé de Bretigni , près de 
Faris p eu nommé à la place de confeiteur du Roi. 



Fin de la ficondt Partie. 
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. ne, I, xo4< ceux mandés 
• auparlen^ntfdtréprimaa- 

dés, II ,9 9* 
Dodan y premier médecin » I» 

22, 
Dodun^ lepréfident, fnccède 

ï M. de la HouIIkie , con* 

trolleur-général , I » $19 
Domhts , le prince de , 104* 
«•la principauté de; cédée 

au roi , II » X77* 
Donations , ordonnance fur 

les , I» zx4« 
Doria » le nurqotfde» I« 

. X2X. 

Drtfle y émue par le roi de 

PrufTe, H, 122* 
Drogm^ns , , élevés aux dé« 

pens du roi j 1 , 47* 
Pfoîttnauel rétabli £ l^ile 



DES MATIERES. ait 

9 II, 59 « l?«%9li.de« 1, tat« 

l>iî;:My « M. , lie«tUBtM-i 

féuénl^ II , 137. 
Dm:Jk!rpÊÊ àémoUc t I» t« 

géaénl, II, li?* 
Dmplàx^ II, S7 * io<* 
Diplîcjm iocrc4uit povr les 

restes de la ville , II, 
Durûmi , M, , aiaiftrt dt 

19?. 

Fnace ca Pologne , H • 

»?• 
Dvoi, le doc de» II » tt« 

reçtt pairdeFnnce,tit« 
Duraxxo , le mtrqub 4e , II » 

50. 
Dur/ôrt, Pabbé, 11^ 19U 
Durùd , nonce da pipe » I » 

Dutilltt , M. II, !»• 
Duwtrgrr , M. , chef-d*eicn^ 
drc. H, ÏI7, 



lM«f de la Itahe. n. I04. 
conaasde oae dcadfe pour 
le Canada, isC 1)7. 
vice-aainl, iti. 

xHvau, cifdinil , afclievci|ae 

deCaaUaf, 1,41 t 147* 
plénipocendairc an congrès 
de cène ville, 4'* nom- 
mé cardinal , 47* prenûer 
nîniftre , 54» 55. & 
BMft, %u 

Dubovg^ le maréchal, I, 
106 , 171. 

Dnc , M. le , Looî^Henrf 
de Bouibon > premier mî- 
niftre , I» tfo , 6|« Ion 
mariage , p4« U t là mort, 

lt2. 

XTndkfJe, Madame la , Elifa* 
beth-Philippe-Marie-Hé- 
lène, II, i9t. 

Jha de pain; ^-Jv(éaace^ 
It II* 



E. 



JuCH ANGB des Infâatei , I > 
50 « 9»* 

£ralr militaire »Il97X> X53» 
£«oir«, adirés d*, II, t9. 
Ecrits iii/yprimés , II , 7 5 • dé- 
fendu , Tous peine de mort, 
de publier aucun écrit cou* 



tre la religion ^ 1 , 1 ip« 

Edouard^ fils du prétendant» 

I, 43. arrive en France,, 

II , t 9 i4« entre en 

Ecollè ; s'empare d*Edim- 

■ bourg ; vainqueur à Pref* 

^ t9< *e&Angleuire» 



TABLÉ 



09» l>tctti ^ Cuttodea; il 

Jffiat, le iMrqnirdM, 7. 
^Sgn., fil prUe, zoo. &a 

bUcis, II» .9» 
feèrei de FEcoBe royate<4aU 

Ikaîrc^U, 1 s 3p. 
■^ poor les c»llèges oob dé- 

pcndwi des OmiorûcéK» 

U/ôMk fnrofvirini, impé- 
ratrice de RulTie^ I» 98. 

. r»moct». U, 1775. 

M&fabak Philippo-Marie^Hé- 
1^>II, i:9fc. 

J^mbden, compagnie dVU„ é S* 

JEiii&/tuz y CoBcîlc provincial 

I df » cDBcre l'é^èqueide Se» 
n^«> I, 19 « 94» 

Emprunt du. rot; JC, rtft* 

•«>» db ffhÀtel 0oy«l der hm- 
lîdcs , i 7'5.* 

Bnfeignes dans Pari*» appli- 
quées aux murs , Il « 174* 

iTpo^s , trois, du préiènt 
règne I, 2. 

Emefi , Guillaume duc dr 
Sase-Veymâr, I , 94. 

'Sfcadres Françoflet dans U 
Méditerranée , I , r4. 

'•—à Gènes» iz4« une ef- 
cadre Fhinçoifii fbutienc 
«s combat in^l contre lea 
Anglois) ir, 143* bntite 
ftdiryer(l^eâp]Krdl,r57« 



E^agne , 1' , fon acceâion à 
in qnadri^lralliaBce yU* 

— Gabriel, d'y dncheflèdt 
Beaufect » I # i$i^ fea 
ntfaire»av«6 L'EQ^agûeft k 
Portugal, »44» 

Mf r Renaud d' « duc de Mo- 
dène» I » i6u 

Eftj Fortunée d^ ,, fe» mt« 
nage^ U9 x^a» 

Bfiilfact le due d',,!!» 58» 

Eftrées^ le maréchal d' , t • 
^ to r,.niiniftre d*èGtt » r j<a« 
H » ca I •. co mm ande i'ar- 
méer> itt» lamorc^ i»659 

•«• le. comte àf », U» Xi;fe4« 

£r«n d'Artois; leur députa* 
don. aur Rcti ,.11 » r4>s«' 

^Enirde Bretagne ca(Sb |^ar 
réfîftance aux. dsmandfsi de 
laicoii^l« 9 r Xfl^ droitt 
quils acquièrent du. Roi» 
U. 96, 

Etats généraux; leur mémoi- 
re au Rot fur Tédit contre 
les proteftans » I » tf j . ft » 

rr. 

£rats de Langue^b^ » l^ûr of- 
fre an Rois II» Vt^ 
£iiv le comte d*» U j rcr4« 
Sl^ihÊ de Savoie »lcrprifl»r^ 



DES MAT IERE& 



ftva» , le CMKT d*, !• 7« 
EMerdetsdt llaàMcdcFnB- 



"3 



J? ACUITE* 4e diéologie, 

II, 04r 
Fa^on » M. , tmendjac des fi- 

aaaces, 1, S2«U, if« 
Fagon^ M.« I, 9f* 
F4i« 9 le ourquit de la » I « 

49# ;o, xtfS. 
F«rii^ , François « doc de 

Parmey I » ta. 
tmm Antoine » fnccède à fon 

frère* I ,1 a. fa mort, 1 1 a, 
FtUix principal 4c faux inci^ 

denc ; ordonnancé ^ni les 

concerne, I» i64« 
Fiatlon , le marquis de » I ». 

«7, tt, >97, 
farivuuUVît roi d'Efpagne» 

11 ,. s 7* ioQ Tervice folexn* 

nel» i$t» 
firfiKs générales, en régie, 1 , 

44. données ï bail pour 

cinquante - cinq millions» 

49» poffcécf à ^uatrevingt 

nlUioAf • 77» ^ 

Fr^r<fH ( créatif de ^ 

meoc » 11, lu 
Fétet an retour dn lU 

FeuillAde^ le iMrécbt 



Fydeûu de Broa , gwde dee 
fceùx , lé démet, I* i a a« 

Fimal ,- bombardement de , Il » 
xS. 

fuMiicer» TOfez Qn;^ 

Fhi-James , le doc de, II » 
9 t. 

FUche , collège de la , defiîné 
à l'éducation de deux cenf 
cinquante gentilshommes» 
11, ipi. 

Flcuiy , M. dcj arocat"^ 
néral , U 1 1 7» 

•. 1 abbé , confeilênr du ILoi » 
6. 

mmm Cardinal, miniftre «1,75» 
94, i;^^, i57«^au>rx» 
U, 1* fon maufolée, $m 

mm le duc de, neveu dn pré* 
cèdent, 1, A<|, 19 1« 
pair de France « II , 7i«fii 
mort» st. 

— l'abbé dç,n» 71. . 

FlùtH d'Erpafne fait àt% boC^ 

•iJlli^ contre l'emperenrcn 

^ÎÉMpeiI* ixti3»pren4 

•^^Pelerme , en ^ 






aa4 T A B 

de la.Su^le contre It flot- 

Flotte Angloife à Tifle d'Aix» 

II» 137. 
^Folard , M. de , II , 9 9* 
Tonjeca , le baron de , 1 , t f • 
Fontarahîe , fa prife , I > 27. 
FomtndU ^ M. de , meurt igé 
* de près de cent ans , II , 

127. 
Force , le duc de la ; fon tf« 

faire, I, 45 » 47* 
Foreflières > les villes « repri* 

fc;^ par les François» U» 

Fortid, M. de, I> 94* 
Fofcariai 9 M., 1951* 
Foxt M. 9 fecrécaire d'état» 
■ If, 10. 

Framfort , diète de 9 1 9 1 1 1 • 
Franchinit Tabbé^ 1 , 1 étf* 
France , la > déclare la gueiare 
à rEfpagne» I» 25. eft 
gouvernée par le Roi lui- 
même» IS7* 
•— Anne«Henriette de* II» 

^9* lâmort, 79* 
»-> Louife-Marie de 9 1 9 94» 
«i^Louife - Elifabeth de 9 fe 
rend à Choify , il » 14. fon 
mariage 9 i7t«dttcheâède 
IPf rme s fon oraiTon fonè- 



LE : 

1>re ï DOtre-dame 9 H^ 1 5 1 • 
France , Sophie de 9 1 9 x 4 < • 

11 9 69. 
François I < empeieur ; fa re* 
• nonciation, 1» 70 » X5t« 
grand duc de Tofcane 9 Tol 
des Romains» puis empe' 
reur. II, 30. 
Fr^deric-Augufte 9 roi de Po- 
logne» 1, X279 
Frédéric IV 9 roi de Danne- 

mark» II9 zxo. 
Frédéric V^ roi de Danne^ 

marck, 11» 39» 40« 
Frédéric^ landgrave dcHeflè- 
CafTel 9 roi de Suède 9 1 9 » 
xl3« fa mort» U» 74» 
75. 
Fiiierîc-GuîUaume » roi da 
PrufTe ; 1 9 1 1 1« fait arrê- 
ter fon fils » 1 1 G» fa mort» 
Ils. 
Fribourg 9 (à prife » H*» 19» 
Fronfic , le duc de » II j 1 2 i» 
Froulay , le comte de » I » 

X2tf* 

Fatmes^ le comte de 9 fe re* 
tire de Londres 9 II 9 i75« 

Fumel, l'abbé 9 II, «4* 

Fumet » ÙL prife , II j 15. 

Fufeliers - guides 9 compagnit 
de» II» II. 



DES MA 

^li€6^ft £àît cearonner 
roi ide Bohôme. Ta mort > 

Charles VU , empereur & 
éleûeur de Bavière , i99« 
fa mort y II, 23» 

Charles XZZ, roi de Suède, 

Charles de Lorraine , le prin- 
ce. Il, tf » t). repalTele 
Rbinj ip. 

Charles d'Arma|pac, 5» 

Qiarlotte - *• glée d'Orléans , 
ducheffe cfaModène, I, x tf 3 . 

Charolou , le comte de , fert 
TEmpereur contre ki 
Turcs, I, 10, 54> ilx, 
ztz. 

Oaro/ï 4 le duc de , I9 51, 
xoi.II, 50. 

Chartres , le duc de » 1 , 41 » 

4«, 54f 7« » 7*» i«»^ 
II 9 t » X j • fon fiUefi ino- 
culé. 

— * mademoifelle de» abbeiïa 
de Cbellet, I> a?» 

mmm la ducheiTe de j II j |o. 

•— Mademoifelle de , II , 

144. 
Viafot , M. de » I » p a* 
Chdteauiun rebiti 1 1 > 5 1« 
Châteaiuieuf 9 lemarquîi de» 

1*98. 
ChâteaurouM » la ducbe£è de » 

II, 57. 
Châteauvillaîn , I « It d«( dt » 

**# 57- 



T I E R E S. >ts 

Chatellerean » le duc de , I « 
lio. . 

Chdnlloa , le comte de ; !• 
duc de» II, 150» istm 
grand fauconnier» i7t« 
le duc de J j s > z x tf . 

Cl^/iiC5, le maréchale» II jj 
' ai « 3<9 td, 

Chauvelin , Germàtn-Loai« # 
les fceauz lui font donnés » 
I» 81 , 1x7. Sa di%ra- 
ce » itfo* fa mort > II» \ 
z 7 • fils du précédent, x 1 7* 
II, 75. 

■-«Chevalier , II , ^4., 8<» 

Qay^/ii» M* de» I» itfo > 

!/• ^3 9 7z« 
Chayla^ M. du , II» Z30« 

Cbfmî/u embellis, II, 76, 
ChitariU » le marquis de la » 

Chevaliers de faint Louis; édîfi 
en leur faveur , I , ioS« 

Chevaux-Légers de la Garde t 
II, 66. 

Cheven» I» 95 » 205* II»' 

19. 

Chevreufe » le duc de. Il » 9 <• 
Chîcoineau » I» Z17, xax» 
Chirac f I» %x* III, lax» 
Oi îrvrgiem » zmi^tres-ès^arts » 

II, tf. 
C^i/ful , le marquis de « I#[ 

«17. 
•o^k duc d« , général dtf 



iftfi 
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Ccmauitlp incitai t i2t« 
P» le duc de Biron , 1 » 

177* 
'Crains i leur commerce libre 

* dam l'intérieur du rofW'- 
tte. II, 9 5* rendu tout* 
â-fifiit libre au dedans 8c p 

«^dehort) X9 9« 
Xjrammom^ le maréchal de« 
' Il 73. 

Grtfni-confeil 9 I « x65« II, 
97 « 1 12. déclaration en' 
fafâveiir, I, 105» 
Grâni* maître des ponts & 
chauifêes ; char^ abolie» 
1,4. 
Stanipr{, chef d'efcadre > Il , 

Cravitle » M«'de , 11 , ' 2 5 • 
Çrtherfieîn ou Villemftadt^ 
' l'aÂîrede, II» 79* 
QnemfilU^ George» lord de 
k tréforcrie , Ir chance-^ 
' lier de l'échiquier » II 9 
190» ~ 
Çrégoth VII » pape ; fa lé- 

• |;ende eft fupprimée» l, 
xoo; 

GreiMdiei* tirés des «lilicei» 

11,^4. 
'mm\ ComfSegne pour pk 

«imp^llf «7* 



LE 

Crîgnan, le comté 3e, I» ^ 

Crimberghen » le prince de % 
ambaifadeur , II » x x e. 

GroJPt miniAre de la Czarine>. 
Il , 59. 

Guadeloupe prife par les An^ 
glois»H,i53. 

QualteriOf nonce r H, 91 • 
III, 

"Guay , le comte du , II » 105* 

Guébriant , M» de , chef d'ef- 
cadre , II, 13 7. 

Guenhi , le comte de, II, r Sf 
' ambalTadeur en Angleter- 

ttM 190. 

Guerre entre la France 9t 

Tempereur, 1, 1 lo « 1 a x. 
— entre l'Angleterre êc l'ECr 

pagne, I, 131» X7S. 
— • entre la Suède & la Rufit 

fie» 1, 92* 
m» entre la France ft TAn-* 

gleterrc^» II, a 1 d« 
Gitet de la ville de Paris , II > 

«9* > 

Guxiif/mîne-Dorothée-Caro-' 

Une de Brandebourg», rei- 
' ne d'Angleterre ^ fa mort ^ 

I» «4. 
Gmnctunft le comte de » If*^' 

i;u;r<Mi,rabbé,II»9:f# 



DES MA 

(hlhtftf voyc» TorcjTfc 
Collégts non- dépendant dei 
' untverficéf ; édic en leur 
fÎTeur t II , 1369X1 7* 
Colonel^Géniral de TinAnte- 
rie , charge de » I , 1 1 x • 
CbZofiîe Angloife , I ,• 57, 
Colonne , p^ce» archevê- 
que» II» 101* 
Cbmfrat de BailVgnana > II» z t ^i 
»— deCrcvclc, 145. 
• — d'Exiléf, 4S, 
»« de Mahon « 4 » i x tf, 
•* Karal de Lagos, II ^ 1 5 5. 

— fur rOhio, II» xoi« 
•— dePrefton, II , 29» 

— de Rhîmberg , II , , 1 64» 
•» de Rhinvillien » II , 9 • 
«— de Rivarola , II » 47, 
»— ^eSahay» Ii aoi« 

— de Syracufe , l , 20« 
«—de Toulon, II. 13, 
•—fur mer » I » xtt* II» 

41» Ji« 
«» particuliers , glorieux aux 

François, I, z 07 » iix» 
1X3, 114. 
m^ Naval aux Indes orienta* 

les , II , 1 5 j , 1 5 6. 
Corne de Médicis, I , tfo* 
Commerce , voyez confeil, 

— des grains. II, 9$» 96. 
CommiJJion pour les affaires 

du Canada, II, 174. Au- 
tre pour une zneilleurt aé« 
//. Partie. 



Tl E R E S. «17 

• ^mtniftraâoii des finances,} f 
Omp^nii d'Altena » 1, 954 
•^'de commerce pour Té 

•Louifiane» O'c* i 5« Vatf- 
( lèaux chargés d'hommes âs 

de femmes qu'elle y en? 
. voie » I , X 6» 
•-• de Coppenbague , l, 91* 
«— Danoife » propofée » maia 

peu accréditée , 1 , 9 x, 
—•des Indes» règlement gé* 

héral pour fa régie » J» 5 9 • 

Son'privilège exclufîf pour 

lavente du tabac & du cafié» 
, 5 9* Sa nouvelle forme dt 

fes nouveaux arrangemens« 

II» ^99. 
•-«d'occident ; fon établiP- 

fement » 1 , z 5 • x tf . Elle 

• prend la ferme du tabac 
' ' pour quatre millions deux 

cent mille livres » x s« ob* 
tient- des grandes exten«» 
ficnf, 29* 30. 

Compagnies franches de la'«ui< 
rine* Ordonnance qui lea 
concerne, 11, xya, 

Qomfiigae; fon pont de pier- 
re» dont la première eft 
pofée par le roi, 1 , 124. 

Cbncerr fpirituel établi, I, 68» 

Conài » le prince de » grand* 
maître de la maifon du Roi»' 
1» xlâ j 249* a des avan* 

• cages fur les ennemis » II , 

XIX» 

P 



r«8 



:TîA 



du pr^c^^enc ,1, 74. 
Hifpahan prifc par Maht» 

moud-Mirweis , & par'lél' 

Ag^uans,!, y 2. 
"ïhUaniir affaires de « H » 

Hongrie, la r^îne 4e, f, tf 4* efè 
c couronner « I ^ i ç i • èi^- 
taquée par le roi d?Pru(Te» 
1-92 , If I. (ê fait prêter 
le (êmieQttpar lea érits de 
Bavière^ U9 lo* Sa-fé- 



pofife aHfn^moIre do re| 
de PruiTe. i:c. 
Hâpitaux adminiftration des^ 
I. <ï « 74. 
^ Ho/^iri^'^rer, I, 6t » 74, 

HoipituHkrtt y 1,143. 
. HefliUtét en Canada » Il « 9 3 1 

ieo« 
. Ihtefcar^ le duc d" , U » f 9* 
r &n « évi<^ d'Avrancbes » 
fa mort ,. 47. 
ifulr, raprire»!!^ 44-* 



^* 



lliPOSITIOKS, faits , ^^c. I, 

5î V 5>» 7** II» ï»^ > 
S 2 1 • fur le clergé , 11» 6 5 • 

'mmxtWit d'un fol par livre 
fur tous les droîrs des fer* 
mes ^11, 1T9. ceilr-dcs 

• / èeux fols pour livre du 
dixième , &c. 60» 

Imprimés fan? perm^lfion» dé- 
fendus ^ 9 2. 

Mfnprtffifwi ^ Itf^z* ' 

Inceiiilo' du P»tît-f>on^» I , 
22. • 

M» de Sainte* fcftnehonlr ,'I , 

'2î. 

^- de Rtnnés, !, 4S« 
•—de Chaceaudun» I» 5<« 
• fc— à Piris , î, 74« 
' «»*i'<^opembaguei if 97* 



Jaétniîts à Conftantinople f 

I., lOl-. 

— à Pontcarlier , I , sSm 
. •— à f hôtel- Dieu de Paru; 
1, itfa. 
■>» à la chambre des comptes» 
- 1^ Kl. 
Indes f leurs afiTaires » II » 7 1 ^ 

117» 

Infant» de Pbrtufral , 1 ^ 7 ) , 

^o. là proctfftation aa>coB* 

grès de Cambrai, l * $?• 

Ufanenit , ' ordonnance for 

fonev^rcice,!!, 99. 

t l/inrcfnrXnifpapc^I» $7 A 

mort » 62* • 
'^Inoeulârim tentée 
prémièré-loir'4^. 

i;47»v** * 




DES MATIERES. 



lifimftion j^rttuite dans l'u- 
niverficé de Paris, i, 27» 

Uttndans des fiataces , qua- 
tre » I9 50* 

lopaliies k Vienne, 11 , t (4* 

lawalîda de Paris : ch^ix ai^^ 
offidert ft foldacs d'y ref- 
ttr oa 4t fc retirer » Il , 

b0tfimn des états de Tof- 
: « Psuae & Plaiiâacc » 



eo faveur de dom Çarloa ^ 

I, 51. 

Irlanioîs , régimens , I , t^f • 
IfabelU • infants de Portugal, 

II, SI. 

(/7f- loyale ëTacuée par Itê 
Anglois, II, éi ^ 6i0 

balu , aflàires d' • 1 , > M ^ 
iti, it9 ) 20| ^ 1069 

II, fOt II» t|« 11, 



J. 



J AUoNOwsn, le prince de» 

«Xvtnte, rabbéde^ir^^o. 
Jean de Bragance , dom , rqi 

de Portugal, Il , 67. 
Jbii/àiefii,. religieux de, pro- 
tégés, I, 4tf« 
«I^Vs ; ordre à eux de pré- 
ftnitr Icf titres de lear 
éttblîflêmeBt en France > 
H» 16S, le ptocurear»c:é- 
f •'fài appelle comme d*a- 
fcw de plufiears .eonftitn* 
fimif d bolleixloaBéefl ta 
J»» ftveur , 1^4, |>lu- 
4Mrt de leM écrits c<m- 
^**»^* % * défrafè d*c«- 
^ dans leur focîété , 
^ ^enr fqriété diflbute 
C ^ Paris , 
de 




Rouen Se deRaiMea, i téi 
lettres patentes (br l'admi- 
BÎftratioa des biens 8t re- 
venus attachés ^ leurs éta- 
bliflemens, it7. Il le«r 
eft entoûic ^ ^onk d« 
r^raniae, iftf* leuc eft 
permit d'y vivre comme 
particuliers, mais dépends 
d'approcher de Paria» :iot • 

Jofy de Flcory, pcoeeienr- 
. général, I, f » ity. lî, 
to. intendant de Bour^a- 
gnc, 11 > ««• &aort^ 
III. 

Umpdèriy le aarqMSs de U » 

IU/41. 
Jefipk!6om, roi de Port». 

£jal,Il,tf7» 
/«/èpik , larchiduc , eft élu roi 
4ei JL0IIUW9 U , I9jm 
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ArNITX-RlTTÏBERG* Ic 
comte de. II, 70. 
Kell , prife de , I , i 3 1 • 
Ktrfaint « M. de ; Tes avanta- 
ges fur lei Ânglois, II » 

I3« » I37» 
'KtvenhulUr , le comte de » I , 

Kniphaufen^ le baron de «Il » 
53» 



ÏCnoulleSt Tamiral de ^ Il » sil 
Kotdgfeg , le comte de > I « 

99 23* 
KoRÎn^s^ , lord ; fa propofi^ 

tion à la chambre despairi» 

I,49. 
Koitrai^n , le prince » am« 

baffadeur du Cuir » 1 t 

90* 



X^ALIT , le iîeur de ; Tes 
conquêtes fiir les Anglois » 
II» 145. 

Xambdlle , le prince de , che- 
valier du Saint-Erprit, II » 

. ï^amben , l*abbé , 11 , i a. 

Lambertinu Profper , le car- 

». dinal • cle\ d à la papauté » 
I> iti, 

."Lambefi , Louis de Lorraiae » 
prince de, II ,11 

ffOmoignoii' de Blancmernil» 
M. de, préfidenç dt la 
cour des a des , II , i^» 
f hanceliçr do France ^ 70» 



Langerott , le coince de» II > 

142. 

Lan^^'i bénits , II, ti. 
L(t/ig/fr, l'abbéde/Ily 16U 
Lanmari , le marquis de » II > 
5S, J9. 

Lannîony le comte de » Ut 

Larnaget le mtrqnii de » I ^ 

Lafcans , Tabbé , II , 1 5 1 • 
Lafii , le giénéral , il » i g x » 

r X|4f 192* 

Law^ Jean , auteur du projec 

de la banque , controlleur 

! général»!, 3 »*ftfiéq(Bt 



D E s M A 

3e la charge de controUeur 

géaértl, I» s6 » 3t , 

50. 
trâzfion, général Autrichien » 

défait les Prudiens , II» 

■16 2. prend Schweidnitz » 

17*. 
Laurent iaftidé en Suède , I « 

9S. 
Lautru , le comte de , mltâC- 

tre plénipotentiaire 9 U , 

LûVûugi^on t le comte de » 
11, t5 • 14s «ducft pair j 
141* gouverneur des fils 
de France, 17s* 
Lavtffii, Ma de, con(èiller9 
controlleur général, ll« 
194 , 20 i« académicien* 
honoraire, 201» 
Lercari , Tabbé , 1 , 157* 
Lefidopiei , M. , intendant de 

Champagne, I, jS* 
Itepét des lignes établies pour 

la peûe, i,54« 
Livi , le duc de, I9 s^m 
It^it^ lemarquis.de, 1, i^* 
Lt[\t ^ ambaïlàdeur % \ » 

LhofmUVîtn^ le marquis de , 

Ij I77*ll> }2,S5fl2Z» 

LichttffifUi^ le prince de, I > 

I6tf,i84» 

JttV^f , l'évèque de^ 1 , 18 5* 
Llu de hiûice que le Roi a 
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fa majorité, 5^* autre 
pour redit du cinquantiè- * 
me, i%, autre en Aveu 
de la bulle U/ûgenitus^ 1 o 5« . 
autre célèbre, II, izs* 
autre tenu à Verfailles» 
1 5 •• autre pour créatioa ' 
de rentes , &c. 1 5 s . autre 
pour 1 enregiftrement de 
plufieuVs édits , i9i« 

Loix fomptuaires pour la ré«' 
forme des équipages & de 
la table des officiers , &c« 
qui vont à Tarmée , 1I« 
191. 

Lorraint '» Léopold-Charles 9^ 

duc de, 1, 21. prête foi 

& hommage au Roi , io5* 

' époufe Tarchiducheilè, 1 5 sj 

* II, 13, fa mort ,1, *99« 

— François-Etienne de, fiU 
du précédent, I, 99* 

— i d* Armagnac, M. de, 1,9 9« 

— de Marfan, Louife*Hen- 
riette-Gabrielle de, 11 ^ 

12* 

— Charles de, prince d'Ar« 
magnac,II,79. 

•«•Charlotte de, abbeflêdii 

Remiremont , 1 , 159, 
Lorraint , la , remife au roi 

Staniflas , 1 , 154* a^uré^ 

à la France , x 5 9* 
Lorrainx^itê^ réputés Fraii<« 

9ois^l»X7l« Vo^ex{e<|2 



TABLÉ 



^9* bttta^ Cuttodea; il 
'■- ie|BâeeaFiamce,Utf2.» 

l!pae, le iMrqnîrdM, 7. 

bltfos, II» .9» 
feèrei de FEcoBe royate>4&U 

lkaîrc>lF, 1 s j!, 
"^ poor les c»llèges oair dé- 

F« n i f i— des Onivarûcéty 

l£/2(Mkfnraf«irini, îinpé- 
ratrke de RulTie ^ ! , 98. 
^ f» aioct». U, t775, 
JBIi/&4«* PhilipjnB-M»rie-Hé- 

Xmbdeitt compagnie d%U„ tf S* 
JMinui y Ccmeilc prtnrîiiml 
I df» cDBcrel'évèqueide Se» 

nèi, I, t99 94» 
Emprunt du rot; JC, rtft* 
•*- db ffhÀtel wyal der hm- 

lidcs j ij'S^ 
Eiifeignes dans Paria, applî- 

^ttéea aux murs, H « 174* 
Èpoçms , trois, du préiènt 

règne 1,2. ; 

Emeft , Guillaume duc dr 

Sase-^eymiar, I , 94* 
'Sfcadres FrançoiYes dans U 

Méditerranée , I , r4. 
'•—à Gènes, 124. unccf- 

cadte Fi'ançoifii fbutienc 

«s combat inégal contre les 

Angloîs) U, 143* bsttite 



EJpdgne , 1* , fon acoâion à 
in qnadri^ aHkmce y ir« 

3 9» 

— Gahrsia,d'» dncheflèdt 
Beauf«ct » I # ifx* fea 
atfaiceaav«6 L'EQ^agûeél k 
Portugal , »44t' 

£/»«. Renaud d% duc de Mo- 
dène» I « i6u 

Efhj Fortunée d^ », fe» mt« 
nage 9 U 9 X «a» 

Bfiilfac^ ledi|cd'„U» 58» 

Efirits* le maréchal d'> t • 
^ to r,.miiiiftre d*èGtt » r tU 
H » ca I •. eomsnaode i'ar- 
méer> 1 3?£« (amore.^ k65« 

•«• le. coiiite ai „ U» Xi»4« 

£r«n d'Artois ; leur dépota* 
don. aur Rcti ,.II » r4>i*- 

^Enirde Bretagne aSSh fowt 
ré(iftanGeauz.dsmandift de 
laieou^^l» 9 r xe^ draxtt 
quils acquièrent du. Roi » 
U. 9«, 

£râ£s généraux; leur xnémoi-^ 
re au Rot fur Tédtt contre 
lesproteftans, I, tfj.ft» 
rr. 

Etan de Langue^ ; leur of* 
fhraii Rois n>Vt'« 

£ii', le comte d* , 11 j r 04* 

BtgèM de Savoie «te^priittr^ 
r, e , x4« ût aiesc» 
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ti99eat2âni dt» $u|;et , I, x tf4« 
Evreux 9 le comte d' » I « 7* 
Esurciees de 1 mâncerie Fran* 



çoife,Ii, fs«<f« 
Exilés f I» it, 51, iiit 

. llXm II, IIJ, Ilt« 



F, 



J^ ACUITE' 4e théologie » 
IIj 124^ 

K^o/i > M. , intendant des fi- 
nances « I9 5Z*1I> 199 

Fore , le narrais de la » I » 

49# ;o, l6U 
Eêrn^fi , François « duc de 

Panne, I, la. 
»m Antoine > Aiccède \ Ton 

frère, I ,9 z^fa mort, 1 1 a, 
fmix principal 4c faux inci^ 

dent ; ordonnancé ^ui les 

concerne, I, 164. 
Féoêlon y le marquis de » I ». 

«7, tt , J97, 
ferivuMiyi, rot d'Efpagne» 

II ,. s 7* fon fervîce folexn* 

nel, 15 s* 
FlifRCi gén^raiét.eo régie, I, 

44* données ï bail pour 

dnquante - cinq millions, 

tf Q. portées à ^uatrevingt 

millions, 77* 
Ferrari i création de ce r^»- 

ment > II , 3 1 • 
Fêtes au retour du Roi 9 II , 

zO« 
FeuîlUde^ le naréchal de h , 

if *7* 



F^deau de Broa , garde det 
(ceaux , (è démet , I, 1 2 a« 

Fina/ ,- bombardement de , U » 
is. 

Finances, voycx Cbn/êiX 

Fin- James , le duc de, II 9 

»»• 

FZ/c/if , collège de la , deftiné 
à réducation de deux cenf 
cinquante gentilsbommes» 
II, 29W 

Flewy , Médcj 9vocat-gé- 
néral, U 1 1"^* 

.. 1 abbé , confeilènr du Ho!» 
6. 

•^ cardinal, minîftre ,1,75» 
94, i;^^f i57«ûmort, 
II, !• fon maufblée, $» 

0Lm le duc de, neveu dit pré* 
cèdent^ I , Aéi , 19 tm 
pair de France « II , 7 1« fil 
oiort,st* 

— l'abbé dç. Il, 73. . 

Fhfte d'Efpagne fait dtt hof* 
ûli tés contre Tcmpereiiirca 
Sardaigne,!, 12,13. prend 
la ville de Palerme , en SU» 
cile, 19. 

«» rcumcs de l'Angleterre J: 
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de la Su^le contre It flot* 
. teRulHenae,!» t^.* 
Flotte Angloife à l'iûe d'Aix» 

II> 137. 
^Folard , M. de 9 II , 9 9» 
Tonjeca , le baron de , 1 9 t f « 
"Fontarabit , fa prife , 1 > 27» 
FomerHlle ^ M* de , meurt igé 
- de près de cent ans , JI » 

127. 
Force , le duc de la ; fon tf* 

faire, I, 4.5 t 47» 
Forefiières 9 les villes » repri* 

fc;^ par les François, il» 

Fortid, M. de, I» 94* 
Fofcariai , M. , 1 , 5 3* . 
Fox, M*, fecrécaire d*étaCt 
■ 11* 10. 

Francfort , diète dt^lt i*S* 
Franchinit Tabbé, 1 , 1 étf* 
France , la > déclare la guevre 
1 l'Efpagne, I, is. eft 
gouvernée par le Roi lui- 
même, IS7» 
•— Anne«Henriette de » II » 

69m (à mort, 79« 
'mr Louife-Marie de » 1 , 94» 
r^ Louife - Elifabeth de 9 fe 
rend à Choify , il » 1 4- fon 
mariage» i7t*dttcheâède 
IPf rme s fon oraiTon fimè- 



LE 

1>re l Dotre-dame > H^ 1 f t • 
France , Sophie de , 1 , x 4 1 • 
11 . 69. 

François I , empeieur ; ft re- 
nonciation, 1, 70» istm 
grand duc de Tofcane 9 ro! 
des Romains» puis empe' 
reur, 11, 30. 
Fr^dericAugufte > roi de Po- 
logne» 1, X27« 
Frédéric IV , roi de Danne- 

mark. II» zio* 
Frédéric V^ roi de Danne^ 

marck, 11» 39 » 40« 
Frédéric , landgrave de Heflè« 
Caffel » roi de Suède » 1 9 f 
11 3. fa mort» II» 74» 
75. 
Fr^ieric-Guillaume » roi d« 
Pruflfe ; 1 » I s 3. aie arrê- 
ter fon fils » 1 lo, fa mort» 
x«3. 
Frihoitrg » (k prife » II'» Z9* 
Fronjâcle doc de, II « 1 2ié 
Froulay » le comte de » I » 

I2tf* 

Fuîmes » le comte de , fe re* 
tire de Londres » Il » 1 7 5 « 

Fumf/» l'abbé» II, «4* 

Fumet % (k prife» II» 15. 

Fi{/0/i£rj- guides» compagni» 
de» II» lû 
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G. 



vJaette , fil prife • L 1 3 f • 
O^ » le comte de » II » 

lo, 
Cahùfibt^ M« de le, 1| 

159» 
^âlijanmirt » le marqoii de 

ll,II>II2,, Il^fXI^». 
124. 

CaIUs, le prince de « I » 5 J «j 
. 162» ÙL mort , II , ;uf, 
G4«i, fa prife, II , 25. ^ 
GMga, le chevalier de, }«> 

Oordej^du-corps, ^endarflus^ 
fte. règlement entre e4X » 

. 1, «5. 

Cario*FraDçoîfes , BoyVeaa 
. règlemeoc peur le>« li^ 

195. 

Çiriu àa pavillon tmiral* 

I. 7- 
Gaubm de GonibOiif » I^. 

, Çattmt;«f, M. de/I, i^x , 
4i. 

Çfve, le» renda aavîgabltf 
pour lei bois de la mari- 
ne^ II, 190. 

Ctn^Armts de la garde « I, 

Gènti , affaires de , II « 1 7 » 
1 1 » 4tf • traiié encre cette 
II. Pértiu 



c^nbliqne k. laFrinoea 

_^l^ ll9m . . . i . 

dahe » (cm a£(kîrcs mmid- 
ttieures, I» 141 ».i4t» 
1Y2, Itfj^ i<9* 

Cénie , corps du génie» règle» 

ment. H, i$g. 
Ç^ii* les» 1, i€j» 
Georgesl & II, père& filt, 
; rots d*AQgietecre» I » 1 1 • 

Georges , le fort , en Canada » 
^ ipris par M* de Montcalm ^ 

Gfr^l^y le com^e de » ambaj^ 

fadeur» I» 4^. . . ^ 

C^yr» , le cvdiiialde> il » 

V» leduc.de» l» ss^igU 

Gibraltar ou port - Mabon ; 
. ^ renforu portéi k cette pla^ 
^ place^L 7t.tiBégé, ia* 

le blocus eft levé , 9 2», 
Qi/wv y le comte de ^ II ^ 8 1 ji 

tué a Crevelt , i^^6« 
Çj/9r< « le duché de » If }^ 1 9IU1 
GiX'm, baron» mini Are fn« 

treprenant » décapité ea 

Suède » I » 24. 
GondrUi , la roarquife de ^ 

fon mariage » 1» «o« 

Q 
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Gontdutt 1^ doc dei I » 1 2 1« 
>» le duc de BûoA , 1, 

177* 
Tpraùtti leur commerce libre 
' dans l'intérieur- du rofau- 

xnei II, 95. rendu tout- 

i*£iit libre au dedans Sc io 
^ dehort, 199* 
Çrammom^ le maréchal de, 
' I» 73. 
Grtfni-confêil » I « i55« II, 

97 s 112» dédaracion en' 

fa faveur, I, 105* 
6raiu2 ' maître dei ponts & 

chauifées 5 charge abdlic» 

I, 4. 
&ûniprft chef d'efcadre j II . 

Gmvîfff » M.'de, 11,' 25* 
Çrehenflein eu Viliemftadt, 
' i'aÂîrede, II» 79* 
Çreemille^ George, lord de 

k- tréforeiie, ic chance^ 

* lier de Téchiquier , II , 

190» ■ 
fMgoire VII « pape; fa lé- 
• gende eft fupprtmée» I , 

loo; 
G^eiMdie?«~ tirés des milices # 

11,^4. 
mmït Comi^egne pour «fi 

«impj»ll|<7« 



LB : 

Grignant le comté 2e, 1, 43 
CrimbergheUf le prince de» 

ambaiCideur, II» ne, 
Groir* miniAre de la Czarine». 

• II, 59. 

Guadelotçe prife par les An«^ 

glois» H, X53. 
Gmltaio » nonce » II, 91 • 

"Giu^ , le comte du , II « 105* 
Guibriant , M» de , chef d'ef» 

cadre, II» 137, 
Gutnhi 9 le comte de» H» i $% 

• amballàdeur en Angleter- 
tt» 190» 

Gùxrre entre la France ft 

Tempereur, l,i30jxai» 
•- entre rAnglctcrrc & PEfr' 

pagne» I, 131» i7t« 
— - entre la Suède & la RuP* 

fié» 1,92. 
m>m entre la France ft VhDe* 

gleterr^« II, 1 1 tf« 
Gitet delà ville de Paris» II > 

tf9. > 

Gttî/If/mîne-Dorothée-Caro*' 

Une de Brandebourg»» rei* 
' se d'Angleterre y là mort ^ 

I» «4. 
Gtôncoii?» le comte de , H'^^ 

Ç;i9rM,rabbé»II,9';^ ' 

; - -.- D 
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•*? 



H. 



H. 



LaMBOURG» I, Il , 
X s 4» privée de fet avanta- 
ges en France , II, l6f0 

Hamtltn , fa prîfe ,11» 133. 

lHarûs y leur direâion » 9l 
furintendtnce , réunies 9 
&c,ll» I95« 

tiarccfun , la maréchal d* » I» 
7, 27, II, i«, 40, 9». 
gouverneur de Norman- 
die, II, 20s*ramort9 6tfy 

«7. 
, 'Barîai de Cely , M» , I « 44» 
Havane , la , fe rend àus An« 

glois,II, ito, - 

Hflire- de -grâce, II» 6|« 

bombardé par les Angloît, 

n, 154. 

£(iute/ôft,leniar^iiiid\ II» 

HttuiSm » penfionnaire de 

Hollande « I, 51» 
JRîwi IV, roi de France > II> 

Henri, le prince j II , t x« 
Heraur, M«»I, isi» 
Uafial , baronnie de , I » 

Bifiuaàty le préfidenc, U, ti* 

fUffe^CaJ^ , Charles , land- 

grave d§, ft »9n, ), 



UeJle'Capl , le prince h^rif* 

ditaire de , te fait catho* 

lîque, II > 97* 
«» le landgrave de $ fil norc;} , 

II,isi# 
EeJ!€'Rmftld , Alexandre de» 

Prince > 1 , 94* 
mmm Caroliue de , fœor du pré» 

cèdent $ fon mariage , I y 

M» Anne-Viâoire-l^arîe* 

Chriftine de ; fon mariage p 

II, 31 , 32» 
EolfleùhGmorp , le doc de » 

1,72* fa mort, 17 tm 
■— Charles^Augufte de , évê« 

que de Liège , 72» fil 

mort ^ 17 > SI9 
•-« Adolphe de , frère & tàe» 

ceflèur du précédent , I j 

S7.«f* 
•— Charles- Pierre -Ulrsç » 

duc de , déiîgné fucceilêur 

de l'impératrice de Hnffie » 

If 177, 207. II, 75, 

vofex Pierre UT, 
«-•Christian - Augofie de , 

évêque de Lubeck , 1 , 74^ 
Eolfiiùh'Eutm » le duc 4e 9 

Ht ao. 
BdfiebhEvtîttj Ch«rles-A«i« 

fllfit d« 31 fi^ & fiMj^CffouÇ 

9.'A 
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du }>rêeéient » I« 74. 
Wfpahan prifc par Maht- 

moud-Mirweis , & par'léf' 

Ag'^uans,!, j2. 
"EoUanity affaicei de , H , 

Bongrie, la reine de,!, 64* ett 

« couronner 9 I , i ç i • è^^« 

taquée par le roi d? Pruiïè, 

t 1^2 , If !• (ê iatr p«èler 

le ferment tpar les états de 

Stvière^ il 9 xe« Sa*fé« 



pofife an tn^moire dtt re| 
de PniiTe . i : e. 
Hôpitaux admîniftratioo des^ 

I. éï , 74. 
. H«/^tri^'^rer, I, 6t , 74.. 
- HviphaHèra ^ I » t 4 3 « 
. Hofiiljtét en Canadt » Il / 9 3 » 
1 eo« 
Hitefcar, le duc d", II» $9« 
ifoer , évk<^ d'Avcancbes » 

fa mort ,. 47; 
'Hvhf fa prire t il« 41>* 



;. 



Impositions, taits , ^e. T> 
5J, Sf . ?»• 11 ♦ »»o> 
1 2 1 • fur le clergé » K» < 5 • 
, éS. 

■M* -celle d*nD fol par -Ime 

fur tous les droits des fer* 

" ttes,U, 119. ccile-"dcf 

' • , de me fols pour livre du 

dixième, &c« 60» 
'■ Imprimés fan^ permîflton»^ 
fendus^ 92, 

•• Jaceniia' du P»tit-]^B^v I * 

22. • 
' Mi- de Sainte- Menehottlr,*!, 

• '2J. 

* è^ de Rtnaés, I, 41. ' 
»->de Chateaudun, !> 5t« 
*— à P«rî«, I, 74« 
ï!^^^<iopcahanic> f i JÇ« 



hùmiiK à Cbnftantlnople ^ 

I., lOI* 

— à Pontcarlîer, I, jtf, 
. ^^ ^ F hotel-Oîeu de Farit« 
I, itfa. 
-i» à la chambre des compte* 9 
' ' 1^ !«!• 
Indes f leurs atfairea , II , 71». 

1x7. '- 

Infam de Pbrtofral , 1 ^ 7 ) ^ 

^o. fil pFOceftatîoa aa<€oii-» 

grès de Cambrai-, 1957» 

btfintnif 9 ' Mdodnaoce for 

foneverclccyll, 99* 

t Iniircfnr3rni,pap€«l»5 7«^ 

mort» 62* • 
* ^InocuUriitn teméè )K>yr la 
première fois ^ Londrta » 
<^ 1^ 47r'Arfk àm piik- 
cfiirr» ICI»- 
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^ tifimfUcm i^rttuite dans i'u- 

niverfité de Paris, i, 27. 

latendans des fiaaaces , qua« 

tre, I, jo. 

Invalides ï Vienne, II , i54* 

Invalides de Paris : ch^ix aujC 

officiers & foldats d'y ref- 

ter ou de k retirer , Il > 

lovefiiture des états de Tof- 
cme 9 Parme &.PlaîIâiice » 



**9 

eo faveur de dont Çarlot^' 

I , 5t. 
Irlanioîs , régimens , 1 , 1 4 r « 
IfabelU , infante de f^orti^al^ 

II, si. 
(/Ze-Boyale évacuée par lei 

Anglois, U, <f , da^ 
lta/î«, a£&iretd*« \y liS^ 

S8|, 1899 zoj y 205« 

II, 10, II 9 X5« It.f 

4«t47.« 



J. 



J Â^LONOVSKI, le prince des 

11,63. 

Jdrenre , l'abbé de , H, 40, 

Jean de Bragance , dom , rqi 
de Portug^al, II, 6y, 

lrr)ij'4/«Qi, religieux de, pro- 
tégés, I, 45. 

Jéfidts ; ordre à eax de prl- 

fenier les titres de leur 

e ^bliâfement en France , 

II , 1 6 8. le pcocureur*gé« 

t . Qéffàl appelle, comme à^-^ 

bus de pluiîeurs .conftitu- 

lioÉs & bulles ilonnées tn 

leur faveur , i5J« rplu- 

iieurs de leurs écrits coft- 

damnés, ^ défenfè d*ea-> 

trer dans leur Ibciété , 

j<^« leur fociété diflbute 

ians le reflôrc de Paris , 

^^f«»4aB| i^ ^ledôm de 



Rouen & drRmes, i <•• 

lettres patentes fur l'admi- 
niftration des biens & re- 
venus attachés \ leurs éta- 
bliflèmens , 187. H leur 
cft en}oinc de forfir da 
royaume , 196. leuc eft 
permis d*y vivre comme 
parricutiert, maia défendu 
d'approcher de Paris» ^ot • 

Joly de Fleury, pcocnrenr- 
,généralj I, t» ity* 11.» 
80. intendant de Bourga- 

. gne, II » tf«* fil mort ^ 
m. 

.Jonquièrt , le marqjuis de la»' 

rJofepk^ dom, roi de Porcv 

i^eyht 1 archiduc , eft élu roi 
« . 488 JLamaiaf s U » i»7« 
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Kell , prifè de • 1 , 131* 
Kerfaint > M. de ; Tes avanta- 
ges fur les Ang^lois» II , 

X3^ » 137» 
'Kevenhuller ^ le comte de , I , 

196* 
Kniphaufen^ le baron de ill > 

53» 
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3e la charge de controlleur 
général , I , s ^ t 3 > > 
50. 
l^audon^ général Âutrichteo» 
défait les Prudîens , II, 
4 6 2. prend Schweidnitz » 

17*. 
Laurtnt jufiicté en Suède ^ I » 

Lautrec , le comte de , roinif* 
tre plénipotentiaire , 11 , 

tfs2l« 

Lavûugi^on « le comte de j 
II» S5« I45*ducdkpairj 
14t. gouverneur des fils 
de France, 171. 
Laperdl , M* de , conlèiller , 
controlleur général, ll« 
194» 201, académiciea' 
honoraire, 201» 
Lercari , Tabbé , 1 , 157» 
Lefcalopiei , M« j intendant de 

Champagne, 1,7 t. 
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Lévi , le duc de, I9 5^* 
I^eyiCt le roarquis.de, I , t i« 
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I, 177.11» 32» »5»I22« 

LichtenftiUii le prince de, I ^ 

I6tf , 184» 

tiegf, l'évèquc de ^ I , ils* 
lits de j^ufHce que IcRoln 
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fa majorité, itf* antre 
pour redit du dnquantiè- ' 
me, SI, autre en £aveif 
de la bulk Umgeaittu, 1 o SJ 
autre célèbre, II, tif* 
autre tenu à Verlâilles^ 
1 5 •• autre pour créatioa 
de rentes , &c« 1 5 1 • autre 
pour 1 enregiftremenc 4# 
plufienrsédiu, iff« 

Loix fomptuaires pour la ié^ 
forme des équipages & de 
la table dct cfEcters , Sec» 
qui vont k l'armée ,1X9 
191. 

Lorraine, Léopold-Charles ^^ 
duc de , 1 , 21. prête M 
& hommage au Roi , xo5« 

* époufe l'archiducbe^, 1 5 ij 

• II, n,fa mort,I, *994 
•— François-Etienne de , fiU 

du précédent, I, 99* 
— - d'Armagnac, M« de, I,99« 
•«-de Marfan, Louife-Hea* 

riette - Gabrielle de , II w 
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•^ Charles de , prince d'Ar* 

magnac,II,79, 
-M Charlotte de, abbeflêdij 

Remicemont,!, 169^ 
Lorrainiy la, remife au roi 

Staniflas , 1 , 154» aCTuré^ 

\ la France , 1 5 9« 
Larrai/u, les, réputés Frani 
*'è«s*lti7U Voyex^U- 



Lojr* ^c comte de , ambàf- 
iàdeur , 1 9 197 , 11 , 
40. 

LtuÎ! XIII , roi de France , T » 

Louis XIV; fa mort, T, i« 
fon ceftament eft caiTé , z » 
15.11, I, 159)7» t3, 
129 > 169 , 171» 

Louis XV ; fa naiflance , mon- 
te fur le trône ,1,1. voyei 
Lits de juftice. Il com|>e 
malade, 47* fait fon fé- 
jour à Verfaillés , s z« il 
tftfacré, 5 4* fonmarta-. 
^ge, 68. il gouverne par 
lui- même , 7 6* II , 4* 
fes maladies , I ^ 4 7 « 7 7« 
|ivre qu'il compofe , z a • 

' il tombe malade à Metz , 
II , 19* Ton retour 8c fon ~ 
entrée à Paris, 20, Il va 

] en Flandres avec M. le 
Dauphin , 24. grands pro- 

' grès, qu'il y fait, 2 5» fa 
médiation à la Porté , en ' 
fareur de l'empereur , I , 
.X79t il poTe la première 

^ pierre de la nouvelle églife^ 

. de'fainte genevieve , 11 , 
20U il tire raifon de Tin- 
lulte faite à fon ambafla- 
deur en Suède , 1 , 95. il 
manqued'être aflàflîné, II9 
IZ6. 
Louis, don^ prince det~À^ 
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•-^ infant d^E^agne » cardia 
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^99 . 

Lbuf/f-Marie-Elifabeth d'Or* 
léans , . reine douairière 
d'Efpagne , revient en 
France , 1 , 7 a. fe rend à 
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Louife y m'adame, première 
fille de M. le Dauphin ,1* 
i5z* 6 8.' fa mort. H, S5» 

iôuifiarie , I, $$, cédée en 
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18 2.-' , ' 

Lcfmidalkt le Côtnte de ; ftt 

conquêtes «11^25» S5« 

4lf 5 5»ibaréch«ldeFnn« 

ce , 45* ^ morr, 199* 

Louvî^wltlc doc de. Il $• 

Lucé^ M. de , intendanc de 

Toufs. Il, 3t% 89; 
Lufacf , le co;nte de ,- s'em- 
pare de Veplfeinbiiael , 11^ 
17U * 

Iujr4R,rabbéde,n, 12» 
Luxembovrg , le*dac de « Il » 
66 , palais 1 1 6* caUeaiuc 
qui s*y voient , !• < f • 
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lAtké i'ktà p«wr h ma- 
rine»!, lés. 

MââXarh , k dncfaeiTc et ^l » 
117. 

Mtchtihtmrg , ChirUf-Léo* 
pold duc dt , eft d^lë > 
1 , 9 !• (bu nitiîfèAe « i s <• 
II fè retiré à wlfiMr» i4Yf ^ 
I4+. 

•^ là didieflè de^ I« 1 Zf » 
143 » 144» 

•*— Chr^ên^Louit de » t It 
rég;eiicè du duché de Mec* 
Icelbdttffil» i4)*doiicil^ 
devient pû/ible pofièflèur « 
144» 

Mecqutty ««réchal de la cour 
datoiStâniflas»!, 159* 

Méieeît , C4me dej (k Aoii , 

I , «o, 

tHt* Jeab-Gaftotl de , grand 

dtfc d<e Tofeane 9 h mon y 

I» 1^1 • 

ÈÊêhémêt'Efindi ,îf^6é 

àÊe/HÎBmSivz^hondSi d^la- 

tàtiétts contre eux « I » d4» 

II, 1^1» 1^9 » 20V, 
Mfnîn > fa prife , Il 9 1 f • 
Mèntitl , cokmci ^ obU^é 

MtiiHdt à Ib reildre ^ I » 

zoo. 
MfHiHiir, premier mliiillrèt 

\> tê. 
Bâffftn^ lilprifeti, tfU 
Bâttlikrt iïz.iAM^U , J9. 
Jl^tftaafitt^M^UVai* 
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Mtptm^Xt baill! de § I r f |« 
.. Jeah ^.Antoine » prèmitr 

j^réfident \ fa Aort, l t 

$9f 
Meuimit li 129* 
Milan , occupé par les £(pa- 

l^nob» l, 21. 
JMime^ 9 le , fet affairst» I » 

5<jS0f • 20^* '■ 

ÈRlîi» » éug;aleBtatio& idea 
trovpec et milice « II « 1 1 • 

*Miùiâs , le marqitti.dft ka, 
ambaflàdeur d*£()pt£;ne ^ I , 
*>•> 17»» «7'<V «ti/^ 

Afînif/i,r^priièrlli.t54k . 

^lErcpdMCi le ouir^i^t dt, ïi 

15, lit. ambaflkdenr. en 

Angleterre» ILi 5:^4 iaM 

duc , 7 f • capitaine datgar* 

V -deii 142» ; '.. • ..X 

— • duchefle de , II , 8 9« : 

Maàtmgo ^ <}iei4lier<» aiibA 

fadeur de Venife » I » téjé 

Jtfod^Ae, Henriette • priacfc£[c 
: 4e) fMimaribgevl»9x:> 

»i|,t45* 
Jfo^ol , le • fai miaifts ^ I » 

i • 1 714». t ^ 

ifoine 9 le 9 Iculpteur^ 41 , 
. .9^ 

itfo/^ , cenfeiller # I , ,77« ipre- 

nànjf^iéSàAiX^ 11 » 1 9i^ 

Méonnoits , grandei vi|riationa 

- 4aaalRir irécm^ l^#i* 
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Uuxi graa^ei dîminiitloiif 
gfnduellct & facceffives ^ 
is 9 êSm arguent porté à 
II 20 liv. le mire , ic Vor à 
titcolÎY, 17, 3l> I|tf, 
' 44 » 7^« refonte des non» 
Boiet. parédic enréf;iftré à 
la coar des monnoies* x tf . 
arrêt du. parlement contre y 
caflS par celui du confeîl ) 
fcmontrancei des court fii* 
périeuret à ce fujet » i€ » 

!?• 
Ilbnopole fiimeus» aflèmblée 
des pain "k ce fujec^ I » 4 5 • 

Moataigu^ le marquia de» l, 

JliNita^, le mar^uic de # II j 

^fdwaaubatt^ l'abbé de» n, 

78. 
MottAâion » le pHace de » 

II. 5. 

'MoraboiHUr , le comie de » 

I> f9« 
iionccdm » le raarqnit de ; 

fea progrès en Canada » II , 

IIP» 147* 
Moau^rml f l^^rdre 4u» I « 

ffaatarutft le dQC de, I» 

1/ «.I 

IAp de« 
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nûen use fedevilUi »1; 

iif. 

JlMt^MloB , préfidettc 9I ,9 fi 

Mimti 9 le marquis de » am- 

baflâdeor en Pologne » It 

Montmantly II» 77* . 

Màaamrtncy^ le marédial 
de « II « 40* 

AfoRtmorîfl > M,de»l9 i4«w 

Montpa^er^ mademoifalle dl» 
accordée au prince des AS» 
curies > I, S9» 48* 

mm le duc de; la naiflance^ 

II. 42* 

Montréal it rend tu Aft^ 
glois, n> ttfs* 

Monument déeemé «a Hoi par 
la Bretagne • II » 9« r97* 

Moras «adjotnc au concroUetf 
général, II » ixx.coo^ 
trolleur général, 11 1« 

Moreau de Séchellea, mifl 
la baftille » I « 42. eft 
élargi» 71. incendanc d« 
Maubeuge, ta, eoacrol- 
leur général» II» 99. le 
démet» 1139 i4é« 

Moreau de Beaiimonc » inten«^ 
dant de Franche-Comté t 

II, *7. 
MorliiM , f^raeue 4e la à 

il. 12, 

Mornay^ l'abbé de , I, 14* 
Mor^fitàt ambaiTadeur de \tn 
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l|oil4U<» ambaiCideur^ I , châl de France» 50* 

3 9* fecrétaire d'état > 5 % « Mvmch fe rend , I , aoo» 

$9% t$. tt démec» 88» «M le comte de» I» 134^ 
la mort» X20* 115. 

Motte^Haudancoun » le , com- Mi^ , M« de » mtr^uii de » I ^ - 
ce de la » II » 4» mare- 3X» 
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Adastz» géniral» II » Négodans de Saine -Malo$ 

s 7 • argent qu'ils fournirent au 

Nadir-CvuUy Toyex Thamoi Roi, II, itf* 

G»ti/ùlG{n« J/ev&ourfyFran^it^Louif dct 

Mdir-GNfii-JCan» général éleâeur de Mayenee^ I » 

Perlanfl» 104* 9<* 

Kdin » M* le , I » X 1 7«, — * Alexandre-Sigifmond de ; 

Namw prit par le comte dé » évèque d'Aogiboarg ,1, 

Clermont, 1I> 3^* 1581 X5f« 

Naïuy » I » 1 3 2 • J/ar«rj érigé en daché*pairîe j 

Hofles ) royaume de » conquis I > 7 z > 

fur l'Empereur , I , i } 7 » Nnthoff^ le baron de »I » z 5 Zij 

cédé à don Carlos » 1 39 > i ^9« 

8 5 1 » afiures de cette cour» NntnlU-VUlercyt Marie-An*^ 

i4i» itfa» gélique de » ducheflè de 

iiafiu^ le prince de. Ton BouiHers,II» tftf« 

fluriage, I » 1 40* eft nom'- Ntwton » Ifaac ;^ik more » I • 

mé Suthouder» II» 43» ^i» 

&norc» 789 Ifîcolaït Jean-Annaid de» 

'ifAfêU'Sieghen , Hyacinthe » premier pré£4ent de I« 

prince , I » x 8e , 1 8 1 • chambre des comptes » 1 9 

Ksj/àu , Emmanuel de » prin« 1 40 j i tf 3* 

ct>I, i8x» //?fupoit,(a pr^ToylIi 2tf* 

^Aierfingue , uAirpateur ic Nhffrnoû , le duc de» II 9 5 x #^ 

Golconde»]!» 7X» 75* négocie la paix, 8 x* 

^^ciM> )ie%c de la>II> //9aî//fj| le cardinal de, Tob 

JLIt ' 
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«ppel ée h tonf&iudoa NobUJfe toUiaâni il» tff 1 

• ^o*ilft(ok, 41, iy » 9tf« Ihirtrumi ii MeQr.le, miftif- 

99* tre de U marine, II» 14^* 

Haaillet , lé eue de, I, 9 » Norris^ tmirti Ang:loit , I # 

51 « 1^^ xiS. maréchal l4* 

de France , 1 41 ) i4tf • mi- UottwelltM cccléfiaftiqaes , I » 

niftre d'état, 11 « X 05 • xe^ 9 X14» x^x* 

»— le comte 1 11. xo^. 
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U ttitrqtif< à' ,1, t4« Ordn» fa prife ,1, T2f « 

^io^ffuif » prife , I • < X • Oratoire , congré^ibn de 1% 

Q^et municipaux , (ùppri* fe (bumet à la i%niCttre du 

ttiér, 1, Ci» Icnsulâire , I ) 6o* 

Qf!c«s ^ drotfir far !e« poru Orimnanct concemaiic le« 

réublit , II , 50, bapcèmet, I , i S4* 

Ojfcim de judicâtore aiHijet- — concernant le ftML , I ^ 

ci« à réiidence , pbor être 1 <4« 

et^ÛLUât taille, 11, zoo. Orirt de iâint Jaatxer, I » 

^^riers d'armée , voyet Lo\x* 17*. 

PffitUrt d'arme j leur réfor- «^ de faint Liksrre, I » 42« 

' me ; in^entition de ga- — >de (kint Lonit; écablifilê- 

get , quant à ceux de ma« ment en là faveur, 1 » lofr^ 

' rifte>n, X7^ , 17^9 it4, ordonnance qui le cottctr- 

f s 5 • règlement peur leur se , H , i <5* 

ftrtice , 141 , 1 51* pour •— du mériu militmi^j fi » 

leurs congés , xoo. 154* 

PitA n da Canada , eondam- OrUam , Philippe \%è0t^^ 

iiésparlescommiiOiirésda I» 179* 

diltelet, II , 19 J » »>♦• Orliam , PhiUppe » ^-^ * 

O^w , le préâletft ,1, $«« régeiit , I, a , 1 » I 

OfirA » fet direâeuTJ, I, 17» il » 4x* * - 
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mm. Je dimlhr é"., gMnl 
priear ^Fraace, 2S« fil 

VTléjnt j UNI IMMVUV pooc y 

II, é3«aAirt<Uroackf 

fi« 

UhFjr, ÎBMv4Mf de Soifimiff , 
i, t-i,€Mirrelle«rfénéral» 
roé^alHÎftred'^tav, 157* 
■rsMnldetblti- 
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WÊm I <o* r« «or?» II. I o« 
fl^wané, chMoÎM rabflUt 4« 

Corfev 1» m» 
OjSuwdbi » It CMW, 1 , 4t« 

Ofôiiaiii • le duel , I f f , 

OJâM, UdMT d^^l, 4#t 



Ici fUlU«4<.if V/ rf^v^m 
ïwUrèî ,ï, M* * s 'Hm 

FrMIfOM, )t, <*, '^«41^ 

£mi odr4t •* M|wnÉ>^ 
if. 

OJbnH, A »fMi, If, y4, 
Offmty l«M«#^«to< , il , f /^ 
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fif»', a^vlrtet pfélfnlnti- 
rtt figues^ PAfit, I , s 5» 
AttMtf t prénmlRitres ngiKi 
» g bf itritigbtonr, les irti- 
clefj 11, tz « «4. clleeft 
flfenéMfarff, I7.feftf- 

•«rttffrê i'frtpéritrice reÎ0€ 
d^Ie'^roSdr Pfuffe : fet 
^,ff*P«.clleeft 
^Wb.l»7<* 



Fai9 9Wfft ? fm f % f9. m 4r l» 
Prtfte, 1 , 79 , t*i, 

«• d'A{«-!*-Oit^to « a , 
51. r4« 

— deNeulM, ir »3f. 
PfUfrtne , fa prife » I , f o* 
Pa/m , réfldent ém l'raip»» 

reur , J, t2, 
Fardaiîlan , U co0TB dt , «ft 

P«RfîiNf 9 villa^ enfloiici , 

ly 17». 



â49 TABLE 

combeaii tnuréj ti^ S4* 
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X9t* 
Parlement de Paris ; fa pro- 
,teftation contre tout ce . 
qui t'étoit padë au lie de juf^ 
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X !• la Acuité de Aire det 
remontrances lui eft ren^ 
due 9 !• elle aroit été nt^ 
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&oi > fur un édit, x5, 
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minons» X z 5 « reprend fea 
fondions» I, xia.Il» 
xas» Ueft exilé ,1, 41 » 
12 !• II» S7, 9o« droits 
des membres des autrea 
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APPROBATION. 

J 'Ai lu , par ordre de Monfeïgneur le Vîce- 
Chancelier, un manufcrit intitulé; Journal 
hijîorique du règne de Louis XV^ dont on 
peut permettre rinopreflîon, A Paris , le ClO 
d'Août 176J. 

DUCLOS. 



PRIVILEGE DU- ROI. 

|_^OUlS, PAR LA GRACE DE DiEU, Roi DB 

France et de Navarre ; à nos amés & féaux 
Confeillers les Gens tenans nos cours de Parlement» 
IVlaîtres des Requêtes ordinaires de notre Hôtel, 
Grand-Confeil, Prcvot de Paris s Bailli fs , Séné- 
chaux, leurs Lieutenans Civils &. autres nos Jufti- 
ciers qu il appartiendra; Salut : notre amé le 
Sr. Prault , Libraire i Paris, Nous a fait expofer 
qu'il defireroit faire imprimer & donner au public 
un ouvrage, qui a pour titre : Journal hijlonque du 
règn-d e Louis XV ; s'il Nous plailoit lui accorder 
nos lettres de privilège pour ce néceiraires. A ces 
CACSES , voulant favorablement traiter rexpofant|y 
Nous lui avons permis & permettons par ces pré- 
fentes de faire imprimer ledit ouvrage autant de 
fois que bon lui femblera, & de le faire vendre & 
débiter par tout notre royaume, pendant le temps 
de douze années confécutives , à compter du jour 
dd la date à(.s fréfeutes, Faifons défenfes à tous 



i 



«Imprimeurs , Libraires & autres perfonnes de qucL^ 
flue qualité & condition qu'elles foîent , d'en intro- 
duire d'impreflîon étrangère dans aucun lieu de no- 
tre obuiïance ; comme auffi d^imprimer ou faire im- 
primer , vendre , faire vendre , débiter ni contre- 
faire ledit ouvrage , ni d'en faire aucun extrait 
fous quelque prétexte que ce puifTe être, fans la per* 
miffion cxpreffe & par écrit dudit expofant , ou de 
ceux qui auront droit de lui , à peine de confifcation 
des exemplaires contrefaits ^ de trois mille livrei 
d'amende contre chacun des contrevenans 9 dont 
un tiers à Nous , un tiers à THôtel-Dieu de Paris , 
& Tautre tiers audit expofant , ou à celui qui aura 
droit de lui , & de tous dépens , dommages 8C 
intérêts. A la charge que ce Préfentes feront enre- 
^iftrées tout au long fur le regiftre de la Commu- 
nauté des Imprimeurs & Libraires de Paris 9 dam 
trois moisde la date d'icelles ; que l*impre/fion dudit 
ouvrage fera faite dans notre Royaume , & non ail- 
leurs, en bon papier & beaux caraâcres , confor- 
mément à la feuille imprimée attachée pour modèle 
fous le contrefceldcs préfentes; que l'impétrant f# 
jnera en tout aux réglemens de la Librairie , & no- 
tamment a celui du 10 avril 171^ ; qu'avant de Vcx* 
pofer en vente , le manufcrît qui aura (trifi é0 
copie à rimpreffîon du -^.it ouvrage frrk remïi dtftf 
le même état où rapjSrobation y duu été àonnkH^ 
es mainç de noire très - cher fk UA Cli^y*lkf f 
Chanceler de France, l- ri<^r «>* L* *<</</.*><>« | 
& qu'il en fera enfoite rem\$ «ît-tiX f^'i^^mM'^f^^ "*«• 
fiotre Biblioth q e pi.bliqy*' , un <^afî$ ceiie ^e mHf^ 
Château du i ouvre, un ^-^ri c^ik cm^a* t>itL\Af 4# 
Lamoig-^on, & un d^ns c^iAe ^e notf*" rri-cW 
& fé^lr'V?!\-r, Vice ( h.nc^lier & G.r^ ^^9 
Sceaux "VFr^^-ce, 1-dit fieir - M.up^cu ; ie touc 
à pe*tte de nullité ces PiéfeutCi. Du coiii<:w cct^ 



